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FINISTÈRE 

BREST 


"^^■'^r-f^ 


J 


\      .-1 


Oj 


lalgrelesalluvionsde  HosLoll    lc^  [iimieurs   les  piti,  les  jardins    les  \ei 

iru^t,-ici-s,  ses  huîtres  sa  na\i^'ation  ses  poi  Is,  se»  plages  de  hiins  l'io 
I  t  M  ni^iiiente  rapidement  son  nombre  d  hommes  Sm  073  ")72  ht( 
'.  la  Guerre  il  ne  comptait  qiie  bU  %nial)itanls  en  1872 
.   „: ofliriel  d(.  h  Iiame    Ses  ">  ai  rondissen 


Arrondissement  de  BREST. 


L^- 


tout  au  moins  In  plii«  .' 


peut-être  quelqiii-  I -  ,i,.  i  ,,,,,,,,       j,,    -,],    | 'I,  m  ^  ni  i  ir  m    I  ii  peu  partout 

se  montrent  des  éi,'lisL"s  de  quelque  iiitriri,  peu  île  romanes,  des  o.L^ivules,  surtout  des  édilices  de  la  Henaissance  ou  des  xvi 
croix  de  cimetière^'  Quelques  luines  de  mauoiis.  7 1,  lti3  lialj.  agglomérés  à  Brest,  6,517  à  Saint-Hierre-Quilbignon  (simple  fa 
et  Saint -Marc  (1,658),  6,038  à  Landerneau,  2,498  à  Lesneven,î,794à  Sainl-Reuan,  1,319  à  Lannilis,  1,275  à  l'Iougastel-D 
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Arrondissement  et  Cantons  de  BREST 


s  de  çra 


large,  le  Goulet  de  Ilrcst,  défendu  par  de  nombreuses  li 
rntnce  el  de  se»  colonies.  Si  Toulon  el   Biicrlc  sont  les  lircsl  de  la   M.  .h-    i  in 
imlé«sdg  golfe  de  I  Iroise. 

Les  Celles  l'appelaient  CfsurÊ-ilmif.  Los  Itomains  y  eurent  un  élaMIsstinciil  de 
parties  les  plus  anciennes,  des  xir.  xr.  xvr  siècles  par  le  reste.  C'est  là 
agjElomérés,  de  Si.2!»l  de  population  totale  et.  banlieue  comptée,  de  plus  de  1IK(, 
aulaol  celui  de  Brest  est  nuageux,  humide,  mais  aussi  mervcillcusemcnl  liiiipri 
•  t    ses  sourires  sont  un   peu  tristes.  Comme  on  sait,   la  l!rela],'ne  a  sis  1"  .r,\'  - 

Hresl  est  le  sièire  de  trois  cantons,   divisés   utilitaircmcat  par  de  ?iiii|  '       i 


,t  pure 


a  187-2  : 


I   ».  >Ei.ii>D  Caxton  i.k  lintsT  s'ilind  sur  la  ville  el  la  campagne  à  l'KsI. 
*-*    au  .Nonl  de  liuilers,  sur  le  faite  entre  les  eaux  qui  vont  à  l'Océan  .1  ■ 
tant  d  autres  en   llrctaj;ne.  entre  tout  à  coup  dans  une  faille  du  sol,  ilui. 
maréf  lasse,  et  il  devient  le  port  militaire  île  la  France  sur  l'-Mlanliqu.-.  1 
soit  a»,*?;  de  plus.  Gouesnou  v  montre  une   intéressante  église  des  xvr   ci 
ixvir  sièclei.  l.tTKJ  habitants  a;:çlomérés  autour  de  l'église  dé  Larabczellec  ; 


boboorg  de  Itrcst;  1.<> 


it-.Marc,  TM 


Gouesnou, 


I  ^f.Ô  hectares  seulement  et  une  < 
'  '  i""  nen  compUit  que  20.1  M 
Mcidenlal  de  Itrest. 

Itcunis.  les  trois  cantons  de 
90,311  personnes  de  Itfi'i  signale 
on  eo  n'ignore,  le  Finistère  est  u 


l  comprennent  8,008  liectares  de  schistes  e 
oit  de  :i\.'i-28  individus  qui  lient,  d'une  part  a 
nos  rares  déparlcmcnls  prolifiques. 


;  des  faits,  celte 


de  19,!ll(i  personnes  e: 


Arrondissement  et  Cantons  de  BREST 


s  Environs  de  Bkest. 
relagne  granitique  et  schisteuse,  le  pays  de  Brest  déroule 
lulres.        des  laudes  propji's  au  parcours  des  troupeaux. 


Arroiul.  de   BREST.   -  Canton  de  DAOULAS 


FINISTERE 


1 

i 

il  s* -M     " 

1 

l'LOfOASTEL-lJAOCLAS  : 
L\    CiUl-CLLE    DE    SaIM-GLÉNOLÉ. 

l-a  FtrcUiine   bretonnante  est  essentiellement   \v 
s  de»  chapelles  riiral.-s.   On   peut   presque  dire 


I  K  Canton  oe  Daoilas  c 
'-'  011  dévoniens,  et  de 
la  célèbre  pierre  de  Kersai 
à  la  sculpture.  Il  comprei 


•s  l'es 
li  de  la  I- 


■e  de  lAui 


dos 


e  de  Daoïil, 


rivière  de  Landerneau.  Ces  trois  indcntutions  \ 
rondement  enroncées  dans  la  terre   bretonne   s 
s  occidentaux  de  la  r 


nhirs,  c'est  conforme  à  la  liretagno 
l'il  y  ait  des  églises,  des  cloîtres, 
s  pèlerinages  fréquentés,  des  ossii: 
c'est  encore  conforme  au  «  pavs  de  1: 
;   de   Plougastel -Daoi 


u  dans  tout  le  département.  Le 


à  Plougastel-Daoulas. 


iJûdiûe  à  l'une  des  saintes  r 
liietons,  elle  date  de  la  fin  d 
elle  est  donc  de  la  Renaissance,  i 
portail  du  xvil'-  ou  du  xviii". 


Arrond.  de  BREST.   -  Canton  de  LANDERNEAU 


Vue  généralk  ue  Landerneai;. 

Cet  ancien  clief-lieu  du  pays  de  Léon  est  presque  au  niveau   de  l'Océan,  puisque  le  flot  de   mei 

remonte  jusque-là,  apportant  avec  lui   barques  et  navires,   dans  un  port  qui  n'a  que  la  largeur  de  1; 


Les  Ruines  nu  Château  de  JovEusE-(;ARDf. 

Elles  sont  au  bord  de  l'Elorn,  devenu  fleu\e  en 

apparence,   sur   la   rive  droite.    Ces    menus   débris 


Arrond    de  BREST.  -  Cantons  de  LANNILIS.  de  LESNEVEN  et  dOUESSANT  FINISTÈRE 


Arr.  de  BREST. 


de  PLABENNEC.  de  PLOUDALMÉZEAU  et  de  PLOUDIRY 


Arrond.   de   BKEST.   -  Caillou  de  SAINT- RENAN 


CV'bl  le  l.ocli  Mazi-  IVii-a 
les  terres  (d'où  le  nom  du 
l'OfjIise  (xiv  siècle);    lieaiix   ( 


-Mathieu  de  la  lin 
tempête,  l'orlail  de 
siôclcs;    haut  pliare 


et  parfois  lugubie. 


u-5.  Iicbrisdiicliàlcaudel'oDl-ar-CliasI.lenl'Ionar/cl.  1,79*  liab.  i.t'Kloinéiês  à  Sl-Uenan,  i,HS;u 


Arrond.  de  CHATEAULIN.  -  Canton  de  CARHAIX 


renient  de  CHATEAULIN. 


OtPARTEMENT    DU    î 

FINISTÈRE     i 

ARRONDISSEMENT  DE 

CHATEAULIN 


AR  R"ONniSSLMt!^JT 


■:Jm^ 


e:: 


1,352  à  Châteanneiif-(li 


peu  près  au  centre  de  la  Bretagne  hretonnante.  le  ('.anton  de  C.auhaix  confronte  à  l'Ksl  avec  le_  département  des  r.ntes-dji-N 
inférieur.  Troisième  canton  du  Finistère,  (|uant  à  la  surface,  après  ceux  de  l'iejben  et  de  Chateaulin.  il  .•t.n.l  •^p^  -is  ,  1-2 
K  fort  vastes:  celle  de  Poullaouen  a  7,136  hectares,  celle  de  Spézet  (),0<i4.  Il  est  aux  deux  rives  de  1  Aiin.-.  mm  ..  m,,,  ,,  ,  ,,, 
anal  de  .Vantes  à  Hrest.  Ledit  canal  n'est  ni  assez  profond,  ni  assez  bien  organisé  pour  le  tralic  inten-.     !      i 


et    qu'elle    sa\auce   en    lar.ue    llcinr 

(|uille  asile  de  la  rade  de  Brest.  Ayn 

d'Arrée,   au  Sud  et  beaucoup  plus 

et  situé  de  la  sorte  entre  les  deux  ci:,i 

Bretagne  occidentale,  le  pays  a  pour  ce 

cime  de  326  mètres,  au' Sud-Est  de  Spézet,  a  la  Iroutierc  des 

Côtes-du-Xord  ;  avec  l'Aune  et  le  canal  il  descend  à  30  environ, 

au  passage  de  la  Rivière  profonde  dans  le  canton  de  C.hateau- 

neuf-du    r^ou.     H^   vastes   landes    interrompent    encore    les 

"       'iminuent  devant  le  Ilot  montant 

n  1872.  le  nombre  des- habitants 

ioit  4,523  personnes,  soit  près  de 

Phénomène  trop  rare  en  France 


K  .\OTIiK-U.\.Mi;. 

I>e»  x»-*  et  \\i-  siècles;  fai-ailc  de  I7-22;  c'était  la  cliapclle  du  cliàti 
Olai<i.  sur  cell>-  même  liutte,  ii°a  j.-uci'<>  lai>-s<'-  de  lui  qui.'  di.'s  restes  in< 
lincls  dans  le  lierre,  l'herbe  et  les  ronces. 


quais,  à  10  mètres  seulement  au-dessus  des 


Arrond.   de  CHATEAULIN.  -  Cantons  de  CHATEAUNEUF  et  de  CROZON 


•:  Dînant  :   r.i;  •■  Ciia 


L'^^^^i^::,^;^,!-!:^^!^?^, 


telle  oUiiL  l.aiiuul  .-a  ,ic: 
colon  sm-  la  Lande  et  k 
el  de  pins  maritimes.  L 


(XV    s..     M, I    Jl—     .!.•    CI    .-.■■.ir. ;       X,:       .1     X' 

et,  non  l(,in,  chapelle, le  Xotre-llame-des-l'oites  (X 
de  Landeleau  (en  partie  du  xvF  s.).  1,^52  liai 
ayiîlomérés à Châteaiineuf,  1 ,118  à  Coray, 576  à  St-G 


e  de  roches  déchirées  par 


!,  l'autre  ogivale. 


baie  de  Uouarnenez  au  Sud.  Fortement  entaillée  par  les 

irdis,  des  roches  éboulées,  et  la  vague  s'y  rue  avec  fracas  ou  y  pénètre 

le  désert  de  la  lande  et  le    silence   de   la  solitude, 

■,   pierre  plantée,  et  du  dolmen,   pierre 

t-sur-Mer,   Crozon.  Lanvéoc,  Roscanvel. 

r  le   Ménez-Hom  à  l'Est,  et  a 

jas  la  cime  (330  mètres).   8  c 

1906.  Eglises      et  chapelles  de  Camaret, 
le  Telgruc  (xvi«    siècle),    village 

ret,    port         l  qui     dispose      ' 


l'anse  arrondie  dite  de  Camaret. 


Arroiul    do  CHATEAUÎ.IN    -    Cantons  dv   FAOU  et  d'HUELGOAT 


T  eoUer  compost-  de  schistes,  le  Camon  lif  Faou  déroulo  les  11  W2  licctaics  de  s 

-'■   '■* Tîvilice   par  la  marée,   entre   dans    la    rade   de   Hiest    et    U    >.on 

!.  Toutes  les  eaux  de  ce  territoire  vont  à  la   ri\e  droite  diidil   Ile 


Arr.  de  CHATEAULIN.  -  Cantons  d'HUELGOAT  et  de  PLEYBEN 


Arrond.  de  MORLAIX.  -  Canton  de  LANDIVISIAU 


.ement  de   MORLAIX. 


i:'e«l  à  U  Manche,  à  ses  I 
il'un  climat  niervcilleiix  qui 

Ui-  cf  \^  .!..,.•  ,t.-.  I.til.uir 


la  I 


;  l'flluvcs  qu'il  csl  ri^ilcvalilo 
iiranil  des  priinctii-s,  près 
I  lie  rKiii-opc,  et  en  Asie  ol 
I  froiils  peiiilant    six    nmis 


liaii*  .1.-^  1.111. m-  .  iii.ii>.  |imloiul>,  tortueux,  scrpeiit.  n'  1   ~  mi  -,  riii\  i.nili 

«le  la  M^uu^uv  tl  An  i^v  .  celte  chaîne  sombre   lève   à   "T  l    m   ;•;■-   I'Imh 

néour-Ménei.   la  cime  culminante   de   l'arrondisscni' r  i     i  ,    i    I    .Ir: 

ruisseaux  qui.  suhitcmcnl  élargis  en  fleuves,  linisseiii  pi  r    mii|'> 

tueux:  ils  entrent  en  mer  comme  une  Seine,  une  Loin  .    .n.   i mi'  .   irlUv 

sont  la  rivière  de  Morlaix  et  la  renie. 

nivist-  en  10  cantons,  en  I»  communes,  vaste  de  KiO.Ul-i  hectares,  suit  de: 
19  aux  "JO  centièmes  du  Kinistère,  il  n'a  i:aRnè  que  \.G\\  personnes  depuis  !< 
pn^mier  recensement  d'après  la  guerre  ;  de  I4I.3(>9  habitants  il  s'est  élevé  : 
lii.iK}  seulement.  D'ailleurs  il  possède  109  individus  par  kilomètre  carré 
la  France  entière  n'en  comptant  que  73  :  n'ayant  pas  de  grande  industri* 
pour  se  soutenir,  il  est  donc  suffisamment  peuplé,    '"  " 


it  peuplé. 


Francliement  breton  .  .   _.  

roches,  ses  aspects,  ses  us  et  coutumes,  il  l'est  aussi  par  sa  vieille  lani:i 
celtique  et  par  ses  monuments,  d'abord  par  ses  méi,'alillics  dont  la 
Y  liste  est  louizue.  puis  par  ses  églises  et  chapelles,  aussi  en  long 
déroulement;  les  plus  lielles,  les  plus  célèbres  annoncent  de  loin 
Saint-Pol-de-Léon  par  les  flèches  de  leurs  tours. Les  calvaires,  le 
boun:s  ou  de  villages.  13,875  habitants  agglomérés  à  Morlaix,  3,3.')3 
1,118  à  Tatï,  I.C84.i  Plouescat,  1.045  à  Lanmcur. 


'  DEPARTEME.NT   DU 
FINISTÈRE 

,'i<5  !       MORLAIX 


_il_ 


Arrond.  de  MORLAIX.  -  Canton  de  LANMEUR 


Arrondissement  et  Canton  de  MORLAIX 


DES  rives  de  la  Manche,  de  lample  ei 
vers   le  Midi,  jusqu'à  une  altitude  maxima   de  240  mètres,   au   "^iid    de    riounii 
de  9.891   hectares  seulement,    il    ne  donne  pas   sur  la 
12  kilomètres  de  la  Manche,  par  la  rencontre  de  deux  c 
ruri  une  ririère  navigable  qui  s'amplifie  à  6  kilomètres  plus 
|iour  I«   plus   puissants    navires.    Toute  la   vie  du  cantoi 
fait  de  5  communes,  a  24.881   résidents,   contre  22.460  ei 
«ismale  par  un  grand  nombre  de  maisons  en  bois  des  x 
lfc9-1574.    le  clocher  de  l'église  Saint-Mathieu    d'iW*'.    - 

qui  passe  sur  la  ville  elle-même  par  un  double  rang  d'arcades  supei  posées     lon^'  i\ 
châteaux  de   Keranroux     moderne)  et  de  Coalserhô  ^.\VIlr  siècle); 


FINISTERE  Arrond.  de  MORLAIX.  -  Cantons  de  PLOUESCAT  et  de  PLOUIGNEAU 


MonLAix  :  Le  V 


a  MancliP,   le  iwi 
iliicux  ecueilb  qui 


n  plateau   qui   ne  monte  qu'à 
la  grève  de  Goulven.  En  avant 
pêchL,  cabotage,  grande  navigation,   récolte 


Allantiqui  ou  Manche 


du  bassin  du  Dossen,  le   lleu\e  de 
ion  ou  pour  une  autre  c  est  le  teiri- 


;n  (C»"  de  Plouigm 
Le    cahaire    de    Plougonven,    à   côté    d'une 
enlise  du   xv    siècle,    a    pour  date   1534.    Ses 
--latues  représentent  la  Passion. 
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Arrond.  de  MORLAIX.  -  Cautons  de  PLOUZEVEDE  et  de  SAINT-POL-DE-LÉON  FINISTÈRE 


I   E  Canton  i>e  Ploizévédk  borde  h  Mnnclie  m  Nord  de  Tli  doi     1 
'-•    ai-chéennes,  mais  le  climat  est  pluMdix  el  de  h  plu  i  I     I 

12. 173 personnes ("ô de  plus  qu  en  |s7>)  '.iir  iint 

carré.  Méj^lithes  di-  ;  \ers  VtUd<i  tglist  d<  I 
pellede  Lambader,ma-  '  noirs  de  lioinn  et  dt  K 
Gars.  A  Saint-Vouçay,     i       Irts  curieux  cli  ilcau  dt  K 


I  de»  murailles  de  b  m. 


m  Inbit  >r 


1  CANTON  i)L  Saint  Pol-di-Li  on  combat  h  dureté   naluicilt  île 


La  Cat 
Dans  l'ensemble,  ce  rcmaïqualjc  tdidce   eit  opi\ 
el  intérieur  remanii'  récemm<  nt     sis   deu\   beTiix   clodiers   ont    >)    mtire-. 
de  hauteur. 


FINISTÈRE  Arr.  de  MORLAIX.      -.     -   Canton  de  SAINT- POL- DE -LÉON 


Ie  Cal\\irc  de  ^aint  1  ul  ne  Leo\ 
St  Pol  1  son  calvaire  et  la  banlieue  ses  Les  loclie; 

lolmens  et  menhus       chose-^  Bietagne  -f-  cimpagne  ic 


Roscoir     LEb  1 1  ANDEb  Roches 
s  lie  Roscoll  contiastent  \iolemment  a\ec  h  phtitmle    i 
ie    1  artout  des  falaises  et  paitout  des  ecueils. 


i  un  quart  de  lieue  au  Nord  de  S 


RoscorF      L\  I 
Elle  ressemble  a  tint  d  autres  d  i   1    j 
pied  de  roches  déchiquetées  pai   les  ttinpetL 


Arr.  de  MORLAIX.  -  Cantons  de  St-THÉGONNEC,  de  SIZUN  et  de  TAULÉ  FINISTÈRE 


lin 
I  I  11   le  p  til  Ikiixc  (Il 
ll«lf<  Ics^innils  les  xieiix  sel  isi  ' 

I   |ii  II  qutiqiiis  (luaiius   li  m^li 
I     lino  (le  son   \al  de  In  I  tn/       pu       i 
Il  h  Monlapne  <l  \ri  i  |  I  i         I 


e  (le  "517110  dit  ni  d      Itmi  s  ^aiilois  o 


el  dolmens.    E^disc-t  des   w  et  xvii'  siêcli      i   (  uiclin      liiiinc      le    mil 
seul»    vrais   monuments    ici   sont  ceux  que    h    mci    se   Iplt      |  iisq  i  lII 
S»6  3   l.ocr,„.-.nnI.-  pt  1(70  à   Carantpc. 


FINISTÈRE  Arrond.  de  QUIMPER.  -   Cantons  de  BRIEC  et  de  CONCARNEAU 

Ariondisscment  de  QUIMPER 


13' 


1   -  en  montrent  beaucoup  et  de  toute  espèce,  m 
ili  lie  la  Renaissance;  calvaires, ossuaires,  croix 

:.',:''<    avec   Tréboul,   simple  faubourgi,   Concarnea 

S-i5,  Pont-Croix  1,807,  elc,  etc. 

enliirs.  dolmens,  cromlechs, 
culptées,  ruines  de  manoirs, 
u    7,iS87,   l'ont-lAbhé  :4,i.S"), 

lt'^^oire''soit"s';non?me"de  'sombre"' Miit  comme  il 

plus  tcliiie   de  =(kil    «es  pav-i  es  sont  moins  i 

bce  d     h  chaîne  sui  les     )i   esdchimi      It  C  1 

1   riMcie   dt  Oiumpei     \eis   lOlcl  (  t  ^on   iltitu  i 

.n  occupe  le  \ei  ant  m  ii 
lettre    que  du  et     Noi  1   a 
ileiulin     Ici  le  sol  s  m  line 
e  t  des  plu»  f ni  les    h     u 

ire  et  la  culturt  M 
1  andie\ar/cc  dt  ^ 
n    wiif  s      'H-)  halit 


20  717  personnes  contre  1 1  \^i  seulement  i 
Il  (.-une  cromlech  de  ^i  m  tics  le  loui  i 
Comme  moNen  i,e  h  \ille  Close  le  tonci 
ses  nncliitoulis  la  lidele  ima-t  dune  phce 
de  Mon  becours  K\i's  )  i  Conciin  i  i 
lexactement  Conk  keine  ou  la  con  i        k  | 


Il  mei    cist  la 
il  les  lilancs    ce 
fal  riques     le   co 


(  on  1    simpl     iTuloui     de  0  ii 


Ai-rond.  de  QUIMPER.  -  Canton  de  DOUARNENEZ 


LÉ.^u-E  t,E  Pi 
ieèt.  au  vrui.  'lu'nn  fautiourg  de  iJouar- 
t.  Son  éçliae  ogivale  liamhovantc  a  été  rctoucliéc 
mps  de  la  Renaiâiûa:- 


L'Ile  Tiiistan. 

i-vis  de  Douarnenez  en  mOme  temps  que  de  Ttéboul.   Elle  a  son  pliai 
bois  de  pins;   entre  elle  el  le   rivage  il  n'y  a  que  l'embouchure   de 


FINISTERE  Arr.  de  QUIMPER.  -  C""  de  FOUESNANT,  de  PLOGASTEL  et  de  PONT- CROIX 


lent  Menez  en  Vudieint   ett 
1  G2J  d  Sein     )37  a  l'iouhincc 


fc          ^ 

Mbi 

^ 

^j-'Y^. 

Ce  sont  Id  peut 


\  La  Baie  des  TRLPASst.^  (dinton  de  1 

\  les  plus  deboleb  Je   toute  la   Bretagne,   ceux  où  l'Océan   est   le  plus  tragiqi 


Arrond    de  QUIMPER.  -  Cantons  de  PONT- CROIX  et  de  PONT- L'ABBÉ  FINISTÈRE 


•le  i-.n-rr  .  iii  II.  il  i.iii..nii-  au  ilébul  du  xvi'  siècle;  on  y  remar(|ue 
surtout  le  poruil,  qui  date  de  1508,  l'abside,  de  jolies  chapelles  ogivales, 
un  clorher  à  jour;  quant  à  l'ancien  ossuaire,  il  n'en  reste  plus  de  traces. 


Arrond.  de  QUIMPER.  -   Cantons  de  PONT-L'ABBE  et  de  QUIMPER 


La  Campagne  Khetonne  a  I'ont-l'Abué. 
Klle  ne  dillere  pas  des  autres  campagnes  bretonnes  du  voisinage  (l( 
iiiFfcanx,  ses  estuaires,  ses  mégalithes. 


(Canton  de  Quimper). 
Situé  sur  le  territoire  de  Plomelin,  il  domine  l'Odet, 
ji  a  ici  l'ampleur  d'un  lleuve. 


U4i.„/. 


Ml  ' 


,   pommtb   ik    Icii 


/'M1-.S   .^laniilites   schistes   ilol  plioctne    le  C\nt()N  dl  Olimi  i  li  se  c 
^*     il  ude  de  h  nuiLC    il  enllc  >!.ts  collines  lusqu  a  quelque  peu  pli 


(stdu  WsiLcie    les  aunes  sont  dt  h 


Arrond    de  (;)UIMPER.  -  Cantons  de  QUIMPER  et  de  ROSPORDEN 


ville   lirotonne   par  excellcn 


FINISTERE  Arrond,  de  QUIMPERLE.   -  Cantons  d'ARZANO  et  de  BANNALEC 

Arrondissement  de  QUIMPERLE 


lest  il  fiole  1  arrondissement  dr  Ch  itoai 
'^ud  lia  I  Octan   bien  moins  ternlik  i 


intiquc  qui  n  tint  p 
Ihes  menhirs  dpl  il 
dolmens  tomi  II  I 
d    médiocre   i 


1  arcliLolo.  (    j   -ïOiit   | 


n    I   578  ilannil 


\  1  I  ï,t  .11  \i  I  1  an  S.i  1  le  t  \M  ni  \i  / 
^  ccnlineaudipailemiut  du  Moil  I  m 
il  L~,l  repart  pir  Ulioil  sillc  n  du  Se  ill 
est  lune  des  drux  miens  d(  louent  el 
moindre  de->deii\  bon  sol  tat  fut  de  j,neit 
de  ftnniilitPS   tii\  [\ic\      nnt    pirl   \ 


SW   I  I  ociinoU 


v\ 


I  odilis   ancien-  cli  I 


*^:;L:r^iiii«'^''*^; 


m  Vri^ià 


Le  Ciiateal  de  l'i 


Arrond.  de  QUIMPERLÉ.  -  Canton  de  PONT-AVKN 

nXNhl     CaNTOMK  lONT   \\h\       "  k  loti     I 
Il  )  I    I  \        . 


nd.  de  QUIMPERLÉ.  -  Cantons  de  QUIMPERLÉ  et  de  SCAER 


bord   de 
qu'un  modeste  ruisseau  rapidement 
fontaine  de  Scaër,  laquelle  se  compose 
a  7  mètres  de  haut. 


Arrondissement  et  Canton  d'ALAIS 

DEPARTEMENT  DU  GARD. 


Arrondissement   d'ALAIS. 


ooiivrii'.|iielcsliui'bosil 
l.a  vigne,   le  pâle  olivi 
lier  V  ti-iomphenl.  Les 
roehès  ancirnn.'s.   sel, 

iililc.  et  .TiisM  1  (    ,1   iM 
bas,  sur  des  lirnt,     ,,i,i- 

-V.  le  mn- 

cTe's'chat'ài-i'M.T      1,.   l 

r'i  ',..,'  ï,"- 

cliènes;    plus     l,nnl    ,■ 

'■'"■'■.    1''- 

il^xr:,,.!^;:-^^.'^",:; 

t;!:„^r 


,  bességes  7,(j6'2,  Ueaucaire  7,-i84,  la  ( 


I  'An;   ■  ■  M-plenlrional  du  (lard. 

*-•    Su,-'       -  -  .  .   Vi^'an;  au  Sud  (el  tr 

4  arronJ-r. :...;.„    ...    .a;u.  .....  lùpond  qu'aux  226  millioi 

des  coteaux  de  tertiaire  oligocène.  C'est  là  le  domaine  di'  I 
les  •  serres  >  de  la  Gardoonenque.  où  les  gardons  qui  ci>ns 
C'est  là  le  pays  des  châtaigniers  à  l'ombre  épaisse.  iU;:i  pi.m 
de  la  (irande  et  noire  industrie.  Des  Kî  m''>!i'--  rn-  ir-n  l-i 
Lozère,  la  contrée  est  très  diverse  de  ,     nrd-      1  .,  ,• 

Cévennes  au-dessus  des  plaines  du  li.'i-l    i     i 

La  houille,  le  fer.  les  industries  Tavoi  I       .  i    ;  ■, 

pas  diminuer  en  population  coinine  rcijv   .     \   .m  , 

de  12,302  personnes  entre  I.'^T.*  •  '  I!'i  r,  i  \:i_':  ',     ,:     il  , 


r  limites  :  au  Nord,  le  département  de  r.\rdèche;  à 


^•'■tal  et  de  ce  minéral,  I 
;  :ivec  celui  de  .\Tmes.  ul 
132.076  en  1906:  r.i.i  n 
1  sol  avant  les  Rom.iu 


t  permis  à  l'arrondissement  d'Alais  de 


Arrond.  d'ALAIS.  -  Cantons  d'ALAIS  et  d'ANDUZE 


il  AI-    Mlle  de  18  987  habitants  a„'glomtitb,  est 


i^iu.r 


"-iint  i'aul  h  Costc    i 


,-lom( 


11(1  ic 


s '^ni  liptnres  de  loclie-  irrlii  ennes  et  surtout  de  lias    i  1( 

I    I  indoniie  et  les  (>>b  mitres  de  la  crête  de  la  Malaboissitic 
I  7  en  1')()()    soit    1  82>  eMst(  iices  de  plus    Lglise  de  \oti 
luims  di    h  chapelle  lomaiie  de  1  Eglisette      i  la  lim 
lu  n-oderne  de  la  laie    sui  le  teriitoiie  de  Cendras 


ident  du  Gardon  d'Alais. 


mpte 


(le  9,727  personne 


l  des  d(Ux  (lardonnenques  d.  la  montagr 
d(.  1 1  (i  11  (Ionnen(jue.celle-(^i  tertiaire,  ceux 
ne  du  tinton  dAlais-Ouesl,  il  s'ahaisse  à 


entre  lu  he 

passage  du  i 

d  \ndu/e  enl 

de  1872   1 ind  , 

d  \nduze    le  "^ii 

»   d  Lafedid     1  Kihaute    a 

ce-,  deinieis  foi 

pittoiesques 

2  770  habitants  agglomt 

't 


Arrond.  JALAIS.   -   Cantous  de   BARJAC  et  de  BESSEGES 


Arrond.  d'ALAÏS.  -  Cantons  de  BESSÈGES  et  de  GÉNOLHAC 


pli    ou  moins  ulihste    mais  en  icalil. 

Iioiiiller  de    Bessèi,c3  sont   I  amorce  de    1 

ille  caches  sous   le  Noid  Ouest  du   dcpjilt 

I      I   >     I  t    I     1  \    I     I        I     II    tout  due    k 

I  mùtrcs  de  pio 

liouillc    le  Tci 


It  1 1  is  seplenti 


Vue  générale  de  Bességes. 


Atlas  pittoresque  ii.  —  42. 


Arrond.   VALAIS    -  Cantons  de   GENOLHAC  et  àc  la   GRAND  COMBE 


CiiAMnonir.Arn  :  I.k  Ciixteai-  de  Choc/as  (C.anlon  de  Ct-nolliac).  Co  Kiiicici 
nianoir  à  louivlles  se  lrouv(>.  en  compasnie  «le  quelques  aiitros  i.  castels»  pli 
on  moins  anciens,  sur  le  territoire  de  la  commune  de  Chamliori^aud,  dnnsi 
pays  riche  en  mines  de  plomb  et  en  mines  de  fer,  en  gisements  de  houille. 


J^E  CA.VT..N 


monl3(:nc 


tir.  dit  plut 
le  Itoc  de  la  Liclièrc  atteint  ' 
réunis  par  les  6  communo 
ou  â  la  judicieuse  exploilatiou 
un  supcrite  exemple  de  la  t 
pins  maritimes  vieille  de  ti 


u  du  %•  peut-être)  il 


:.   Kll 


I87i.    le  nomi)re  d  lial)ilanls    du  canton   n  élait  qu 

par  ici  que  l'industrie  rrintéressanlc,  et  surtout  la  nature,  rnuc,  snu 

irrés  à  la  (;randComlie,8!)-2anx  Salles-dii-Ciardon,  simple  faiihoiirgde  la 


;SOl  ;    il  a  donc  cru  de  4,ioa  individus 


Arrond.  d'ALAIS.  -  Cantons  de  LÉDIGNAN  et  de  SAINT- AMBROIX 


rV'  jurassique  supérieur,  de  I: 
'^  au-dessus  de  DomessarRues 
DE  LÉnifiNAN  le  plus  m.'-ridional 


brilla 


.  dis  oollin 


t  jusqu 


•Chaptes;  ainsi  se  présente  le  Canton 
.  ur  8,893  hectares,  et  4.555  lial.itants. 
4,.">46  en  1872  ;  ce  gain  de  9  indique  une  population 
réellement  st^tionnaire.  liien  de  rare  comme  monuments. 
Eglises  de  lioucoiran  (romane),  de  Mauressar^iies  i  xir  et 
\'"  siècles);  ruines  des  manoirs 
de  Cassa^noles,  d  AiqremonI 
de     Itoucoiran      celui-ci    du 


urassique  superieui,  de  la  <  me 
il  niajestiieuse  \ue  de  loin    dans 


MoLitREs  (Canton  de  Saint-; 
;  houille  et  d'industrie,  jadis  s 
e  Cévcnne.  de  400  à  500  mètres 


Arrond.  dALAIS.  -  Cantons  de  St- JEAN -DU -GARD  et  de  VEZENOBRES 


1  Mnis    (le  i\   valltts  Iil'»  piofondes    m  eu 


-  ^im   mm    m 


18»cn1S/J   leit   de  41» 

Mlcs  cliarmanls     \ieii\pont 

lebUs  1  une  t^list  loimiic    i  ' 

le  2  29"  halilants  a^^lom  ils, 


<  (lui   11  (Ion  d  \liib  pui    liint^iuche 
un    I  liniliT  Lnt  pliin    (|nit(.iniii      litt 
Il  lonntn(iu(     des    olnuv  olv  «  cnt-»    un 
.  if  (I      I  ML  inf  iiLUK  ou   11     tlcinl  bjl   ii 


I   \oid    II   Vmk 


I  n   (lu    Hou  I  i(  t 


minution   lente.   Ile  t>.2ll  pcr-onncs  en  iXTî  elle  se  i  I 

ruines  de  Vlé-Cioutat  ou  Vieilli    Cite     qui  fut  peul    Ik  ^        i    m    i       t  I     P  t 

l'.rcDimas.  commune  du  lanlon  d  Alais  I  sti  ItL&teb  du  \ilux  ulld„e  dt  Sdinle  Cioix  11  J  c^i 
du  x:i' s.).  Manoirs  de  Castelnau(\\  et  \Mi  s  )  dL  Calvieres  près  VL/Lnobrcs  (wiil  s  It 
Templiers  de  Sainl-Maurice-ile  r  a/e\icillc    Mai  on  du  xi\    siècle  iDeiuv   807  lialntants  i^^l  i 


IHns   h   commune     l   M  iitLiI 
I     piO|iiLtL    11  Saint  Uihiic   I 

Ulise    11  lii ou/et  Ils  Mais  llin 
I    es    Ll     11   1 1  LommandeiiL    I 


Exploitation  agricole  a  .-t^t-H 


GÉNÉRALE  DE  VÉZÉXOIIIIES. 


Arrond.  de  NIMES  -  Canton  d'AIGUESMORTES 


Arrondissement  de   NIMES. 


t^lï 

risui's  et  C..~ 
alluvions  f|ii; 

pus     Id  Mfenc  i  tûiil( 
pins  loluier 

1    11  rondis'oment   (t 
le  l')(Ki  lui  tn  a  donn 

jiiedoc    ne  s'élève  qn', 
-  (le   pays  se  parlagen 


a  France;  Beaucaire  eut  sa  foiie  mondiale  ;  il  lui  reste  son  chà- 
nd  site,  son  Heuve  :  Saint-Gilles  est  une  grandeur  déchue  et 
ste  encore  en  partie  méiliévale. 

,708  habitants  agglomérés,    lîeaucaire  7,2Ht,  Sainl-Gilles  r>.-lW 
3.Ô7V,  .Sommières  3. '186,  Vauvert  3,373,  Aimargues  ^.ô.")!).  Uelle- 
^-arde  2.4:«.  Aramon  2.307. 


r^ 

W''~~~i.^ 

*  r""^  J^ 

U^  ^ 

r^H 

i-|J 

ÉÉk^^B 

Méditerranée  a  dres 


lit  bâtie  d'hier; 
:iu.x,  des  dunes, 
.ilo.xera   et  f|ui 


\  i-h'    (le  Nîmes  et  le  terrible  lleuve  du  Vidourle;  au 

I. "S.  de  ces  canaux,  la  Méditerranée  à  l'Ouest 

il  I.  dans  sa  simplicité  farouche,  le  très  curieu.x 

Mi    iii.plie  à  la  fois  du  département  de  l'Hérault  à 

.,-.  ;.i,uc!:Ls-du-Rhône  au  Sud.  Ses  altitudes  ne  sont  que 

lie   mètres;   au   plus  haut  des  dunes  que  le  vent  de  la 

ées  sur  son  territoire,   dunes  que  le  temps  a  couronnées 

n  que  l'homme  a  plantées  régulièrement  de  ceps,  on  ne 

:■  que  de  quelque^^  mètres.  Etant  surtout  plage  de  sable, 

p:i!M'-'   il-TTir   '•■■m-i_'nr'  :'(  l'ii   «fvl  b-  rif^in  d'Aiguesmorles, 

i-  '  -'  .    I  Ji  '    M         ;.■  Grau-du-Roi, 

^      -  ~  ''    :  ■■  :  I,   -  I   .    .  ,  ,.  ii/e.    Là-dessus 


Anvn-lissoment   de   NIMES.   -  Canton  dAIGUESMORTKS 


Le  Grai-di-Roi  . 


AicuESMonTES  :  Intérieur  des  Rempamïs. 


Ct  bout-,;  occupe  le?  ilunc?  du  bord  de  la  Méditerranée,  au  bout  de  la  Houbine  d'Aig»en-  Enlrû  dans  Aiguesmorles  par  une  des  portes  de  la  ville,  on  se 

mortes.  <|ui  est  un  caiidl  naufable  lonj.-  de  6  kilomètres.  voit  devant  une  autre  porte;  d'où  en  réalité  deux  enceintes. 


Arrond.  de  NIMES.  -  Cantons  d'ARAMON  et  de  BEAUCAIRE 
I   .    l.lM.ne  ,,u-    ^""1    |i.slen,cnl.ld.vmc,.t(,         ^  

■"         Il         Ih.l       I I    vl  I»      (     .VT,,^ 


e  30.0(;0  mèlres  d'eau  par  jour  pour  lusage  de  iNîmes.  La  capitale  du   Card.   la   Home  de   France   a  sa    helle   Toiil 


ourques  :   ruines  du  château-lin 
e  l'èrp    féodale   et  monastique. 
7.-28i    liabllants    agglomérés    à 
onquières.  902  à  Fourqiies.  Ainsi 


Bellegarde.    l.-'Hi   ii 


Arrond.   de  NIMES.   -  Cantons  de   BEAUCAIRE  et  de  MARGUERITTES 


LE  Canton  de  Mabcierittes,   dans  la  hanlicue  orientale   de  Nîmes,  comptait  8,105   habitants  en  1872;  le  recens 
que  6..M0.  soit  une  perle  de  l.fitC.  individus:  la  hrWr  \il1e  M.isine  et  s;ins  dcule  aussi   Maiscillc,  sans  cumpl.'i-  Vav 

pavs.  et  la  natalité  n'v  combat  pas  n^f?  !'■-  'l''iini't--\  ili;  '■■■:•   tl--  !(  ■^  jviliir   '  '     ' ' 

•    13.213  hectares,  avec  trois  natures  .!•       1  1        I    ■  i       i 

tertiaire  pliocène  au  Sud  de  ce  val.  I     '.  : 

a  ses  origines  dans  lesdites  g<irri;:ii' - 

vigne,  voilà  les  caracli'^ristiqiies  de  n    ,    i  •.  i.^i.  m    .       :         l  ■    n 

les  coteaux  de  la  rive  droite  du  Cardon;  ii-  l-iriioire  ne  sninie  ici  i>\ii 
appelées  Gorges  de  la  Baume.  Le  dolmen  de  la  Maison  du  Lou|>ou  de  la 
fort  en  antiquité  les  autres  monuments  du  territoire:  église  ruinée  de  La 
Poulï  ixi'  XVII'.  XIX'  s.),  tour  de  l'Horloge  (xv^  s.)  de  Hcdessan,  chapelle 


Arrondissement  et   Cantons  de  NIMES 


pla  ne  du  \  st  e   a  I  a  al 


:-:-'■: 

ans  autre  beautt    jue  1  op 
c  est  celle  de  la   loscane 
ri  ues   nppellent   i  ce  \   | 
]   t  h          lie    les    \nlon 

■„;.,::•,: 

luri    dcToiiîes  l^eiraTourll 
n  Jempkde  D  ane 
e  comi  rise    cl  ef  1  e  i    lu  deparlemci 
num     ot  s  ilutot      ous   le  noi 

delacitT."2?' 
90G  lui  en   a 

r9  1a°" 

M 
n       1 

1  e  h  conm     e    k  M  11  au  1    h 
^tt    iOOb     0        !0b    1     ilus     ni 

1  a    lonc     T  ne  3b01  c    stcnce 

lis  posscMle  sa 
1.3-J7  en  I87-. 

V     ,' 

II 

seement  de     9-J3  1  al  lants 

ec  la  \  istren  lue  et  h  V  sli  en  |  e  a        1    C  osl  ei  t    I  a  (  t  c     t  nt  i    n  li 

ne   sorte    le  mai  Ire  =t      le     la    \  slienquc       t  me  ail      oi     lou  e 
d  1  \isli     tel  q   cl  ont  t  tt  ks  n  sseaux   I  i  canton  de  Ma  eu  r  ttes 
m  puie  du  (  0  llr     de   1 1  I  onla    e  dont  les     n  1  istr  es    le  \  mes  font     nt    ttinluie 
I     leir  to  le  s      il  a  ssc  plu      1  pr  n      j  is  ju  a  1  ait  II  de  de      )   m  t     s    I  t  (  ost  e  c 

toute      onolon  e   la  s  la   1  lect    i   d     Hl  one  et  du  1  tt  t  lU    ne    '-on  ai^  k  lo     e  cmp 

.ilk  Lt  de  (_ 


I.K  CiiMKLi.t.  i.r    I.M.ii:.  .\iMKs  :   SArNiK-FiMUiiLi;. 

c  c)iao.-lle  pst  une  n-uvre/lii  xvir  s.,  ainsi  que  lidilire  moUeinc  (  IH7(>-  1875),  qui  a  élu  coiistiuil 

r>''gli->e  Saint-Charles,  le  Grand  Temple  dans   le  tlyle    ogival;  c'est  l'œuvre  de  l'arcliilecle 

et  le  l'flit  Temple  protestants.  Mondel. 


NiMt>  ;  Hf.ti.KVARii  Victor- llioo. 
r..   jv.l!'-   voies   droites,   larges,  qui   contra 


.N'nii.-      Iii>ri..s  i.i;  i.\  I'mi  m 

La    |jc)il('    (JAii^'iisIc  (comnw  l.i    porte    de    I 

Itmps  de  ri'Jmpire,  ■Mi\  jours  de  l'empereur  Au 


Arrondissement  et  Cantons  de  NIMES 


Arrond    de  NIMES.   -   Cantons  de   SAINT- GILLES  et  de  SAINT-MAMERT 


Arrond.  de  NIMES.  -  Cantons  de  SOMMIERES  et  de  VAUVERT 


horizon 
lu'oii  y   voit  les  Alpes,  la  m 
'yrénées-Oi-ientales.  L'eiulioi 
i;  Rhony,  tributaire  du  Vi-in 

trop 


t  -2,352  de  moins,  mais   cela  répond  e 
euse,  pittoresque,   ardue,  qui  tirequelq 


T  le  Vidourle  qui  baigne  le  Canton  de  Vauveu 
|ui  ravat;e  le  pays  quand,  sorti  de  sa  torpeur, 
hectaiTs.  lo  plus  Rrand  du  département,  ua 

I-     -m  !i   \,ii..nilr  inférieur,  dans  la  pliDuc  Hi 


1  sépare  ici  le  département  du  Gard  de  celui  de  l'Hér 
entre  en  «  vidourlade»;  alors  il  monte  et  s'écroule  ei 

^",  "'"  °r7''^rM"  inl"rouysTe^Vcoslp"^   '   >'1     ii' 

,'  I  ■'     II'     '  !  I Muilre  part  des  1,001)  lii-         -    i' 


e  terrible  Vidourle,  ce  Vidourle  fou 
nt.  Ce  canton  de  12  communes,  de 


s  Uealvuisi.n  (Canton  de  Vauvertj.  —  Beaiivoisin 


Arrond    dUZES.  -  Canton  de  BAGNOLS-SUR-CÈZE 


Arrondissement  d'UZÈS. 


celui  tie  Vaucliisc. 
c.-ii;non  mat:niliqiit<. 

kilomètres 


i|iinrt  >lt>  la  supcriii 


S2.i«>  résiilcnU  de  IS7i 

nppiila  cclliques  ( 
ilu-4.iard.  grande 
du  moyen   "         ' 


X  des  XVII* 
!<  Iiabilanis  a 
à  Pont-Saii 
fi  Roqi 


de  nombreux 

di-Klises,  de  chapelles  et  ( 
des  maisons  de  la  llenaissance,   :'i  des 


siècles,  etc..  etc. 

omirés  à  Uzès.  3.32(1  à  B: 

Ksprit.    2/>82    à    Villeneui 

1.401   à  Paint-Ouenlin-la-l 

.07*  à  balnl-Geniès-de-Malj:( 


'erchée  sur  un  éperon  de  rocher  au-dessus  de  la  rive  dro. 
st  à  l'altitude  de  100  mètres.  La  rivière  est  franchie 
12  arches  du  xii<-  siècle. 


Arrond.  d'UZES.   -   Cantons  de  BAGNOLS  et  de  LUSSAN 


Arrond.  dUZÈS.   -    Canton  de   PONT-SAINT-ESPRIT 


^rt  lies  gorges  superbes 
roito  du  KhôDe  voUin. 
n  site  -  (■•lonnanl  •. 


jmtiLî,  à  'M  nu U lis  au-dessus  des 
l'emprisonnent   depuis  la  magniliqi 
ses   roches  ardues,   ses  débris  d'- 


Aiyuèze  borde  la  rive  droite  de  l'Ardèche,  à  l'endroit  précis  où  ce  torrent  splendide 
;lie  naturelle  du  Pont  d'Arc.   Désormais,  l'Ardèche  coule  en  plaine,  jusqu'à  la  rive 
i  restes  de  châteaux,   ses  tours  au-dessus    de  la   transparente  Ardèche,  c'est 


Nord  à  lArdèclie,  à  la  belle 


iE  Canton  de  Pont-Saint-Esprit  s' 
-"  le  nom  de  rivière,  reste  toujours  torrent  et.  dans  les  crues 
du  sombre  et  splendide  Vivarais;  à  l'Kst  il  se  heurte,  vis-à-vis 
fuite  vers  le  prestigieux  -Midi,  le  grand  lleuve  est  et  surtout  ri 
courant;  des  frères  ponlifs  d'une  corporation  du  Saint-Esprit  t.- 
"       '      ■   ■•  le  plus  remarquable  qui  nous  reslr 


I  de   ISl'O  -  ( 

de   la  Cè/c:    - 
d  Arc  lAnlécl 


anhe 


apr 


l'iss 


t  le 


-  de  1 


■s  celui  de  Vai 

d'avens:  au.\ 
.  Les  r 


passaj^i 


infér; 


re,  de  détour  en  détour, 
avens  d'engloutissemeni 
irs  de  l'Ardèche  entre  il. 
;  de  Lussan,  antre  rrnii'  i 
it  dans  le  iU.on.  ,,  l  Mi, 
-  du  plus  i;..,n  I  I 


de  la  Cèze  \er-  .\luiii.  .i.a.  ..u  La-   îles  liarrigut 

est  celle  île*  loudarjjues.  Connue  r.\rdèche  s'engloi 

célèbre  corridor  de  l'Ardèche  va  du  pont  au  pont  - 

au  Nord  du  llarn:  lieu  inTérieur.  dans  le  val  du  Ithône, 

oliviers,  comme  à  l'ordinaire  dans  la  partie  basse  du  départiin.ni  ;  li   |i '  .  r.       h-    ; 

bilanU  en  lU*.  au  lieu  des  It.tlill  de  1S7-2,  soit  un  délicit  d.-  l..si<l  <i  la  d.MMir  .le  popnl 
du  Hhône  rejette  ici.  bien  entendu,  tous  les  monuments  dans  lombre,  le  ihel'-licu  luonti. 
et  deux  maisons  de  re  même  xv^-  siècle.  Eglises  ou  chapelles  de  Carâan  (romane),  de  ( 
1  i-n  partie  romane),  de  Saint-André-de-Hoquepertuis  (xi*  et  xvi«  siècles,  fortiliée),  de  Sai 
de-Camols  (xr  ou  xir  siècle),  de  la  Chartreuse  de  Valbonne.  Restes  des  remparts  à 
et    de  Montclus.  Sur  les   plateaux,  dans  le  silence  des  bois.   ''  '  "'        


AIOILZE  :    l,.jl,l,^ 

>E    L'AKbkCIIE. 

Iles    buiisona.  <\et  rave 
lanche  à  pic,  parfois  un 
e   la  pierre,   tel  est   le  ca 

nés  au  pied  dune  rot  r<e 
grande  source,  sortant 
gnon  du  lArdèche. 

Le  Rhône  inférieur 
au-dessus  des  Océans 
lui  arrive  de  rouler  i 

Pont-Saint-Esp 


plus  rapide,  plus  impérieux  que  devant  cette  ville  sise  à 
justement  de  s'ouvrira  1  Ardèche,  torrent  sujet   à  de  telles  c 


Arrond.  d'UZÈS.  -  Cantons  de  REMOULINS  et  de  ROQUEMAURE 


Il  lu    II 


lu      d    \     i     \        l  \  u  Dl         ileelfo  laie  d     1     no   1     »     t    1       a  r  Ul  la  re   1 0/ill  an 

a  rtemo  1ns       e  x  mano  rsde  Remoul  ns    le  Collias(\vi  s     de  Sa  nt  l  r    as  pi   s\ers(Mii   \vi     s)  celu   de  Castillc 
ag  lom  r  s  a  Remoul  ns>   ooJ  a  \ers      ti  a  Coll  as 

le  [il  ne  1  (  nton  i  c  R  cll  \  ne  a  compicne  h  r  e  Iro  te  1  "nn  1  fie  e  Des  tro  s  le  pn  r  es 
tore  les  le  la  1  lo  lette  le  M  nar  le  I  0  I  t  h  [  I  s  pet  te  ipparl  ent  i  i  canton  celle  de  M  tma 
s   leut  1  t  es    ele  ent  d     1  pirteme   t  le  \tuc1  se    \      less  s    les  tII      ons   lu    al  ri  o  lan  en  s    le  ent 


»  plu.^.imlio^esq. 


Ce  plus  iinporlani  des  l>oiir(:s  ilu  .  u  : 
lie  la  plaine  de  la  Cardonncnquc.  Ii'  li'  n  < 
presque  sur  de  larpes  prèves  on  il  icnipl 
et  rarape  an  loin  sa  canipapne  :  puis  il  redevit 


Il  L  1  nu  b  . 
N  L  hs  de  Campign 
I     (jLno\cfuns   et   p 

is  les  <)  aides  du  i 
I  eu  lanl  des  r 

plus  depuis  des  ceni 

c  u\cnl    i  Ihion     U  I 

LMIC      It    Mil^oi     s 

ji  lit    I  0-1    i    Si  ni  I 

mtltt  '    1    1)    n». 


I.a  ralai«e  de  droite  de  ce  beau  défilé  e 
Oue  ce  soit  dans  la  rumeur  des  ca 
dioscs.  les  grottes  nombreuses,  quelqu 


.e  par  1  anti  lue  Opj  ici  tm  tallo  rom  im  de  U  i  /  i 
!i  ou  dans  k  Mlence  du  lit  nianiîonnt  le  sites  sont 
s-unes  I  rofoodes 


lE   GÉNÉRALE    DE    SEf'.VIErià 

(Canton  dlzè.s). 

rzics 

:  La  CnvPTF,  dk  S 

MNT-FlRMIN 

De  loin,  S«.r.i..r, 

1  Ville;  de  près  ce  n'est  uu 

un  villa;;c  de  194  1 

-il.ilanlsat.-l 

..-.;ulic     mode 

me     qui     marque 

rentrée    d 

u-des-ios  d  un  -ûoi 

de  f,auche  du  Oard. 

,,,um:c  dans  le 

•oc  probablement  a 

Arrondissement  et  Canton  d'UZES 


l'zÈs  :  L'Ancienne  C; 
Celle  ex-calhédrale_  romane,  qui  est  sous 
vocable  de  Saint-Théodorit,  a  été  complètem 
déligurée  aux  xvno  et  xviif  siècles.  La  tour  Fér 
irelle  csl  cylindrique,  à  jour.  Haute  de  40  mèti 
elle  ressemble  assez  à  la  célèbre  tour  de  l'isc. 


EU'vée  en  duclié-pairic  en  1505.  L'zès  est  d'aspect  franchement  méridional.  Elle  couronne  un  coteau 
de  138  mètres,  qui  s'abat  en  falaise  sur  le  vallon  où  sourd  l'Eure.  Ainsi  se  nomme  la  belle  fontaine 
(l'20  litres  par  seconde)  que  les  Romains  dirigèrent  sur  Nîmes  par  l'aqueduc  du  Pont-du-lîard. 


Arroiui.  dUZÈS.  -  Canton  de  VILLENEUVE-LES- AVIGNON 


Vit  GÉ^ 

:>i'p,iri-  ilAvii;nvii  |>ar    les  ileiix  bras  du  Ulioiie.  c'csl  ^ 
M  fauboiiry  ili;.'rn'  ilr  sa  ville  yar  son   sile,  ses  moinini 


LKS-AVI.IN. 

(luRhù.ir, 
branclii'  li 


sur  la  colline  crétacée;  vignes  qui 
furent  parmi  les  premières,  sinon 
même  les  premières  où  se  montra 


en  mx; -  l.'.i .|H,-  les 

6,422  du    I^;J.    ...;.,  h..  >luiiiiùus 

essentielles  ilc  ce  pc-lil  lanlon. 
Villeneuve,  aujourd'hui  somnolente,  sinon  presque  morte,  y  partagea  la  splendeur  de  la  «  Cité  des  Papes  »  dont  elle  n'est  séparée  que  par  les  deux  bras  du 
rtbone.  au  bout  d'aval  de  l'île  de  la  Barthelasse.  On  a  dit  assez  justement  que  si  Nîmes  glorilie  magnifiquement  Rome,  Villeneuve  fait  honneur  au  moyen 
à^re  ;  é;;li::es,  donjon,  restes  de  remparts,  ruines  de  palais  de  cardinaux,  d'hôtels  de  seigneurs,  de  maisons  bourgeoises  des  xiir,  xiv ,  xv,  xvF  siècles, 
chàleau-rort  bâti  par  Uuguesclin.  Villeneuve  est  plus  justement  Villcvieille.  Ancienne  église  et  rhapplles  à  Pujaiit  (xiv  s.)  ;  ré;;lisf  de  Itocliefort-du-Gard. 
aujourd'hui  mairie,  fi-t  dis  xii'  et  xv  s.   2,.tS2  habitants  agglomérés  à   Villeneuve,   823  à    l'ujaul.   (ils  à   Rocheforl. 


Arrond.  du  VIGAN.   -   Cantons  d'ALZON  et  de  LAS  ALLE 


Arrondissement  du  VIGAN. 


Noi-d,  1 


e  plus  occidental  du  Gard, 
Ire  trois  départements  :  au 
eyron;  au  Sud,  l'Hérault;  à 
ts  d'Alais  et  de  Nîmes.  Grand 
■      "■  ■  "j  Gard, 


in  terrasses  ;  le 
'■!•  dans  les  deux 
s  deux  versants 


le  long  de  la  li  i  i   .'  i 

Maladie  du   ,^  ^ 
dance  naturcll. 
cultiver;  les   clin,,      :     ,  ,    -    ,.;  ,,i.  ,. 

les  cliamps  de  croître  en  population.  Les  ."•: 
cantons  ont  diminué.  Tous  les  arrondissemciii 
religieux  ou  civils,  ni  de  manoirs  féodaux,  ^ 
au    Vigan,  3,346    à    Saint-Ilippolyte-du-Forl, 


grands  noms  à  l'admiration   des  touristes.  3.684  ha 
à  Sumène,   "1,493  à   Quissac.  1,0S0  à    Valleraugue. 


d  celui  de  1 


8,0(«)  h 


Hérault,   le  Canton  d'.\lzox  est  en  plein  dans  les  Cévennes.  Le  Nord  s'y  distingue  fort  du 

I   hiver;  là  l'hiver  accumule  des  neiges  sur  les  sauvages  monts  de  Saint-Guiral  et  du  Lin^as 

antique  majesté  sylvestre  par  des  reboisements  de  pins,  de   mélèzes  et  de  hêtres  sur  plus  de 

lissent  des  torrents  et  des  cascades.  Au  Sud,  le  Causse  de  Campeslre  et  le  Causse  de  Monldardier,  fragments 

uu  |Mu  ,  I  I       :  ilanchàtre  ou  grisâtre  rocaille  oolithique,  leur  pierre  craquelée  de  fêlures,  criblée  d'avens  où  toute    ' 

s'eni;iiiii  i|i|iie  forêt  comme    des    ruisseaux    d'antan  qui,   tous,   ont  fui  dans   la  profond( 

tnonl;i^i,         ,     -      :        ;  i    ,      li   :  ,        ,-.n  ;:   ;   i.     In  Vigan,  par   l'Arre,  ou    par  la  Vis  :   celle-ci   n'y  va  pas   r —  '-' '=--  • 

diminn.   ,1  1  i    il.  .  i  ;1imi  y.u   -  .ni,  un   i,   il  .  ni,,  t .  .    .  \i5sec,  dont  le  nom  fait  image,  c'est  un  large  lit  de  pierres 

dans  ce  couloir  anhvilrf  louilienl  k-s  2,."iil(l  litres  p;ii'  seconde  de  la  merveilleuse  foux  ou  fontaine  de  la  Vis,  toute  ui 

entrailles   du    Causse.    C'est    sur   celte    Vis   renouvelée   que   le   canton   descend   au   plus  bas,  à  moins  de  400  i 

16,663  hectares,  d'où   la  population   fuit  rapidement,  comme  en  témoignent  les  2,939  habitants  de  1906  comparés  ai 
e  celle  de  la  Vis,  un  cagnon  comme  celui  qui  sépare  le  Causse  de  Monldardier  de  celui  du  Lai 


de   la 

interruption  :  vive  dans  le  mont,  elle 
goutte  d'eau  ;  puis,  brusquement, 
de  noble  transparence  évadée  des 


montagne,  dispensent  les  visiteurs  du  canton  de  s'enthousiasmer  pour  1 
Campeslre  sont  monuments  historiques  —  et  l'église  de  Blandas  (xii»  siècle 
411  liabitanls  agglomérés  seulement  à  Alzon,  contre  433  à  Aumessaê. 


3  de  r 
1  partie),  i 


le,  d'ailleu 


peu  touffue  :  des  dolm 


X  del! 


is  architectural. 


inl-Jean,  l'une  des  deux   branches  mères  du  Gardon  d'Alais.  C'est  essentiellement 
.  tributaire  de  droite  du  Gardon  de  Saint-Jean.   Constitué  par  les  granit?  o 

prairies,  de  sites  agrestes,  et  de  délicieus"   fnoîMion.-  on  MS   ■  aucai  nput-r 
■s  Cévennes.   Le  Liron,  dit  ici  Fageas  ou  la 
qui  montent  en  été  du  Bas-Languedoc  aux  i 

:  ^   r  les  brebis  de  transhumance    Lieu  le 
1  1872  et  5.347  seulement  en  1906  ou  403  de 


fraîchei 

Hêtraie,  y  atteint  1,179  mètres;  il  y  a 
lévennes  et  abroutissent  en  cheminant 
moins  élevé,  dans  la  gorge  du  Gardon 
'        perte  moins  grave  que  celle  de 


Arrond.  du  VIGAN.  -    Cantons  de  SAINT-HIPPOLYTF. 


Vllli  KÉNÉRAI-E  DE   SaIST- lIlPPOI.VTE-DL-FonT. 

Au  pied  méridional  (lu  Liroii,  massif  de  1,000  mètres  d'altitude,  qui  est  un  bastion  des  i 
Saint-lIippolyte-du-Fort  est  à  165  mètres  au-dessus  des  mers,  sur  le  torrenl  du  Vidourle. 


L\  Tour  SArxT-Louis  a  Saint- IIii-polvte. 

C'est  un  des  débris  des  murailles  qui  dérendaient  U 

ville  do  Saint-llippolyle-du-lorl.  Elle  date  du  xvi'  s 


|t-lllppol 


■fi-. 


I    dont  le  plus  profond  a  4d  mètres 

n   1  a   cru  |us(iu  en  ces  dernieis 

t  de  '=iu\e    II  ne  fiut  pis  conoluie 

n  b  du   monde  souteiiain     .lont   h 

1         U       r      I        I  hpclies    des   teins   iou,es  qui    cf-. 

piernille   de   ce  bloc  -^tciile  i.\idt  pai   les   intr 

par  les   puits  d  i\en      Its  homm 

fut  les  fourches)  ont  i  peu  près 

îau\c        il  )  avait  4  d09  habit-ints  e 

I      recensement  de  1906  en 

iiic     ce  n  est  que  96  de  r 

nu-,  sut    10  OW  heclares    a    dts   altitudis 

(passage   du    \idoiirle   dans   " 

montagne  de  Coutich    celk  ci  i  son  culmen 

Ouissac     l'ont   en  dos  d  ine  (\\    siècle)    sui 

du  ctuteau  foit   d(    Sau\(.     \ieu\   minoirs  de 

ic   wrii    siecln     des  (  irdies  prcs  '<iint  Njzain 


Arrond.   du   VIGAN.   -  Canton  de  SUMENE 


jeaii  iHeôm.i.  Dans  la  région  des  monts,  Liron  ou  Uoqui  dur,  pr 
Minier  en  tire  son  surnom  —  dans  la   région  d'en  bas,  Mgni 
à  5,741  ou  ^9  de  moins  en  1906.  Eglise  du  xil«  siècle  à  Sainl-Laui 
de-Codières  et  de  Saint-Julien-de-la-Nef,  celui-ci  (restaure)  au  dess 


s  liouiIlLi»  /iiic    plein  1),  fei  —  Saint-Laurent-le- 
iidional    0  6J0  Iwbitants  en  1872,   mluits 
I  piscopal  1  Saint  Mai  liai     vieux  manoirs  de  Saint-Roman- 
a  cascade  d  Aiguestolles  1,o«8hab  ag„'lameres  a  Sumene  979  a  Saint-Laurent-le-Minier, 


Arrond.  du  VI&AN.  -  Cantons  de  TRÊVES  et  de  VALLERAUGUE 


Arrondisscincnt  et  Canton  du   VIGAN 


HAUTE -GARONNE  Arrond.  de  MURET.  -  Canton  d'AUTERIVE 

DEPARTEMENT  DE  LA  HAUTE  GARONNE 
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Arrondissement  de  MURET 


d  c  o  l    Le     »  M<     I  dl  Id   Ib  d     18      o   L 

I  0  n     me     I   r  nt  ces 

I    00  lai  Idnt 


emenl  de  Jo  lo 


des  ou     II  b    e.ul  ercb 
n      d    manors 
n  compte       09    Monte  q    e     \ol  es  re  1  8H 


d.  de   MURET.   -   Cantons  de  CARBONNE  et  de  CAZERES 


HAUTE-GARONNE 


-Siilpice-sur-Lèze,  dil  aussi  Saint  >- 
en  consei'vée.  ne  peut  manquer  il  :i 
s  par  des  maisons  à  arcades. 


LK  C.ANTON  DE  Cabbonne.  fait  de  M  communes  sur  14.501  li 
par  sa  percée  des  pcliles  Pyrénées  à  la  grotte  du  Mas  d 
pK-s  du  chef-lieu  du  territoire. 'Ledit  fleuve  y 
court  dans  une- vallée  d'alluvions  quaternaires: 
les  collines  relèvent  du  tertiaire pléistocène  ;  bref, 
c'est  une  contrée  géologiquement  très  moderne, 
en  avant  des  petits  monts,  des  Petites  Pyrénées  de 
l'ancien  pays  de  Volvestre.  A  CCS  trois  cours  d'eau, 
puissante  'Garonne,  faible  Lèze.  pittoresque 
.\rize,  le  canton  ajoute  la  Louge,  bien  plus  longue 
qu'abondante,  et  il  a  sa  part  au  canal  d'irrigation 
de  Saint-Martory.  charcé  de  rafraîcliir,  de  ferti- 
liser la  grande  plaine  au  Toulousain.  Il  atteint 
son  culmen.  331  mètres,  au  Sud-Est  et  près  de 
Carbonne,  sur  le  massif  ardu  de  la  rive  droite 
du  neuve  :  son  lieu  inférieur,  p.ir  IGO  mètres 
environ,  se  trouve  au  passage  de  la  Garonne 
dans  le  canton  de  Muret.  Ce  pays  se  vide  peu  :'i 
peu.  ainsi  que  tous  les  cantons  de  la  Hautf 
Garonne  qui  ne  sont  pas  les  quatre  cantons  île 
Toulouse  et  que  presque  tous  les  cantons  poui- 
t.-int  si  fertiles  du  bud-Ouest  :  il  comptait 
8,739  habitants  en  1872  et  7,fô4  seulement  ou 
$»5  de  moins  en  1906.  Saint-Sulpice  est  une 
ville  régulière,  une  bastide  de  1255,  qui  ne 
s'est  guère  développée,  puisqu'elle  n'a  que 
'246  personnes  groupées  autour  de  sa  mairie. 
Eglises  du  siv*  siècle  à  Carbonne,  autre  bas- 
tide fondée  en  1K6,  et  de  Saint-Sulpice  (xiv  ci 
XI-'  siècles),  débris  d'un  vieux  couvent  de  reli- 
gieuses à  Lonçages  et  d'une  commanderie  di's 
chevaliers  de  Malte  à  Mauzac  :   restes  du  cliû- 


I    de   Montaut  : 
Marquefave.  1.164  habitants 
bonne.  561  à  Longages. 


igglor 


■!Tcar- 


l'I-AN,    PP.tS  CA7.f;riE.S. 

t  ramassé,  situé  à  270  mètres  au  confluent  du   Volp  et  d'un  ruissi 
■Jroite   de  la  Garonne  auquel  des    sources  do  la  craie   donnent 


E  du  département  de  l'Ariège  (au  Sud),  le 
<  DE  Cazéhks  borde  les  deux  rives  de  la 
nne  que  vient  d'agrandir  notablement  le 
des  monts  du  Couserans.  C'est  immédia- 
aval  de  cette  rencontre  de  deux  beaux 
ris  et  vifs  que  le  fleuve,  coupant  la  craie 
lies  Petllcs-Pyrénéos.  passe  du  bassin  de 
PII'-,  y'vM'i  Inf  rrilmnir.  riniis  la  vaste  expan- 
nii..  .lu  lniil,Hi~;iiii  I  iir  .-mire  et  moindre 
\  I;  ■  ':■'  -  I  .III'  '■'■«  l'.ivs  de  Volveslre, 
I   M"      i   II    II. Il    i-N    linnne   eau.    Sauf 


,    C.:<, 


Renaissance  à    Palaminy.    'i  li      mur 

régulière   du  xiii«  siècle.  ^..^1:1  1  :     1     1  ihm.  , 

à  Cazères.,  le  centre  le  plus  |  uil  .i.  1  ,1  i,iii..ii- 
dissemcnt,  1,219  à  Martres  ,  1  .1;  ji..  il  .  uu  /l'J'j  \ 
Plan)  ;  3o4  seulement  à  l'al.irniny,  l.asiide  .Tvorlée. 
Quant  au  canton,  il  a  1,U57  résidents  de  moins 
qu'en  1872  ;  il  complaît  alors  10,955  personnes, 
réduites  à  9,298  en  1906,  sur  16,461  hectares  que  se 
partagço»  16  communes. 


HAUTE- GARONNE  Arrond.  de  MURET.    -   Cantons  de  CINTEGABELLE  et  de  FOUSSERET 


h     n     Si  10 


de  MURET.  -  C  "'de  MONTESQUIEU-VÛLVESTRE  et  de  MURET 


HAUTE- GARONNE 


Kw-^ 

■4^ 

mgg§,.0^jm^ 

ii 

'^^^'^  ^< 

P'  "    ' '"' 

ii-Yolvcslrc  ne  voit  pas  toujoiii-s  l'Arize  loiribei-  avec   ai 
ne   laisse  à   ce    torreni   que   quelques  ccnlaines   de    lil 


pjvNS  l'ancirn  pays  île  Volvestre.  le  Canton  i>k  MoNTKsyiiiB 
'^  celui  du  pays  el  qui  s'incline  vers  la  rive  droite  de  la  Ga 
ilti  tleuve.  Le  tertiaire  miocèDe  et  le  pléistocène  Torment  la  ca 
U's  avant-monts  septentrionaux  de  la  grande  chaîne  IVanco-es 
Arize.  qui  les  transperce  sous  les  voûtes  de  la  grotte  du  Mas-d 
entre  l'Ari/e  et  le  VoIp  ;  il  n'est  guère  qu'à  220  dans  le  val  de  la  > 
persées  sur  U.30S  hectares,  ont  l.tltG  habitants  de  i 


oinlrasle  de  deux  rivières  exlraordinaircmcnl  inégales  :  la  Garonne  large  et  vive,  la  Louge  étroil 
It  la  ville.  Sauf  quelques  vieilles  demeures  cette  cité,  fameuse  par  la  bataille  du  1213  qui  inféoda  la 
ct:-llf?  du  musicien  Dalayrac  et  du  maréchal  Niel. 


d..  on  à   peu 
e  doc  à  la  I; 


HAUTE -GARONNE  Arrond,  de  MURET.  -  Cantons  de  MURET  et  de  RIEUMES 


/IN-  ((anton  dt  Mm 
lil  lioiii,  (!<'  ii|  iiiliiiEii'.  i_^loi)icres,  I  roii/iiis  i 
le  du  Joiilousam  liés  féconde  m.iis  seclie  poudre 
Il  est  1  moins  d  une  lieue  de  la  ii\e  ^'auclic   de  h  (. 


M  ti.-ect  j,i,».|.i. 

(Il<   entrjiiie  dans  se- 


l/jr,. 


t.  Il   r.iMit   II-  M, ri 


Li£  Cu) 

=  11HÎ   I)L 

Rkrat 

i(  anlon  de  Ricunie-, 

insuliei 

M,ml(>  ( 

e  trè 

loin  ce  boni,  -lUn    a 

210 

■•s   sur 

e  paie  on 

■s  du 

L  in  il  d  irnqalion  de  >-i 

nt  M 
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Arrond.   de   MURET.   -  Cantons  do  RIEUX   et  de  SAINT- LYS 


HAUTE- GARONNE 


e  cauchc  <l( 

des  l'Trences.  jadis  bien  plus  hautes  et  massives,  arrive  à  sa  lin,  au-d(  ssus  du 
pour  culmen  la  colline  de  Saint-Thomas.  320  mètres,  sur  la  tranche  dts  cau\ 
ïotich.  Des  6.6U  habitanU  constatés  par  le  recensement  de  1872  aux  >  322  d 
■le  I2»i.  U  clocher  de  l'église  de  Sainte- Foy-de-PejTolières  date  di>  xv  siLcle    i 


.,.,^i.,.  i.r.  i  «MfcSlLLfco  .Gaiito 

Ut  ^.ùii.l-L..,,. 

KlKLX  : 

U  Kglise. 

au-devant  du  bourg  est  la  plu 

Celle  cathédrale,  déclin 

e  de  son  rang,   date 

tributaire  (çafK-hj-  Hr-  |.> 

«Jaronne,  parti  des  environs  d 

s    la  for.H   do    Bouconnc.    Lallitnde  du 

près  de  lan  1440;  elle  a 

été  défigurée  au  xvi' 

1  est  de   180  m.  '.r.  .. 

xvir  siècles. 

HAUTE-GARONNE  Arrond.  de  SAINT-GAUDENS  -    Canton  d'ASPET 

Arrondissement  de   SAINT-GAUDENS 


6^ 


DEP    RTEMEST  UEU 
{     H  c GARONNE 

^uNDISSEMENT  DE 
,    SAINT  GAUOENS 


lit  icnt  loujouis  [1  s  in  anle  li 
donjon  1  \spct  \i\  tclt)  tt  1  s  i 
o90  a  \rbas,  o8     i  1  oi  ttt  d  \!,pet 


1  L  l  et  T  1  S  I  II  ij  1  iiliLnl  enti.icmenl  i  la  mont  },ne  i  i<iib  pas  a  la  viande  chaîne 
1  iloid  il  If.  e  1  issise  cictaCLe  superieuiL  qui  U  rme  le  Ion  chaînon  dts  Petites  l'>renees 
I  (.s  ircheennes    In   masi  f  d  i  Ca  irt     le  pic  de  Ca  ne    1  01  '  mi.tres    est  11  monarque  de 

lient  an    econd  ran 

I    I  I  I  1    I       1  1     1         I      1  I    I         j  1  ut    1      I  cidtnce  est  de\enuc  et 

B  font  p  s  ICI  tort  iii\  beiutcb  naturellts     il  \     n  a  peu  tt  ils   ne  \alent  guère    on  peut  citer  tout  juste  le 
irs  d  1  btadcus  et  d  kaut  de  I  llotel     1  Ho  habitants  a^Qlomtrts  a    \spet    9jG  a  Estadens    03>  a  boueicli 


ie,  est  de  noble 
versants.  Ce  fut. 
is  beau  panorama 


En  montant  du  \aUon  d  en  bas  au  col  ou  comme 
au  port  qui  sepire  deux  veriants  et  deu\  hon/ons 
on  voit  les  arbies  fiileux  céder  peu  a  peu  h  place  a 
ni  la  glace,  ni  h  nei^e    ni  le  \tnt 


s  PITTORESQUE   II.     -   44. 


Arr.  de  St-GAUDENS.  -  C d'AURlGNAC  et  de  BAGNERES-DE-LUCHON     HAUTE-GARONNE 


[  E  Canton  oAi'rigxac  descend  vers  la  rive  gauche  de  h  Ciioniic    rinis  il  ne  I  alleinl  pis.     il  sine 
'-'    et  de  son  adliienl  la -N'ère.  toutes  trois  gros  ruisseaux  pluti  t  i(tii   im   u     (  n  m   m     n   i   r    li        \   ii< 


i  elle  pai   les  Mllons   de   h  Noue    de   li  lo 


lieu     'ibO  1 
de  lacrau 

1    «d.CKJd 

1                \ 

lullIMIs     ( 

in.nao  a  quelque  n, 

t    lu  du  \l\%  son  i^i 

itn  pu  lie  roman 

loi.jonduxraAiil 

thermales  de  Ludion  ou  concouient  annuelicii 
développe  giandcmcnt  k  nombre  de  Luclionii 
population  du  territoire  a  diminue  dp  0  bfîb  i  i 
iiitii|iiili     itproduit  /fira»    Ain'-i  •>  Il  I    lui! 

r     istrces  dans  les  n 


HAUTE -GARONNE      Arrond.  de  SAINT- GAUDENS.  -  Canton  de  BAGNERES-DE-LUCHON 


iilo    (le    cascade  en  cascade   à   la    dcsceiile    < 


l'x  Cr.iiiix  uiis  Pyrénées. 

Xe  pas  prendre  ce  malheureux  «  li 

;ulc   »     pour    le     type    de   la    race 

iiéenne,  qui  est  naturellement  belle. 


En   comptant  liiet 
nanles  dans  le  pays 


Le    Lac  d'Oo. 

Ce  lac,  dit  aussi  de  Séculéjo,  a  38  hectares  et  67  mél 
profondeur  ;  sa  cascade,  Mlle  des  glaciers  de  la  frontièi 
2(3  mètres.  Il  est  entouré  de  tous  côtés  de  rochers  escarpés. 


.Au-dessus  des  neij^es  natales  du 
ir  une  arête  de  MO  a  500  pieds  de  k 
■rnlir-chèvre)  à  ses  escarpements. 


ond.  de  St-GAUDENS.    -   Canton  de  BAGNÈRES-DPZ-LUCHON  HAUTE-GARONNE 


\..ir.   i...jiAi.Ni,  A   Cii.i;.  L;A(..NbKi;.s-i.ii-LL:i;i]O.N  ;  Statue  u'.'.tigw 

i.,..i.  ilil  ;    Ju  Ludion,  à  OÛU    mèlres  d  altitude,  Cet    intendant  contribua  fort  à  rembellisbcmtnl  Le^  (.1  icicis.  d  Oo 

mmande  la  rive  gauche  de  la  F'ique.  île  Fiagnères.  Œuvre  de  Gustave  Crauk.  seicnt  ici 


Ij  l!.;n<:)u«.  ;,  i.i>^. 
nr.  jcr,  la  r..,.re  . 
dans  le  gouffrp  de  Tour 


La    ItEXCIXSE.  AMIISSF     Mor  mm    DI     SMNT-\\LNriN 

rc3  d'altitude,   e-i    un  ancien   lac  que  traverse  de  Un   la    nomme   aussi   Mouint   de    Oarin     Iransporkc    j  idis   par  un    im- 

Aiara  :   descendue  de   la   Maladetta.  elle   se   perd  mense  glacier,  i  lie  n  i  pas  moins   dune  lieue  de   lon^    m    près  d  une  demi 

lieue   de    large 


HAUTE-GARONNE      Arr.  de  St-GAUDENS.  -  C"»  de  BAGNÈRES-DE-LUCHON  et  de  BARBAZAN  69 

"1 


Haute  Vallée  du  Lys  (Canton  de  Bagnôresi. 
On  prétend  que  Lys  c'est  Lids  ou  l'Avalanche.  Kn  elFet,    la 
souvent  des  rochers  du  Cirque  de  Grabioules. 


Vallée  de  la  I'ioue  (Canton  de  Bagncres). 
il  de  gauche  de  la  Garonne,  la  Pique  est  une  fille  des  g 


ÏMi^  canton  de  bainl  licitiand  de 
"     beat  le  jeune   lleuio  de  la  Gir 


E  Barbazan  horde  le  département  des  Haules-Pv 
î.  Cette  Garonne,  ensuite  presque  doublée  par 
nilieu  de  riches  campagnes  quaternaires  ;  tandis 


nées.  Il  reçoit  du  canton  de  Saint- 
Neste,  le  quitte  dans  la  plaine  de 
~  la  montagne,  relevant  ici  de  la 


Arr.  de  St-GAUDENS.  -  O"'  de  BOULOGNE  ri  de  LISLE-EN-DODON       HAUTE-GARONNE 


Li;    \      I  t      I       IfOLI       N       S,L       0    i.   1- 
Eiitii-  les  stations  de  Blajan  cl  de  liûuloijnc  (du  chemin  de  fe     le  To  lo  se      lioulogne)   ce      a  I  c  t  i  c  ^c  h  (  esse    af  1        l  „.i  d     la 

sur  la  Gesse,  les  <-anx  minérales  de  la  roiilaine  Divine  jaillissci  t   linslejirln  le  I  ancienne  abbije   le  N    o  s  lonl   1     e      sle  q  e  q  el  i     s  1  b    i 

(      "Me's 
le'loL."   1    TÔ 


f      (    MON  l     h        Ion  oon(  ne  a    d  part  ment  1     Cers    II  fa  t  pari  e  du  pla 


f 

l.a    Sa\f   esl   une  des  rivières  Iannemezann;ii;^c3  auxquelles  c 
accourent    trop    peu     de    fontaines    pour     qu'elles    puissent 

braver  la   longueur  de  la  saison,  sèche.    Klle  ne  coule   alors  \ 

que    (:râce    au.x   eaux    pyrénéennes  amenées   par   le    célèbre  et  de  Sa  nt 

canal  de  la  N'este.  "  agglo  nt 


Vue  GÉ.NÉIiAI.E   UK    LJst.l;-EN-Dol)ON. 

Mieu  tluD  dti  :;:t  cantons  du  département  de  la  Hautc-Garonno  est   situé,   à   l'altitude  de  i90  mètres,  sur   les  deux   rives  de  la   .Save,  qui   n'a   pas 
•■.u  la  oe^ic,  5ùn  plua  notable  tributaire  ;  aussi  est-elle  étroite  et  peu  vivante,  dans  un  vallon  très  resserré  entre  ses  collines. 


HAUTE-GARONNE         Arr.  de  St-GAUDENS.    -   Cantons  de  MONTREJEAU  et  de  St-BÉAT 


m)  a  son  site  a  100  mLtrcs  a 


(le   \Io   t   RomI   (ce    q   t         le  M  mti  ji  m    'l  itc  dt   la  findii 
s  du  Ile  i\e    a  oOO  iiitlif>       irclii  olOçiie    la    pliib  lielle 
lt\Le  dans  leb  l'\rences.  » 


!st  de  la  ville 


privée  qu'on  ail 


Il  dessus,    le-,   nll  i\ 


lechs    à  li 


PI 

i 

^^  ..-     --;_   ^***-.  -  "^^^3 

P*« 

^ 

S 
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La  Vallée  de  la  Garonne  a  Montréjeau. 
11  pied  de  Montréjeau,  la  Garonne  est  un  grand  torrent  transparent,  une  onde  aussi  fraîcliè 


Au  pied  de  montagnes 
qu'on  exploite  encore,  dar 
raière  ville  française  qu'on 


arbre  blanc  que  les  Romains  taillèrent  et 
gorge  très  resserrée,  Saint-Béat  est  la  pre- 
itre  en  descendant  le  jeune  fleuve  de  la  Ga- 
3S  d'altitude. 


par  sept  points  de  même  élévation 
très  intéressant  pour  les  géologues. 


Le  Pic  du  Gars  (Canton  de  Saint-Céat). 

ou  plutôt  du  Garl  se  lève  à  1,786  mètres,  dans  le  n 

:s  cantons  de  Saiiit-liéat  et  d'.Aspet.  Il  se  termine  en 


Arroml.  de   SAINT-GAUDENS    -   Canton  de  SAINT-BEAT 


HAUTE-GARONNE 


carrières  romaines  moatrèrcnl  leurs  brèches. 


Cafirière  de  MABime,  a  Saint -Béat. 
Ce  marbre  emplorê  par  la  statuaire,  est  aussi  la  pierre  de  mainlts 


I.\  :l      .:iTE   tu    G (:a NT,  PRÈS   DE   Saint-Kéat. 
îintii:'    .'';  !  ■  -)•:    le;  torrents,  jadis  bien  plus  grands   qu'aujoii 


La  Garonne  a  Sai.nt-Béat. 
Mince  encore  elle  n'a  bu  ni  la  Pique  de  Bagnères-de-Luchon,    ni    la   Neste 
des  lacs  de  Néouvielle. 


HAUTE-GARONNE 


le  SAINT- GAUDENS 


La    r.AHONNE   A   CaMOX. 
Cimoii  (   t   in  1  imeau,  à  côté  d'un  vaste  moulin,  dans  la  grande  plaine  de 
\al  ntint    Cette  \  la  ne  fertile,  verdoyante,  l'ut  jadis  un  vaste  lac  en  amont  du 
bite  occup    par  h  \ille  Saint-(;audens. 


L'ÉGLISE  DE  SAINT-GaUDENS. 

C'est  à  la  tour  de  cet  édifice  qu'on  reconnaît  de  loin  la  ville  de  Saint- 
('■audens.  Cette  tour,  de  style  roman,  est  une  d-uvre  moderne,  mais  l'en- 
semble de  l'édilice,  notamment  les  trois  belles  absides  du  chevet,  est  du  xii«  s. 


L'ÉGLISE  DE  Vai 
est  un  bourg  d'activé  industrie  situé  à  362  mètres  d'altitude  a 
la  rupture  vida  jadis  le  lac  de  Montréjeau-Saint-Caudens.  Eglis 
s  le  style  de  la  lin  du  moyen  âge. 


Arr.  de  St-GAUDENS. 


'  de  St-MARTORY  et  de  SALIES-DU-SALAT       HAUTE-GARONNE 


aJmiral>lemenl  cauipi 


n  ilniis  II  CaM 

(I  nlliiMons  (iiinlcrnnircs  ou  hoiit  de  hniicll 

' —      |>ni  1  ir -'••  ''-'■■    ' ■■-■'  ■■ 


(lu  bnl  II    (  c  rcnToil 


ile\te  (les  irois  clinn 


I  itcliel     Ltlilice  du 


I  E  ('.ANTON  iiE  Salies  cooTronte.  au  Sud.  avec  le  département 
^  do  IWri^fc.  Il  «(xonipngne  les  deux  rives  du  Salât  —  et 
le  nom  complet  de  Silies  est  Salies-du-Salat  —  jusqu'au-dessous 
de  l'emliouchurc  de  ce  vir  torrent  dans  la  Garonne,  à  un  peu 
moins  de  âfiO  mètres  au-dessous  des  mers.  C'est  là  la  moindre 
aliitudo  du  canton  :  l'endroit  le  plus  haut  c'est  un  pic  de 
■7»»  mètres  au  Sud-Est  de  Montastruc.  dans  un  massif  de  craie 
supérieure  qui  dt^pend  des  Petites-Pyrcnces  :  celles-ci,  qui 
deviennent  dans  l'Ariêce  la  chaine  du  f'Iantaurel.  sont  lavant- 
mont  septentrional  de  la  grande  montagne  hispano-rrani^aise. 
La  belle,  riche  vallée  alluvionnaire  du  Salât,  la  rivière  de 
Saiol-GiroDS.  Cette  rivière   (ou  plutôt  ce  torrent) 


j  40  ou  50  mètres  de  1; 

à  8  mètres  cubes  par  secoi 

oe  i(  ei  ses  crues  peuvent  monter  à  : 

porgcs  dans  le  mont:  bois  et  pâtures.  I 


moins  de  7  à 


Charmant 

I0.T;6  habitants  du  recensement  (le  1900.  . 
les  11,822  de  1872.  vivent  sur  l,'>,6.">7  hectares,  en  21  rommiiii.  - 
la  population  spccinque  est  descendue  de  lô  ou  76  habitant 
par  kilomètre  carré  à  68.  Salies,  qui  montre  une  maison  du 
.\v*  sit'cle  et  des  halles  du  xvr,  est  commandée  par  les  ruines 
d'un  château  des  xil«  et  xiv«.  Grottes  préhistoriques  à  Cts- 
sagne  et  à  Marsoulas.  Eglises  de  Gassagne  (en  partie  licniiis- 
sancei,  de  Montsaunés  (xil»  sicclei  :  chapelle  en  iniins  ilu 
xir  siècle  à  .Mazères.  Ituines  remarquables  <kv  .  I  ji.aii\ 
«le  Montesp.-in  '  xiii«,  xv  et  xvr  sieclesi.  ilc  I;  'imT  ii 
ixii'  siècle,  qui  commande  le  confluent  de  la  li.ii'niK  it 
du  Salai,  de  Italesta  près  It<>querort  ixv«  sièclei,  ilc  >.ikMcli 
\i\-  ou  XVI'  siècle).  Tour  d'.\usseing  (  xv«  siècle  1.  (^h.iteau 
■n<>deme  de  Touille,  l'ont  du  Wf  siècle  sur  le  Lens,  à 
.    785  habitants  agglomérés   à   Salies,  contre 


"^'  •-.  ■-lui'  ■ 


13  des  mers  qi 
'é.  de  grand  o 
le  Salat  ajoute  ; 


;  ces   deux  rivières  s'aljorrlenl.    Itiv 
urant.  d'étiage  abondant.  Oo  peut  e 


l.NKS  UU  CllATKAi;    DE  RoOUEKORT. 

Ces  ruines  rc};aident  en  travers  celles  du  cliâle 
.Montpezal  par  delà  le  val  où  la  Garonne  s'accroît  du 
Elles  couronnent  une  colline  fort  roide. 


HAUTE- GARONNE 


Arr.  de  TOULOUSE.   -  Cantons  de  CADOURS  et  de  CASTANET 


Arrondissement  de  TOULOUSE. 


L''^r^r:;t':':M': 


n12ci 


11  lUl 


à  l'Ouest; 
(li-I.auragais,  ai 
;n(J  sur  les  25  i 


20  c( 


Si  près  des  l'yrénées  il  n'a  point  de  part  à  la  haute  tnontaenc,  pas  plus 
qu'aux  roches  arcbéennes  ou  même  d'âge  géologique  moyen,  i'out  ce  qu'il 
déroule  isl  du  teiliaire  niicicrne  un  |j|jocène  sur  des  collines  qui  font  parti»! 
du  pkiii  Ml  .Il  I  uni.  Il  M  /Ml  .11  .|.ii  .  1  ,.',1.  1,,-nl  au  bloc  du  Lauragais:  c'est 
aussi  .II'  I  I  .  1  I  il  I  II  I  i  I  '  il  in  'l'oulousain  et  dans  le  val  de  la 
(iaroriii.     -n     -     i.    inn     1.!         I     i,     !     Il  cliaîne  des  Pyrénées,  jadis  bien 

plus  il.  i I  -  cil'  fonts  fraîches,  Touch,  Save. 

Hei's  M.  1 1,  I .111  .| 11.    .1.    m  III  ,11 .  I  iiisseaux  amenés  au  néant  par  la 

saison  cli;iuilr  :  mais  la  Caronne  csi  un  courant  superbe  renforcé  par  l'Ariège, 
et  le  canal  de  Saint-Martory,  calculé  pour  10  mètres  cubes  par  seconde  arrose 
les  campagnes  altérées.  Culmen,  le  tertre  de  Cox  dans  le  canton  de  Cadours, 
291  mètres  :   lieu  le  plus  bas.  92  mètres,  au  passage  du  fleuve  dans  le  Tarn- 


i.nidi 


Toulouse  fui  la 
plus  intéressaii 
Grenade  et  l'Ia 


erre  bien  cultivée, 
amps  granifères,  cet  arrondis- 
ulalion.  Sans  doute  il  a  gagné 
lux  217,&15  de  1906:  mais  si 
seule  environ  2i,000,  on  voit 

é  le  pays  est  liistoric^ue  ;  celui 
ment  dit  les  Volces  'lectosagos 
i   d'après  leur  cité  de  Tolosa. 


DÉPARTEMENT  DE  LA 

HT' GARONNE 

ARRONDISSEMENT    DE 

TOULOUSE 


taie   est  de  149.438;  2,.%3   ù  Grenade,  2.l(KJi 


E  Canton  dk  Cadours  s'avance  en  pointe  entre  le  département  du  ( 
-*  et  d'où  divergent  des  afiluenticules  de  la  Garonne,  di>  la  Savc.df  la 
;  tertre  aci.aparé  par  les  vignes  et  les  bois,  atteint  20!  m'i'i-  -i  l'-x 
s  vallons,  sont  à  160  mètres,  plus  ou  moins.  Peu  de  cin.  i  m  in  .1 
î  1872  et  les  5,.')37  de  1906,  on  constate  que  cette  pcri.  !  i  i  . 
astes  bâtiments  de  l'abbaye  de  Sainte-Marie-du-Désri  I    .  m 


s  et  celui  de  Tarn-et-Garonne,  sur  des  colline.-  tertiaires,  généralement  r 
mone.  Ce  massif  aux  ruisseaux  souvent  aussi  pleins  de  terre  et  de  poussière  que  d'eau. 
I  lieu  de  diramation  d'une  multitude  de  petits  rus;  les  endroits  les  plus  bas,  dans 
1  Haute-Garonne  ont  autant  diminué  de  population.  En  comparant  les  7,652  résidents 
.^  correspond  à  30  pour  100.  le  territoire  ayant  I."J,9I2  hectares,         *" 


.  «0  h 


.s  agglon 


ïulcment  à  Cadours,  contre  474  à 


irains  dans  la  banlieue 
ientiellement   leitmie 
s  collines   comme  essentiellement  quatcrnaiit 
1   long   de  1  Srie^e     de   la   (  aronne    de 


iy-M.|Sntoin,iil^^fl 


X  Trappe  de  Sainte- JIarie- du -Désert  (Canton  de  Cadours). 


1  tumulu     iccidtnte  k  ccnlie 


Arr.  de   TOULOUSE.   -    Cantons  de   FRONTON  et  de   GRENADE 


HAUTE- GARONNE 


Villantlric  fournit  u 


su'cle  à'Sai 


;   Canton   de  Fronton    Iniiur.    v<\c  ili-..iir.  In   liaro 
(lu  canton,  lie  l'arroii.i  i  :  '    i  i  il'' 

p ,   _,  ses  rapides,  de  son     ' 

quaternaires  dans  la  vallée,   le  m 
4  mètres,  au  Nord  de  Castelnaii 

-   aucun   n'a   d'abondance  —   su    a;..^   ..:  ;    i         ^   n   I, 

plus  que  I0,."i01  liabitanis.  On  en  comptait  12,142  en  1872  .  c-l  ],i;'il  .!<■  nu.nis.  liosl.  s 
nl-Huslice  :  ruines  d  un  château  de  la  Renaissance  a  Saint-,lory.  1.188  habitants  agglomère 
qui  jouit  dune  grande  renommée  dans  le  Toulousain.  Ecole  d'agriculture  a  Oudes. 


BORNÉ  au  Nord   par   le  département  du    Tarn-et-Haroi 
92  mètres  au-dessus  des  mers,  ce  qui  est  laltllude  n 
le  fleuve  lest  si  peu  pratiquement  par  suite  de  ses  grèvi 
d'un  mètre  85  centimètres  d  «  exigence  «.  -Mluvio 
aizricole  et  voué  surtout  à  la  vigne,  lia  sonculmen, 
et  larj;e   vallée  du    fleuve.   Presque   tous 
23.:ia">  hectares,     ■      "  '  -    '        ' 


u  dKstreti'foiuls. 


1  de  (jrenade). 

r   de    cette    église   dont    le 
—  '     de     baies     pour    les 


HAUTE-GARONNE         Arrond.  de  TOULOUSE.  -  C-«  de  LEGUEVIN  et  de  MONTASTRUC 


!C  le  département  du  Gers  :  à  l'Kst  il  arrive  jusque  dans  la  banlieue  de  Toulou,_.  —  

■    e  des  collines  tertiaires  (oligocène  et  pleistocène),  domaine  de  la  vigne  et  autres  culture 

is   la  portion   de  la  forêt  de  chênes  de  Bouconne  ('2,0(J7  hectares)  qui  relèvent  du  ti 


Arrondissement  et  Cantons  de  TOULOUSE 


HAUTE-GARONNE 


'~^  «^f,.. 


y 


Viilres  Tectosagps,  et,  spéciali m  i       ,  i         i, 

■  les  Toliisates:  sous  les  Hoiriiiiii  i      : i 

l'.ome  de  la  Caronne  »\  puis  n-  fin  i  i  l.i  ill  .ni'  .  iiniil. 
ilii  vaste  comte  de  Languedoc.  L  n  volume  ne  siiliniiit 
pas  à  conter  les  gloires  artistiques  et  monumentales 
ili'  Toulouse.  Dans  le  pays  centralisé  qu'est  la  France, 
'  <;lte  noble  ville  est  restée  elle-même  ;  elle  a  gardé 
snn  originalité,  son  caractère,  sa  gaîté  méridionale, 
son  goût  de  la  musique  et  des  arts.  Toulouse,  c'est 


:  La  Fontaine  Sai.\t-Ktiennk. 
a  [ilace  de  ce  nom,  date  de  1720. 


HAUTE-GARONNE 


Arrondissement  et  Cantons  de  TOULOUSE 


Arrondissement  et  Cantons  de  TOULOUSE 


HAUTE -GARONNE 


.Of«E-SL-ti  couvre  de  ses  S  iTs  lie<  lares  en  II  commiiiif-  un  domaine  tcilmic  on  qii  iIli  n  iik    collines  iltcKcs  soltilleuses    entre  ItsqnclWs 
Il  UC3  lossés  d  eau  lourde  (et  soment  sans  ciu)  qui  sou\rtnl  sur  la  pau\re  murtltc  bien  ncnimct  1  llds  Moil    \JH  indus    i  cette   illitucle  ilcstenil 

mé  :  sur  le  tertre  des  cimes  arruent  a  220   23(1    >tO   (  ultuies   Mgnes   arbres  fruilieis    J6  tl(>  peibonnts.  en  1872  et  i  187  de  plus  (iO  603)  en  1900 

ttnines  d  un  manoir  à  Itremil-Larage. 


Us  quatre  cantons  de  Toulouse  réunissent  •£).'()(>  hecUres  et  U)(i,86I  individus,  contre  143,263  ei 
tl  m.'m>-  un  peu  plus,  au  progrès  de  la  ville  :   la  campaf:ne   a    un  peu  rétrogradé. 


1  bénélice  de  2:i,.-.9S  exi: 


HAUTE -GARONNE 


Arrondissement  et  Cantons  de  TOULOUSE 


la  façade  poslérieiire  <lii  C^ipiloli-,  qui 
l'oîuvre  de  l'architecte  Leclerc,  la  façade  antérieure  étant  celle  de 
liitecle  Cammas.  A  gauche  est  le  donjon,  qui  sert  maintenant  de  dépôt 
Archives  de  la   ville. 


ixiv'  siècle)  avec  cloître  et  clocli 
Atlas  pittoresqde  ii.   —  45. 


Arrond.   de  TOULOUSE.   -   Cantons  do  VERFEIL  et  de  VILLEMUR 


HAUTE-GARONNE 


EN   bordure  du   dêparlemenl  du  Tarn,   le  Canton    de  Verkkil  est  un  pays  de  tertiaire  oligocène  et  de  quaternaire,  une  c 
avant  pour  principal  collecteur  de  ses  eaux  une  assez  misérable  riviérette,  le  Cirou.  Ce  sous-affluent  droit  de  la  Caronne  ■ 
ses  iD&nies  sinuosités  on  la  transformé  en  fossé  sur  d'assez  longs  espaces.  Il  abandonne  le  canton  par  environ  \do  metri  s    i 


4,G79,  contre  les  3,733  de  19U6.  l'as  une  église,  pas 
un  château  digne  de  mention.  b'iS  habitants  agglo- 
mérés à  Verfeil. 


I  i:  Canton  de  Villemur,  qui  borde  à  l'Est  le  dépar- 
'-'  tcment  du  Tarn,  au  Nord  celui  du  Tarn-et- 
pliis  septentrional  df  la  Hantc-nar 


MiuLi.  ;.v  ;  Le  I'o.vt  sLR  le  Taux  (Canton  de  Villemur.  Vieux  Mollin 

MirepOLi,  comu^c  ViUemur.  est  à  la  rive  droite   du  Tarn,  la  belle  rivière  Cette  grande  tour  plus  ou  moins  féodale  indique  un  édifice  du  temps  jadis, 

rougie  par  son  pa^s-^^-.  dona  leà  roches  permieoaes.  un  moulin  qui  date  en  effet  du  xiv«  siècle. 


HAUTE.GARONNE  A„o„d.  d.  VILLEKRANCHE. 

Arrondissement  de  VILLEFRANCHE. 


confronte 

l'arrondissement 
tite,  et  (le  Uf.utr 


•  Cantons  de  CARAMAN  et  de  LANTA 

3~ 


à  peine  les  15 

n  naturelle  du  Laura 
laiite-(;aronne.  Ce  U 

'  'c  nappes  .,„„, 
'iimide,  poussiéi 


1  'îra  hectares,  s 
'•■I  communes. 


terre  fertile,  homme  -n  ,  i  [/, 

d  après  la  guerre  de  l.sTiii      i 
moins.  Que  sera-ce   darl^    un     ,,',  |,    '    V    '      '' 

nées,  ruines  de  manoirs  ;  Toulouse  a  natur.l,,  ,  ,  '"••'•''■  ■  ulis.s  forii 
J^JVv  V'iefranche,  Revel,  Villenôuvél  ^  „  l  .  '  ,  ,' '  ''""  '"""'  >^ 
"  012  habit  '"t  'f'''-°"''i«serae>.t  nen  est  pomu;  vUle'm  ~  •,  ■ 
dé  France  ;7e  prl^i^rang'  reWe''n't'à''Rpl!'"'  ^''  '"'^'"d'-es'Cs'lpr'éfecUiT,'.: 
y  en  a  74«  à  Caraman,  «Ti^Bâziège  %9^'^''r'r''=f"tï,^ 3,908  habitants.  Il 
.\vignonet,  âil  à  Montgisoard.  Calmont,  .iSM  à   M,;ti .-  . 


j  Naillou 


'c^^^^*^:^^  te  ^  sS'211- "''^ 


Lanta  déroule  le 
-dessus   des  rus 


lmnn?r  P^f  ■'^!  Lauragais,   le  Canto 

ml,    .^n"     .'  ^^.   ^°°  tertiaire  oligo. 

uns,   souvent  même  ine.\istants,   qui 

■lionne  par  I  intermédiaire  de  l'Hera  Mi^nT"!^""!' 

-l.'-.-n   aller  ego  le   Girou,  na  droit  ''   ^^' 

f^--ou  sort  du  territoire  par  moins  de  lT,Sl     "^^  '•■^J*^  hectares.  Le 
—  de  colline  de  300  mètres     r/pn  n,    i  7^  au-dessus  des  mers  ■ 


de  MONTGISCARD,  de  NAILLOUX,  de  REVEL 


DJkNS  le  Canton  de  Montuiscahh  l'ample  vallée  suivie  pai-  !■ 
qu'un  ruisseau  misérable.  l'Mers,  dijine  de  son  surnom  il- 
luiuriante  ferlililé,  entre  des  collines  de  tertiaire  olisooon 
fois  par  la  fécondité  de  ses  Tonds,  la  sécheresse  île  ses  coteaux 
dans  le  Val  de  cet  Hers.  140  m.  environ.  Ici  aussi,  la  dépopulatic 
9.IS3  personnes,  celui  de  1906  n'en  a  rencontré  que  "  "'" 

.__ i--l.-_       _:l:._: J..   ..,,.,   ^      ,l«„l  l'i„l 


montre  un  clocher  «  militaire»  du 


i.  dont  l'église  possède  u 


s  "2,107.  Jlontgiscard  ollre 


Montgiscard  (."141  liai),  agglon 


.o>s  le  Canton  de  Nailloix.  a  la  lisière  du  département  de  l'Ariège,    le  tertiaire  oligocène  a 

Lauragais,  possède  une  rivière  notable,  un  grand  affluent  de  l'Ariège.  l'IIers,  surnommé  le  C 

rs  d'eau  central  du  susnommé  Lauragais  :  le  territoire  n'atteint  pas  cet  Hers  Mort,  mais  il  lui  en 


l_,p„„ 


^ntal  fie  tous  les  cantons  de  la   llaiite-Gar 


Saint-Kern'-ol  ;  lieu  le  plus  bas.  sur  le  Sor,  190  mètres  environ.  I.a  circonscription  de  Hevel. 
13  communes  ;  elle  comptait  12,199  résidenU  en  1872  et  1906  n'en  a  dénombré  que  10,470  ou  1,7-2 
de«  xiv<  et  xviir  siècles,  et  par  un  vieux  château  ;  Saint-Julia,  par  un  débris  de  l'enceinte  du  xv«  s 
à  '.i  kilomètres  du  bassin  de  .Sainl-Ferréol,  superbe  lac  artificiel  de  66  à  67  hect.  de  surface, 
lies  eaux  aux  érluics  du  canal   du  Midi;  trois  départements  se  le  partagent.  Haute-" 


•,  Tar 


L't  unu  ùglisu  .ic.^  xiv  cl  XVI' .  Ituvcl  est  une  bastiJc  du  13Ï2, 
3  contenance  de  6,374,000  mètres  cubes,  creusé  pour  fournir 
Aude.  3.9rë  habitants  agglomérés  à  Revel. 


HAUTE- GARONNE 


Arrondissement  et  Canton  de  VILLEFRANCHE 


Arroudisscmcnt  et   Cantons  d'AUCH 


DEPARTEMENT  DU  GERS. 


:mi;nt  m'   Hkiis  a   pour  bornes  : 

si  et  à  l'Ouest  celui  des  Landes, 
1  Sud -Ksi    et 
i   des   llantes- 


1  IKst  les  d.-parlcmeiil8  ,1e  la 
Nord  celui  du  Lot-et-Garonne, 
ju  Sud-Ouest  celui  des  Basses- 


'""/LOT-ET-GARONNE   <--' 
"b        /  -— ---..C-,    TARN 

^  ,'"••'  '..".Condoni     'Lectourè"''*'''"^'^^ 


\     AUCH^ 

-l_ 

-,Mirande    '■,, 

,./■'' 

> 

■iojTibez 

''^'PYRÉNÉES/ 

"HAUf^ 

^ -      li  Gers  n'étant  des  lieux  de  soin 

l'Adour  et  l'Arros,  llls  des  P}Ténées.  Les  rivières  qui  Tont  tant  d'elTet  sur  la  ' 
•  •iœoDe.  Arrats,  Gers.  Baïse,  'Osse,  Auzoue,  Gélise,  Douze,  Midour,  Boucs,  etc.  ii 
de  dérivation  tiré  de  la  N'este,  crand  torrent  pyrénéen  et  seconde  branche  mère 

Culmen.  un  peu  moins  de  400  mètres,  tout  au  Sud,  sur  la  Trontière  de  la  liai 
viticole  surtout,  mortellement  atteint  par  la  stérilité  volontaire.  284,717  habita 
plus  haut.  SS.OOO  de  moins  qu'en  1846,  année  où  a  commencé  le  monotone  drarn 

.4iuci  dont  Auch  a  cardé  le  nom  ;  Laclorales  que  remémore  Lectoure  ;  El 
peuplades  ibériennes  furent  les  ancêtres  des  Gascons  du  Gers  ;  ils  ont  passt 
mscriplioDs.  Le  moyen  âge  nous  a  légué  donjons,  manoirs,  enceintes  fortinéei 
aux  XIII'  et  XIV'  siècles. 

9.^M  habitants  aggli 


n  forl  beau  canal 


Fleurance,  2,426  à  Lectoure,  2,36 


en  1906  ;  perte  de  53,629 

lie,  Alurciises  dont  Aire  des  Landes  est  l'héritière,  ces 
mains,  il  reste  des  bornes  milliaires,  des  «  piles  »,  des 
s  de  30  bastides  ou  «  villes  neuves  »,  édifiées  d'un  coup, 

Mirande,  2,276  à  Vic-Fezensac,  1,933  à  l'Isle-Jourdain, 


Arrondissement  d'AUCH. 

I    AtiBONDissEJiEM   11  Alcii    possède    le  lit  u  cenlul    li 
*-*    arrondissements  de  Lombez  à  l'Est,  de  Miran  le  i 
de  la  surface  départementale.  6  cantons,  3o  comm  m 
A  contempler  sur  la  carte  ses  vallées  parallèles  di    ,. 


\  ''I  ctntiemo 
1      1    1  Al  rat 


Arrondissement  et  Cantons  d'AUCH 


laiite  antiquité  par  son  nom  ancien  et  par  son  nom  moderne.  Kllc  s'appela  d'abord   llliliernu 

s,  mot  évidemment  basque,  puis  elle  devint  la  ville  des  Ausci  (d'où  Auch);  or   Ausci   est   la 

dEiisk,  mot  non  moins  basque,  qui  même  est  l'ethnique  général  de  la  race.    Ibérienne  donc 

les  Basques  sont  bien  les  (ils  des  Ibères)  ou  plutôt  celtibérienne,  celte  cité   escalade   les  pentes  et 

Te  le  plateau  d'une  colline  raide,  grimpée  par  des   rues  ardues  ou  par  des  escaliers,   au-dessus 

Gers,  rivière  lannemezanienne  qui  serait  souvent   à   sec  sans  les  930  litres  par  seconde  que  lui 

ournit  le  canal  de  la  N'este.  Une  cathédrale  ogivale  connue  surtout  pour  ses  vitraux   et  pour  ses 

tlalles  et  l'escalier  monumental  de  373  marches  sont   les   deux   principales  -•-'■"■''<■'■'■   ''">  ■>'.! 

capitale    du    Gers.    Vaste   commune    (7,242    hectares),    — '-  _-.:.-   ..:ii- 

habitants  agglomérés  sur  13,526  de  popula 

deux  c '■-'■  "■     •■■■•■ 

iaiie  miocène 

me,  à  l'Ouest 

Ki):   altitude 

liabitants 


totale,  elle  n 


25,450  11 
ou  1,878 
quier  (XIV 


à  Dura 


(en 


•sdeMirepoix  (1410),  de 


(lu    terrain    tertiaire, 
■une  sur  le  plateau  des 

u  Soussou,  qui  est  un  tributaire  de 
gauche  de  la   rivière  qui  donne 
au  département.   Comme  dans  t 


II'  faîte  entre  Gers 
-  bas,  sur  le  Gers, 
14,871     personnes 


»v|s^^ 


rr  ^.-2i2£:  -.    • 

r^^ts^MSmm 

^^^^HHp:^- 

m 

H^^^ 

4â€' 
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it  richement  déc 


stide   de    l'an   1281; 


L'ensemble  des  deux  cantons  d'Auch  se  résume  par  40,412  hectares   et  par  24,287  habitants  en   1906  contre  26,582  au   premier 
guerre.  C'est  2,295  de  moins.  Or,  la  population  agglomérée  d'Auch  n'a  diminué  que  do  120;  les  communes  rurales  ont  donc  perdu  2,1/ 


:   L'Escalier  monu.mental. 
Armagnac,   l'escali 
:   du   Gers   au   plateau   de  la  ville  pai 


a  promenade  le  long  <lu   Gers  était  s 
I   par   son   absence   totale.    Mainter 
e  canal  de  la  Xeste. 


Arrond.   dAUCH.   -    Cantons  de   GIMONÏ  et  de  JEGUN 


Arrond.  d'AUCH.  -  Cantons  de  SARAMON  et  de  VIC-FEZENSAC 


Anond.  de   CONDOM.   -   Canton  de  CAZAUBON 


Arrondissement  de  CONDOM. 


I  I  iincaii.  Que  le  climat  y  .lit  ag 

[  iiin,  et  la  Baise  n'est  qu  i  <<< 

-II.  y  rappelle  les  Ibères   >. 
M  .lu-rôrt  de   Larresingle   Ton   I 

.1!'  -  mont  sorties  du  sol  au  Mil' ou 

I.U1-  1.-  o.\i>i  ■!!  <if  Nivaro,  Valence-sur-Baîse  et  UeaucT  1     | 
».a»6  habitants  apploroérés  à  Condom.  l.'SO  a  Eiii/c    I  V 


A  lan^le  Nord-Ouest  du  Gers,  et  borné  au  Nord 
-  *■  et  à  l"Ouest  par  le  département  des  Landes. 
le  Canton  de  Cazacbon  occupe  le  pays  où  l'Ar- 
magnac tend  à  se  confondre  avec  une  autre  et 
plus  grande  réeioD  naturelle,  celle  des  Landes 
.le  Gascoçne.  Deux  petits  sous-pays  s'y  em- 
nt.  L'EauzanauMidi.leOabardan  au  Nord. 
e  miocène  et  pléislocène.  il  appartient  au 
k-issin  de  l'Adour  par  l'intermédiaire  de  la  Douze 
et  du  Midour.  branches -mères  de  la  Midouze. 
Au  voisinage  de  ces  Landes,  forêt  immense,  il  est, 
lui  aussi,  quelque  peu  boisé,  mais  la  ' —  ~ 
prend  de  grands  espaces.  Culmen  183 
près  de  Bourrouillan  :  lieu  le  plus  bas.  70  mètics 
a  l'entrée  du  .Midourdu  département  des  Landes. 
Dans  ses  1.5  communes,  sur  24,218  hectares,  le 
nombre  d'hommes  décroit  :  10,810  personnes  au 
dénombrement  de  1872  et  9,422  à  celui  de  1906, 
c  est  un  déficit  de  1.388 existences  ;  les  eaux  ther- 
males-sulfureuses  eties  bouesdeBarbotan  ne  suf- 
lisent  pas  â  arrêter  la  décadence.  A  Cazaubon, 

'-  '■ — einte  (xiv«  s.l  ;  à  Estang,  église  en 

à  MoDclar,  château  moderne,  style 
du  w  s.  :  à  Panjas,  vieux  manoir  et  surtout  église 
fortiliêe  des  XI',  xiv  et  xv s.,  avec  clocher  deôU  m. 
Margueslau.  village  de  37  habitants  coi 
seulement,  est  une  bastidequin  apaseudt 
»i6l  hab.  agglomérés  à  Cazaubon,  525  à  Eslang 


ViKiLi,E  Porte  a  Baiu 
Celle  porle  forliliée  avoisine  une  église  du  XK  siècle. 


Arrondissement  et  Canton  de  CONDOM 


line.a.ne 

de  la  Bais 

e,  SIM  tout  de  sa  n 

e  gauche,  Condoin  ebt  a  80  meli  es  d  il 

[  t  lon„'  de 

1   liaïse 

t     '          ,      ,ltl      r 

t   de   gauche,   1  Osse,   le  Canton    m 

'-'      CONDOM 

LotcM.aioni 

(iLIOlllP   SCS     c 

-ts  Mgnes  (beaucoup),  ses   \eiseis 
1   218   in.liLs     .11   Midide  La    Ha 

s.ii  des  .Mlin 

ini.u    alo.s.i 

le  le  lie» 

1                                 '  0-„e  en   Lot-et- 

,1e    120    kilcn 
Il  Ha.-i.   i  qii 

online  la 
k,'.^''ro'n 

iiici  que  de  bO  m 
absolument  \ul 
istance  a  cau^e  c 

ii        '                         1  1  n  que  longue 
nde  du  canal 

(  iiMlOM      [  A  Catiildhai  ^ 
ithuliale  plutôt,  conslriiite  de  l'AH,  à  1521. 


Arrond    de  CONDOM.   -  Cantons  d'EAUZE  et  de  MONTREAL 


«Il  triiauis  tcitniiesoii  piidomiiK 
ci|  lit  iiMLielte  In  délire    ici  soi 
I    I  cl  (  ii(  une    se  \imIio  aux  ■- 
I    pi  11    l(s  I  iniks    Une  autre  ii 
I        H  i  iip  ne     ippii  tient  au  b 


L  KliUlSE    I.EAIV.K. 

i  IW  mclres  aii-ilcssu$  îles  mers.  Kati/e.  qui  fiit  jadis  iiiie 
|>alc.  "est  à  l.nU»  mèlres  environ  ilo  la  rive  ^MieUc  île  la  i 
lise  à  une  seule  nef  est  ijranile  et  belle. 


Ki.uncKS  :    L'K.,i,isl:   o    i/Éiani;  (Canton  de  .Monlir:il). 
s  borde  l'insigniliante  Auzoue,  tributaire  de  la  Uélise,  non  loin  du  p 


2  Auzoue  dans  le  Lol-cl-Gar 


I   IMITÉ  au  Nord  par  le  département  du  Lot-et-Garonne,  à  l'Ouest  par  celui  des  Landes,  le  Canton  ok  Montrkm 
*-•     vers  le  Nord,  l'Osse,  l'Auzoue,  l'Izaute,  soiis-.TflIiients  -.-uirlies  de  la  Caronnu  par  In  Gi'lise  et  In  llnisr.  Ton 
Gélise.  qui  sépare  ici  Gers  et  Lot-et-Garonnu.  I     :i       ni      i    i.|.   n-    ^i,,      ,ix.    i,      --|ii,    h  i     n<   i   ^,    1, 
à  traiter  de  rivières  les  trois  cours  d'eau  qui  ii'  i 

tertiaire,  ici  miocène,  là  pliocène  ou  pléisloci'ii'  i. 

Landes.  Lieu  culminant,  Gondrin,  à  183  mèli.  -.    :      .    .    !  n--  ,  \ i.    ni.    ,       .   ,   ,      ,       i   h.i 

.-•i  8,M6  en  1906;  d'où  une  déperdition  de  1,417.  M   h-,.:,:  ■  ^i  i.n.    i.i^i;.!..    .l._  l-.v,  i,_uia!..iu.iL.|.„   jj.u  uuu  ......lu  , 

dans  la  banlieue,  par  les  débris  ou  vestiges  romains  île  .'^l'viac  et   les   icsics   ilr   Saint-Genon.s,  rglise   romani' 
à  Gondrin.  église  en  partie  romane  _e^t  ruines  d'un  couvent;  à  Labarrère,  grottes  préhistoriques.  497   habitants 


î  .>»  à  Casleliij 


t  756  à  Gondrin. 


îglomérés  seulement  à  Montréal,  dit  du  Gers 


Arrond.  de  CONDOM. 


•^yoGARO  et  de  VALENCE 


panouissement  du  pla- 
'  d'aliondaDtes  Ion- 
calcaire  dans  le  vallon 
roi  te  de  la  BaTse. 
d.  doit  sa  préémi- 
•i(-s  «  lannemcza- 
lix  1.125  litres  par 
iMionde  laNesle. 


i.lle  est  à  s.;c.    Quelques  restes  de  forêt  s 
hauteurs;  prépondérance  de  la  vigne;  culmi 
ï»)  mètres,  près  Larroque-Sainl-Sernin  ;   V 


.    \ilenc<    du  0(1  s, 

\alencc,    occupe    i 

lise  lemonle    lu  \iv 


Casi 

FliA  • 

LÉTABLISSEM 

■NT 

TUERMAI 

de  l'Aulou 
du  i-uissca 

î.  Ses' 
.  qui 

qui  s 

1  long 

n  peu 
,  verd 

Castéra-Verd 
e  à  l'allilude 
lliermales  (» 

de 
2.S 

1.  est  un  bourg 
140  mètres,    e 
1.  sont  dans  la 

de  3-22  liabi- 
1   contre-haut 
vallée  même 

Ce  pont  franchit  la  Baïse  au  bas  du  coteau  de  Valen 
ion  pas  au  bord   de  la  li.iîse,   mais   plutôt  :   ; 
nvigahle  depuis  Saint-Jean-Poutge.  village  fort  i 
nr  des  bateaux,  et  grâce  à  des  écluses. 


it  de  Valence.  Nav 


nd.   de   LECTOURE. 


Cnnton  de   FLEURANCE 

Arrondissement  de  LECTOURE 


DÉPARTEMENT  OU 

GERS 

ARRONDISSEMENT  DE 
LECTOURE 


I  E  Canton  de  Fleira 
^  reriile.  accompagoe  de  coteaux 
miocènes  et  pliocènes  la  vallée  du  Gers, 
rivière  ({ui  n  existe  guère  en  temps  sec 
qu'à  l'aide  des  eaux  empruntées  au 
grand  torrent  pTrénéen  de  la  N'este. 
C'est  un  riche  pavs  agricole  fort  peu 
boisé,  si  ce  n'est  àe  ceps  de  vigne  ' 
d'arbres  Truitiers:  à  noter  pour'--'  ■ 
petite  forêt  au-dessus  de  la  rive  gaucne 
de  la  rivière,  à  côté  de  l'auilliac.  Ses  al- 
titudes varient  entre  72  m.  (entr  ' 

n  de  Lecloure)  et  ' 
près  de  la  Sauvelat.  12.270  personr 
peuplaient  en  1872  les  '26,113  hect., 
l9conimunesdu  territoire, dans  l'anci 
pays  de  Gaure.  dont  Kleurance  était 
capiule.  Le  dénombrement  de  1906  n' 
a  reconnu  que  !t.'.>l2  ou  2.aTS  de  moii 


Arr.  de  LECTOURE.  -  Cantons  de  LECTOURE  et  de  MAUVEZIN 


Lectoure  :  La  Cathédrale. 
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Vue  générale  de  Malvezin.  -  Mauve/.in  est  :■,  ir.T 


lude,  au-dessus  de  l'Arrats  et  tout  pn's 


Arrolul.   de   LECTOURE.   -    Cantons  de  MIRADOUX  et  de   SAINT-CLAR 


monticule  de  16»  m.  •) 

tUitude.  au-dessus  de   la   i 

Lecloure  et  du  cours  d 

e  lAuroue. 

S.MM-Ci.An  :   Le  Clocher. 
Assez  remarquable  par  son  é\é- 
ition,ce  clocher  effile  fait  tl 
naître  de  loin  le  bourg  de  St-Clar. 


Miocène  ou  pliocène.  | 


l'Est  avec   le  département   du  Tarn-el-Garonne,  le  Canton   de   Sm\;  i  ]■ 

"me.  peu  sylvestre,  fort  vilicole.  il  dresse  ses  collines  au-dessus  .1.   I  \i  i  i! 
^  seconde  qu'il  tient  de  la  libéralité  d'un  canal  de  dérivation  tin-   !•      '  \     t 

I  Arrals.  l'Auroue  ne  vaut  même  pas  ledit  Arrats.  Lieu  supérieur,  au-dessus  de  (".:i>i' i  m.  -liii 
Sur  l.'t.iao  hectares  en  14  communes,  il  n'a  plus  que  5,1G0  résidents  contre  les  7,115  de  litUO, 
Saiol-Clar  a  deux  châteaux,  l'un  du  xvi<  siècle,  l'autre  du  xvii<;  Magnas  possède  les  restes  du  nn 
casti'l  ;  église  romane  à  ?aint-Créac  ;  débris  de  l'enceinte  à  Tournecoupe.  •|,021  habitants  agglor 


M 

i 

-jg^ 

(>  chff-li.  ,1  de 


Il  cela  semblable  à  beaucoup  d'autres  en  Armagnac,  en  Lomagnc,  en  Condomois,  < 
La  riviéretle.  est  ici  l'.Arrat^.  dont  l'étroitesse  s  accorde  avec  celle  du  val  dominé  { 
i  h  16â  mètres  d'altitude,  soit  à  80,  plus  ou  moins,  au-dessus  de  la  rivière. 


Fescnzaguet,  en  Gau 


GERS  Arrond.  de  LOMBEZ.   -  Canton  de   COLOGNE 

Arrondissement  de  LOMBEZ. 


U    Col^ne         ^         ^>/>^ 

)      »      Uonbruk.  <!>  5 


Cologne  :   Les   Hal 

Les  Gascons  Ju  Gei-s  ne  diminuent  pas  seulement  à  la  campagne. 

— snéral  en  France,  mais  aus^i  dans  les  villes,  cas  beaucoup  plus 
Colojjne  a  perdu  150  l.abitanls  depuis  1872.  11  s'ensuit  que  ses 
5  furent  sans  doute  autrefois  bien  plus  animées.  Quand  ks 
ps  se  meurent,  le  bourg  dépérit. 


Arroiui.   de    LOMBEZ.   -   Cantons  de   LISLE- JOURDAIN  et  de   LOMBEZ 


s   &S7    Inldl 

mis    seiiltment 

ncicniic   calhc- 

Saillie- Mai- 

,     1  OUI  liez    bo 

nmc  politess 

cnt.LCaslel- 

en    ;.    ()/ii), 

l    lionoi,   qui 

i<(    (1  une  par- 

'''.,:!!': '''"n. 

p,  Il    Hocioi   et 
iiiniM     (l'aptès 

Arrond.  de  LOMBEZ,   -  Cantons  de  LOMBEZ  et  de  SAMATAN 


IV! 


e  la  n 


t  celi 
ciLalLS    les 


le  mcmi 
1  (les  pajs  tiilii 


ixpu  t 


les  \ raies  foPLls     laretc  des  fonls     rus  Ijn  i 

-idliienls  (Il  „jiicIic  (Il  la  Garonne  qui  se  rLdiiiMiLiiL 
(le  h  Neste  ne  icniil  pis  cncoie  a  leur  secouis  i  i  i 
iIl  4().>  poui  h  (irinjnL  le  \al  (le  la  Save  descendu] 
a  iU  ni  liLs    «  c  II  (Il  h   fionlière  de  la  llaute  Gai    i 


1      1  1     s-> 

j    lui) 

Unis     n 

nnlom 

iîf) 

d  aillcu 

ont  „.iLic 

qu  un 

nuLUtiL 

Mlle 

en  briques 
dijine  d'altirer  un  moment 
l'atlention,  d'abord  par  son 
cloclier.  puis  par  ses  voûtes  et 


le  lin 


le  C,\N 


endroit  le  moins  élevé,  dans  le  val  de  la  Save,  env 
recensement  de  1906  ne  lui  en  laisse  que  6,693,  ou  1,.'i 
e  Cazaux-Savès.  1.236  habitants  agglor 


-Jourdain,    entre    coteaux 

pliocène,  avec  terrain  qua- 
ire  dans  la  vallée  delà  sus- 
;.  Celle-ci,  pauvre 
11  eaux  »  individuelles  » ,  est 
maintenue  en  été  par  un  (lot 
de  930  litres  à  la  seconde  fourni 
par  un  branchement  du  canal 
de  la  Neste.  Les  caractéristiques 
:-cs,  trop  envahies  par  le  vignoble  au  détriment  de  la  selve: 
sur  le  plateau.  Culmen.  587  mètres,  à  l'Ouest  de  i'olastron; 
nmunes,  ce  canton  renfermait  8,0i0  habitants  en  1872;  le 
château  de  Caumont,  qui  date  delà  (in  du  xvi<- siècle,  dans 
iplé  do  l'arrondissement  après  l'Isle-Jourdain. 


cathédr 


Arroiui.   de  MIRANDE.-  Canton  dAIGNAN 

Anondisscnicnt   de    MIRANDE. 


ernies-il'Arniagnac  (on  rciil  aussi  Termes)  a  pii>  re  siiriioni  poiii  i\v  | 
'    i.  C'est  une  lioiir^de.  moins  que  cela,  un  \llla^'C  de  11).")  Iiabitants  ajigh 
L'sl   ici   plutôt   une   plaine   très   ample    qn  une    \alléc.    Ciane' 


I  \\N-.  le  ('.\MON  d'Aic.san,  en  lias  .\i'mat;tiac. 


!.  mais   presque  loute 
iimaine     miocène    et    pliocène. 
\iloiir  par  la  Dou/c  et  le  Mid  ■. 


if 


Arrond.  de  MIRANDE.  -  Cantons  de  MARCIAC  et  de  MASSEUBE 


M.ii'ci.ic  Ijoidr  le  IJuiiès,   qui  manque  ui->eiitiollcim  iil  d  .ilioml.iiiie  e-lnali 

l"VANS  le  Ca>ton  »k  Mmu.iac,  dans  1  ancien  pi  lil  pajs  de  l'.irdiac,  on  est  sur  lus  côtes  dii  H 
'-^     el  l'on  a  quelque  part  à  cette  rnioie  p\rénécnne.   Le  liouès,  lui,  Cbt  une  de  ces  mau\ 


'^ 

ous-aflluent  de 
iviéreltes  qui  sor 

lioile  de  lAdour  par  1  enliemibe  de  1  An  os. 

lent  du  plateau  de  l.aiinetne/an,  dont  tous 

<  1^1    i|Lii    le  cinal  de  la  N'este  lui  oclioie 

-oit  miocène,  soit  pliocène 

l<)  communes,  16,754  liec- 

.  ic  est  une  bastide  de  1->98 

siècle.  Monle^un   mérite 

liM'  du   w-  siècle  à  Tillac, 

,'" 

cien  pavs  d  Asta 

plu,  rn.THl.nn.l 

•ac  (|ue  le  CwroN  m,  .M\.',mihl  occupe  le 

"  '     '   '"1-  'II"   Il   l'l"~  '1"^'  du  depar- 

.«  des 
de  la 

s.  Idilli":,  lande- et  l)ni\êre 
;;i7.5il,soif>,0i5demoir 
li>  W  d.in-  1  ensemble  de  s( 
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gauche  du  liouès. 


oiid.   de   MIRANDK.   -   Cantons  de   MIÉLAN  et  de   MIRANDE 


IK   (iKNÉKAI. 

m    MlÉLAN. 

A  -282  mèl 

•es  irallilude 

ce  cl.ef-lie. 

.lumiimlc  le 

lioiiès  lie  a) 

melres. 

'EST  (lu  .1 

parlement  d 

.s  llautes-l>j. 

'    il  est  1 

Midi,  que   le 

1  de  r.\.i 

lo.ir.1    el 

pauvn     1 

.lin  rOsse 

|ui  lin.: 

ne  sèche  pa 

'"';';-,   ': 

n  exolique  :  Miélan  est  pour  )ii 

I  E  Canton  de  MiltANbe  s"élcnd  sur  des  pi; 
'-'  plateau  de  Lanncmczan.  hisloriquemeni 
coteaux  terreux  ;  la  roche  solide  est  cachée  a.i 
du  Lanoemezan  manquant  de  sources  péren. 
triliutaire  du  r:ers,  l{al--e  Devant,  Uaîâolle,  l!^.. 
•-n  ïaison  île  lon^'ues  chaleurs,  si  les  trois  1. 
chacune  d'elles.  Uois.  dont  le  plus  vaste  es 
infûrieur.  dans  le  val  de  la  flaîse  Devant  ou  I 
Lomhez.  Le  canton  a  27,3!»S  hectares  cl  '2t  co 

n  funeste  delà  vie  humaine:  12,919  habitant: 
'   iévale.  et.  dans  la  banli 
•j  mètres.  Kcslcs  d< 


Arrond.  de  MIRANDE.   -  Cantons  de  MIRANDE  et  de  MONTESQUIOU 
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Arrond.   de  MIKANDK,   -    Cnntons  de  PLAISANCE  cl  de  KISCLE 


f 


T  K  Canton  i>e  I'ijm'^am  i-    fui  d    i 
'-'     l'arcouru  par  Icdil    lleii\o    | 
il  iléroule   (l'iieureiiscb    de  riclii 
prouve  la    richesse   du    «ol     h   ^ 
'JôO  mètres:   l'Adour  iltandonne  I     { 
011  le  di^nombrcmcnt  de  l<KXi  n  i  ici    i 
église  dos  xiv  el  x>«  siècles    Plaicanci  i 
sur-IAdour;  église  de  Ta  que  (M'  \li 


w   siLClis     1  (il2  liai  II  inK    ^r''»)»^! 


GIRONDE  Arrond.  de  BAZAS.  -  Canton  d'AUROS 

DÉPARTEMENT    DE    LA    GIRONDE 


Im      II       II   m  \   n  a^e  de     la  ti  les 
I  le  Ici       ncL    lie  11  il   1   le  Ltlchent  Bui  )  dii\ 

I      SO     \  c  cl  on    )  1)06     1 1    I  este    )  699    I  an  on   4  0  >0 


Arrondissement  de  BAZAS. 


lonne  des  i;iaiides  crues  il-i,ûtJ 


Arrondissement  et  Canton   de   RAZAS 


iijUA:,  :  Les  Remparts.  Bazas  :  Le  Viaduc. 

Si  la  ville  tle  Hazas  ne  montre  par  aucan  débris  qu'il  fui  le  Cossio  ou  le  Ce  viaduc  est  jelû  sur  la  valléi!  du  Heuve,  ruisFeau  non  tarissant  ( 

'~ '■'  '"'■"     '■" '"-      -  ■  — ' •    "     '  ■— ^   bonne  de  la  lisière  du  plateau   des  Landes  et  gagne  la  rive  gauche  de  la  Ci 

soumise  à  l'alterDance  du  (lux  et  du  rellux. 


(,l INONDE  Arrond.  de  BAZAS.  -  Cantons  de  CAPTIEUX,  de  GRIGNOLS  et  de  LANGON 


Arr.^nJ     .1i-   RAZAS     -  Cantons  de   SAINT- SYMPHORIEN   et  de   VH.LANDRAUT  GIKONDK 


iiomlt  iclc\tiil  (Il  1 1  1  ande 


-.  iileni.  m  Ib  indi\i.liis  pai  H" 
Uilnir.  mi  en.  n|.pnili.nl  i 
»a  .!.>  iiionti.i.l  V    I.    -.lit    ni.\ 


GIRONDE 

Arrondissement  de  BLAYF 


Arrondissement  et  Canton  de  BLAYE 


DEPARTLMENT  DE.  LA 

GIRONDE 

ARRONDISSEMENT    DE 

BLAYE 


défense  (liit  de  Cariberl)  que  flanquaient  des  loi 


Hlavk  :    Le   Korï  Pâté. 
.  ..,    Je  1-2  lieclares  d  où  surgit  ce  fort  est  une  vase  dessécliêe.  une  alluv 
Meuve  qui  a  surgi  à  partir  du  commencement  du  xvil«  siècle. 


Arrond.   de   BLAYE.    -    Canton  de   BOURG 


'W  '^'^ 


gj^-y---  '      '  "    • 

1 

^ 

^i3ii^^lÊM\ 

tw^¥ 

riiii-.nE 

'--■V 

•  -^1 

Vie  gknekale  di;  UounG-sLii-GiiiONDi 
collino  liasse.  C'isl  Meri  à  tort  f|uellc  porte  li 
Uiaire    du    llciive.    I,a   Coiir   y    séjourna    plusiei 


Arrond.  de  BLAYE.  -  Cantons  de  SAINT- CIERS  et  de  SAINT- SA  VIN 


bLinbl  ni  peu  honor  iI)Id,  a  obtenu  de  s  appeler  dailleiiis  i  loi  t,  "^iirit  Oiti»  bur-Oiiondi    siinlCieis  n  ebl  qii  a  32  melies  d  allilude 

D\N-,1(    rwTON   MI-    SviM-(  ilii^  MR-l.iiiOMii      lin.  li|i        1       1]          n  ]  I    I     1 1  (  Imi  .  ni     Infi.nt      in  \   i  I      l.ixnil.ii        I 
le  (  ol(  in  on  1.  I  md,     I  .     M  ii  ii~.    \I  ii  .,       I      v  i  \ii      \i  i     x      ,i  -  m      ,  \      I        i      .       


D^^.: 


Arroud.   de   BORDEAUX.   -   Canton  dARCACHON 

Arrondissement  de  BORDEAUX. 


L-"     rOcente  i  il  il: 

iiienl  de  l'ancien  canton  de  la  Tcste-ile-liucli.  Il 
ne  comprend  qu'une  seule  commune,  .\icaclion. 
•■t  cette  commune  n'a   que  713  hectares.   Mais 
9.IK16  lial>ilants   peuplent  celte  jeune  ville.   Il  y 
a  soisante-dix  ans  ce  n'était  même  pas  un  vil- 
lage, mais  un  simple  hameau  de  la  Ti-si.'.  :iiii  ■in 
d'une  chapelle  vènéii'e  des  marins.   111.    .l.,iii 
ropidcment    l'un    des    lieu.\    de    liaiii-    'l     in.  : 
préférés  par  les  Bordelais,  puis  l'un  il'-    -•      i    - 
les    plus    recommandés    au.\    tulieicni   n\      i  iv 
anémiques,    aux  faibles,    aux  fourlm^     I 
le  climat   y  est  d'une   douceur  cxti.i 
C  e>t  un  cl'imat  maritime  dans  tonir  l 
du  terme:  d'abord  à  cause  des   tié.l.-  g- 

de  r.XtIanlique.  dont  .\rcachon  n'e-l  >>  .  ^ 

par  l'étroite  dune  du  Cap  Ferret  :  | 
du    Bassin    d'.Xrcachon,    qui    est    n 
l.y.'iOO  hectares  en  haute  mer.  de  ■\. 
basse.   Climat  balsamiqi 
dedéli' 


cachon 

.   qui  appartient 

lluch. 

monte  et  descend 

par  de- 

lédes.  couloirs  e 

por  de 

.lélicieuses  villas 

livre  S.ftX)  hectares  à  la 

plainie 

chon  e 

st  à  la  fois  ville  <i 

hiver  e 

de  bail 

s  et  ville  de  plaisi 

r  011  ace 

i5<l.iif«  visiteurs 

elle  a 

oisifs. 

ses  marins,  ses  pèoheu,- 

Arrond.  de  BORDEAUX.  -  Canton  d'ARCACHON 


s  PITTORESQUE  II.   —  47. 


Arr.  do  BORDEAUX.  -  Cantons  d'AUDENGE,  de  BELIN  et  de  BLANQUEFORT 


2,  Landes  el  Dunes, 

;ne»,   l'.u   hassin  d'Arcaclion 

t  plus  des  deux  lici-s  de   l'espace   envàlii  par  les  hautes   oaiix.  l.rd 

'a  plus  grande  en    France,   plage  de  bains   de  tiior,    y   rrmW   !  ni" 

-'---      -;i  la  Lciîc  ou  canal  îles  Etangs,  qm    i—'Im     '    m'it    i 

..^„  ._„.> .  le  second  dii^lj    i:   :  .    i 

3 ne  7  communes,  mais  celle  de  Mios  s'étend  sur  I3.77(i  i  . ,  \.,i,  -.  ,.  il.  .i. 
■Audenge  sur  8,132,  celle  de  Lège  sur  8,011.  Ni  dans  la  l.aniie.  m  .lan> 
s'éparpiller  au  vent  ne  s'élève  guère  au-<lessus  de  50  mèlies. S.ltxi  p"-^""""" 
plus,  en  vertu  de  la  meilleure  utilisation  du  pays  si  longtemps  décri 
sur  le  territoire  d'Audenge;  restes  du  prieure  de   Compriap    """  '"' 


d'Ares.  Belles  villas  aux  bords  du   Uass 


.  97-2  habit: 


agglor 


,  et  pourtant  m 
lui  de  Bigano.^ 
seulement  à  .\ii 


Lt  Cii.vTEAi  iiE  Sallks  (Canton  d'Audenfîei. 
.f  cliàle.iii  de  Salle?,  communequi  possède  un  banc  calcaire,  rare  privilège 
13  les  Landes,  date  du  xvr  siècle,  sur  des  caves  de  l'époque  romane.  Il  est 
ouré  de  garennes  remarquables,  d'une  contenance  de  50  hectares. 


C  est  une  jolie  rivléretle  que  la  Crande  I.eyie,  voisine  de  '. 
prétend  avoir  vu  naître  lo  l'rince  Noir.  La  "rivière  porte  a 
Leyre  Occidentale  pour  la  distinguer  de  la  Leyre  Orientale,  i 


L  Petite  Leyri 


E  du  département  des  Landes  au  Sud,  le  Canton  de  Uëli.n  accompagne 

fraîches  dans  un  lit  de  sables,  dans  une  vallée  qu'on  a  dotée  du  surnom  de  "  !'• 

néral  et  végétal  qui  se  cache  à- peu  de  profondeur  et  sur  lequel  glisse  l'eau  de>  i 


:  de  % 


1  de  la  bi 


bruyère 
du  Car 


incendies    quelquefois  allumés  à  dessein.  Culmen,  au  Sud-Est 
du  IJasâin  d'Arrachon.  son  tombeau.  5Ï.805  hectares   en  ( 

à  Salles,  10,732  au  Ijarp,    J^     10,04.5  à  Celin,  8,'^' 
Tumulus    sur    le    territoire    de       "^f        Uéliet.   Vestiges, 
Seure,  au  territoire  de  Lugos,         ^m^^.       c'  '^  ""  vieux  château 


Saint-Magne.  De  9,0 
Salles,  de  ce  qu^  fut  pc 


'le  So]oniac\ 
yiagne.  628  habitants  agglor 


IK  Canton  le  Blanquefort  doit  son  développement  de  population  à  sa  proximité  de  Bordeaux. 
-"  11  développe  ses27,964  hecl.,  d'une  part,  sur  les  alluvions  du  val  de  la  Garonne,  palustre  ici 
par  endroits,  d'autre  part  sur  l'oligocène  et  le  miocène  de  la  Lande,  traversés  par  deux  Jalles, 
c'est-à-dire  deux  riviéretles  inégales  :  laJalle  de  Blantjueforl  el  l.i  ,),ille  de  Ludon,  celle-ci  bien 


1  brunes  que  les  fontain 
es,  à  Eysines,  au  Haillan,  au 
s  du  territoire,  plateau  sans 
lieux  bas  dominent  de  très  pi 
es  Bordelais.  15,001  hab.  c 
.  Blanquefort  possède  une  églisi 


moindre.  Ce  sont  là  des 
Plusieurs  de  ces  sources 
dcaux.  Les  lieux  culmin 

peu  inférieurs  à  50  m.;  les  lieux  bas  dominent  de  très  peu  I    i  ,    ,       >  n.i.   Bois  de  pins, 

vignes,  châteaux  et  villas  des  Bordelais.  15,001  hab.  en  1.'^';^  I  ..:''l  ■  n  ]:«I0,  soit  un  gain 
de  3,290,  en  10  communes.  Blanquefort  possède  une  église  dis  xir  el  xvp  s.  et  les  restes  du 
manoir  de  Duras.  A  Ludon,  ruines  du  château  d'Agassac  ;  au  Pian,  reste  de  la  vieille  église  du 
lieiche  ;  à  Sainl-Médard-en-Jalles,  motte  féodale  et  caslel  du  xv«  s.  951  hab.  agglomérés 
seulement  à  Blanquefort;  il  yen  a  2,319  à  Eysines,  1,777  à  Sl-Médard-en-Jalles,  959  à  Macau, 
bourg  voisin  du  confluent  de  la  Garonne  et  de  la  Dordogne,  793  au  Haillan,  .557  au  Taillan. 


Arrondissement  et  Cantons  de  BORDEAUX 


plus  beau  quartiei'  de  Bordeai 


Arrondissement   et   » 


de  BORDEAUX 


n  jardin  renrcniienl  le 


IKiiropc  ;  •  Cilê  du  Croissant  •  parce  que  la  Garonne  s'y  inllécliit  en  une  sorte  de  dcmi-ccrcle  que  lon;;cnl  des  qu.iis  sci| 
Elle  9  plus  de  350.000  âmes,  et  tous  faubourgs  compris  plus  de  MOO.OOO.  C"esl  aussi  une  cité  1res  historique  et  très  n 
l'irjsri. née  près  d'une  •  Uivonoe  •  ou  Source  Divine  aujourd'hui  disparue  sous   le  dédale  des    r —  '       ' 


grands  esliiaircx  do 
'     '—  JJiluriges 


Arrondissement  et  Cantons  de  BORDEAUX 


Arrondissement  et  Cantons  de   BORDEAUX 


Arr.  de  BORDEAUX,  -  Cantons  de  CADILLAC  et  de  CARBON-BLANC 


u  du  Carljûu-Blaut 


do  lu  lisière  des  Landes. 


K  Castki 
a  19 


<!  de  h  Gironde    <î  <  lend  sur  «m  \\ 


il  In» 


des  Laodes,   telles    le    Vorge    (I5,IU8  hcclares 

(avant  tout  celui  de  Margaux)  et  celui  de  rinlerinimlil    i 

d°enlre-deux  des  dunes.  D'E»t  en  Ouest  il  va  du  conll 

de  létang  de  La  Canau  (1,920  hectares)  et  de  la  dun<     i 

ses  aiguilles  ou  du   fracas  teinpètueu.x  de  l'Océan    l'a»  un    •_  u     K 

rive  gauche  de  l'estuaire  de  la  Gironde  et  les  Crasles  qui    '-i    diii^c  nt 

vivent  dans  ce  vignoble  et  dans  cette  forêt  sur  le  tcrtiaiie  oligocène  et  ! 

demeures  riches,  qui  souvent  ne  sont  que  des  \illas  accolées   a   des  cli 


CHATEAL"-M(.i-.^Atx    fCanton   de  Ca'itelnaii  . 
C'est   le   premie."   rru  dn    Médoc   avec   ceux    de    Château- 
Ljlilc  et  de  Châleau-Latour. 


Latbesnk  (Cani 
.illaf.'(;  de  ï'h  habitants  agglomérés  fsl 
injùli  vallon  de  l'Knlre-IJeux-Mers. 


Arr.  de  BORDEAUX.  -  Cantons  de  LABRÈDE,  de  PESSAC  et  de  PODENSAC 


|~\[   la  ri\p  piuche  de  h 


(  le^^\ebt'il,es  d  un  cimp 'romain' (J( 

1  les  peu  appiients  de  la  ^^ldllon  loi 

dL                       1  Moiillon     Saiicits      clocher    du   \i 

w           1      1    I        II  1      \      IX   I     I     r      loi             I  I           in     de   JailUpiim  (W  ou   \M    sie 

Siint  Moiillon     494  Inljitanls  agglomcrts   seulement  a   labrtdc     contie    )i()    i  Castres  On  onde 
Heaiitirin   907  a  Léo  nan 

PVans  la  banlieue  immednle  de  Bordeaux   le  Canton  nr  PLtiSAf    sol  pliocène  appui 
^    lesM^nes    les  pian les  les  bosquets  d  ai bies qui  ne  sont  pas  le  pin  maritime   1 
les   Mllas   inteiiompent  dins  le  \oisina„e  de  la  \ille  du  Sud  Ouest  II  commun 


\illcna\e  dOinon  (\ii  et  \  ii  i  I  lin  I  \  i\ 
de  \ejrines  pus  Meiignac  ixiir  ou  \i\' si  cl(  )  deVillei 
lins  un  \ignoble  aux  mds  mondialement  celebies    1824  h 


il  que  dans  les  autres  territoiies  de  la  rue  gauclie  de  I 
lonte    que  la  marée  descend    c  est  I  ilhuion  féconde 
n  de  liarsac  ce  sont  les  bour{,s  e'     '■  "' ■"    '—  "'-- 


,    les  cb  ileaux    les  clia 


ilniL^  Oulmeii  1 
i\  10  762  de  19()fa  13 
1  iqiielle   la  Mlle  de  1 

ixii'  sieelei   de   Poden   i 


Le  Chateali  he  Ci  dos  (.Canton  de  l'odensac). 
aes  imposantes  de  cejnanoir  remontent  au  xiip  : 


Arrond.   de    BORDEAUX.    -   Cantons   de   SAINT- ANDRE   et  de  la   TESTE 


I  E  tout  petit  Canton  iiE  bAlNT-\Nnll^  iit-(li</\(  le\c  h  lioiili 
'-'  franchissent  ici  deux  ponts  trcs  lonps  et  très  hauts  1  un 
MluMons  dans  |a  \allLe  de\int  la  grande  ri\ieie  brassce  et  i 
a  cott  de  Saint-\ndri  Prédominance  de  la  M^ne  '•  12>  hibil  in 
d  oïl  arnteju-que  dans  le  proche  \oisinage  du  chef-licu  et  qiu 
i|ue  dan^  le  Midi  du  canton  On  si^'nale  des  ruines  lomaincsa  l'ti 
i„lomir.s  1  '-iinl-Vndit   010  t  Ciii)7nc  le-,-Ponl- 


L  Ktano  m;  I'ontnal'  (Can 
Les  élanfe's  des  Landes  sont  cliarinants  par  leui' 
ihragées;  on  y  est  loin  d»  inonde. 


Arrondissement  et  Canton  de  LESPARRE 
■ement  de  LESPARRE. 


LA  Gironde  a  Saint- Christo 
Juparlement  de  la  Gironde  (canton  de  Saint-Savin)  par  le  surnom  de  Médoc.  Saint-Christoly-Médoc, 
'       '     large  de  7  kilomètres   environ.   Le   fleuve   y  présente  un  bon    mouillaye,   avec  5"  mètres 
e  de  près  de  deux  lieues,  s'élève  le  talus  de  la  Saintonge. 


Arrond.  de  LESPARRE    -  Cintons  de  PAUILLAC,  de  St-LAURENT  et  de  St-VIVIEN 


:e<iue 
re  le» 


de  \i  bcjut 
Talt«t  sur 


DxNs  le  Canton  de  Paiillac,  sis  à  la  rive  gauche  de  la  Gironde,  le  fleuve  a 
de  1  à  5  kilomètres  d  ampleur:  lile  de  Pâliras  (380  hectares),  l'ile  Phi- 
lippe on  Saint-Louis  i4â  hectares  ,  des  hancs  de  vase,  îles  de  l'avenir,  le  par- 
lapenl  on  deux,  et  continuent  en  réalité  à  séparer  encore  la  Garonne,  k 
uanche.  de  la  IVtrdognp.  à  droite  C'est  ici  que  l'estuaire  cesse  d'ôlre  aisément 
navigable  à  toute  heure  |)our  los  giands  vaissu-aux:  il  y  a  devant  Pauillac 
7  mètres  d'eau  en  basse  mer.  ho  l'esliLiirc  à  la  Lande,  les' collines  du  Médoc, 
■  «i  est  ici  spécialement  le  ltas-Médi>c.  n'ont  que  .'il  métrés  d'altitude  maxima, 
'  IIP  célébrité  ne  leur  vient  donc  pas  de  leur  hauteur,  de  leur  pittoresque; 
!ksU  doivent  à  l'excellence  de  leurs  vins;  c'eut  aussi  de  cette  excellence  qr 

.-anion  tient  son  croit  de  population  :  1.3.939  habitants  en 
;  7iS  de  \i<7i  —  pain,  2,211.  .Nombreux  .  châteaux  ..  ce  qi 
'><  Joe.  demeures  plus  ou  moins  belles  et  chais  plus  ou  moins  vastes  au 
mre  d'un  vi;:noble  réputé.  Au  nreuil,  prés  Cissac,  beaux  restes  d'un  manoir 
>  xir  et  MV  siècles.  A  Vi-rtheuil,  restes  d'un  manoir  roman,  donjon  du 
i'  siècle,  et  curieuse  éj^lisc  romane  à  deux  clochers.  2,549  habitants  agjjlo- 
r'  rt's  à  l'auillac,  bVi  à  tfaint-EUtèphe. 

E  Canton  de  Sxixt-Laihent.  tout  au  long  :  Saint-Lai-rext-oe-Méooc, 
atteint  presque  i  l'Kst  la  rive  gauche  de  l'esluaire  de  la  Gironde  ;  à 
jest.  il   va  jusqu'à   l'Atlantique,  par-dessus   le    Médoc.  ses  châteaux,   ses 

iranifs  fjiéis  «le  pins  ni,-i  ri  limes,  son  élans  d'Hourtin  ou  de  Carcans, 
intl  de  6.\'*}  lieotaivs.  •  le  plus  vaste  étang  littoral  de  la  Gironde  et  celui 
où  l'on  peut  le  mieux  admirer  la  sauvage  nature  dans  toute  sa  splendeur  •. 
Pour  parler  en  toule  justice,  c'est  un  lieau  lac  :  puis  monte  la  Dune,  haute 
atteint  68  mètres,  au-dessus  de  l'extrémité  .Nord  du  lac  d  Hourtin  :  enlin  bruit  la  mer.  Ce  vaste  territoire  de  4ô,7t2  hect.  ne  com- 
nais  elles  sont  de  taille,  chacune  ayant  plus  ou  moins  l.'i.OOO  hect.  illourtins.  |.i.ti2l).  Culmcn  dà  peine  30  mètres.  .5.392  habiUnts 
>n  1906.  ou  129  de  moins.  Toule  la  majesté  de  la  nature  dans  la  Selve.  la  Dune,  la  Lande,  et  lo  spectacle  de  l'Océan  ;  rien  ou  à  peu  près 
int-Laurent  église  des  xir.  xiv.  xvii«,  xix>  siècles  et  Château  de  la  Tour-Carnet  (en  partie  du  x\-«  siècle).  Motte  féodale  de  Chàteau- 
!    Cardans.   SO  habitants  agglomérés  à  Saint-Laurenl. 


Gironde  à  la  mer.  le  Canton  ue  Saint- Vcvien  occ 
une  presqu  ile  qui  s'e«jle  à  mesure  qu'on  monte  ^  - 
le  Xord  et  qui  s'achève  à   la   pointe  de  Grave.  '.< 
confusion  du   fleuve  avec  llVéan.  Si   le  contin 
gagne  ici  sur  l'Atlantique  dans  l'estuaire  giron. i 
incessamment  colmaté  par  les  dépôts  de  la  «îirji 
et  de  la  Uonlogne.  et  de  plus  en  plus  encorolir< 
Ivancsde  vase  cl  d'îles  allongées,  il  perd  à  celle  pou. 
de  Grave  violemment  attaquée    par  les  flots.   I'. 
dire  plus  vrai,  ce  bout  de  péninsule,  défendu  ten.i 
ment  par  les  ingénieurs,  résiste  assez  bien  à  la  fm 
lies  vagues,  mais  il  a  fort  reculé  devant  elles  dui  . 
I  époque  historique;  elles  onlsép:iréde  la  terre  fii  ; 
I  assise  rocheuse  qui  porte  le  superbe  phare  de  f- 
douan,  et  la  mer  va  et  vient  sur  l'emplacement 
I  antique  .Yori<>ii>o.9»j.  Quant  à  l'envahissement  ' 
la  contrée  par  le  sable  des  dunes  il  est  arrêté  de(.i. 
qu'on  a  cloué  sur  place  l'innombrable   armée  .; 
crains  nés  de  la  trituration  des  r«iches.  jetés  p.ir 
mer  sur  le   littoral  et   poussés  par  les  vents   .i 
oonquêiede  la  Gascogne.  Foréude  pins  sur  la  Pi^' 
01  dans  la   Lande,  polders  qui    sont   des  allu\i   : 
Irainéespar  des  canaux  et  transformées  en  chan:;  - 
•  n  prés,  en  jardins   productifs.  Ces  alluvions  et    • 
-ables  de  la  Dune  sont   du    temps  quaternaire  : 
Lande   date  de  lère  tertiaire.  7  communes:  2l.76y 
i.eclares:  b.828  habilanls  en  1872  et  8,067  en  l'juti. 
.:ain  de  1.239  existences  dû   surtout    à  la  vu^'iie  des 
lains   de   Soulac-sur-JJer  et    de  Lillan   ou   lAnié- 
ie-sur-.Mer.  A  Soulac.  église  de  Notre-Hame  de  Fin 
t;  l'erres    \li'  et  IIV  siècles),  exhumée  des  sables 
•■  la  Duo.  


c  Cai 


partie  romane,  qui  fut  fortilii 

ly.  prés  \ensac.  âll2  habilanl 

ni-vivien,  contre  573  au  Verdon.  ' 
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Arroad.  de  LIBOURNE.  -  Cantons  de   BRANNE  et  de  CASTILLON 


Arrondissement   de    LIBOURNE. 


1  Nof.1 


J;..; 


u  Lot-et-Garonne 
à  la  Cliarente-ln 
lllave  et  de  llordeaun 
r  128.579  hectares,  soit  ei 
'  lie  la  Girondo.  9  cantons,  13:1  comm> 


déparlement, 
côté  de  lEst  à 
ure  :  a  l'Ouest  II 


.  I.ilj 


irisé  du  ciel  ;  d'abord  com 
[jiui  Cl. mine  sol  soit  tertiaire  sur  le  lerlre,  soit  d'alluvion  dans  ses 
l„,ll.'^  vallé.js  de  la  Dordogne,  de  llsle.  de  la  Dronne.  Tout  y  vient 
il  (il.iisir.  surtout  la  vitine  magninée  par  les  noms  de  Saint-Emilion  et 
de  l'..iiiiiul:  enfin  comme  altitudes  :  la  Dordopne  y  devient  inrérieure 
an  lliidie  mer.  et  aucune  colline  n'y  ilépasse  de  beaucoup  120  mètres 
(128  mètres  au  Midi  de  Sainle-Foy-la-Grande). 

Une  pareille  contrée  devrait  accroître  dru  son  nombre  d'hommes. 
Ce  n'est  guère  le  cas.  On  ne  peut  pas  dire  que  la  population  y 
diminue  puisque  entre  le  recensement  de  1872  et  celui  de  ISKXJ  elle 
a  passé  de  115,9111  personnes  à  Il8.ti89,  ce  qui  est  un  pain  de 
2.TH8  existences.  Mais  si  l'on  considère  que  la  seule  ville  de  Libourne 
s'est  augmentée  de  5,0(10  âmes,  on  voit  que  les  campagnes  ont  perdu, 
si  opnlenles  soient-elles;  l'appel  de  Bordeaux  y  est  pour  beaucoup; 
pour  beaucoup  aussi  celui  de  Paris. 

Qiicl(|ues  dolmens  témoignent  du  passé  reculé,  Varatpdum  devenu 
Vayres  et  CihkIiiIi',  mois  celliijues,  en  témoignent  aussi;  Condate 
si^'iiilie  le  coiilliient;  Libourne,  a  la  rencontre  de  la  Uordogne  et  de 
llsle  a  siicci'ilé  plus  ou  moins  à  ce  Condate,  à  côté  d'un  hameau 
enccire  appelé  Coiiilat.  Celle  ville  dont  les  vieux  élymologisles  tiraient 
le  nom  ilci  latin  Ellœ  Uorna.  la  borne,  la  lin  de  l'isle,  est  une  bastide 
de  1.1  seconde  muilié  du  Kur  siècle,  ainsi  appelée  du  noble  anglais 
Lejliiirri  i|iii  h>  l'uniJa.  —  .Sainte-Foy-la-Grande  est  une  autre  bastide, 
de  la  im'me  >'(icir|iif.  —  Cmilras  lut  Corterate.  autre  nom  celtique 
atcommuilé  à  la  romaine.  Le  moyen  âge  a  laissé  des  débris  en  foule, 
et  parfois  plus  que  ces  débris,  de  véritables  monuments;  il  y  a  un  peu  partout  des 
remparts,  de  vieilles  demeures.  Et  surtout  Saint-Emilion  est  un  fort  beau  lieu  d'hisi 

15,280   habitants  agglomérés   à    Libourne,  3,316  à   Saiote-Foy-la-Grande,   2,800 
EmilioD,  l,U36  à  Saint-Denis-de-1'ile. 


ps  19  communes,  sur  13.470  hectares,  le  Canton 

la  siiperipe  vallée  île  la  Dordugne  qui  vient  d'ab- 
diquer l'ailmiialile  pureté  de  ses  eaux  de  roche; 
par  le  ràclement  de  la  marée  sur  le  fond  et  par 
le  froltenienl  des  talus  elle  est  devenue  terreuse 
et  en  même  temps  navigable  pour  de  plus  lourdes 
embarcations.  Beaux  champs,  riches  cultures  dans 
le  val  de  cette  rivière-IIeiive  ;  plus  exactement 
dans  la  moitié  de  val.  sur  la  rive  gauche  ;  vignes 
sur  les  collines  de  l'Entre- Deii.x-Mers.  agréable 
séjour  ne  dépassant  iiuère  l'altitude  de  80  mètres. 
Populalii  ..... 


statioi 


r    per 


a  gain 


1   gain  de 


onnes,  des  I0,.'>51  habitants  dé  1872 
I  de  1906  seulement.  A  vrai  dire,  cela 
e  même  près  de  80  personnes  au  kilo- 


commune;  de  Moulon;  de  Biscaétan  près  Saint - 
Quentin-de-BaroD  ;  de  Taillefer  (xvi<  siècle)  et  de 
LalasleUvii'  sièclel  prèsTizac-de-Curton.  Moulins 
d'Esplet  (xiv«  et  xv«  siècles'  et  de  Daignac  (xirs.i. 
475  habitants  agglomérés  à  Rranne,  contre  488  ha- 
bitants à  Génissac. 


département  de  la  Dordogne.  Sur  ses  10,1 16  hec- 
tares —  c'est  un  tout  petit  territoire  —  vivaient 
11.658  personnes  en  1872  et  le  recensement 
lie  1906  n'en  a  plus  enregistré  que  11,123,  soit 
'i;i5  de  moins.  Pourtant  c'est  un  pays  magni- 
ii|ue,  traversé  par  une  magnifique  rivière.  La 
Hordcgne  y  cesse  d'être  un  torrent  limpide  et 
rapide;  déjà  très  légèrement  haussée  par  la 
marée,  elle  se  transforme  en  une  bourbe  animée 
•-t  commence  à  porter  d'assez  lourds  bateaux. 
.Sa  vallée  d'alluvions  fait  preuve  d'une  fécondité 
rare;  ses  collines  de  tertiaire  oligocène  n'attei- 
;;nenl  pas  100  mètres  à  leur  surrection  suprême  ; 
la  vigne  y  triomphe.  C'est  une  contrée  avenante, 
riche,  bien  éclairée;  c'est  «  du  beau  Sud-Ouest  ». 
Culmen.  92  mètres,  près  de  Saint-Genès.  Les 
dolmens  des  Salles  sont  monument  historique. 
Eglise  des  xii«,  xiii«  et  xv"  siècles  à  Sainte- 
Terre.  L'obélisque,  voisin  de  Castillon.  qui 
commémore    la    bataille   de   1453   n'a    pas    les 


obles 


Arroiid.   de   LIBOURNE.  -   Cantons  de   COUTRAS  et  de  FRONSAC 


I  E  C.A.NTOS  DE  CoiTRAS  touclie  à  deiix  (lépartemcnU  :  à  la  Dordogne  à  l'Est,  à  la  Cl  arenle  Ii  fci  t  re  au  Nord  II 
^  d'aval  de  son  chef-lieu  :  l'Isle  canalisée  et  son  afiluent  la  Dronne  limpide.  I-es  lerniei  ellorls  de  1 1  mai  lc  s  ai  i 
de  Laubardemont.  sur  la  Dronne,  à  l'usine  du   moulin  de  Coutras.  Bonne  terre  d'ail  moi  s    III  II 

oligocène  montant  jusqu'à  107  mètres  près  de  Saint-Cliristophe-dc-t)ouble  dont  le  i    rnom 


Les  liORbs  de  la  Dhonne,  prics  de  C 
rofonde,  tranquille,  bleue,  entre  rives  ombragées,  la  Itronnc  c 


■9ppPii|i 


et-l'Ile-du-Carney,  doit 


Arrond.  de        '      LIBOURNE.  -   Cantons  de  GOITRES  et  de  LIBOURNE 
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logis  habité  peut-être  par  le  carUinal  de  la  Mot 


Arrond.   de   LIBOURNE.   -   Cantons  do   LIBOURNE  et  de   LUSSAC 


GIRONDE  Arr.  de  LIBOURNE.  -   Cantons  de  PUJOLS  et  de  SAINTE-FOY-LA- GRANDE 


)  '92  1  i\  liant 
(  cnsic  (les  riints   1 
Mil     M\«el  \M   siècle      \    1  ni 

Ititignas    quatK    chateaut    remontant  a 
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fort 
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le  lien 
Inférie 
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mence   à  le  frôler  de  sa  rive  ^'auche, 
e  lui  appartenir  par  un  de  ses  bords, 
■iix-Mers,   bloc  de  tertiaire  oligocène 
de  11,800  hectares,  en  16  communes, 

n   les  belles  ruines  dun   manoi?°des 
et  de  Doulezon  :   à  Saint-Vincent-de- 
Gensac  (831)  ;  ôr.O  à  Rauzan. 

Atlas  pittoresque 


de  LA  RÉOLE.  -  Cantons  de  MONSEGUR  et  de  PELLEGRUE 
Arrondissement  de  LA  REOLE. 


MONSÉcrn,  haslide  de  l'an  1265,  règne  sur  les  11 
dont  les  collines  pressent  la  riante  vallée  du  liii>| 
à  I  Est  de  Saint-Vivien,  au  faite  entre  Drol  et  t;ai. m 
celte  contrée  perd  de  ses  habitants  ;  elle  comptait  ti.'.' 
patois  saÎDlongeais.  A  Monségur,  ruines  de  l'cnti  ii  : 
importance,  débris  des  anciens  remparts  :  à  Sainli-i.. 
(iiv«  siècleiet  de  Guilleragues  (Renaissance i  ;  à  Taillée 


Il  a  valu  à  Sainl-Sulpice  son  surnom  de  GuilU 
des  restes  d'un  manoir  antérieur. 


un  .le  Moi.»é;;»i) 
I.  Ijâli   vers   1530,   il    a  Ces  débris  du  xiv  siècle  se  mont 

au-dessus  d'un  affluent  du  Drot. 


I"VANi    le    CAMdS 

'-'     lerlie  de   1  i  | 
profond'!  \ liions     I 


itleint 


de  1613  à  1667. 


Arroiid.  de  la   REGLE.   -   Cantons  de   la   REGLE  et  de  St-MACAIRÊ 
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et  \m      lecles     \ncienncs  peintures  murales 


Atrond.  de   LA   RKOLE.    -  Cantons  de  SAUVETERRE  et  de  TARGON        ^  GIRONDE 


.loiiiin.-   lo    vnll..ii 


uveterhe. 
re.  celle-ci  a   pour  nom  complet  :  Sauveterre-ile-Oiiycnne. 

•      .      „  -.     ■  -  o . „.  Ips  nombreuses   Sahelal 

[les  condamnés,    poiivai 


...s  très  peL  _  _.  , 
ON  :  L'EntlSE.                                      rieur  au  niveau  des 
1  chef-lieu   de   canton   <late   de        Océans,  dans  le  val 
e  fait  remarquer  surtout  par  les        de  la  Gamage.  à  son       ,    ,     ,       , 
s  à  meuririères,  du  xv  siècle,  et        arrivée  dans  la  plaine  de  la  IJordogne.   bauvelerre 
mboliques  du  portail.  restes  de  remparts     —,-.«-  ,i..  v,,,,-  „„  ,i.. 


mèlres  d'allilude,  au-dessus  du  vallon  de  la  Gamage, 
la    Dordogne,    celte  abbaye   de   bénédictins  date  du 
'  ijourd'hui,  elle  est  classée  parmi 


portes  du  x 


m-inile  le  vallon  de  l'iKui 
,t;,in.-3  :  telles  celle- 
i-l(oland. 


Uolmcns    de    lieiletond   cl    luin 

s  .litre  la  Dorclognr  au  Nord  cl  la       l'glises  de  Baigneaux  ( romane j 

„,.  .^„.  „riive  à  la  Garonni   a  Cidillac  apiès       et  du  xV  siècle),  de  Targon  \itii 

e-de-liat,  origine  du  iJaubaril,  et  celle  de       fort,   sur   le    territoire   de   Lug  i 

a/,.'lomti es  seulement  i  Jargon 


HÉRAULT                                                     Arrond.  de  BEZIERS,  -    Canton  d'AGDE 
DEPARTEMEN'l    DE   L  HERAULT  \^<^,T7mïW C7~T 

I  ,  M  , 


Arrondissement  de  BEZIERS. 


7,l'i(i  hal.itanls  agiïli 


le,  4,396  à  Maiseillaii,  '2,'i79  ;.  li.'ssan,   1.844  à  Via 
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ArroïKl.   de   BEZIKRS.  -  Cantons  d'AGDE  et  de   BEDARIEUX 


Arrond.  de  BEZIERS.  -  Cantons  de  BEDARIEUX  et  de  BEZIERS 


1   ^   a  \illcncinL 
\illeneine     I  0^2  a  Boiij  in    1  OiH 
099  i  Bassan   654  i  Portiiagnes   5i 


Cclt(  Mlle  piodioieusemtnt  iiche  de  ses  Mns  se 
(le  son  cinal  du  Midi  elle  improssionnL  pu 
cilhednlp  ou  plutôt  a!  an 


ntage  des  bords  de  son  fleuve  de  l'Orb  el 


BÉ/iERs  :    Le  Pont-Yieix 
e  Pont-Vieux,  sur  l'Orb,   est  fort  curieux.  Sur  ce   fleuve,  q 
ient  des  proportions  niagaresques.  il  se  coude  un  peu.  suivi 
mètres  de  long,  17  arches  irrégulières  du  xin«  siècle. 


IKI'.S    ;    Le   P0.\T-.\QIEDIC    DU  C.\NAL. 
rencontrant   lOrb.   au  pied  de  Béziers. 


Arrondisscmcul   et   Cantons   de    BEZIERS 


LE  SfcCoNti  Canton  i>e  Bi^-ziEns.  au  Sud  du  premier,  n'est  pas  moins  viiicole 
descendent  de  131  m.  au  Nord  de  Cazouls  au  zéro  de  l:i  mer  m"i  il  possùdt- 
du  département  de  l'Aude.  Bains  de  mer  des  Graus  di^   1     n.i      i  .:    \.n  h.- 
l.'S.gsl  liecl.  :  £,679  liai.,  en  IST-2  et  3S.7W  ou  13.061  .1.    i  1 
l  rii<rWj.  dont  il  reste  d'informes  débris.  Eglises  de  Lcapi. 
de  Caiouls-lès-B«-iiers.  3,(526  lial>.  agglomérés  à  Cazoul-    .    ■  ;      -  i     1  n' 


l  très  modernes.    Ses  II 


Arr    de  BEZIERS,  -  Cantons  de  CAPESTANG  et  de  FLORENSAC 


Arrond.  de   BEZIERS    -    Cantons  do   MONTAGNAC  et  de   MURVIEL 


\  la  rive  gauche  de  lOrb  tortueux  dans  un  val  ensoleillé,  le  Canton  dï:  Miiiviel  remonir  h, 
•  ^  caprice  qui  vont  de  tout  à  rien  et  de  rien  à  tout  durant  le  dccours  de  l'année.  Terrain?  i  1 1 
l'aval  à  l'amonl  et  s'y  étagent  jusqu'aux  698  mètres  du  pic  de  laCoquillade,  au  Nord  de  Cabrrrull  - 
landes  pierreuses,  ravins  sauvages,  vignes  partout  où  l'on  peut  planter  de  la  vigne;  11  comniiiin-.  1 
Mi>  plus  en  1906.  i:ain  réjouissant.  Débris  présumés  romains  sur  le  territoire  de  Causses-et-Vr;i  n 
ilf  Miir%i.|  ir.i;ival.;i,  de  Saint-<".cniès-le-ltas  ixiv'siècle);  restes  de  remparts  à  .\utlgnac  (xiv  et  xvi  si 
■i.H'  habitanu  a-gloraérés  à  Murviel,  1,513  à  Tliézan-lès-«éziers,  I.IBI  à  .\ulignac,  1.139  à  Saint-Ge 
HtT  à  Saint-Nà2aire-de-l.adare/. 


e  d'une  cullinc  de  03  mètres  d'altitude. 


V  2  kilomètres  de  li 


imM 


De  son  tertre  de  155  mètres  d'altitude,  Roujan 
pittoresque  ;  mais  il  a  le  mérite  d'être  plus  ou  n 
Uousquet-de-Uoquehrune  et  il  y  a  du  plomb  argentifère 

LE  Canton  be  I'ézenas,  l'un  des  moindres  du  dép.i 
complaiciU  ensemble  12,910  habitants  en  1872  ■ 
de  l'Hérault  ».  On  est  ici  dans  la  très  opulente  val 
les  collines  de  Caux.  La  grande  curiosité  de  la  conli 
IJîéologiquement)  qui  a  ronvprl  ilc  lave  noire  qnelqci. 

Saint-Thibéry,  sis  aux  lieux   ni'.,,.,,,,       ,,.l,,,,. 

antiquité,  son  pont  roiu.iiii  i  iih'    .I-   ^;ii.  i        m  !i 
ancienne  abbaye.  Pézeii.-i-,  1  II)  im  l.i  iiiiniiii     ,111-  1,1 


emplc'  le  pays  que  traver-.se  la  l'cynf. 

qui  fsl  nn  Iriliiilaiir^de  droite  do  1  Hérault;  pays  peu  bouleversé,  peu 

un  pavs  minier  et  métallifèro.  On  % 
re  à  Cabrières. 

exploiti-  la   houille  de  la  concession   de   Mounio,  voisine  de  celle  du 

iiir  d'hommes.    Ses  5  communes.  •  n    ,    •     l.-  9,121   heclares. 

|n„rtant  les  environs  de  Pézen.-,-           -,             unom  de  «jardin 

iidf  s'abaisse  à  10  mètres  tandi-                 .     :        1    1  ■t7  mètres  dans 

ilcan    mort,   cela  s'entend,   m.n                         ;.      lolcan   moderne 

i.     h-    \.,|,,s  Arécomiques  ».   Ce   bourg   se    recommande  par    son 

rruparts   basaltiques,  l'église  (xv  et  xvi«  siècles)  d'une 

!             1  .les  restes  d'enceinte  (xv«  siècle)  et  nombre  de  demeures 

vX':.:.:-i''i: /;-:"•■;":. 'i.::::':i.^'' 

-  1.  1.      .1.    Tourbes  (xiv«  siècle),  etc.  6,432  habitants  agglomérés  à 

Pians  le  Canton  de  Roujan  coure 
•-'     sous-affluents  de  droite  de  l'Il 

nt  (quand  ils  ne  sont  pas  à  sec.  ou  tout  comme)  des  affluents  et 
lault.  Ils  descendent  d'Avanl-Cévennes  dont  la  plus  haute,  couronnée 

parles  ruines  de  la  rlinp.-;',-  .Ir  v.,: 

.1  Vincent,  monte  à -479  mètres;   les   altitudes  sont  tout  à  fait  insi- 

gnifiantesdans  le  l>:,^  .!•  ■       ^     ■  -    1 

f  !  l'eyne  et  de  la  'longue.   Les  terrains  y  sont  très  variés;  il  y  a  du 

Tertiaire,  des  vieux  -1     i,     ,, 

■  a,  des  roches  volcaniques  là  Fos),  des  sites  pierreux  et  déserts. 

des    bois    dans    rA>,ii      1 

i.tout  de  la  vigne,  ainsi  que  dans  toute  contrée  d'Hérault  qui 
Il    communes,    12,.iG7    heclares;    8,2.00   habitants    ou    .199    de    plus 

n'est   pas   de   la   iiai.     n:   1, ini- 

que   les    7,7.-rl    de    l.-s7-.'  :    c  r-t    un 

•    bonne  densité    de    population  :   près   de    70  au    kilomètre   carré. 

A   Gabian    commençait 

un     aqueduc     romain 

de  l'enceinte  médiévale         F'^'^ 
et  une  église  des  xii"  et         S*»^=^ 

■1*5 

x\'  siècles  :  Roujan  se         iMMÉy 

fÊÊ^\i                                i 

recommande    par    une         ^^B| 

mat..                  i 

église  des  xii«   et   xiv«         «^8P 

Wê^^mI.^    à.^^ 

m'i'nhv'  les    restes    du          Ifi^Sf 

,.n.u,é   <le  Cassan,   du         !HflH 

r!..Wr;,n  d<'  Ste-Marthe,          ^BS 

1  .'-ii-e  priourale  de  St-         ^IH 

Nazaire,  la  chapelle  de         ^^H 

Nolre-Dame-de-Mou-        ^^H 

gères.   Eglises  plus  ou         HH 

moins    anciennes     de        ^^M 

Fouzilhon,  de   Magalas        ^^M 
de     Margon,    de    Pou-        ^^M 

zolles,  de  Vailhan.  Ma-        J^^M 

noirs    plus    ou    moins        ^H 

ruinés  de   Margon,   de        ■■ 

Pouzolles.   de    Roques-         ^^H 

sels.  1,^29  habitants  ag-        ^^Hj 

glomérés     à     Roujan,         f^^^ 
1,711  à  Magalas.  1,177 

àPouzoUes.  1.0-2.i  à  Ga- 

I.KS   Hkmp,\I!TS    iie   l'Ol/OLLK.s   .Canlon   di-    Hou.iarii. 

bian,  9&5   à  Xeffiès. 

Celte  petite  ville  borde  la  Tongue,   qui  duM;end  à  llléiault. 

Arroad.  de   BEZIERS.   -  Cantons  de  SAINT- GERVAIS  et  de  SERVIAN 


'EsTàili-saflliu-nUdcdroiliMl.  I  II 
'     s»»s  13.627  hectares  de  colliii'  - 

7.6f<7  habUants  en  1872  à  Ht.J" 

la    Tongue.    15  mètres.  K;.li>  - 

une   éi;lis<-'   du   xi«  siècle i.  de   >i;i 

il.-    Valros.  2,957  habitants   agsjl 


ii;ON  (Canton  de  Servian). 
la  tour  du  cimetière,  restes  de  l'église  du  xi»  siècle.  Elle 


Arrond.   de  LODEVE.  -  Canton  du  CAYLAR 


Arrondissement  de  LODEVE. 

L'Arrondissement  de  Lodéve  part  des  froi 
et  de  l'Aveyron  au  Nord,  au  Nord-Oues 
long  (le  l'Orb,  de  la  Lergue,  de  lllérault,  vr 
lier  à  l'Est  et  celui  de  Sainl-Pons  au  Sud.  ! 
n  font  à  peu  f 


j  Nord, 


is  le 


5  di's  départements  du  (lai 
Ouest,  Il  descend  au  Sud 
arrondissement  de  Montpc 
23,767  hectares,  divisés  ( 
[|uième  du 


de  rOrb  et  de  la  Lergue,  par  le  (.'rand  et 
bloc  doolithe  et  finit  dans  la  riche  rampaj^ne  vilicole  des 
l  Iiu  Larzac  se  dénoue  l'Kscandolgue,  ou  Escandorgue.  lias 
ilii'.  A  l'Est  de  ladite  Escandolgue,  vastes  aires  permiennes 
:  puis  viennent  les  collines  tertiaires,  les  campagnes  qua- 
.  liés  riche  et  trop  riche  vignoble  des  rives  de  l'Hérault 
il-  iO  mètres,  point  faible  de  l'arrondissement,  qui  a  pour 
'i  niiln  s.  Ir  Siiiil-Michel.  dans  le  canton  du  Caviar,  A  ces 
le  carbonifère  ;  bref 


la  région  de  l.odi\.                                   i  -.i-se  c 

omme  assises,  comme  roches  : 

elle  l'est  parcons/.,                                  n-.  de  1 

1  châtaigne  a  l'olive,  et  comme 

climats,  vu  lesgiau.i                                i  ,,ltilM( 

Cette  diversité  du  (-.„ ■.  !■■  mi 

deClermont-l'IlérauU  iioiil  pas  ^m^nnù  1   n,.-. 

lion.  On   y    constata  54,538  habitanis   ,  ,,    l< 

49,4.i5en  1906,  C'est  un  vide  de  .5,093,  a  ,  :  - 

surtout  celui  de  Lodève,  ville  qui   à   ell.-   -mi 

sauvage  Larzac  au-t  vignes  bien  alignées  tl  .a 

I.M,,    uUc  l,uuii„,  ull,.t;es    »u 

liolmens  et  menhirs  nous  parlent  du  temps  o 

ù  les  ancêtres  soit  gaulois,  soit 

encore   Rome   et  sa   puissance 

alors  souveraine.  Le  nom  <rHrras  (jin  ti-rnunc 

celui  de  la  commune  de  Saint- 

l-elix,  rappelle  1  oppi'lnid    !-    /     •  ":  r.  !;n    ,1 

lajou,    qui   s  ajoute   à  celui  de 

Saint-Michel,  vient  p.-!'     l    i        / 

1  .le  Jupiter);   Lodève   fut  le 

,-    Romains,  Quant  au  moyen 

;U'e,  lex-calhédral.   ,1.    Il           .-_.-.„ 

lus.    les  débris  de   remparts, 

do  ehâteau.x  sont   p.  u    .1.    ri,,,-.  -    -  ,,    ;.  _.i,,l    ,! 

la  majesté  triste  du   Lar/ac, 

ciir  des  bouts   du    monde,  du 

lui  versent    lllérault  à    la   pla 

6,142  habitants  agglomérés  à  Lodève,  4,731  à 

Clermont- l'Hérault,  2,399  à   S 

',u  èmciit  \".iit        1 

Arrond.  de  LODEVE.  -  Cantons  du  CAYLAR  et  de  CLERMONT- L'HÉRAULT  HERAULT 
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>• 

ih, 
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.  v<^y|H 
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i 
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1 

1 

1 

elleuv.  ,l..m(„n.u..  (, 


HERAULT  Arrond.  de  LODEVE.  -  Cantons  de  CLERMONT-L'HÉRAULT  et  de  GIGNAC 


Arrond    de   LODEVE.   -  Cantons  de  GIGNAC  et  de   LODEVE 


I  f  PoirtT  (C  inton  de  Gio'nic) 
r.i-tio  pr\>ssf   boiirgadt    di    M^nci-oii-   tl   di    di^tdl  lUiii»  occupe    m  milim  des  MoHcs  uni 
collim- do  1»)  mènes  au  di--ii-.  dis.  inei-    —   Ct  nom   dt   l'oUptl   qui  il  tst   autic  chose  f|u  un 
diminniir  du  mot  l^iv.   •.ignidi  jn-limtnl  I)  pttit(    monttRni     U    cot(  m    —  Le  Pou^'el   csl    i 
une  demi-lieue  de  Hier  mit    dont  il  domin.    li  iivc  ^iu.Ik 


Loi.i-.vt  ;   La  Iulu  Dli  la  Caihédi'.ale. 
Ce  polU  Lùi.T.  'i-   Uû  habitants  agglomérés,  dans  le  vallon  d'un  tributaire  gaucho  Cathédrale,    pas    exactement,    ancienne   cathédrale    plutôt,    Lodève 

de  la  Lêr^ue.  ■  -.  c:/ mandé  au  Nord  par  le  ilont  de  la  Vacquerie,  lequel  fait  partie         avant  cessé  d'être  un  évèché  à  la  suite  de  la  Héïolution.  Sa  construction 
de  la  faJâise  Jii  L    -.>:.   î.a   principale  curiosité   du   bourj;   consiste  en   un  couvent         première  datait  de  la  seconde  moitié  du  X'  siècle  ;  elle  fut  fortiliee  aux 


Arrond.  de  LODEVF.   -   Cantons  de  LODEVE  et  de  LUNAS 


1  I  m  ihi  Monde 


^. 

1   d 

Iode» 

) 

dans  le  La 

7-yr 

1    !;rar 

d  1  loc  d  oolill  < 

1(, 

de 

aliiac 

baslion  calciii 

l(    iti 

rlii 

et  d  assises  ou  1  Orl.  s 

d   Wc 

dc-ceiid  lusaii 

celui    de    loliwti 

list>.     clM[)ell(« 

bouin  qm  en  a  1  2W  (  l 


146  Anond.  de  MONTPELLIER.   -   Canton  d'ANIANE 

Arrondissement  de  MONTPELLIER. 


i;^ 


il 


M  .|,lpollii>i 

talals  sans 
sur  l3  i-iir 


MaîrVa  '  mcv'cn 
lie    la   populali 

Les  remparts  do  Miirviel.  jadis  Allhiiiiriutti.  (\m  sont  de  lespèce  ililc 
|H-laspii)iio.  ont  précédé  l'arrivée  des  Itomains.  de  môme  que  plusieurs 
ilolmens  :  puis  la  cathédrale  de  Mn"Ucloniic.  la  très  antique  Mmialo,  a 
précédé  celle  de  Montpellier.  l'ont  romain  d'.l».ft.«.«»».,  moitié  dans 
i  Hérault,   m  '■"    •         ■     -      ■ 

médiévaux,  etc. 

65.983  habilanU  3j.'"lûmérés  à  Montpellier,  .3-2.tSn  à  Celle.  (i.TtiO  à 
Lunel.  -i.hl\  à  Mèze.  i.Mi  à  Ganges,  3.257  à  Irontignan,  3.0SG  à  Mai- 
sillargues.   clc'..    etc. 


Arrond.  de  MONTPELLIER.    -    Cantons   d'ANIANE  et  de  CASTRIES 


Ari-ond.   de  MONTPELLIER.  -  Canton  de  CETTE 


III.  ne  semblait  pas  se  prêter  à  la  création  du  grand  porlque  les  Cullois 


Cettk  :  Le  i' 

M  n'y  a  pas  qu'un  phare  pour  ani 

Cette  dont  l'approche  n'est  pas  loujoii 


1 

i 

^^^T£^&^i?--2J 

É^Ê^am 

-^^^^^^^^■3 

wMÊÊm. 

r,'^J^*. 

Arrond.  de  MONTPELLIER.  -  Cantons  de  CLARET  et  de  FRONTIGNAN 


Arrond.  de   MONTPELLIER.   -    Cantons  de  GANGES   et  de   LUNEL 


OodM'  nu  NnnI  par  li<  il<-|>.-)ii('ini.'nl  ilii  (ini<l 
a\aiit  lin  Univai*;  rajinoii  <lf  la  Vi^,   tii".    pi.'! 


HÉRAULT  Arr.  de  MONTPELLIER.  -  C""'  des  MATELLES,  de  MAtTGUIO  et  de  MEZE 


liond   à    4UU    miHros    ;iii-cic?ssus    di'    sa    basi 
rjANS  le  Canton  des  Matelles,  fait  de  14 


KTANf;    SALIN    DE    M.MTiL'Ii 
,.,.  srl^iiH^    Jun-nl  Cette    lagune   lillùralé   peut    avoir  3.001)  hectare: 

cordon  de  sable  qui  le  sépare  de  la  Méditerranée. 

grand  de  18,802  hectares,  ne  vivent  que  3,74G  personnes,  contre  3,887  ou 


-t 

ga 

^1 

B^ 

3 

(romane).  Hesles  des  remparts  de  Loupian,  de  .Montbazin,  de  Poussan. 
maisons  des  xvi«  et  xvii«  siècles  à  Poussan,  bourg  voisin  de  l'Issanca, 
.574  habitants  agglomérés  à  llèze,   2,345  à  Villeveyrac,  2,176  à  Poussan, 


Arrondissement   et   Cantons   de   MONTI'ELLIKK 

MO.NTI'Kl.l.lKll  n  osl  quà  ilix  kilomôlri-s 
.1.-   lii   iiici-   i-ii  Ujino  droiU-,  sur  miu 


1^'^  ':^:i 


«II-  C.rlK'.  Il  sôleiul  siiiô/CiO  hecl 
H,:ra  lialiitanls. 


J  i:  SrcoM.  Canton  nr  Mo 


MoNTi-KLiiEn  :  Lv  Statie  i.e  Lmis  XIV. 
C.tU-    slatup    ilii    Giaiiil    lioi.    .iiivro    .1.-    DiiLay 
CarlHinnoaiil.  >o  drc^^^e  an   milini  de   la  cilèhri'  |i 
meoadc  du   IVyrou. 


MONTPEi.i.iEii  :  La  Cathédrale. 
l'ri'crdi'e    d'un   porche  du  xvii''  siècle   qui 

doni  liois  du  xiv«  siècle,  l'autre  du  xix'. 


nért-sà  l'ér<ds.  iKO  à  l'alavas-k-s-Hots.  713  à  Caslelnau,  .V.l  à  M   nll.  ,,„  , 

I   E  TiiOisiÈME  Canton   de  .Monti-ëllier,    en    réalilé   le   canton    Ouest,    loge   3J..5 
•-    ..ri.  ,..,..1,1  •i;«i  m.-liis   pré-  de  .\liir\iel-lé-.\lunlpclliei-  et  sal.ais>,inl  jus,|n  à  iC 


Ml  à  Cournonscc 


que  72,083.   Gain.    21,111, 


Il  n.uK-  du  U'Z.  Ilaulei] 


Arrondissement  et  Cantons  de  MONTPELLIER 


Ce   monument    liisloriquo    remonle    aux   xii' 
l'église  (l'un  ancien   prieni 


ion  nom  populaire  est  ;  l'oile  ilu  l'evi-ou 
3  triomphe,  en  l'Ijonneur  de  Louis  >ilV. 
1  161I-2.  Il  est  orné  de  bas-reliefs  racontant 
i  «  Grand  Roi  „. 


Klle  orne  la  place  du  Tliéàlie.  le  lieu  le  plus 
animé,  le  pl,.s  gai  de  Montpellier.  C'est  l'a'iivre 
d'Etienne  .Antoine. 


tii 


154  Arrond    de  MONTPELLIER.  -  Cantons  de  MONTPELLIER  et  de  SAINT- MARTIN  HERAULT 


I.a   l'aciillé   de   .Méilccine    de    iMontpollui-    est    iiiii' 

savants.  Elle  occupe  un  ancien  palais  épiscopal,  qui 
fut  auparavant  abbaye. 


1.0  i:ii:"ileau  d'Iiau  auquel  aboutit  l'aqueduc 
des  eaux  de  Sainl-Clémenl  est  un  gracieux 
pavillon  de  la  promenade  du  Peyrou,  flanqui 
de  colomies  de  style  corinlbien. 


n         psTUi;  le   riant  bassin  de  Gangcs  et  le 
I         '^     et  Mf  courant  de  l'Hérault  s'ensc\el 


iP^^ 


X 


.  Le  -,ur-noui  de  Londres,   attribué  à  trois 
•  la  capitale  de  1  empire  liritanniquc  ;  c'est 


fèle  et,  qaelqii..;f.L;,  -.. 


L'ÉOLiSE  DE  Saint-Mautin  de  Londres. 
e  dans  ce  plus  vinicole  de  loua  les  départements  Saint-.\larlin-de-Londres  a  son  site  sur  un  torrenticule  dirige 

craode  occupation  et  préoccupation,  la  grande  gauclie  de  l'Hérault,  à   104  mètres  d'altitude;  son  église  n  fort 

^rande  déception  de  l'année.  '  ses  croisillons  arrondis  >-,  est  un  bel  édilice  du  Xli«  siècle. 


HERAULT  Arrond.  de  SAINT- PONS.   -  Canton  d'OLARGUES 

AnondihSLmcnt    k    S^INFPONS 


I^\ 


;t  le  1  0 

Pas  une   grande  \ill 

loiiiqsaj-int    le     00        I 

'  m  1  S-iint  I  01  s    M 

liSlaCiu/       I         te 


1  n     lonjo     de  \\o  \  i 


0  allL     pt       m   CI         a      m  1     1    1    n  a   lit     I  II    t    On  l  l  toil  pit     d  s         M 
In^utsnei         le  11  U\eni     et  1  on  a  le  c  tl  d  M  e    o  i  lAtl  ..ne      Ile  ne  x        nnt 
les  pajs  que  le  piiavent  dts  loclei     ^arantit  des    pre    souffles  du  Nord  ils     tào  a  Roqitbiu 


Arioud.  de  SAINT-PÛNS.  -    Canton    d  OLONZAC 


oUéô  de  Simon  de  Moiitforl.  long  «le  lôO  nièties  et  haiil  diine  qui 


Arr.  de  SAINT-PONS.   -  Cantons  de  SAINT-CHINIAN  et  de  SAINT-PONS 

J^Oi;m>  .m  Miili  par  le  .l.'pailemont  de 


•ud.   de    SAINT- PONS- 


de    SAINT-PONS   et    de 


.A   Sai.vf.tat  :   Sait  i.e 

LAr;oiT. 

Un  I, 

par  des  ploies  conslanic 
;:e  b  descente  du  plaleai 
iji  ilr-  pente  â  racheter. 

3.  ne  manque  jamais  :i 
natal  :  commencé  par  1 

IX  can- 

Les  sile.s  «  arcadicns  ».  les 
haut  plateau  de  la  Salvetal 
hêtres  sont  superbes,  la  ver 

ILLE- ET- VILAINE  Arrond.  de  FOUGERES.   -    Canton  d'ANTRAIN 

DÉPARTEMENT  DE  L'ILLE-ET-VILAINE. 


CÔTES--'-,? 

-DU-         'v 

^lo__ 

> 
MANCHE 

NORD       { 

Fouqe  cSv 

S    1 

(S)      'vtn-  '. 
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î  ■-;.--■■ 
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00              ,/ 

s       l*  L  0 1  R  e:  - 

^  MA   nT 
INF-  s    ET 
.CÏÏIRE 

.    Ileuvc  côtier  Couesnon. 

ui^  la  Inrêt  dr-  l'niinponl. 


cliâloaux  modernes  sur   les  plages  de  bains  du  lilloial.  Heuues  a  02,024   haliitanU  ayi^luinércs.  sui-   7.j.0iU  de   population  lolale  ;    l'ouyèics  eu  compte   '21. ( 
Saint-Servan  9,765,   Saint-Malo  8,727,  Vilré  7,106,  Redon  5,170,   Dinard  4,882,  Cancale  3,827,   Dol  3.5«,  etc.,  etc. 

A  i  t    )     FOUGÈRES 


I 


1    1  p  l    n         I     1     Mt 


M   n  1  e  N 


e  o  se     80       Sa    l  C   or^es  de  lie  n 


0    que    a       met  e     de  I 


Arroudissciuoiit  et  Cantons  de   FOUGERES 


ILLE-ET-VILAINE 


I^ol  "IKItKS.  :^oii  nom  1  imliqne,  iiiuiiiil  ilans  un  pays  tli?  lanilos  el  bruyères.  Elle  est  restée  fiaîc 
'       ri''<nlal.  aviT  Ifs  livize  tours  île  son  vieux  château,  les  ruines  île  ses  reniparis,  son  liôlcl  de 


ILLE-ET-VILAINE       Arr.  de  FOUGERES.  -  C-  de  FOUGERES  et  de  LOUVIGNE- DU- DESERT 


à  176  mètres  au-dessus  dos  mers 
Atlas  i'iTTOm;i-;(irE  ii.  —  50. 


Arr.  de   FOUGKRF.S    -   C-  de   SAINT-AUBIN   et  de  SAINT-BRICE  ILLE-ET-VlLAiNE 


ILLE- ET- VILAINE 


Arrond.  de  MONTFORT.      Canton  de  BÉCHEREL 


églises,  chapelles,  ruines  de  manoirs,  loui-s,  ilonjons,  portes  de  villes,  restes  de  remparts.  Le  ci 
agglomérés,  le  cède  à  Saint-Méen,  qui  en  compte  1.737  :  il  y  en  a  919  à  Montanban.  79:i  à  Béeli 


majeure 


3  Ligouyer  (xv  siècle)  et 


'    -'  '  '  ,   \     i  I  I     de  r.Mlantique,  sur  un  bien  plus 

I        '  i     '      '  I  '         I  :  I  II  '     H'elierer  atteint  190  mètres,  altitude 

'  '    -       1  Mil  :        I     11    !  ,M    :      -,  y     :Mii:     iill  i;  î  :i_-.   rus  lents  et  lourds,   prairies,  pas 

i\-li-ie  lia  XV-  -iii'Tlc  et  cliàteati   de  MoritriHiian  len  partie  des  xiv  et  XVI'-  siècles).  A  Saint-Pern.  ruines 
1  Tour  Saint-Joseplî  (xviii'  siècle).  793  habitants  agglomérés  à  Bécherel,  566  à  Romillé. 


Arr,  de  MONTFORT.  -  C-  de  MONTAUBAN  et  de  MONTFORT  ILLE-ET-VILAINE 

^m  lits  sous  iniiieiits   ilioils  lie   li   \iliiiiit    qui 


Ffof.T  :  La  Porte  dk  lk  Ville.  Éulise  de  Montaliun. 

l'jnjon.  des  défenses  féodales  de  Monlforl-sur-Meu.  ville  .Monlauhan  csl  à  quelque  80  mèlres  d'altitude,  au-dessus  d'un  étanj;  formé 

aujourd  hui  LicL  ;  ...1,  jje,  au  sein  d'un  pavs  agricole  et  fort  peu  industriel.  par  le  Garun,  lequel  se  dirige  vers  le  Meu  (rive  gauche),  non  loin  de  la  fonH 

u  x\'' siècle.  dite  de  Montauban,  qui  n'est  pas  grande. 


Ainsi  que  le  don-j.-.  huq  : 


ILLE-ET-VILAINE 


Arr.  de  MONTFORT.  -  C''"»  de  PLELAN   et  de  SAINT- MEEN 


•-mm 

■•■■ '^flip^ff?^ 

II! 

■■e^ 

qu'on  a  défrichées,  elle  iiiii.ni  |ili 
(le  long  sur  12  de  largi>.  Smi  |„,ii 


llilude.  C'est        dév 


pdNTiGO  au  département  du  Morhihan,  le  Canton  de  Pi-élas  est  le  plus  occidental  de  lllle- 


I     lT\N 

.    ni-    l'LHAN 

in,>  dm-.  Il 

i..i..n  d<s  fco 

iiccsde  1  \IT 

^      \u 

si.nida 

les  ^1  indc 

de  IMl 

de  la 

foiLt    il  e^l 

LMlOllI.     de 

l)ca 

l 

\  nil.i 

" 

775  habitants  agglomépés  à  PU'l 


^IX  conliiis  des  OMes-dii-N 


A  rorigine  d'un  ruisseau  qui  gagne  le  Meu. 
est  à  112  mètres  d'altitude.  L'église  a  des  partie 
du  xlli«  siècles. 


L'églist  de  faaint   Mm  I 

l'église  abbatiale  de\(  nu  i  i  i  i  I  i 
1X111°  et  \\  Sleclc!^)  lislutiin  ni  ulucl 
xvu"  siècle    Ils  ont  ttt  Iranslormi  s  (n  pttit 


L'.\i!BAYE  DE  Paimpont  (Canton  de  Plélan). 
abbaye  de  Paimpont  il  reste  l'église  paroissiale  qui  < 


Arro.ul.  de   KEDON  -   Canton  de   BAIN-DE-BKKTAGNE  ILLE-ET-VILAINE 

Arrondissement  de  REDON 

I  MmOM>l-lM|M  M  HllON  Ml  >-.lMsl  1,  1  m,  it  \llllin(  l.OllIp  UlSl.  I 
■'  I  .l.piiUiiuiil  <l.  Il  l.iiK-InlLiKiiK  I  lOii.st  Liliii  <lii  M<iliihin  lu 
N  I  I  il.  I  ip  It8  iiiomli'.scmiiilsiK  Moniroil  <l  di  Iknncs  a  1  I  st  uliii  .1 
\iii       lU'tC)   licolnifi    soil   les  19  rtnlii^nu-   du    iLtiiloirp   iltpiileiiK  iil  il 


A. /'^ 


l'OIlT   DK  MeSSAC   et  LA  V1I.AINE 

'Ht.'  f)p  370  hal.ilanU   atrclomérés,  voisin  de   la   rive  gauche  de  la  Vilaine  «lue    franchit   le  pont  de    la   roule   de   (julpry.   A  1.0(10  n 
::  Lvç.    il   a   sa   fc-are   au    l'on,  de   Messac,    gros    village   de  'm    âmes.    Tout   près   de   la   Vilaine,    on    signale    deux    menliirs   peu   c 


ILLE-ET-VILAINE  Arr.  de  REDON. 


Arrond.  de   REDON.   -   Cantons  de   PIPRIAC  et  de   REDON  ILLE-ET-VILA.INE 


complc  7  menliii-s  cl 


l.i  >   !•  i:iiiii>  IMoiÉES  (C""  de  Pipriai) 
ctares.  un  cliamp  inégalilliique  complcl, 
8  lombelles.  S  cromlechs,  5  alignements, 

lande    voisine,   appelée   Grée   de   Treal, 

e  hclle  allée 


1  local  la  (.1 
loin  un  sôlilaiic  moulin  a  v(  ni 
elle  s  incline  veis  le  niisseaii  il 
de  Henac.  Celte  petite  lande  c^t  i 


l'.EDOS  :  L'KcLlsE  Sai.nt-.Sauvelk. 
dans  ce  pays  plat,   la  ville   dont   elle   est  l'ornement 
n-l-on  dit,  le  seul  clocher  roman  remarquable  que  pos 


:  L'Abside  de  Saint-Sauveur, 

son  clocher  de  67  mètres  de  hauteur,    isolé   d'elle   depui: 

lUe  province.  Cet  édillce,  roman  comme  son  clocher 


ILLE-ET-VILAINE  Arrond.  de  REDON.  -   Cantons  de  REDON  et  du  SEL 

\     I      I      11      '^    1   Oues.1    I      1  lllc  et  \il  k 


giïïi 

H         II  .m  I,  . 


li         N        I     IlOTl 


t  de  la  I  rt  Inici  curt  par  It  ir 
ne  et  i  10  si  li  le(ail  ment  I  i 
r  le  I  I    I     pi  I     r  rt    Icb    iTilu  nt      le 


pl 

J 

S^l  ^-iT  n  ^  IL 


'•lOliblanls    gclom         i  Kclon    8N)      lij  is  I  C 


t  6  I  )  )  ab  t£ 
1  Ile  iu\  le 
s  I     Us    lan, 


1   18  >   et   6    ».     0  1   dib    le   II       e      \M     (  lail  t 

S  uln  e  c       lîu  nés    d     cl  atea      le    H  cl  elie  i  f  n 

1  c     I)  n     ce     Tt  t  t    al   olu      1 1  t       oie     le  Sel  n 


,   les   Demoiselles  du   Langon  sont  de 


a  Vilaine,  Langon  est  un  bourg  de  ifet  lialiit, 
i  menhirs  dont  plusieurs  couchés  par  terre. 
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.  de  RENNES 

1     AiifK.M.i-sKMKNr    i.K    Hknnks.    ,onlr:il 
''     rinn  autres  ariMiiilissonuMiU  dii  ilrpar 
Vitn-  à  1  hist.  à  ivlui  .!.•  Ue.lon  au  Su.l.  à  i 
.le  Saint-Malo  a»  Nonl-Ow.-sl.  ComiH.sr  .1.- 
I.n.-.je  lifclar.**  on  foiil  1.-  plus  K-ran.l  .1.-  1 

.M.  lll.-...|-Vilain. 
l'iiioiil  :  à  o.Mix  .!.• 
••lui   >lo  Moutforl  à 

10  cantons,  il.-  7S 
IIL-H-t-Vilnin.-  ilonl 

•  de  CHATEAUGIRON   . 


ILLE-ET- VILAINE 


ili<  ChcïTf.   (le   iv^nillcs: 

nccaparfe  pour  le   sonict»   «lu  cana 

NVlant  (îuèiv  <^u'ai;ricole,  sans    j 


.•ollino,  prti^s  .ni.-dr.  n  ,,••.   w  ■■■..    ]y.  ■  -   , i,   .,<  l.    m   ,n-  .\.^. 

.lans  le  val  .le  l'Ille.  n  .-•  _■„-.;,,..-:,■■:.,,  ,.l, --;;-, h,  ,,,.,,  ,,u  ,l,  .  „„  ,- 

Il  u  do  même  peu   <!.•    \..m.'.    ..im .-.   .|u.l.|iirv  u..i-  ..i i.|iir-.  .In 

précambrien.  île»  sclii>i.  -  mîuu.  u-.  ...il.i  ^.  >  .i^.M^,  >.  >,,uf  K-  iiiii.iin  .ii  l.i 
\all^e  (le  la  Yilainu  en  a>;il  .1.'  linin.-  .1  ,U-  la  il\r  -auolit;  .lu  M<>||  au  pa\> 
lie  .Mortlelle«. 

Conformément  à  In  nature  intime  île  ses  pierres,  de  son  sol,  de  son 
climat,  qui  est  volontiers  liumiile et  brouillé,  on  y  voit  prédominer  la  prairii>  ; 
la  lande,  autrefois  bien  plus  vaste,  a  reculé; 'elle  recule  de  plus  en  plu- 
devaiil  riierba(:e  et  devant  la  culture.  Bois  et  bosquets  ;  forêts  de  Renii.-. 
.1..  OL — I  1.  ot._--..  -.  jîiflnjjj  nombreux,  dont  les  plus  (srands 
'-   canal  d'Ille-el-Uance. 

usuels,  la  populallon\  diminue,  lotît  au  m.  in-  .Im-  l.i  rirniiaKne.  De  187'2 
1906.  Rennes  a  gaçné '^S.asn  habitants  d.-  p.  |     '  vi   n    ,   J   ,nrne  et  '■X.Um  .1 

population  totale.  Itans  le  même  laps  de  I.  nq  -        n      ri-,. 

na  n.is«équc  de  I.tO,726  personnes  à  16(!.:!7       I     ,  i    !,  ,u 

I.">.6l7  individus.  C'est  donc  que  l'enscmbl.'  .1.    -  -  .ii\  r mi.  n-,  \ 
a  dtVru  de  près  de  8.000  âmes. 

Tribus  inconnues  qui  précédèrent  ici  les   Urtloiiff  dont   Itei 
nom  contracté,  la  contrée  a  conservé  des  menhirs,  des  dolmen^ 
ments,  des  cromlechs  :  mais  déjà  la  plupart  des  pierres  debout 
>ur  le  sol  et  nombre  de  dolmens  sont  plus  ou  moins  délabrés, 
vestiges  pllo-romains.  Pu  moyen  âge  il  ne  reste  |/uèrc  de  mont..,.,  „,: 
d'un  intérêt   passionné:  Hennés  elle-même    n'est   pas  une  ville  praii 
archaïque,  l'incendie  de  I7'20  l'a  modernisée   malgré   elle  :   quelques 
églises,  quelques  ruines  de  manoir. 

T-2.02»  habitants  agglomérés,  il  v   en  a  2.105  .t  Jan/é. 

770  à  Ilédé.  709  à  LilTré.  «1 1  à  Bruz,  .570  à  l'ii 
pay.»  rural,  petits  bourgs 


tout  0 


>   !"■; 


■  •  .\oi; 


u(en 


[vi'  siècles), 

11'  m  :ii-.ii.i  n  iiiuMsi.  du  Bois-Hamon 
iiir  iin->  l)iiiiiiiiii|),  (le  Vauzelle  près 
s/,  du  Gué-dij-Scivon  près  Servon,  du 
•s  Veneflles.  1,025  habitants  agglomérés 


[   E  canal  d'IUe-et-Rance,^  qui  est  un  modeste  canal   .1.-   I'^  .i\  -  \|.-i-.  .  nii  •    i  \'l,in!'Mii'    ■  '   '  i    M  m.  i  .      'i  ■   -  .       '.    i   ■  ■  i .  i-.    -i  Ih  m     II  \   r  r,  ,.iI  |.  -  r  ,ni\  J  ('-In-- 

''    de  mainUs  étangs  aménagés  pour  son  service.        I.in..-  il-    !;../'  n_'  ^    - m  ,„,:,,.,.,  i,  \       ,   i ,.,,.:  .         'v n     ,|,    ||.  ,|,     i-j-j,!!!»!  (  in  .  -i  m  i  -m 

V  [.-ranil.  le   précambrien,  le.s  vieux  schistes  du    fait.'    ■  n' ic   !..   I;.mi.  -    m   ;  ,   \  ,:,,  ,,,     ,  i  i  ,  ,;        ,',,,■,,-    ,|    ;,    n,  ,,,     ]  >, i . ,  -  .1  ,,ii,i,i,|,     .  n  ..|.|..-iii.'ii  ,.i.\ 

*>  ou  un  peu   moins  ^ui   sont   le  plus  bas  du  terril.. ii..  r.l,,,,;,!    in.mill.  .    |.i;,ii  i.  -.  | l.    i.  ...  -    n.,i ,,  ,  -    i,,,,..   .1.     l,,n..n.Mii.    uian.l.'   .1.-   77.'.   Ii.i'i.n-.- 

1  eommuncs.  sur  I6,i0l  hectares;  10,803  habitants  en  l»7-2  cl  IU,,")y«  en  llMIti  ;  pçrle  do  iU')  ixistirices.  .Mi-nalillu-  ri.'  Ilin^é,  riiiien.x  poui'  les  signes  énignia- 
lipies  dont  il  est  rave  ;  lumulus  de  Dingé  ;  retranchement  d'âge  indécis  à  la  Mézière.  Eglises  de  Bazouges-sous-Hédé,  de  Hédé  (romane),  de  Sainl-Gondran  (en  partie 
In  XIV  ...ièrK..  de  Vignoc.  Châteaux  ou  restes  de  châteaux  de  Bazougcs-sous-Hédé,  du  Plessis-au-Chat  et  de  la  Villandré  près  Dingé,  de  Lanvigan  (xv  siècle),  des 
."^•'■s   près  la  .Méiiere  (xvir  siècle),  de  la  Villouyère  près  Vignoc  (moderne).  770  habitants  agglomérés  à  Hédé. 


ILLE -ET- VILAINE         Arr.  de  RENNES.  -  C»"  de  JANZÉ,  de  LIFFRÉ  et  de  MORDELLES 


roche  imperméable,  le  Camon   i 


déploie  15,175  heclares.  Son  maître  cours  deau  c'est  la  Seiche, 
j  pour  ses  usines  ;  son  maître  sommet,  cest,  au  Sud  de  Janzé,  la  colline  de  Garmeaux, 
moins  dans  le  val  de  la  Seiche.  Contrée  essentiellement  agricole  et  pastorale  ;  pas  de 
.  1.759  personnes  de  moins  qu'au  dénombrement  de  1872,  qui  donna  13.969  résidents: 
|)rès  Brie  et  de  Janzé.  Eglise  de  Janzé  (romane  pour  une  part).  Ruines  du  manoir  de 
.  plus  qu,itrc  anciennes  chapelles  et  des  restes  de  couvent  sur  le  territoire  de  Corps-Nuds. 


f  E  Canton  de  Liffré  se  félic 
'-'  entièrement,  ainsi  que  la  f( 
dans  le  Chèvre  (même  nom  que 
et  forêts,  landes,  prairies,  cullii 
près  de  la  Bouëxière,  125  moi 


s  forèl 


Ille-et-Vilaine,  la  forêt  de  Rennes  (2.950  hectares)  qui  lui  appartient  presque 

;  forêt  de  Chevré  (2,200  hectares).  Il  lui  revient  aussi  des  étangs  qui  se  dégorgent 

périeure  el  cette  riviérette  elle-même  s'endort  dans  deux  étangs  allongés.  Etangs 


res)  et  la  longi 

ire  de  la  Vilai 

il.    ,1e  19,.5,51   hectares,  sur  7  communes.  Sol  de  haute 

i   supérieur  à  30   mètres.  Sa  population  décroît;   perte   de  1,081 

1 '^  à  la  Bouëxière,  Ercé  près  Liffré.  Vestises 

ir   I-  Chevré.  709  habitants  agglomérés  à  Lilfré. 


ilurien.  Culmcn, 
ns,  des  11,206  du 
.■\bbaye  de  Saint-Sulpice- 


C  UR  la  Vilaine  et  sur  s 
•^  MoRDELLES  dispose 
du  Meu  est  à  15  ;  donc  - 


onc  pays  bas,  très  agricole, 
La  Pierre  Blanche,  mégali 
3e,  motte  féodale,  châteaux,  transformés  e 
habitants  agglomérés  à  Mordellcs. 


affluent  de  droite  le  Jleu,  sur  ce  fleuve  modeste  et  celte  humble 
7  communes,  ses  9.fifi8  hectares  sur  du  tertiaire  miocène  et  surto 
prédominance  de  la  prairie.  Légère  dii! 
sur  le  territoire  de  Saint-Gilles.  A  Chavagne 
rmes.  de  Beauregard  et  de  Rintin.  .\  lllcrm 


qu'il  suit  jusqu'à  leur  commun  confluent,  le  Canton  de 
e.  Aucun  tertre  n'y  dépasse  78  mètres  et  l'embouchure 
lomhre  des  liabitants  :  7,297  en  1872,  et  6,961  en  1906, 
!,  vieux  châteaux  de  Bablouze  et  du  Buregy  ;  à  Cintré,  vieille 
ilage,  église   en  partie  romane  et  ancien  château  de  Boberil. 


Arrondisscnieuf    .t    Cantons  de   RENNES 


ILLE-ET-VILAINE 


ll.nnc^     rlj-.. 

1  irmi  II 

»   moiuimints 

lil-loiiq 

Jll-llH        (    C-.»     Il 

ne    lunr 

t   de   la  pitmi 

rt   mon 

«lut  au»    ctltlrt 

des   «5nl,  mon 

.le   Hros 

des  sliliips  lie 

1   (  Ininl 

1IS     r  iilliir   1 

dr-  Pn-  1  er  l.i. 

t    II     cl 

mit      II  1     il 

1  II     >l 

llcnr»  -  a  de  noinlireus<.->  demeuies  di'- 


ommiin  ><sii   IOO>7  1ucUi   s    U    sol   pitcambuLn     d   li 

,   iccompagnce   de    son   (  \n  il    1  lllo  el-Rance    8.)  metIe^ 

1    ii^iiPls     moins  (Il  30  d  ins  1.   \  il  dt   I  IIIl     Prairies 

I    11     ik  loiiti    pianlc\ille    '1  )2.{  habinnts  en  1872  el 

Il  fume   (le    h/t    pus   Jlidi^ne  e  t  iiii   mjnoii   di: 


jurjuj  Itinnis    it  il  si   <    nlii   il   ii  Mi  II      m  <l  il2  h     tiusdepi   cimliicn    jusipi  a  U  non  moins 
usi    'îcidie    tiihutiii     feinoli    du    11  u\t   li    Ion     Si  I    peu    m(  ncmcnl       qui    m    monte  fcuèrt    qu  i 
)  m    tt  s  jbaisse  au  dessous  de  JO    lidl  s  df  meures    1 1  ni\  jni  lins  au\  ap[  ro<  lies  d(  H  nnis  2fa  OGO  hal 
ints  tn  l'K)6  et  10  02(.  seulement  en  1872    soil  7  034  dt  plus  au  dcinier  rcctnsi  ment    ^ur  le  tenitoiie   1 
Lin   \iLu\  manoirs  dL  Mouillemiise  de  Pcillic    du  Plessis  dL  \cin    Point  de  bouTo  de  oOO  habilants 


t 


U  Viiaioe.  lieu 


I.Es  Qlais  r.E  LA  Vilaine. 
rrive  qu'a  une  grandeur  modeste,  est  à    U' 
.1  navigable  a  laide  d  une  série  d  écluses. 


IlENNE-S:    L'IIOTKL   DE  VlI.I.E. 

:onslruction   de   cet   ('•lé!,'ant   édilici-   remonte   à  la  première   inoi 
iùcle  (1734).  L'architecte  en  lut  le  célèbre  Gabriel. 


ILLE-ET-VILAINE  Arr.  de  RENNES.  -  C"-  de  RENNES  et  de  St-AUBIN-D'AUBIGNÉ 


«^^"SStâ 


le   la    Mdlt      e     \\     s      le    ei    pi  t  e       \ 
l  t  S(   »,)(     n  I^  T   C         '1  1)0    I     I        l< 


Il   y  a   un  mégalithe 


Anvnd    de  SAINT-MALO.  -   Canton  de  CANCALE  ILLE-ET-VILAINE 

Arrondissement  de  SAINT-MALO. 


I  (anlons  et  b4  coin 
les  IJ  aiiK  14  cen 
(lie   c    rnnsn  pi    i 


iicnçint  pai  pltu  ou  pni 


p'EST  le  llol  proronil  de  la  Manche  (|ui  frappe 
'-'  «ounlenient  les  ralai«es  septentrionales  du 
tUNTos  DE  Cancale,  le  plus  septentrional  de 
riUe-et-Yilaine.  C'est  la  vague  de  la  baie  du 
Mont-Sainl-Michel  qui  vient  mourir  sur  le  sable 
et  la  vase  de  ses  plages  orientales.  Au  Nord 
c'est  la  roche  démantelée,  c'est  le  havre  de 
itothéneiir.  bon  port  d'échouage  et  plage  île  linins 
de  mer;  à  l'Est,  c'est  le  port  de  la  Mmil  .  :  1.  - 
172  hectares  consacrés  à  l'élevage  ih  -  ' 
Un  est  ici  sur  le  micaschiste  ellepi^'  : 
bloc  qui  ne  monte  qu'à  58  mètres  an-l  - 
la  mer  blanchissante,  au  Sud  de  Saint- M  !  i 
des-<>ndes.  Le  plateau  de  Cancale  est  nnle  ci 
la  mer  est  dure  devant  l'une  des  reines  de 
l'ostréiculture.  6  communes  :  8,569  hectares  : 
16.664  habitanu  en  1872  et  16.973  en  190(>. 
ou  309  de  plus.  C'est  presque  200  pe^sonnc^ 
au  kilomètre  carre,  moins  par  les  vertus  du 
sol  que  par  l'huitre.  la  pèche  côtière,  la  pécht' 
au  banc  de  Terre-Neuve.  Cancale  (nom  breton 
.  Caiicai-eii  »  dans  Une  contrée  d'où  le  breton 
a  disparu  depuis  des  siècles)  montre  les  ruint- 
d'uoe  vieille  église.  Dans  la  commune  de 
Saint-Coulomb,  ruines  du  manoir  du  Plessi>- 
Bertrand.  qui  fut  la  propriété  de  Duguesclin 
et  château  de  la  Fosse-llingant.  A  Sainl- 
Méloir-des-Ondes,  châteaux  des  Douets  et  du 
l'arc  (XVI'  siècle)  et  ruines  du  manoir  di' 
fticheux  I  xv'  et  xvi*  siècles  i.  3,827  habitant? 
agglomérés  à  Cancale,  691  à  Sainl-Méloir-des- 
(>ndes,  642  à  Saint-Coulomb. 


.     "À. 


ut  près  de 

a  cote,  dans  la  mon  d'o 

Il  surgit.  ! 

IKst.  estomp 

pai 

Mont-Sain 

-Michel.  Au  pied  de  ce 

s  rochers 

a   plage  de  Ca 

ncali 

t  de  la  Manche  tout  près  du  littoral,  i 
it-.MIchel,  c'est  là  une  superbe  «  marin' 
r.-.rt  fie  pèche  et  un  porl  d'échouage. 
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Arrond.  de  SAINT- MALO.   -  Canton  de   UINARD 


ILLE-KT-VILAINE 


Ce   n'est  pas  la  tour  la  plus  clevùu  Je   Uiiian 
il  s'en   faut  ;   l'hôlel  Cryslal   en    dresse    une   qi 


\   :  I    i     1     [    I  I     l    iiinsiik  (lo  Dinird     peinte    du  drouin 

rOuest   l'anse  de  Diniid  ou  les  llols  expirent  sui   li  pi  i„e  d  i  (  isino     pointe  des  I  tetts  la  ou  iJin 
"  cide  avec  Saint-     ^        I  nogat     pointe  d  i  DlcoII     c  est  puto  it  une  mei  brisCe  sur  des  ec  leils 


Jli!^JL_ 


L'i?' 


Un  spectacle  aimé  des  liai^'neurs.  des  oisi 
des  pécheurs,  quand  de  la  liautc  mer  ou  de  ! 
ks   petit--   porli   d.-   lanse   de    Dinard. 


U  l'Uk(iE  DE  Saint- Enogat. 
Lr,ci-.e  Je  h.    ■        ''.-jrit  tournée  vers  l'Est,  en  face  de  Saint-Servan,  la  voisine  et  la  rivale  de  S 
Malo.  c*;!!-:  de  S.      -:  :.   -at  est  vis-à-vis  du  Nord,  non  plus  sur  lestuairc  de  la  fiance,  mais  en  p 
.Mancl.e. 


ILLE-ET-VILAINE  Arr.   de  SAINT- MALO.   -  C'"'  de  DOL  et  de  PLEINE -FOUGERES 


:athnliale  (le  bamt  Simson   \m«   wi  s)  la  m 


t  i     H  ^         M  I    1      (I  t 

1  pinnc     i  )W  hah    aoolo'"*-''ti    i  Dol    dont  le  ... 
mplcl  est  Dol  de  Bretagne      829  au  \i\itr  sui  M( 


Atlas  riTToriESQLE  ii. 


Arrondissement  et  Canton  de   SAINT- MALO 


ILLE-ET-VILAINK 


iVi-sl  une  ville  justement  fameuse  :  elle  régna  sur  les  mers, 
■est  maintenant  une  cité  où  l'on  vient  o  en  masses  profondes 
1  Sainl-Serxan.  à  Hiiinnl.  el  sur  tout  le  littoral  admiraMemenl 


à  rabouh^e  les  \nssoii]\  les  iuIk 
Il  :  non  seulement  a  Siint  M  ilo  i 
maire  <l    h  Hincc 


r 


frnnitiqup     (t     mieqsclnstti 


Saint-Malo:  Le  Château  kt  i.a  Plage. 
I.c  cliâliaii  domini'  immédiatement  la  plage,  à  l'extrémité  Nord-Est  des  remparts  il 
il  -e  di-linguf  |i.ir  son  donjon  et  par  ses  deux  tours,  qui  f '  '-  ''■'■ '"  ■  ' 


ILLE-ET-VILAINE  Arrond,  de  St-MALO.    -    Cantons  de  St-SERVAN  et  de  TINTÉNIAC 


li\(   pi(  M  rili  ment  k  loil  (Il   la  Cilt    H  lU  ichte  incontinent  par  I  istlinK   d 
loi  t  ptlilc    donc   \lcth  n  était  pas  ^'and     c  était  tout  <1l  même  un  bie^e  d 


cathédrale   un  peu 


\éf^ 


\  ou  \l«  sitcle-,  din^  1  ex  catludi  il  "-  iiii  I 
Mlhs  des  chai manteb  incsde  li  Hiiuc  s>ft 
mi  it'-  a  Saint  Joiian  dcs-Oucrtt'- 


de  ce  pi>s   779  liabitants  agglomtii.s  a  Tinteniac  505  a  Pleuguentuc   5i3  a  Saint  Domine 


lit\    I     n     h 


Ilot  de  h  mci 

linnt  humide 

Ni")  personnes 

J      1  Tmteniac 


1 

mÈà 

■ 

.,,  n^'h^HÉ 

^^^Ê 

^ng^ ,  tj.  ■    -  ■^-'htiaml^Êm 

^^^■B 

f^l          '1^ 
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Arr.  de  VITRE. 


'  d'ARGENTRE   et   de  CHATEAUBOURG 


ILLE-ET-VILAINE 


Arrondissement  de  VITRE, 


ILLE-ET- VILAINE  Arr.  de  VITRE.  -  C-"  de  LA  GUERCHE,  de  RETIERS  et  de  VITRE 

LIMITROPHE,  à  l'Est,  (lu   (lépan 
de  la  Mayenne,  le  Canton  d 

GcEnciiE- ijk- RnETAfiNE  dispose  S( 


'^^^^^H  ■  -, v^''^^ 

W^^^ 

BP^f^  '" 

%i 

::^"/- 


Si   Vi 

ré   a   perd 
,  elle  en  c 

u    plu.    0 

trois  so 

■nbres  tour 

»  rondes 

sombre 

leur  schis 

te  le  veut 

fondée  au  x^  siècle  et  dédi 


L'ÉTANG  de  Martigné-Ferchaud  et  la  forêt  d'Araize  se 
ractéristiques  du  Canton  DK  Retiebs,  qui  est  le  plus 


Le  Viaijuc  de  Lessart  (Canton  de  La  Guerche ). 
Lessart,  ce  nom  a  accolé  l'article  au  substantif  :  Lessart  pour  l'Essart,  c'est-à-dire 
;n  vieux  français,  tantôt  le  lieu  désert,  tantôt  le  lieu  défriché,  et  qui  par  conséquec 
a  cessé  d'être   inhabité.   Bien  qu'à  7  kilomètres  de   la  Guerche,  Lessart  e: 
dépend  ;  c'est  que  cette  commune  n'a  pas  moins  de  G,195  hectares. 


Le  Château  des   Rochers 
(Canton  de  Vitrée, 
■ouve  à  une  bonne  lieue  au  Sud- Est  de  Vitré,  mais  encore  sur  le  U 

de  celte  commune  qui  est  assez  vaste  (3,679  hectares).  Peu  éloigné         d'alh 
de  la_  rive  droite   de  la  Petite   Vilaine,   il   donne  sur   un   parc   dessiné  par 
Le  Nôtre  (xi\'',  xvii',  xviii'  siècles). 


EssÉ  :  La  Roche  aux  Fées 

(Canton  de  Retiers). 

1  que,  même  en  Bretagne,  on  voit  peu  de  dolmens  ou  plutôt 

rtes    aussi   massives,    aussi   imposantes   que   celle-ci.   Elle  se 

le  territoire  d'Essé,  bourg  de  184  habitants  agglomérés,  situé 

■dessus  du  vallon  de  la  Seiche,  à  65  mètres  environ  au-dessus  des  mers. 


ILLE-ET-VILAINK 


Le  Dunjon  nr  CiiATtLM-. 
Le  donjon  du  château  de  Vitré  i 
pour  nom  spécial  :  la  lour  Saint 
Laurcnl.  C'esl  dans  celte  demeui 
il  aspect  rébarbatif  que  logeait  le  goi 
\erDeur,    tout    près    de    la    Tour    di 


\     L         N 

MaVré  q      1  1   t 
lie  •île  J  ce  I 
1e  dt   h        e 

Il  h  Is  dos  temps       cen  s      1  pHeme 
q  es   le  h  Kc.  a  ssa  ce     \    0  lîo   ti 
Juci  c   de  h   \  la  irc 

\  nui    est  une  c 
>      co  le      n  or 
1      pa  le    1       r 
Malheur 
de  lenc 
(moderne 

t     p      e  ass  sc  s      la  pente  cl  le  pi  te 
ne  le      se               h\           ^ 
'  1 

e  Ici    o   t  fo  l 
brandie  du  Chevré.  tributaire   de  la   \  I 
la  Vilaine,  ici  définitivement  conslitU{  e  pir  la 
Taillis  et  Landavran.  127  mètres;   lie        fe 
•  n  1906.  \  Champeaux  menhir  de  la  lli   t    I 
pré*  Mecé  et  du  Bois-Bide  ixvii'  siècb    p  e    Fo 


1 

"l  "^    1     1     \  1 
le    il    1     1    l 

1         0   pin  „e   l      1 
1   e     Lnn„b    lo        le 
ent  clîe     le  1     \ 
Ml       c       0       d    (  ( 
l  \           cl        \  1    c 

de 

j 

i«()0)    1      l 
per  o   no 

J      0 
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'^^^1 

Itaii 

t^i^ 

13  de  1  architecture  militaire  du  moyen  âge  ».  Il  se  fait          se  fait  remarquer  par  s 
ite   tnlre  son  appareil  guerrier  et  ses   grâces   de    1-  '' ' ' '--    -- 


rières  de  la    Ucnaissance,    par  les  sculptures 
i-.i 1 1 — clocher  moderne 


INDRE  Arroiid.  du   BLANC,   -  Canton  de  BELABRE 

DÉPARTEMENT    DE    L' INDRE. 


ï  bordure  méridionale 


N.-.  LO 

R  -  ET  -  CHER 

\ 

<;>' 

'-Issoudu 

o 

CÇHÂTEAUROU)Ç-, 

y 

■S- 
ri 

Blanc 

'\r-'  la  Châtre 

' 

^ 

C  R    E    U   S 

E 

\ 

Gliampagne,  au  Nord  de 
3  contrée  sèche,'  sans  notables 
astes   horizons,  une  contrée  de 


Arrondissement  du  BLANC. 


'OiaSantGa  Itier   9      i  baint  Beno  t  du  s     It   9b        Uehl   e   896     Mezi  ics  en  B     i  e     j.   aloiin  n  b  i  nt  Ma^itii 


Arrondissement  et  Canton    du   BLANC 


Pouligny-Saint-PuTrc  n'est  qu'un  village  de  171  liabilanls  groupé: 
de  la  manie.  Il  a  son  sile  à  120  mètres  environ  d'altitude  à  une  bonne 
demi-lieue  de  la  rive  droite  de  la  Creuse,  qui  coule  ici  entre  des  coteau.x  et 
des  i-oclies  pittoresques.  Son  église  n'offre  pas  grand  intérêt  architectural, 
mais  elle  renferme  des  fresques  '    ' 


st  double 

c'est  la   basse  ville  ;  suf  le   tertr 

e  de  la  r 

verdure,  dans  un  site  gracieux, c'e 

t  la  haute 

des  mers.  C'est  l'antique  Oblhicu 

ni,  dispar 

dans  le  nom  de  le  Blanc. 

11  bord  de  la  Creuse,  rive  droile, 
e  gauche,  parmi  les  arbres  et 


\la  frontière  du  département  de  la  Vici 
il  n  a  pas  moins  de  36,917  hectares,  e 


\iste    Cant   n  I  1     liLAN  I 

Hosnay.  L'étendue  de  ces  territoires  a  sa  raison  d-ins  I  infertilité  de  1 1  li 
de  landes  pour  que  le  sol  puisse  cntrilcnir  unt  population  len 
isomcnt  ih>  IST-i  ■  ne  répondent  qu'.i  38  ou  39    m  li  idus  pir  kilomtti 


de    l'oiliers    à    .Argcnton,    et    le    lilanc 
gare  de  la  ligne  d'Argcnlon  à  Poitiers,  qui  fran- 
chit   la    large    vallée    de  la   Creuse,    aux    porte» 

mêmes  de  la  ville,  sur  un  viaduc  de  538  -  ' 

de  long! 


¥É2Li 


Arr.  du  BLANC.  -  C"'  de  MÉZIÈRES-EN-BRENNE  et  de  SAINT- BENOIT 


Saint -Benoit- DU -Sault  ;  Le  Bei-erûi. 
Vieilles  rues,   vieilles   ruelles,   vieilles    maisons, 
(lébiis  (le  la  vieille  enceinte  font  de  Saint-benoît- 
(Iti-Sault  une  bourgade  pittoresque. 


..LNilEi;. 

>>UM    Lixoir 

lou    ir  l'uNT  ... 

M    II. 

(  c  pont,  cette 

i\'  siècle 

de  Saint-Benoît-du-Sault,  mai 

un  debri- 

e  beaucoup  d  autres. 

des  itmparts  de  '^ 

int  Benoit 

I  E  Cantcin  iu-  MÉzii:nE^-EN-l!nENNE  relèv,.  d>>  la 
i--     lîronnr-  o,i    Sologne  de  Berry,  contrée  de  tertiaire 

liihrcs  à  partir  du  xnr'  siècle.  Pour  rester  dans  l'exac- 
lilude  des  faits,  la  partie  méridionale  de  ce  territoire 
possède    en    grand    nombre     ces    étangs    qui    sont   la 


près  de  Villiers, 
inférieur,  72__m. 


bateau  de  Kromenleau  (.w 


T°'o:'::) 


rompu  non   loin  de  1; 


E  Saint-Benoit-du-S.ult. 
I    200    mètres,    ce    chef-lieu    de    canton    commande    amphitliéâtra- 
■uisseau   des   charmantes   cascatelles   de   Montgarnaud  ;    IWnglin   est 
ar  la  chute   de   Passebonneau. 


département  de  la  Creuse,  au  Sud- 
lute-Vienne,  le  Canton  de  Sai.nt- 
méridional  de  l'Indre.  Il  relève  du 
a  France  par  ses  micaschistes,  ses 
ù  se  tournent  et  retournent  iadé- 
de  la  Gartempe  et  divers  affluents 

^-"'    '     '-■'''    ''       ''    ':■;    \       "i   .'"u"ilid'i 


S.iiiit-G.-iiiUier  esl  à  ICk"»  mètres  au-dessus  des  mers,  dans  une  régi 
la  Creuse,  qui  n'a  pas  encore  perdu  sa  turbulence  native  borde 
de    limperniéable    tirenne. 


'«j,')ise  (le  ral)baye  de  l'onlgombault  (fondée  ;ii 
siècle  I  a  été  qualifiée  d'  «  admirable  i>  ;  elle  dali 
1091-1141. 


I  E  Canton  de  Saist-Gacltier  borde  au  .Nord  le  Grand  Noyau  Résistant  de  la  France; 
'-*    miocènes  et  pliocènes  ou  pleistocèncs  le   composent,   aux  deux   rives  de  la   Creus 
du  Massif  Central.  .\u   Sud  de   cette  gracieuse  et  mutine  rivière,  bois  qui  font  e 
"3  de   Rirarcnnes.  bois  de  Thenav,  celui-ci  voisin  du  culmen  du  pays.  Au  .Nord   ( 


Arrond.  de  CHATEAUROUX    -  Canton  d' ARDENTES 


Arrondissement  de  CHATEAUROUX. 


d'Ardentes.  —  Ce  bourg  est 


Airond.  de  CHATEAUROUX.    -  Canton  d'ARGENTON 


iVi'st.  à  110  mètres  dalliluile.  un  site  agréaile  en   un   pajs  pittoresque  où  les  formations  lelatixement  modernes  côIok  nt    les   lodies    in  In  i  mus  du  \Iassil 
("rnlral.  l.n  Creuse,  qui  vn  rcrcvoir  la  Bouzanne,  la  jolie  rnieicitc  aii\  replis  «ans  nombre,  j  court,  bruissante,  sur  un  lit  de  i;.ilelb 

ONSTITLI    par  des  gneiss,  des  micaschistes,  des  lias,  du   lurassique 
a\ec   remblais  tertiaiips,   le  Canton   d'Arc.lnton  leimine  sur  le 


,eston:    I.e  Vntp.f:. 

vaut  pa^  le  viaduc  île   Cliabcnct  il2  arcbes 

I  ligne  de  Paris  à  Toulouse. 


Ap.gento.n  :  LÉfjusE  Saint- Benoit. 
C'est  moins  une  é(,'lise  qu'une  chapelle  des  xv  et  xvi'  siècles 
rive  de  la  Creuse  opposée  à  Ar^'enton,  donc  la  rive  gauche. 


Arrond.  de  CHATEAUROUX.  -  Canton  de  BUZANÇAIS 


;  liLZANÇAiS   est  le  second  de  l'Indre  en  surface,  après  celui  de   la  C 

n  (  inimunes  ;  là-dessus,  il  y  en  a  r>,780  pour  la  commune  de  Villediei 

!   .-.lire  sur  la  rive  droite  de  sa  pure  et  souvent  immobile   rivière 


léroule  42,779  hectares,  soit  les 
,  5,794  pour  celle  de  Buzançais, 
n    plateau  qui  se   rattache  à  la 


Sur  la  rive  gauche  on  est  dans  la  Hrenne,  pays  d'à 
giles  miocènes  imperméables,  beaucoup  plus  ombraj 
que  la  Champagne  et  bea 


Arrondissement  et  Canton    de  CHATEAUROUX 
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•i 


-  Ce  cheMien  du  département  de  I  Im 


Arrond.  de  CHATEAUROUX.   -  Cantons  de  CHATILLON  et  d'ECUEILLE 


^^^Bm^lÊjÊ^MKj^  '     '  >  ^«^  jC^^^B 

".  '■■-—-"*'. ~^^'.   """"-tf] 

icle  llmlre,  à  petite  distance  au  Noul  de  li 
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^É^t^SIlIFf  HHBS 
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■^E 

L  llLI-L    D    LCLtILL 


à  l'altitude  de   13i  mètres, 


ArronJ.  de  CHATEAUROUX,    -    Cantons  de   LEVRÛUX  et  de  VALENÇAY 


^ villnge,  se  lr_ 

lie  droite  «le  rindre.    Son  cliàl 

Il  date  de  la   Renaissance,    CNactement   de   l'an   1540, 
peut-être  en  partie  antérieures. 


.".ANTON   DE   LkVROLX    OCCUpel 

berrirlionnc,  plaine  pauvre  en   ruisseaux  ;  mai 

propriété,  riche  en  c , 

au  centre  et  au  .Nord  vers  le  Clior  par  des  aflli 


cnstmllL  »otU  li< 

les  Tontiincs  qu    | 

lion  pour  le  mouton,  appartient    i     I  ool  lli 


1   1   fut  I     /        / 
loinl  c)      dolnen 
M    ilinssurCcpt    i 


Celte  porte  des  anciens  remparts  se  nomme  la  porte  d(  linon     J  21  )  li  il  liants  loolomtr  s  (..elle    gl  se    qui  est  dtdiLe  a  ba  n 

Cliampaiine  —  la  Champagne  de  Uerry,  s'entend.  —  C'est  le^ron     oW)   a    lîrion     499    i  sur  un  soubassement  pallo  roma  n     ' 

aujourd'hui  la  prison.  \ineuil  (,ou\erneur 


«r— 


K  Chateac  de  Valença^ 
i  â  y.SO  mètres  d'altitudi     su 
gauche  du  Cher.  Son  du 


1  Indre  et  Loi it    et     ii   Nor  I 


;n  ruinc-l  M 
I  iteau  le  N-ii 
I  rançois  I      1  9oJ 


INDRE  Arrond.  de  LA  CHATRE.  -  Cantons  d'AIGURANDE  et  de  LA  CHATRE 

Arrondissement  de   LA  CHATRE. 

s'n'i:;%iH  )''i..M   '  ,!":;■-'  lï  iV""'  ,'V  l,'.,'",'r,;',',";m'cinq!,ièmne 
'■'l"*  -'!i'n.V'v'":!/!',  ..-i,,r,i,   I.  I  i,   M.     .|i;,.ntral.s-y  termine. 


Les  antres  curiosités  archéologiques  de  l'arrondissement  disparaissent  devant  la  beauté  de  la  nature,  devant  les  belles  gorges  de  la"  Creuse,  justement  célèbres. 
4,271  habitants  agglomérés  à  la  Châtre,  1,537  à  Aigurande,   1,432  à  Neuvy-Saint-Sépulclire,   1,0.5.")  à  Chiis,  803  à  Saiilte-Sévère.  610  à  Orsenncs.  540  à  Eguzon. 
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Arrondissement  et  Crintoii  de   L/V  CHATRE 


U  CHATRE  :  Les  Ts^ 

L  Indre  est  encore  l.ien  menu..-  à   La  Clià 

Klle  y  sert  à  de  nomlireuscs  Unneries,  ^ll■^;i^■ 
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Nouant  :  La  Mai 
Là  vécut.  l;i  mo  iint  il'.or^e  Saml  :  elle  a 
et  son  tombeau  dans  le  cimçtièrc. 


I    ((risE  i.t   N011\NT 
N'olianl,  l)on  k  dt  iP  Inlnlml'.  n^fclomcr  =i    domjnc  la  ruedro 
à  221  mèlrts  d  altilude    1  „li3C  des  Ml    tl  \ili    siècles 


Arr.  de  LA  CHATRE.  -  C--'  de  NEUVY-SAINÏ-SEPULCHKE  et   de  SAINTE-SEVERE         INDRE 


Co  h-rtrn  e,l  aii-dess...  .le  lli 


INDRE  Arrondissement   et   Cantons   d'ISSOUDUN 

Arrondissement    d'ISSOUDUN 


liciiilly,    6U7   à     Neuvy-Pailloiix,    543    à    l'oulaines,    ; 


même  dépasse  en  un  point  l'Ainun,  qui  osL  un  notable  aniuenl 
sin  bien  moindre,  mais  cet  afiluent,  mieux  soutenu  par  les 
[1   volume  estival.  Si   la  Tliéols  sus-nommée  reçoit  des  eaux  de 


30,0'k>  rn   l'JiiG,  uM  l.l.s;',  dr 


Il       M  :    lUr,  de  Vouillon  (romane).  Ruines  du   manoir  de  Courg-le-Chàteau  (.\v«  siècle)  près  Bommiers;  cliàleau  de 
Is  complaieiit  :il,-2-28  habitants  en  1S72  et  n'en  avaient  plus  quu 


cher-lieu  de  larrondi 


Arrondissement   et   Cantons  dISSOUDUN 


-  villts  (le  lr;inc(;  —  ou  peu  s'en  faul  —  cet  antique   l'irllndiiiiiini  s'e^l  dél).iMa!.s 
ificlie,  gros  donjon  cylindrique  construit  sous  le  roi  l'Iidippe  Auguste. 


Arrond.   d'ISSOUDUN.  -  Cantons  de  SAINT -CHRISTOPHE  et  de  VATAN 


Christophe,  la  Bazelle 

ide  que  la  Brenne. 


Saint-Chbistophe. 


llndre 


îlot  jur 


al'lluent  gauche  du  Cher,  le  Rennii     '    '     \i      n 

l)ois,  prairies  le  long  des  cours  il 'Il    i   :  -  ..■..o.  ^u.   ^.cu   u.uu 

dans  le  v:il  du   Cher.   Il  commun.-.  ;    Jl.'.nT  l,i  <  I,i.._s  ;    11,505   habitants 
d.ilrn.n-  -,     \niii'n.  n    lîagneux.    l'a^-   ,lu  duliris   ruuiains   à   Chabris,   q 

(I.    I  ;     -  iiiii-Christophe-en-Bazellc.   Restes  romans 

ci-i'  I  |i(tit    pays  de    Bazelle  a  tiré  son  nom, 

l  liiil  li    I  III-  I  I .  ■■  Dun-le-Poëlicr,  de  Campoix  près  Parp< 


lent  du  Cher  à  11 
I   unit  trois  jolie! 
.   i.  est  le  Cher  qui  lin 
vemenlé  qui  ne  desce 

en  1872  et   10.731  spi 


bbaje  de  Bai 
peine  corrompu 
y,  de  Varennes  ( 
mpte  que 
quil  ^ 
l>oulai 


et  à  celui  du  Loir-et-Cher  au  Nord.  C  est  le  plus  septentrional 
viérelles  claires,  buvant  à  des  fontaines  fraîches,  le  Fouzon, 
au  Nord  le  lerriloire,  qu'il  sépare  du  Loir-et-Cher.  Quelques 
en  tout  que  de  73  mètres,  de  151  au  Sud  de  Poulaines  à  78 
lunt  LU  mi):  doù  un  déficit  de  774  existences.  Menhirs  et 
,t  ,'r  '■•■-  '.rira  (c'est-à-dire  le  Ponl-du-Cher),  à  moins  que 
i  -        I      iliis  (remontant  en  partie  à  l'ère  carolingienne), 

I  ::  l'oulaines  (xii«  siècle).  —  C'est  de  cette  abbave 

lit -Christophe.    Château.\    de    Beauregard    près 


et   2,060  à    Chabris. 


i-tement  du  Cher;  il  appartient  en  son 
l'oolithe  de  la  Champagne  de  Berry, 
unn    plaine    généralement   dénudée. 


lis  constantes.  En  son  .Nord 
mie.    La    pente    allant  du 

'II'  du  bourg  deMénétréols- 
iiionte  à  211  mètres;  il  a 
I  lie  niveau  dans  le  Nord, 
lin.  le  val  du  Renon,  sous- 
1  t;iier  par  le  Fouzon.  Petite 
1  du   Monastère   du  Temple 

>.N-2G  hectares,  en  14  com- 
ation  y  décroît  assez  vite  : 
._  de  1906  y  sont  en  perte  de 


e,  d'Kpagne  près  Meunet- 
■•  siècle  I,  de  la  Chênaie  près 
D).   1,777  habitants  agglomérés 


ît  établi  dans  le  v 


Arroiul    de  CHINON.   -    Canton  dAZAY-LE- RIDEAU  INDRE- El- LOIRE 

DÉPARTEMENT   D  INDRE-ET-LOIRE. 


,   prodigieux  dôpôls  do  coquilles  cl  de 

■  ■  ^niiii.  1,1,  il, !■•-;.■„,■  :,  :!n  mèircs; 

-     '      '      '  ■  '  .    I     ii-ct-Clicr.   An 


^i-ainc.  rindie-et-Loiro    u   sa   pail  de  még 

I   magnilique  expansion  de  la  Renaissance.    Cirands  cliàlc 
liid.^aii.  elc.  Tours  est  riche  en  vieux  moniimcnls  et  Loches  est 


Arrondissement  de   CHINON. 


L'I 

■  .,.M, 

SSEMEM   DE  C.llNOX    CSl    1       [ 

f..nl  la  mo 

ndre  des  trois  circonsci 

.s7co 

Titnun 
ne,  p 

es.  Il  a  pour  soubassem.  i 

dans 

Vicnn 

eel 

e  l.eau  val  de  Loire.  I^.ii 

•5t  mètres. 

sèche' 

s,  landes,  mauvaises  terres.  1..,.    -    i.    . 

est  a 

Mai 

ne-ct-Loire.  Le  nombre  a  1.  .l.i  ..■ 

.    à  lOuesl.  Non 

(d'ailleurs  en  ruines;  dans  le  parc  de  l.an(;e:i 
célèbre  est  celle  de  Sainte-Callierine-de-Kierl 
lie  Langeais,  rl'l'ssé.  d'Azay-le-Rideau.  4.071 
l.ri:i  à  A/ay-le- Rideau.  I,42(;  à  1  lle-l!oucli 
Cinq -.Mars- la -l'ile. 


INDRE-ET-LOIRE  Arr.  de  CHINON.  -  C""'  d'AZAY-LE-RIDEAU  et  de  BOURGUEIL 


LoïKE  (Canton  de  Courgueil). 


Arrondissement   et   Canton  de  CHINON 


INDRE-ET-LOIRE 


ff      ^^ 


a  tilii^jrt  i^ul  Ju  w  Lt  du 


1     uU    ui      I^) 

(■.est  au 

NMr'siùcle  l;!u 

Donjon. 
ce  donjon  remonte. 

I     1      CVMON     I.l       (llINON 

L»     me  ^niclK  de  1  «  1 
piopntnire  du  Xtron    | 
rlniure  (t  de  &(  s  \ci^ 

'';:':;';:"•"""!  ' 

7l    '/,.Il'"m',n 

il', ;',;,;  ;:'i,\ ',,',',';; 

INDRE-ET-LOIRE  Arr.  de  CHINON.  -  C""»  de  L'ILE -BOUCHARD  et  de  LANGEAIS 


Arr.  de   CHINON.   -  C do   RICHELIEU   et  de  SAINTE-MAURE  INDRE-ET-LOIRE 


Ciiampicny:  LeOhatcai'  iie  uv  é' 


L''N  IwrJurc  du  ilèparli-nienl  ilo  l;i  Viiniw.  lel'.wiiiN  m  lin  IIKIII 
'--*  rive  iiatichc  de  la  Vicm..  .  .|  i  ■■  "  ■•''' -n'.  !■■!-  '  ^ini'H.  ]'■'  m. 
Terres  sèches,  mais  as,-t  ,■  i 

216  existences  de  moins,  l'iii!  i -i  n  M  v' 

de  Faye-la-Vineuse  iXi' el  \n    -..u.:       !■       -i  i  .  i  n  r.    \      - 

Cham'pvent  pivs  C.liavcign<.>  il  .le  ;  U.i.jjc  .U  1:^.,-  Ai.i.i;.  (.u-  l.ii. 
imoderaei.de  Mondion  près  .M.Tiii,'iiyMarmanilo  .en  initH'Si.  Itiiinrs 


mutsisL 


flic  allie  la  lO-Daissaiic 


l.=V)8-l>U  iell(s  lit  -. 


^ 

>Mai 

La  ViiciL 

LIi  l'.iKTIi  D 

Ks  Halles. 

..-Ma 

est  à  !24 

mètres  d'. 

Uilude;  eu 

chcf-li 

ude 

can 

on  tlomin 

e  la  Maiise 

E  GÈ.NÉHALE    t)L   SaINTE-.MaURE. 


INDRE-ET-LOIRE 


Arrond.   de   LOCHES.    -    Canton    du    GRAND -PRESSION  Y 


Arrondissement  de  LOCHES 


L\HI10\f)ISSIMINT  1)1 
dioiial  (ie  1  Indre- 
1  Indrt  et  du  I  on  tt  Clici  a  1  Ouest  ncc 
disstmenl  de  Cliinon  iu  Nord  il  est  I. 
Ses  17)  ")7(i  litdaics  diMbtb  en  ()  cinton- 
jilui.  <lu  My  moins  du  2'l  du  (Npailuntnl 
Comme  naluiederocli 


Tois  le   plus  onenLil  e 


(lo  frn 


iro  olr„ 


<  le  plus  grand  intLiLt  faite  qu  elle  c-l  de  i>il>l(s 
mannes  ou  de  coquilles  d  eau  douce  de  restes 
■-ont  les  Tihins  ou  falunii  res  des  platenu\  iK 
I  de  la  l3ossec    ilans  les  cantons  de  Samte  Mauie 


I        I        I  I  I  altitude 

le  du  k\  M  II  m  lit  de  I  oir  et  Lhei  et  W 
en  a\al  do  la  M  x\e  Descartes  (  omme  ri\n  n 
;   la   Cieuse  et   ses   tiibutaiies  la  Gai  lempe 


,nlion  \(  is  l'iiis   \nsl<s„iaiides  \illes  en 
ifrissniiu  e-.t  li  ^t  iilili  \olontaii( 


ilans  le  canton  de  Mon 


Ll     (  ANTON  IlL   0U\NI)-Pl!l--I 
celui  de  h  \ienne    doni  i 
pi  ileau  des  faliinieies    dit  1 1 
oligoiene  et  du  pleislotene   I   i 
lie   la  (  l-iise  qui    est   une  riMeietl 
Sud   de    Saint  llo\iei     i    li    liuiili 
(  >00  liei  tares)    \allons  ties  i^ieabl 
l'iessvny  ou  Pressi„n\-le-t.rand  e' 


iho 


e^dkn 


I  lu 


.  (lu 


, .lient     ilasonculmen    1W  melies   au 

dans  le  val  de  h  (  laise  Hois  hosqiiels  font  du  Orand  l'ressi^nx 
ces  entie  les  4  04i  l.aliil  mis  de  1872el  les  8  Ow  de  1906  le  (.land 
;e  de  ses  atelitis  de  sile\  tailles  qui  nous  lamcoent  a  I  ire  néolithique 
la  U(  niissante  un  cluteau  du  wir  siècle  une  enlise  des  \ir  \i\'  et 
restes  dune  commandei  le  \  lîel/  <|ui  clin  un  oppidum  teltiquf 
\ii'   si.ele     château    du    w     >m  cli     i.sles   d  un   r ' 


al'lluent  l'Eijronn 
château,  ou  plut 
Martin  dlLlablea 


Les  RctNEs  d'Etauleau 
cnu.Y    est    un    hameau    de    108   habitants   a 

1   olTre  de'ux    monuments   aux    visiteurs,    ir 


•    le   territoire   de 
nire  la  Glaise  et  s 


Pressigny  :  Le  Château. 
de    château   féodal,    joli   château 


du  xii«  siècle  acheté" 300  franc 
archéologique. 


Arr.  de  LOCHES.  -  C  ">  du  GRAND-PRESSIGNY  et  de  LA  HAYE-DESCARTES       INDRE-ET-LOIRE 


Le  (Wunli 

-l'HEssuAV  : 

.A  Toit,  i/i   ik  l'iiis. 

solée   se    nom 

puits  est  une 

(i-uvre  de  la 

ienaissance. 

LE  Canton  dk  ia  Haye- Descartes  borde  le  département  de  la 
essentielle  de  la  Brenne.  pays  de  l'Indre  constellé  d'étani'^ 
la  Vienne  par  moins  de  40  mètres  *d'altitude.  Culmen  du  canton  .  n; 
tertiaire  oligocène  et  pleistocène  ;  bois,  jolis  paysages  le  Ion.  ■'.'  1 
i,»5  eu  40a  de  plus  en  1006.  Dolmen  de  Civray-sur-Esves.  m. n  i 
lie  la  Celle-Saint-Avant  (xii<  et  xvi»  sièclesi,  de  Civray-sur-Esn-  mi 
uoe  du  XII'.  une  autre  des  xir  et  xv  siècles,  de  .Marcé-sur-i;.- .l,-, 
manoirs  de  la  Tourballière  près  la  Celle-Saint-Avant,  de  la  .Nom 
Sepmes.   Maison  nalale  de  Descartes  (xvi«  siècle)  à  la  Haye.  1,( 


agglomérés  à  la  Haye,  546  à 


'l^-ifel^^: 


^ul. 


INDRE-ET-LOIRE  Arrond.  de   LOCHES.   -   Cantons   de   LIGUEIL   et   de   LOCHES 


INDRE-ET-LOIRE 


Lo';nt>  :   I.E  Loor.-s  m   lioi. 
I.e    Lo^i-    ci:i    ri'-i.    rlcvenii   la   soiis-préfecliire.    fut   <-n  eiYf. 
uali-  rois.  Cl.  .  Iv.  Vir.  Unis  XI.  Cliailc»  VIII  cl  l..,ui.-<  XII 


INDRE-ET-LOIRE  Arr.  de  LOCHES.  -  O"  de  MONTRESOR  et  de  PREUILLY 


;  1  1  pa  cmenl  q  culm  ne 
il  n  c  n  n  e  en  1  e  Jans 
d     I  1    Iro  e  ou  p      e  In  Ire 


1  M    emb     e  p       'Se 


01  an  s  a     lo  n    es      I         11  ^  e 


Anond.  de  TOURS.   -  Canton  d'AMBOISE 


INDRE-ET-LOIRE 


Arrondissement  de  TOURS 


À 

•>r 

p 

lï 

-  ^  '^'  .  "-'■■^■■IBIÉ 

Jean   (jadis  llle  rtOr),  et  y 
coule  ici  par  une  soixantaine  de  mètres 
■    n  particuir 


INDRE-ET-LOIRE  Arrond.  de  TOURS.  -  Cantons  d'AMBOISE  et  de  BLERE 


temps  de  ses  meuniers.  On  !e  cuui 
étages,  sur  cinq  arches  du  Cher. 


Arr.   de  TOURS.  -   Canton  de  CHATEAU-LA-VALLIERE     |t  INDRE-ET-LOIRE 


l.appe.  lal.-.n;.  .11 


I.E  CllATK\l-l.\-VAI.I.rK 

-Valliêre  porte  aussi  le  nom  de  lac  de  Valjovi 
plus  de  2  kilomèlre»  de  bout  ~  '—•'  '  —  •■■•■'- 
i  se  perd  dans  le  I.oir. 


Les  débris  du  château  de  Vaujours  se  montrent  à  3  kilomètres  au  Snd-Kst 
de  Château-la-Valiière,  dans  la  forêt.  Ils  sont  du  xv  siècle.  Ce  domaiiK,'  fut 
acheté  en  16GG  par  l.onis  XIV  rpii  léri^rea  en  marquisat. 


INDRE-ET-LOIRE         Arr.  de  TOURS.  -  O-  de  CHATEAURENAULT  et  de  MONTBAZON 
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Arr.  de  TOURS.  -  O"'  de  NEUILLE-PONT-PIERRE  et  de  NEUVY-LE-ROI        INDRE-ET-LOIRE 


I 

t 


i 


,;m&^  1^ 

:T] 

1   E  Canton  de  Neu illé-Pont-Pierre  groupe  10  communes  et  24,635  lieclares  sur  le  faîte  entre  le  v 
'-•     Plaauement  éocène.  olicocène    ou   oliocèiip  sur  craie   infériciiro  ou  sur  oolillip.  il  fait  partir  rie  In 


t  (lu  Loir  au   Nord  et  celui  de  la  Loire  au  Mid 


perméable,  point  fertile,  avec  bois,  landes.  v\ 
rindre-el-Loire  située  au  Nord  du  llcuve  : 
S.S»  habitants  en  1872  et  8.474  en  ISKXî.  . 
Pont-Pierre;  dolmen  de  Saint-Antoine-du-ll.i. 
Cérclles  (X'  ou  Xl«  siècles  et  Uenaissancei,  de  C. 
,■»  siècles),  de  Semblançay 


\'  siècle):  ruines  de  labbave  de  rEncloitre  près  Itouziers  (Xiis  \\i    et  xvii    sicclcs).   \iuu.\    luaiiuirs  de  Leaumunl-la-Honci;  (xv  siuclej,   des  Urands  M; 
près  Rouziers.  de  Semblançav  (Xir  et  xill'  siècles),  de  la  Motle-Soiizay  (xii'.  \S'  et  xvii«  siècles).   Maisons  creusées  dans  la  roche  a  Saint-.\ntoine, 
justement  :  du  Rocl.or.  837  habitants  .iSRlomérés  à  Neuillé-Pont-1'ierre.  .■)77  à   Beaumont-la-Honce.  551  a  Semblançay,   o22  a  Sonzay. 


ijui.Mt.S     Ufc    S-AÉM-A.NTOINE-rjl 

On  l'appelle  plutôt  dolmen  de  Mettray 
hauteur,  et  12  pierres. 


ràliirV  l.  .Il'  '  .'i  '.,',''"-',1'.  i/'  ..'.'i:.  '  .'  .  ,,i.,V'!''de  la  Clarté- 
Dieu  ].:■  .-.IN'  r,:-iih  .,111  w  ■  •  .1  I  niiienailles;  de 
la   .M.n.h.i.      \,in     ^prir     |,ir-    I  ,r:.    -in   |K,,i,..    ,ie   la    Roche- 

708   habitants  agglomérés  à   Neuvy-lc-'lioi,  012  à  Saiiil-Clirisloplic, 
537  à  Saint-Paterne,  536  à  Chemillé-sur-nème. 
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nslruction  moderne. 


INDRE-ET-LOIRE 


Arrondissement  et  Cantons  de  TOURS 


ArroïKlisscmcut  et  Ciintous  de  TOURS 


INDKli- ET- LOIRE 


r 


la  I  011  p  (Itscendinl  a  'ii 
l>cau\  ic^lcs  (I  un  iqiic  I 
\.ncenl  (n  el  Mr  ,u  (  I 
|.oss.(le    une   l{,Iiso   rom 


Il  Sjmi.lionon   1  HOaSiinUji    ')«  i  Lum 


i  1  a\aiLpiLblaM(mbrolle    l  )0i  lub 


o  iUi-ON-  Utiinis     le    11  ji^   Liiilon^   .Il    lour,  s.spiLtnl    mii     JI  bUT 

usées  dons  le  roc   1  iivncs  possède         contre  ()9  i&i  en  1872   I  aivment  ition  ebt  de  28  010  Oi.llndie 
plusieurs  vieilles  demeures  en  bois  Irts  cuiieiiscs  cnlre  1872  el  lOOlj    Ou  on  en  lue  la  concl  ision 


\  •;  V"  ""' 


loiiiLi   ><     iliM  le  Cl  cluclici  loiniii 
e  el  siii  ks>  deux  boids  de  la  Cissc 


nnche     les  bois     et   platei  i  \   cbl 

teitiaiic   oligocène   ou  pleistocene 

,  (lu  ranton    sur  ses  22  396  liectaies 

\einoii     (diliCG    !,allo  romam     du 

(\ir      Mil      \v    et  \Mi«  siccleh)   de 

\i    biicle     de  Ueu!;n\  (\i     \\    el 

i«  siècles)    de  \ouiri\    cloclier  du 

chapelle  souleriaine  (wr  «leclcj 

I    sitclej    de  la  Colc  près  lieu. m 

fil    prol  ablcmenl   une   tour   de 


de  la  ville.  Le  château  est  des  \\iv  et  xviii' 


On  y  voit  de  nombreuses  deiueuies  ti-oglodytiquc 


Arrondissement  de   GRENOBLE    -  Canton  d'ALLEVARD 


DEPARTEMENT  DE  L'ISERE 


!  lin  ilopartoiiRMil   île   lu 


'-■  Savoie  ;  aujounl'hiii  liin 
l'est  aussi  de  ceux  des  Haute 
Sii.l.  lie  IArdiV-he.de  la  Loi) 
Traversé  par  le  W  .livn'   île 


lie    1  Ksi  à  rOuesl   il   déroule  à 

lenl-  u(iiilenlan\   de   lîelledoiine 

t  de  l'île Créniieii,  et  la  craie  de  la 

rande  Chartreuse,  du  Lans  et  du 

ercors.et  les  terrains  tertiaires  ou 

uaternaires   des   Terres   Troides, 

es    Terres    Basses,    des    Balmes 

iennoiscs,  de  laBièvre.  etc..  el  les 

lluvions    modernes    du     val     du 

Rhône.   Donc,  très  prande  sari.'ti' 

de     sols  ;    et   aussi    très    grande    variété    de    climats,    la    contiée    osiillanl 

entre  3.9!>7  daltitude.  au  sommet  de   la  Meije,  et    lït  au   plus  bas   du  val 

.  iseran  »  du  Rhône. 

.V  l'exception  de  Grenoble,  qui  a  beaucoup  grandi  et  de  lieux  industriels 
comme  Bour^'oin,  Domène.  Rives,  Voiron.  etc.,  la  population  \  [a  dimi- 
nué presque  partout  :  des  575,7&l  habiUnls  de  1872  aux  r)G2.:!I."î  de  1900, 
la  perte  est  de  13,469  existences:  les  dcix  -.n-^^  -■  ..nin-nir-  ,lr  rrit, 
décadence  sont  la  rareté  comparative  des  n,  -  •>  .  .  -  ,i  i,y  ,.  ,i..  ,,,11 
gration  sur   l'immigration.    En    1909  on   n'y    1       ■  1  <  m.    - 

contre  11.063  décès.   On  suppose   que  le   pa\-   ■  ;  !  1      1  mi 

aucune  contrée  de  France,  et  peu  de  conii.  -  .r,  m  ni.  ^jn;  i.,,ii  ,1, 
grands  torrents  sur  de  grandes  pentes  au  service  des  t;ranilis  imliisiiirs 
modernes. 

Séjour  des  AltoOiiities  au  .Nord  du  cours  de  l'Isère  et  des  Vocoiicfs  au  Sud. 
il  est  assez  chiche  de  souvenirs  celtiques,  mais  Vienne  y  est  une  des  cités 
qui  ont  gardé  le  plus  de  monuments  ou  de  débris  romains  ;  le  moyen  à^c. 
■      j  était  Dauphinois  avant  d'être  Français,  y  montre  presque"  partout 


des  églises,  des  manoirs,  des  ruines. 

58.641   habitants   agglomérés  à   Grei 
3.:tW   à   la  Mure,  3.*28  à  Tullins,  2,6 


3ble, 


.    4,025  à   Vi/.ille,   3,617 


Arrondissement  de  GRENOBLE. 


'-'  la  r  on  o  entale  et  h 
au  '»ud-Ouest  et  a  1  Ouest 
Il  comprend  30  cantons  et 


mbre  de  bo  ir(,sau  dessus  de  .>00  e 


'-■     les 


t  dts  pics  neigeux    dts 


it  Hierrc  d  \lle\ard 


Arrond.  de  GRENOBLE.  -  Cantons  d'ALLEVARD  et  du  BOURG-D'OISANS 


^  Colle  ville  de 


13KES0UE 
Savoi 


et  très  peu  1 
ssi  qu'iino 
■un  pairil  rs 


il.-.^US 

des  mers,  sui'  les  deux  boids  du 

l.e 

n  vue  des  neiges  éclatantes  et  dos 

.;,u  be 

au  panorama  et  de  la  Taillât. 

et  mu 

étend 
s  de  83 

e  au  Canton  de  Bouiui-u'OisANS.  lin 
.875  hectares  :  à  cette  mesure-là  il  n'y 

litroph 

stopht 

-en-Oisans,  s'étend  à  elle  seule  sur  24. 
.;i;  J-ii.  Une  portion  notable  de  sesSM! 
-      l:i   Romanche  ou  dans  le   Véii.: 
1     ,11.    soleil   ou   blafards  sous   la   Im 
;.   iii.hp  descendent  colles  de  la  plni 
,1   ,|  un    |.io    ,1,.   :!  I7:t    mètres.    Lo 

2S7  he 

1,.     :,       :.    '>•■•  '      '   .      a  altitude.    Qu 

e  due 

Le  lîout-du-Monde  est,  tout  près 
ocs  à  pic  ;  le  Bréda  y  plor 
fond  d'étroits  couloir>;. 


Haules-.\lpes  et  de  la 
839  cantons,  au  lieu  de  2,911.  Il 
tes  les  municipalités  françaises 
iches  archéennes,  délias,  etc.  est 

e  Romanche  vont  les  fontes  de 
du  Massif  des  Grandes  Rousses, 
îns,   le   plus  vaste  du   Pelvoux, 


canton,  là  où  l'abandonne 
ous  de  la  vérité,  d'.\lpes  si 
à  1,738  mètres,  au-dessus 
ts    y  installent  de    grandes 

i:{-2  personnes  en  1872,  la 
nce;  le  Freney  d'Oisans  et 
-iocle,   Vaujany  un  clocher 


Arrond.   de  GRENOBLE.   -  Canton  du   BOURG -DOISANS 


Arrond.  de  GRENOBLE.  -  Canton  du  BOURG- D' OIS  ANS 


Arrond.  de  GRENOBLE.   -  Canton  du   BOURG- D' OISANS 


Ce  clief-lieu  de  canton,  formé  en  majeure  pai'lie  d'iiù- 
tels  pour  touristes,  est  adossé  à  un  mont  calcaire  nii 
II.9M  mètres)  qui  le  domine  de  1,200 mètres. 


I.E  Vaxiviers  Central,  vu  des  Rouies 
3,311  mètres  entre  le  col  de  la  Lavey  et  le  col  du  Says. 


Arrond.  de  GRENOBLE.  -  Canton  de  CLELLES 


Monl-Aiguille  ou  Moiit-Kguillc, 
celle-ci  l'etait-elle  grandement.  C 
sion  présente  quelques  diflicullés, 


iiillc  sullil  au  reuum  du  pajs.  Viaducs,  puut 


i         V  ~ 

^^r-^ 

HBlç?^'    ^^i^^^^                                      '^^^^1 

\Lt(hNtIi\IE    l)f    >.AINT    MiCIlEI     LLs- 

11  \ilh,e  de  125  liabitmts  i!;,lomncs  seulement  -tut  a  817  ii 
d  lOuost  pii  les  e-,cirpements  de  h  Crande  MoucheroUe  CJ 
n  de  fei  de  Orenohle  i  MirbeiUe  fiancliit  pir  un  \nduc  di  'lô 
tl)i     M   nt  \ipUdk    dont  lelnnse  -ilhouittc  domine  le  \is\% 


dan'ï  k  pays  splendidement  déchiré 
e  lui  me  me"  un  ravin  qui  descend  à 
d  RI  qu  on  entreprend  généralement 


Arrond.  d.-  GRENOBLE.   -   Cantons  de  CORPS  et  de   nOMENE 


l'.orps  se  trouve  à  9t>'2  inéires  ilaltitiidc.  et  son  voisin  le  Drac  s'enfouit  et  s'égare  d  ins  ck  noirt'; 
'est  une  ililTérence  de  2.")0  mètres  environ.  Dès  qu'on  arrive  sur  les  terrasses  de  l'i  ne  ou  1  lul  e  i 
^ud-Ouesl.  les  pans  déchiquetés,  les  escarpements,  les  pointes  du  Dévoluy. 


Arrond.  de  GRENOBLE.  -  Canton  de  DOMENE 


Arrond.  de  GRENOBLE.   -    Cantons  de  GONCELIN  et  de  GRENOBLE 


r 

Mit 

1^;^*    '^^j^0^ 

y'..  '  ^ 

Avnllon   i>»t  un   lianieau   <lc    1*2!)  Iiahitanls  (lépenibnt   de   1»   roni 
Saint-Maxiinin.  à  une  ilemi-liouo  île   Ponlcliari-a.  Sa  vieille  loin-,  1. 


lerit  à  une  demi- lieue  de  là  dans  I  Isère,   rive  (;auclic. 
a  belle  roonlagnc  de  BrJme-Farine,  dont  on  fail  aisémei 


Il  Tort  bel  édifice  de  la  s'j 


il  renferme 
onde  moitié  du  xix«  siècle, 
loaux  anciens,  des  meubles, 


n  le  qualifie  justement  de  «  merveille  de  l'art  dauphinois 
lOrd  de  Louis  XII,  sinon  de  Charles  VIII,  puis  do  la  Renaissance,  t 
;ommencemenl  du  xvii''  siècle,  enlin  de  la  lin  du  xix«.  Ce  monument 
le  était  le  palais  de  l'ancien  l'arlemenl  Dauphinois. 


Arrondissement  et  Cantons  de  GRENOBLE 


■ivales  en  France, 


f  !•:  Ca: 


li  en  Europe,  ni  nulle  part  pour  la  beau  lé,  1 
orvège,  de  l'Italie,  ne  la  valent  pas  pour  In 
lie  (luGrésivaudan,  entre  la  cbatnp  rie  Hf.||,.,l 
mlis  des  Gallo-Romains,  ain■^i  n  liiui  .  i n 
)rte,  le  chef-lieu  du  départeinni  '  .1  :  i-  i- 
d'âmes  en  cet  espace  de  34  m-  >•  i  x 
1  édifice  de  la  Renaissance  où  ^n^.  ,i  l.  |  n  l^ 
nomment  :  cantons  de  Greuûijic  l.sl.  Je  i.n 

1  Isère  dans  le   Grésivaudan,  va 


nt  le  portail  est 
:ie,  de  Ciserin  .1 
liai),  agglomérés 


ronnants.  La  plupart  des  lieux  vantés,  livperbo- 
ité  des  montagnes.  A  214  mètres  d'altitude,  sur 
rande-Chartieuse,  les  monts  du  Vercors,  elle  fut 
iir  Gralien;  puis  elle  devint  la  reine  du  Dau- 
[  habitants  agglomérés,  contre  28,663  en  1872; 
-iiiriques   sont  la  cathédrale   Notre-Dame,   des 

jle  Sud. 


k    ^r  ,  /,    **!-    *  , 


Arrondissement  et  Cantons  de  GRENOBLE 


:  Le  KonT  r«K  la  Hastille. 
.noble  esl  une  place  île  çuerrc  tle  pieniièro  classe. 
:  la  défense  des  Alpes,  mais  l'annexion  de  la  Savoie  Ti 
•■.  Le  fort  de  la  Bastille  domine  immédiatement  l'Isère 


Le  Casque  de  Néron. 
tout  au  lonj;  :   le  Casque  de   N'c'-r 


I  E  Caxton  nE  Grenoble  Nord,  à  la  rive  droite  de  l'Isère  en  amont,  puis  en  :i\ 
'-'  treuse  et  remonte  les  délilés  des  torrents  nés  des  jolies  sources  à  l'ombre  éloi 
canton  de  Grenoble-Est  le  sommet  de  CItamechaude,  dont  le  vrai  nom,  Cliamecli:i 
une  altitude  de  '2,t)87  mètres.  De  cette  hauteur  «  sérieuse  »  le  sol  du  territoire  di- 
Lans.  S'il  n'v  avait' pas  le  canton  de  Grenoble  Sud.  celui  de  Grenoble  Nord  serait  I. 
munes.  avec'-ii.e-»  habitants  en  1906  contre  18,461  en  187-2:  le  croit  est  de  7,168  in.li 
pas  dans  la  lirande-Chartreuse,  la  paix  des  scmmels,  le  silence  auguste  ou  le  mui 


Grenoble  :  L'L'niversité. 
lêpartemenl  de  l'Isère  est  le  siège  dune  univeisiii'  vi-w,\,i- 
li.'inoble  a  construit  un  Palais  des  Facultés  qui   contient, 
.  j  jra.  une  bibliothèque  de  près  de  .tO.OOO  volumes. 


GriESOBLE  :  La 

La  préfecture  de  Grenoble  borrie  la  place  de  la  Constitution,  I 
pas  moins  de  1.50  mètres  de  côté  et  a  le  mérite,  commun  à  d'autn 
l'antique  Gfaliauupolis,  d'ouvrird'admirables  points  de  vue  sur  les 


ISÈRE  Arrond.  de  GRENOBLE.  -  Cantons  de  MENS  et  de  MONESTIER-DE-CLERMONT 


.1  liront  un  jo  ii  les 


I     LA    TON    UL    MONtSTIl  H  I  I 

du  massif  des  monts  dt  I 
\c  If     m    i     phlcau  qui 


Tlli  mont  paît  it  la  im 
nsque  I  luissdlcmtnt  a 
;st  prcscntement  le  \cr( 


t  de   ILbio 


1    I 


Dnns  ces  monts  ci 


(iRi    sc(Cinton  de  Mon    tiei    d     Cl  i 
\illi        It  I  il  I  il  itanlv  T>  lomerts  portp  le  r 


3  contempteur  dts  foie 


Il  plateau  ou  M\iient 
iciidional  di  Missif  It  la  (  landt  Chartreuse  il  atteint 
son  culmtn  i  h  (  landc  Moucheiolle  ou  Grand  Arc 
!">  '>&')  meires  I  Iili  dt  moindre  iltitude  se  trou\ant 
I  un  peu  I  I  is  l(  jOO  mtties  au  dessus  des  mer>  na 
tiiiellement  bui  le  Duc  tout  près  des  sources  ther 
maies  de  la  Motte  les  liaini  |ui  jaillissent  sur  le  ter 
1   canton  de  la  Muie    En  dehors  de» 


du  Lan 


r  du 


itl  oisement  d  i 


est  le  generateui  d  une  ran  le  usine  d  électricité 
1  eau  que  nemploent  pas  les  turbines  tomi  e  en  une 
casode  puissante     il  1  al  (antsa""lomLiesa  Monestier 


Arrond.   de  GRENOBLE.   -  Canton  de  LA  MURE 


s  haut 


1.000  n 


(^^''"^l 


Il  Nord;  même  en  élé  l'on   y  peut  grelotter 
part  la  Jonche,  tributaire  du  îtrac  :  dû  lac   il-  I      ';        -       I      i   ' 
dite  de  ces  lacs  tristes  casés  dans  des  dépr.---     r,.  _   .      n  -     lu 
Tabor  (2,386  mètres),  chaîne  herbeuse   plu:;  <|ii'     I  ,1-, .  .  .|iii    ,- 
au  bord   du    Prac,  300  mètres  ou  un  peu   pins,  une  ci-  seul  p 
la  population  y  aujnncnic.  à  côté  de  cantons  où  elle  diminue 
dénombrement  de  ISKHj.  Il  n'est  pas  bien  démontré  que  le  bénii 
de  la   Motte  d'Aveillans.  Chapelle  des  xii'  et  xv  siècles  à  Pcl  i 
lil  a  donné  son  nom  à  un    petit  pays  dont  les  torrents  desccnl 
où   sont  installés  les  bains  de  la  Motte,  de  Beaumont  au-dessus 
à  la  Mure:    1.6-28  à   la  Motte-d'.\veillans   et   1,083  à  Notre-Dame   d 


-Cliâlel  a  100  hectare 


Arrond.  de  GRENOBLE.  -  Canton  de  SAINT- LAURENT 


î  Canton  de  Saint-Lauhent- 
est  dans  les  oolilhes  et  la  craie 
t  des  plus  clairs  qui  v 
liilont  sur  la  belle  monla^nc:  p; 


t\  Grande-Ciiartrecse. 
st  à  977  mètres  d'altitude,  entre   i 
;  (irand  Som  ('2,033  mètres). 


,1  .lans  son  voisinage  la  chapelle  de  Notfc-Dame-de-Casalibus  (  IWO) 
A  Pont-Saint-Martin  près  Saint-Cliristoplie-entre-Deux-Guiers, 
il.  A  Saint-l'ierre-d'Kntromont.  château  des  xvir:  et  xviii*  siècles, 


lui    de  GRENOBLE.   -  Cantons  de  SAINT- LAURENT  it   de  SASSENAGE 


Sassenace. 

s  le   calcaire   des  monts  du 
la  Germe,  frai»  el  court  torrent  qui  se 


ISERE 


Arrond.  de  GRENOBLE.  -  Cantons  du  TOUVET,  de  VALBONNAIS  et  de  VIF 


t  bien  cliaiifTee  de  soleil 
>  moins  de  230  meties  <i  a 

1  <m     I  t   fort  1  t 


de    |uc  le    lin    dClidniLcl  nide 


1   1    Canton    m     \  m  i  onnais  coni  ne    ii    dcputcmtnt    1  s 

Haut  s  Mies,    \ 

Il    I     1 

1      1 

'-"    lionne    1  a  lionne  est  un  „ros    impet  il  in     Iroid  ti  1  ul 

aiie    Iro  t  du  D. 

ic    1  Mp 

sclance  a  3  j78  melies   el  elle  finit  p.r  loiikr   du  moini, 

olliciellemenl    " 

a  S  I 

1  lenfdisants  canaux  dairosage    Du  i  c  d  Olai      qui  tsl  le 

eulmen  du  i  a\ 

,     le   1 

liilltu.      ebl  an    kl 

Des  (,l.cieis      le 

de      1 

Mvrc     m    jeiple     i 
.a,  c      les    10  l  mi 

leii 

)ilf    It   1S-)     et    1 

lu    lerer 

t    ite   Histoire  tl    1  aithiteetuie  dt    le    lajbdi.   ^lands   -, 

tes      le    1   liles 

casea.les 

de    pin 

s  ihhmes  et  aussi   le  „oif;(.s  enfoncées  ou  Ion   ne  \oit  qu 

Il    loclie  et  1 

iu    J(9 

idhitants 

meies  a  Vallonnais  a  peine  supei  eui  a  1  nliaigues  {]■>'> 

ej;  ri  ' 


leliliinal     >   \    i 
\il  et    )1(>  a  \ir 


C'est    par    1,350  mètres   d'altitude   que  ce   si 
1)1  renl  sort  de  sa  caverne  originaire. 


Baubaux   fp   n,   l'oiu   (Canton  du  iouvet 

la  luièie  qui  a  donné  son   nom   au  département  et  le  \illas,'e  de  Daiic 
îlernier  se  trou\e  dans  le  \allon  d  un  allluent  de  1  Iseie 


On  ccimptai 

le  Meu\  pont  parmi  les  sept  men 

eilles  du   Dauphiné 

fait  en 

dos  d  .Ine.  d  i 

Û'et  fort 

iiaidi  .  le  nou 

eau  pont  est  quelconque 

Arroud.  de  GRENOBLE    -   Cantons  do   VILLARD-DE-LANS  et  de   VIZILLE 


iliin  canton   qui  pos-  iK 

lui 

.cul   bien  plus  que  1 

s  V  pi 

.•  haute   valléi   d  alluMon. 

son  altitude  nfi  iicli 

Villard-de-lnns  e-t  dmi 

Il    u 

1   contre  de    vilit^nt 

I  E  Canton  de  Vilu^ri-i.e-Lan-.  , 

'^    aiitrerois,  dans  l'idiome  de    i 

le  mot  moule.  —  Le  Laos  est  en 

sous  le  nom  de  froma$;es  de  Si 

s  élèvent  à  lEsl  jusqu'à  2.107  mi  li  I 

conduisent  à  l'Isère,  le  sol  s  ab-ii«  o   i  ~mi  n    ti        |  I  i        j  i      i       i 

perd  de  sa  population  comme  sicet-iit  une  contiic  m-iliiait(C  p-ii 

SCS  S.iai  luclares,  a  perdu  818  liahitants  diiis  les.  trente  (pnlre 

cendu  de  0.5*»  à  4.6.01.  L'arcliiticlurL     I  arclitologie    1  liibloirt   ti 

a^iglomérés   à    Villard-de-Lans 


1   fi-  niches  archéennes.   le  ^nci-s    It   niicaschisle    le  .nnit 

e  lus    los  tcinins  modernes 

•-•    lieu  de  rencontre  de  deux    fougueux  torn  nls    le  l>i  ic  (  t  1 

1     iiiind       <    ll(     1  II  1    1 

sortie  du  territoire,  le  pays  st   rekve    mit  k s  lianes  dt  1 1          1 

1  -i  r       1      1     II     1 

dtlllês  de  la  Romanche.   Kailc  de  frimis  son  passager- 

dont  on  tirera  de  plus  en   plus  parti   pour  de  grande 

cantons  do  1  Isère  :  elle   n'a  dtciu  que  de  607   depuis    1 

munos.  sur  \lMii  hectares,  dont  une  „nnilt  |  iili       II 

éboulis.  Ej:lises  plus  ou  moins  cuiieu=es  ad 

à  Notre-l)nnie-de-.M.>sage  liin  <lii  Ml'  siècle 

.Notre-Dame    de    Gommiers    (lif))     Charlni 

Gommiers.  Château  de  Scchihennt  W'cl  \\n 

'     ' 

JNT   SL-U    I.A    r.O.MANCIIi;. 

pays   de    Yi/illc,   la     liomanchc    et   le 
•Kalemont  capables   des   plus    grands  méraits,   on  se  prémunit  c 
par  la  capacité  des  arches. 


Arrond.  de  GRENOBLE.  -  Cantons  de  VIZILLE  et  de  VOIRON 


iiulement  iiulusli  lelle  (il  mUilc  s.iii  1t  rue  droite  di  la  Komanclie  In  teiiililt  lillo 
I"el\om  de  1  Oisans  des  (.inndes  l\oiisses  et  iusm  des  m  iges  de  lielledonne  "^oii 
Si  mètres   Sauf  la  puissance  dt  son  tonent    c  lsI  un  centie  binai 


disposent  de 
(XiKkntnles 
Mal/    nettt 


Vue  générale  de  Voi 


E  (Canton  de  Voiror 
1  mètres,  à  1,500  r 
la   Grande -Chartre 


Les  Gorges  de  SAiNT-liiiESNt-DE-i 
s  de   la  rive  Le  défilé  du  Crossey  ou   du  Grand  Cro; 

en   face  des       le  creuse,    unit   la    vallée    de    la   .Morije. 
IHérétang,  affluent  du  Guiers. 


Arroad.   de  SAINT-MARCELLIN.   -   Canton  de   PONT-EN-KOYANS 

Arrondissement  de  SAINT-MARCELLIN. 


me.  Le  Moc  crétac 
>rc,   val    merveillci 


:rasé  de  stupeur,  les  églises,  les  châteaux,  les 
n  passe  devant  elles  avec  indlITérence.  Le  cheM 
itre  les  3.228  de  Tullins:  il  y  en  a  2,111  à  ■' 


I..S90à  Vinav 
de-Hrcssieu.x". 

I.WSà  Izeaux. 
1.039  à  Chatte. 

L-    Ion  peut  dire  aussi  c.„ 
extraordinaires  n'est  pas  , 
delà  Bourne.  Un  peu  en  m 
Vercors  font  place  aux   i.  )  i 

r  le  plus 


sortent  des  __, 

célébré  comme  une  mer\'eille  du  n 
i.'aleries.  la  puissance  de  son  lorre 
hX)  mètres  de  haut,  .\insi  accrue 
de  Pont-en-Royans.  derrière  une  <l 
Bourne.  théoriquement  doté  de  '4 
campagnes   de  Valence. 


c-dc-Saint-Geoirs,   I.Û.V) 


la    lii.inie.    le  Camon    lie   Punt-en-Hovan 

-   -■  -   -■'Ti.osdes  sites  extraordinaires,  et  11 

t  '  1!     Il,  comprimé  et  comme  échafaudé  d 

!  ^  le  sol  change  de  nature  ;  les  roches 

:    -    lu   Bas  Royannais  ou   Royanez.   La 

.  !■   'I  •  I  ritinue  d'y  approfondir  des  délllts  o 

;i  liouljje  rive,  les  cascades,  les  goules  mi    . 

antres  de   la   craie  néocomicnne,  le  iLiiin 

onde,  pour  la  majesté  de  son  portail,  la  ,!  1 

it,  la  sauvagerie  de  son  cirque  où  tonih.-  m 

de  superbes  fonlaincs.    ladite    Bourne   .^.n 

gue  qui  la  relève  de  10  mètres  et  don  pail  I 

mètres   cubes   d'eau    par  seconde  pour  l'i 


rrigation  des 


culminant  de  cet  admirable  pays  c'est  le  Roc  de  Contey  (1,341  mètres),  l'un 
ons  occidentaux  des  montagnes  de  Lans,  an  Sud-Est  d'Izeron  ;  l'endroit  le  plus  bas, 
l'Isère  au  confluent  de  la  Bourne  ne  dépasse  guère  150  mètres  au-dessus  des  océans. 
lomaine  total  de  16,154  hectares,  12  communes  v  réunissent  6.408  habitanU  seule- 
itre  7.395  ou  987  de  plus  en  1872. 
y  trouve  bien  peu  d'édifices  intéressants  ou  de  ruines  superbes.  On  peut  citer  de  vieilles 
s  et  les  débris  d'un  manoir  féodal  à  Pont-en-Royans  ;  restes  fort  pittoresques  d'un 
clialeau  du  xiii'  siècle  à  Beauvoir;  château  devenu  maison  d'école  à  Saint-André-en-Rovans. 
iBi   habitants  agglomérés  à  Pont-en-Rovans. 
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Saint-SiméoD-de-Brcssieux, 


Arrondissement  et  Canton  de  SAINT-MARCELLIN 


F.  Saint -Antoine. 

Le  nom  complet  de  Saint-Antoine,  c'est  Saint-Antoine-de-Vicnnois  —  i 
u-dessiis  des  mers,  dans  le  vallon  du  l'ui-and,  aHliient  de  droite  de  risére.  l'a 
lisloriqucs.  lutte  pour  la  prééminence  avec  la  cathédrale  de  Vienne,  lîâlie  en 
les  stalles  des  xvi<^  et  xvu"  siècles  et  elle  est  entourée  de  vastes  bâtiments  de 


:s  des  dépendances  de 


X' 


sa  dernièi 


Saint-Map.cklmn 


ud  et  surtout  à  TOuest  le  Canton 

nfronteavecle  département  de  la  Urôme.  De  la  rive  droite 
;re.  que  le  conlluent  de  la  transparente  Bourne  amène  ù 
e  grandeur,  il  monte  à  l'assaut  du  plateau  de  Cham- 
Daran  par  d'agréables  vallons  de  prairies  qui  ont  été  tiop  .!■'• 
boisés;  c'est  sur  le  plateau  même,  en  dehors  du  canti!  "■■-  ■ 
vieille   forêt  s'est   à    moitié  maintenue.   En   s'éleva  m 
passe  de  145  mètres  environ  d'altitude  à  G67  au  Mont   , 
cime  au  Nord  de  Murinais,  sur  la  frontière  du  canton  r.- 
quant  aux  145  mètres  de  moindre  élévation  qui  marqui  ri  ; 
lieu  le  plus  bas  de  l'arrondissement,  et  même  de  tout  le  m-prn 
ment,  ils  se  trouvent  au  passage  de  l'Isère  dans  le  terriloiit- 
la  Drome.  Pays  tout  à  fait  moderne,  comme  assises  du  sol. 
canton   appartient  au    tertiaire  et  au  quaternaire.  Bien   qn 
possède  un  chef-lieu  de  sous-préfecture,  le  peuple  qui  anin. 
ses  17  communes,  ses  20,982  hectares,  est  en  voie  de  décroi-- 
sance.  Il  y  avait  ici  17.234  habitanU  en  1872,  et  l'on  n'en  a  trou  \, 
en  1906  que  15,596,  soit  en  moins  1,638;  la  vallée  de  la  gran.l. 
rivière  y  est  pourtant  opulente  et  les  coteaux  sufrisamment  fer- 
tiles.  Saint-Marcellin  offre  aux  visiteurs   une  église  au    beau 
clocher  roman,  des  restes  d'enceinte  (xiir  ou  xiv  siècle),  et  les 
débris  d'un  manoir  du  xiii"  siècle  ;  mais  l'êdilice  le  plus  inté- 
ressant du  canton,   c'est  l'église  de   Saint-Antoine,   monument 
historique    des   .xiii',   xiv  et  xv  siècles,  voisin  d'une  abbaye 
lies  xvii«  et  xviii«  siècles.  Vieux  châteaux  à  Chatte;  Chevrières  : 
.Murinais:  l'Artaudiére  (.\vi«  et  xvii<- siècles)  et  Châtelard  près 
Saint-Bonnet-de-Chavagne  ;    la  Sône.   2,69iB  habitants    asulo- 
mérés  à  Saint-Marcellin,  1,039  à  Chatte,  762  à  la  Sône,  644  à 


bastides  du  Sud-Ouest,  i 


eu  d'arrondissement  borde  la  Cum 
I  rive  droite  de  l'Isère.  Cette  ville  fut  i 
é  régulière  fondée  au  xiik  siècle. 


res  d'altitude, 
les  eaux  que  le  canal  d'ir 
Dauphiné,  où  se  rellète  le 


Le  Chateai 

le  droit( 

;  de  l'Isère  qui  s'apprête 

pont  s 

uspendu   y  traverse  le  gra 

Ariond.  de   SAINT- MARCELLIN.    -  Cantons  de  TULLINS  et  de   VINAY 


Il    m  .11)1.    dt    lol.tl).^       lui.    (1 

it   (lu    (l.iltiu    Icliiiit   (le   S. ml 

5  22Slial)     .^„lomcicsa  liillms 


I  noiisep  Ne  pos^^t  It  l  lit 
I  Ibcrc  il(  loultinont  I  II  i 
heuix    \allon<>      I  s    l    i 


g 

r^^'jH 

Brij^Hr  '    vuTJr 

i  11  i\  1)1  I\1NM  O.nlon  (le  Vinay  l. 
ent  «lesc  nd  îles  monti  du  l.ans  ;  une 
rades  a  I  >0  melres  de  haut. 


terres  dont  on  prétend  (lu'elles  sont  arec  celles  de   lullins  les  plus  opulentes   ic  tu  it  It   lJtu|l 
coûtent  de  Xotre-tiame  de  l'Osier,  lieu  de  pèlerina).e    c  est  tout  ce  que   le  piss.    montre  iu\  ci 


Il  ut-,  lu  Lans  belles  praiiies  riches  cultures  dans  des 
1  .,»lLb  des  \ieux  cli.teun  de  \ina\  et  ds  Saint-Gervais; 
K  d  histoiie  Pl  (lait    1  390   hal.ilanK  acglomérés  à  Vinay. 


abondance,  qui  descend  des  forêts 
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AirondissciiKiit  de   LA   TOUR  DU  PIN 

I     \  trioml   (le  I  Ulvc    c 

•^  I      ours  (lu  (.mers   pu 

,1  I  I       <u.s   (lu    il),   n 

(|iii    unit  II   1        .1     1      M      1    [   N                                                     I            \    I  r  ,,,    t    I 

(le  (.itnoble   Di,  pir  ses  1  i,i  408  )  I  s  If.      ii 

lumts  (le  1  lsi((     11  conipi    ml  S 

Chartrcnst    tout  au  bii  I  1 
1  arrondiss(  ment  drn\ 
Terres  Froides   massif    I 
ainsi  iiistement  dtsi^n 


e  chef  lieu  de  1  arrondissement  n  tsl  point  i,a  plu 


I  (JOO  âmes  1  9bb  h  >1 
tints  a  Montalin  1  ' 
ui  Pont  de-lieau\oi'.M 
1  724  i  \ppiieu  1  M 
Inhitants  a  Citmi  i 
1   )0d    aux     \\eniti 


NTDN  Di  lîOLR&oiN   leçoitdes  Teiies  I  loides  si   inierelte  de  la  liouibre,  affluent 
lone    et  il  est  lui  même  Terre    Iroide  pu    son  sol  de  tertiaire    miocène    ou   pleist 
dont   les  étants     les   marais,  les   prairies  humides  sont    tant    bien    que   mal     e\( 
de  canau\  et  canalicules 

\e  au  Nord  de  liourgom    dans  le  palus  plu^ 
Point  de    fortts     mais  d  t  lobles   bosciuc 


indi  sliielle  de   qiukiut   impoi 


(   cette  industiie 


Arr.  de  l.i  ÏOUR-DU-PIN.  -  C-  de  CREMIEU.  du  GRAND-LEMPS  et  de  MORESTEL  ISERE 


[  I  Canton  \>t  Cm  Mil  i  po-s  1 
*-*  les  commiints  1  s  plu 
scptenli     ml       1      1   ;  m  l   m  i 


l.6'20  de  moin»,  sur  -26  communes  ayant  enscnil  K 
«les   xiv,  W"'  et   xvi'  siècles,  des  halles  en  bois  du  \\ 
du  XII-  siècle  à  l'entrée  des  fameuses  proltes  de  1 1   I 
de  manoir,  à    Poisieu    près  Chozeau  (xiv  sièdt)     i  1 
.Mont-Plaisant  près  Saint-Hilaire-de-Brens.  Jalionar  |  i      ^ 
xvii<    et    XIX'    siècles).   Vertrieu.   Veyssilieu,   Monliiaclt      i 
derniers  près  de  Villemoirieu.   1.604  habitants    i^^lomtrcs 


I  Jignieu    504   i  Ilicies 


r\.\NS  le  CA.NTOX  DU  Grand-Lemps.  qui  partage  son  teniloire  entre  la  Hourbre    afil 
^    au  Sud  sur  la  Bièvre.  Les  Terres  Froides    iinsi  désignées  de  la  fraîcheur     1 
houle  de  collines  montant  à  740  mètres  à  l'Est  de  Chabons   un  pays  de  forets    bos  | 
en  hiver.  La  Bièvre.  alluvion  quaternaire,  est  une  large  phine  permcable  q  ii 
rivières  étaient  •  infiniment  »   plus  puissante:    qu  aujourd  hiii    Hic  se  r  ni  i 
Saint-.\ndré.  puis  par  le  Valloire  (dans  le  département  de  la  Drome)  et  i 
Terres   Froides  s'y   perdent  par    les  interstice;  des  cailloux  roules    J  i 
approche  de  llsère  et  où  son  altitude  est  de  4oO  melies  au  moins    —  1  i 
perte   I,â69.  Restes  des  manoirs  de  Montinaitin  pits  liiol    et  de  I!i70iii 
831    .i   Châbons,   657  à   Bevenais.   603  à   LonpcliemI 


I   F.  Itlii'.ne,  qui   n'est  pas  encore  entièrement  dt-nigc  di.   iLticiiite   di   Mont  Jun     sipaie  le  (  antc 

l'arrondissement  de  la  'Tour-du-Pin.  il  va   lis  Teii 

en  grandeur  au  fleuve  d'aujourd'hui  sous  un  climat   1 

paresseusement  des   ruisseaux,  dégorgement  des   pi 

de  Bonrgoin,  la  Bourbre  à  l'Ouest.  .\u  Nord  des  dile<-  I 

Sud  s'enlèvent  les  Terres  Froides.  Contrée  en  somme 

ritoire.  lecantondeMorestel.asonculmendans  I  llcdc(  I    n  li        II    ilj      l      l     I    liOi     l 

son  lieu  de  moindre  altitude  est  dans  le  val   du   Hh<  ne    a  2uO  mètres  ou   un  tout  petit  peu  plus 

'24.SI5  hectares.  19  communes;   population  oui   a  peidu   1  941   pci sonnes  depuis  h  ^.uerre  frinco 

allemande  :  19,133  habitants  seulement  en  i'JOb    contre  21  074  en  1872    11  y   t  pourtint  quelques 

industries  dans  le  pavs.  notamment  l'extraction  de  la  tourbe     V  More:>tel  e^li^e  o^nalc  (wi    siècle) 

et  donjon   du   xiv   siècle  ;    à    Passins   beau   cluteau   de  Montolivet  (moderne       a    flnicllin    vieux 

lanoir.    .\    Vézeronce.    tumulus    qu'on    fait   remonter  tu    \i«  siècle     1  1 11    Inl  ilint->   apoloineies 

"ulement  à   Morestel.   contre  1.966  à   Montalieu   et  1   >03  aux   Avenièrcs 
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Arrond.  de  la  TOUR-DU-PIN.  -  Cantons  du  PONT-DE-BEAUVOISIN  et  de  SAINT-GEOIRE 


î  fluelque   peu 


(lani 


s  objets  du  lemps  où  ce  bourg  ela 
l'Augiislum   gallo-romain. 

Pont  du  XVI"  siècle  sur  le  Ouiers  au  Pont-de-Beaii 
voisin.  Beau  château  moderne  à  Faverges,  sur  le  tei 
ritoire  de  Corbelin. 

1,786  habitants  agglomérés  au  Pont-de-Beauvoisir 
1,102  aux  Abrets,  862  à    .Voste,  821   à  Corbelin. 
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I  E  Canton  de  Saint-Geoire-en-Valdaine  a 
petite  part  aux  roches  crétacées  du  massif 
de  la  Grande -Chartreuse  où  il  atteint  son 
culmen,  à  900  mètres  environ  d'altitude.  Par 
ailleurs  il  dépend  des  Terres  Froides,  région 
miocène  ou  pleistocène  ainsi  nommée  de  ce 
i|ue  son  sol  sans  perméabilité  suffisante  com- 
plote avec  l'altitude  pour  donner  à  la  région 
un  climat  humide  en  tout  temps,  froid  en  hiver, 
d'autant  que  les  altitudes  y  sont  assez  consi- 
dérables et  presque  partout  au-dessus  de 
500  mètres. 

L'imperméabilité  du  pays  lui  vaut  ce  qu'il 
possède  du  lac  de  Paladru,  charmante  nappe 
d'eau  (le  M)  hectares,  de  35  à  36  mètres  de 
profondeur,  de  97.197,000  mètres  cubes  de  con- 
ti.'nance  qui  se  verse  dans  la  Fure,  affluent  de 


L'endro 


élevé 


du 


j   territoire,    au 
dessous  de  300  mètres  se  trouve  dar     " 

Guiers,    sur  la  rive  opposée  duquel ^.. 

Savoie.  Bois  sur  le  versant  de  la  Chartreuse, 
hosguets  et  prairies  dans  les  Terres  Froides  : 
agréables  séjours  d'été,  population  qui  a  cessé 

Sur  10,688'  hectares  en  11  communes,  le 
canton  entretenait  9,367  habitants  en  1872;  le 
dénombrement  de  1906  n'en  a  plus  constaté 
que  8.426;   c'est  une  perte  de  941. 

l'n   dolmen   sur  le  territoire   de  Merlas,  dit 


n  d'altitude,  ce  bourg 


Arrond.  de  LA  TOUR-DU -PIN.  -  Cantons  de  LA  TOUR-DU-PIN  . 


ps  lionliirc  des  Terres  liasses,  le  Canton 
'  -■  PU  pleistocène  :  par  le  val  humide  de  sa 
bois,   ses  prairies,   son   été   frais,  i\C...' 

descendeni 


y.  Canton  i>e  Vibieu,  sur  le  cours  supérieur  de  la  BourI) 
de  la  froideur  de  son  sol  miocène  ou  pleislocène  imp.  i 
rains  et  lallitude  de  ses  sites,  SOO,  600  et  jusqu'à  809  ni. 
ni  de  toutes  les  Terres  Froides  s'il  n'y  avait  tout  près  de  1 
)<>ur  déversoir  la  Fure.  très  inilustrielle  -'  -' 


r  360  mètre 

aimables,  le  pavs  de  Virie 

il  s'est  vu  rèdui't  à  8.146  p 


le  val  de  la  Bourbre.  ConveDabIcmiiii 
I  n'en  est  pas  moins  en  décadence  comme 
r  le  recensement  de  1906,   soit  1,294  de  n 


Arrond.  de  VIENNE.  -  Canton  de  BEAUREPAIRE 


nt  de  VIENNE. 


i  pour    limite   naturelle  le  grand  fleuve  du 

t   impétueux    le   sépare   du   département  de 

riest.  et  fort  agrandi  par  la  rencontre  de  la 

I  |)art(  ment  du  Rhône,  puis  et  sur  une  bien 

II'      1  lie  l'Ardèche;  au  .Sud,  il  conline  au 

Il    l'i'    peu  étendue,  celte  circonscription 

I    c  Mcore    elle  borde  l'arrondissement 

1        1     l.jur-du-I'in.   Ses  170,417    hectares 

!■     I  II  II-    —    comprenant    10    cantons    et 

!S  dominant  la 


i-^l  parfois  médiocre  en  vertu  de  l'imperméa- 
"iiipensation,  de  belles  prairies  accompa^'nent 
.  iirint  des  étangs. 

I  1^  de  montagnes  au  \ord-Ouest  d'un  départc- 
i-iHiix;    il   se   borne   à    dresser   d'assez  hantes 

Il  ris  le  canton  de  la  Côte-Saint-André,  n'a  gue 

II  I  11  a  que  134,  là  où  la  rive  gauche  du  Rhône 
■  immt  et  le  département. 

-I  III   Ouest,  du  bloc  oolithique  dit  lie  Crémieu 

I       .<u    val   du   Rhône;  du  Nord   au   Sud   il   se 

i      I     I  iillniix  roulés  des  Ralmes   Viennoises, 

Il   I lis   puissants  cailloux   roulés  de    la 

Il     \iiiiir  et  de  la  Valloire,  qui  furent  lieu 


s   les 


pays  se  dépeuple  ;  à  l'exception  il 
cantons  ont  diminué,  même  le 
premier  dénombrement  d'apn'- 

kilomètre  carré  en  1872  et  ili 

:,  montre  assez  de  monument 

et  même  de   toute  l'ancienni 


(JoNKiiONTANTdu  Sud  avec  le  département  delà  Drônie,  le  Canton  i.E  Reaukei.aiiœ  relève  des  terrains  miocènes  et  surtout  pleistocènes  et  quaternaires.  Au 
Y  iNord,  des  coteaux  encore  en  grande  partie  boises  atteignent  506  mètres,  au  septentrion  de  l'ommier,  à  la  lisière  de  la  selve  de  Bonnevaux  au- 
ilessus  des  petits  et  smnils  étangs  du  plateau  dont  descend  la  Varèze,  tributaire  gauche  du  Rhône.  Au  Midi  de  ces  collines  s'étend  la  Valloire, 
plaine  d  une  liTi.niliii-  r..nn.i,m..p  qui  continue  au  conrliani  .omiiip  vill.e  et  comme  pente  les  cailloux  roulés  de  la  Bièvre  et  de  la  plaine  de  la  Côte-Saint-André, 


iJrai'       I'   II'         ' I  reste  des  graviers  cl  .1'     , ,",    ,   1.  , 

l■ai^M•nl  'II'  ii'N.'.iii     l.i'  niveau  du  canton  s\  ji''i--'    un  |"  u  .m- 

é  à  I0,8tiil  e'ii'''l!10(5;'' c'est  une  perte  de  609  existences'.'  l'ui'mi  Ic^ 
maisons  des  xv«  et  xvi»  siècles  à  Beaurepaire.  Vieux  château 
r  (xviii»  siècle).  2,637  habitants  agglomérés  à  Beaurepaire,  570  à 


de  250  mètres  d'altitude. 

population;  de  11,469  personnes  en  1872,  le  nombre  ;iles  habitants 
;  ou  moins  dignes  d'un  regard  on  distingue  une  église  du  xv  siècle 
ruines),   à  Milieu   près  Monsteroux,   à  Montseveroux   (.xvi-!   siècle),   à 


■ftiiiiilliiiir  a».    .  - ... 

^ 

«*  -.-^^.      M 

■'i"^:'':.|in! 

Arroud.   de  VIENNE.   -  O'"'  de   la  COÏE-SAINT- ANDRE.  d'HEYKIEUX  et  de  MEYZIEUX 

r 


Lk  Cote-Saint-André. 
La  ville  lie  La  Côlc-Sainl-.André  borde  au  Nord  les  lern 
hi  Uièvre.  à  370  mètres  daltilude,  sa  colline  en  ayant  542. 


n  site  à  260  mètres  au-dessus  d 


I  E  C.\NTON  DE  u\  Cote-Saint-Andbé,  pajs  miocène  ou  pleistocènc         ^ 

•-'    Ce  vaste  intervalle  entre  collines  bo'isées  prend  ici  le  nom  de  Plaine  de  U 

y  déposa  des  cailloux  roulés,   des  détritus  çeu  fertiles,  dans  la   Uièvre,  moins  inféc. 

qui  relève  surtout  du  département  de  la  Drôme)  :  la  terre  s'améliore  dans  le  sens  ili 

le  tertre  il  se  relève  à    648  mètres,  au   .Nord-Est   du  chef-lieu.   Par  suite  de  trop 

|>opulalion  décroit  avec  une  inquiétante  rapidité.  Ce  canton  fait  vivre  2,529  personin 

que  lO.èîl  :c"csl  presque  un  cinquième  de  moins.   La  Côte-Saint-  André,  (ière  de  l.i 

xv«  siècles  et  un  château  du  xvii'  siècle.   Mottier  possède  une  église 

d  un  cluiteau  fort  du  xvr  siècle,  Saint-llilaire-de-la-Côle  un  château  du  x 


LE  Canton  hIIevrieix  comprend  des  collines  tertiaires  (au  Sud)  montant  : 
Celles-ci  sont  un  plateau  d'alluvions  anciennes,  et  surtout  d'alluvion 
propice  aux  céréales,  une  région  nue,  monotone,  absorbant  les  eaux  de  sui 
dans  le  noir;  le  sol  du  canton  y  descend  à  240  mètres  ou  moins  encore,  l'^n 
I . U5  personnes  de  moins  en  1906  qu'en  1872  marquent  suffisamment  la  il 
premier  dénombrement  d'après  la  guerre,  le  nombre  des  habitants  a  baiss.- 
:_,    féodaux   de   Montfort   pre-    '^•- — -     -'-   f^'—-':— 


it-Laurent-de-Mur 


,  5*7  à  Sain 


Bourbre,  suivi  de  pi 

,  ainsi  nommées    de 

sont  un  terrain  de  transport,  des  détriti 
crains:  Beauce  également  par  la  

100  n 


par  celui  de  l'Ain,  jusqu'aux 

sur  des  grèves.  Au  Sud  de  : 

qu'elles  avoisinent  au  Midi 

dépôt   de   cailloux   rou 

platitude,  la  nudité,  h 

t,  le  plus  vif  de  France.  Aupi 

-vapeur  pour  le  se     ' 

■'   1  stalionnaire  oi 


très  léger  r( 


_is  le  val  du  Heuve,  172  mètres.  Populat 
sur  16.854  hectares. 

Un  bon  fonds  agricole,  une  industrie  assez  active,  notamment  à  Pont-de-Chéruy,  sur  la  1 
amener  un  raj>ide  accroissement,  l'n  menhir,  la  Pierre  Fitte,  sur  le  territoire  de  Décines,  est  moi 
de  manoirs  féodaux  à  Anthon,  au-dessus  même  du  continent  du  Rhône  et  de  l'Ain,  à  Azieu  prè 
près  d'un  château  du  xvi'  siècle,  a  Meyzieux.à  Pusignan.  1.206  habitants  agglomérés  seulement 
1.015  à  Décines,  932  à  Pusignan,  687  à  Jonage,  611  a  Chassieu,  .551  à  Janneyrias.  Comme  dans 
hameaux  et  des  fermes 


0  habitants  en  1872  et  12,571  en  1906,  e 


lourbre,  la  proximité  d'une  très  grande  ville  devraient  plutôt 
ument  historique.  Chapelle  Sainte-Ours  à  Janneyrias.  Ruines 
i  Cenas,  à  Malatrais  près  .Janneyrias  (xiv«  siècle),  à  Jonage, 
i  Meyzicux,  contre  1,812  à  Pont-de-Chéruy,  1,052  à  Gênas, 
la   lieauce  on  vit  dans  de  gros  villages   plutôt  que  dans  des 


Arr.  de  VIENNE.  -  Cantons  de  ROUSSILLON  et  de  SAINT -JEAN 


c  le  déparlement  de  la  Drôme, 


bae  le  sépare  de  celui  de  la  Loire  (très  peu)  et  de  celui 
lité  du  Midi,  il  lève  des  coteaux  tertiaires  ou  quaternaires 
ir  du  canton,  134  mètres,  au  passage  du  Rhône  dans  le 
iiitoire  iseran.  Le  sol  du  tertre  n'est  pas  partout  des 
•lopper  de  plus  en  plus  sa  population.  C'est  le  contraire 
■■■  ■•     •  -   -     -t  plGs   que  14,04°-"  "' "■"'-- 


iils  aggloméré 


le), 
îulement 


1   Ville-s( 

i    ROU! 


iillon   ce 


:    1,48 


;-Rouhnj 

t  modernes,  appartient,  dans   l'Es 

à  l'imperméabilité   de  leur  sol,  d 

,   __         isseaux    promptement  taris  par 

s  paysages   frais  en  été,  les  jolis  vallons, 

à  526  mètres  au  Nord-Est  d'Artas.  Dans  l'Ouest, 

- ses  absorbent  les  ruisseaux,  notamment  celi  ' 

la  Gervonde  ;  ces  eaux  sournoisement  disparues 

fontaines  qui  font  de  la  Gère -:-:?-..- 

pour  l'industrie. 
Dans  levai  de  ladito  Kpi-v-'n'l-,  rnltii'vl"  •!"  '"rritoire  descend        _    ___ 

■  nl872,  et  2.323  de 


Arroiid.  de  VIENNE.    -    Cantons  de  SAINT-SYMFHORIEN  et   de  LA  VERPILLIERE  ISERE 


VlK  OÉNÉRALB   DE    LA   VEIIPII-LIÉRE. 

clief-licu  de  canlon  devant  lequel  se  déroulent  les  prairies  du  val  d 

3  les  canaux  et  les  canalicules  qui  en  dessèchent  les  terres  tourbeuses. 


Arrondissement  et  Cantons  de  VIENNE 


intale  de  ti 
ion  puissante;  elle  conserve  quelque 
le  Mont  (le  l'ipet.  Plus  tard,  coloni 
li'Ki  grande  place  forte  de  lEmpiri 

obélisque  juché 
Jts  rtsies  du  I  oi  , 
dt»  dclii  d  un  tht  itre  et  dts  murs  de  défense, 
colonie  des  eaux  puistcs  dans  la  (  ' 
I  riL  Catlitdiale  Saint  MiuncL  du  xiii«  au  xv«  siècle; 
iii  I  iLire  du  \iii«  ou  i\  silcIc  il  du  xii«  siècle.  Vienne 
ut  impoi tance  surtout  pai  ses  fahiiqucs  de  draps,  au 
petite  r  ' <■„..!„  .!'..,:„„„ 


AiToudisseincut  et  Cantons  de  VIENNE 


Vienne:  Le  Pont  sur  le  Ruone  et  les  Quais. 
Viennt  e^t  à  1  altitude  de  130  mètres  environ  dans  la  ville  basse,  et  de  celte  altitude  elle  gravit  en   ampliilhéâtre  les   premières    pentes  de  collines  élevées 
In  pont  sujper.  iij  <ie  deux  travées  franchit  le  fleuve,  large  ici  de  200  mètres. 


Arrondissement  de  DOLE.    -    Canton  de  CHAUMERGY 


DEPARTEMENT  DU  JURA. 


I    E  DÉPARTEMENT    PU    JlRA    tOUChe,    à    lE 

celui  de  la  Haute-Saône,  à  l'Ouest  ceux  de  la  Côle-d"Or  et  de  Saôné-et-Loire 
au  Sud  et  au  Sud-Est  celui  de  l'Ain.  Le  47"  degré  de  latitude  le  coupt 
dans  sa  région  septentrionale,  au  Nord  de  Poligny,  au  Midi  de  Dôle,  el 
le  3»  de  longitude  Est  de  Paris  dans  quelques-unes  de  ses  communes  les 
plus  occidentales,  près  de  Dôle,  de  Chemin  de  Saint-Amour.  N'avant  que 
.=Sn.'S,2M  hect.,  donc  très 'inférieui 


-  H\^    SAONE 


Poligny 


..'-SAUNIERS 


s  turbulentes,  les 


le  plateau  ;  et,  au  delà  d 
cène  riche  en  étangs,  ave 
forèl  d'Orléans,  laquelle  e 
population,  l'accaparempi 
chutes  génératrices  de-  m 
des  usines,  ce  beau  dti; n 


sèment  officiel  de  la  1 


.  rioppement  et  le  ne 
Ile  1872  à  1906  il  a 
J.'i7.725  ;  la  perte  es 


loignages  du  pa- 
quelque  peu  inT 
à  Poligny,  3,47: 


e  10,648  habitants  agglomérés  c 


9,558  à   Saint-Claude, 


Arrondissement  de  DOLE. 

I  AiiitONLUssEMENT  LIE  DOLE  est  le  plus  seplcntriona 
'-'  soit  un  peu  plus  des  23  centièmes  du  départi 
par  ceux  de  la  Côte-d'Or  et  de  Saône-et-Loire,  au  I 

Un  massif  de  collines  interposé  entre  deux  afiluf 
de  trias,  y  achève  le  grand  plateau  du  mont  Jura  su 
hors  des  limites  du  département,  c'est  le  bassin  de 
canton  de  Montbarrey,  on  l'appelle  le  Finage.  La  i 
celle  de  Chaux,  se  déroule  sur   19.560  hectares  ;  ce 

Point  de  monts,  à  toucher  les  monts  du  Jura  ;  cet 
montagne,  l'amas  des  roches,  le  buiilever-eiiieiit  ile-^ 
66,185  seulement  en  1906,  c'est  .m    '   ,i    ,     ,,  -,  ■.- 


jauches  de 
B  campagne 
I,  le  pinn  .1. 


u  sol,  n_ 
(Dammarie);  il  en  reste  i 
également, 
édifice  ogiva 


quelque 


îlot  de  permien  et 
npi^ee  par  la  Saône 

nue  <^eule  foret 


u  plutôt  11.  te  DoIl   et  peut  eue   Dttlatiuiii 
lus  fortement  son  enipieinte,  la  Uenai'-sance 
le  \otie  Dame  de  Dole  qui  est  le  plus  bel 
Lhaussin,  1  Obi  a  la\aux,  etc     etc 


le  département  d 
ertiai.e  pliocène 
Lb     il  fiit  piitie  ( 


11  et  Loire  de  s 
e  de  dioite  de  1 
iieible    nombieu 


etanqs 

vastes    bois 

essentiellement    un 

diMseo 

1  16  oommii 

nom    d 

ine    de   ses 

liresse. 

désigne  la 

e     La   Cha- 

Airond.  de   DOLE.   -  Cantons  do  CHAUSSIN  et  de  CHEMIN 


BoiiNÉ  à  l'Ouest  par  les  dépariements  de  la  Côle  il'Or  et  de  Saone-el-l.oire 
droite  du  lloubs.  la  lielle  et  claire  rivière,  lille  des  fontaines  de  l'oolitlic  i  1 
sa  grandeur.  C"est  une  plaine  absolue  qui  se  confond,  au  Nord,  avec  la  ;;rande 
In  peu  plus  de  180  mètres  au  plus  bas,  200  environ  au  plus  haut,  voilà  le 
bras  oblitérés  du  Doubs:  Il  communes,  14,700  hecUres  ;  population  en  re<  ul 
une  perte  d"un  sixième.  Lart  v  manque  d'élan,  comme  le  relief  :  tumulus  et  r 
l'ctil-Noir  (1661 1:  maison  du  \\'  s.  à  Chemin.  V»  hab.  agglomérés  seulement  t  ( 


»ns  qu^tcrnal^e^  i  panduts  sui  hint 
ant  fontainici  Ment  dt,  donnri  toute 
un  lit   de  h   liiesse    plitcau  plioceni 


;  e^t  une  plaine,  et  celte  plaine  est  la  Bresse,  q 
-s  dans  les  profondes  cluses  des  monts  du  Jura. 


Le  Doubs  s'y  épanche  largei 


Arrond.  de  DOLE.  -  Canton  de  DAMPIERRE 


Le  Château  de  Rans. 
-;u    mettes  En   face   de   Dampierre,   sur  lautre   rive   du    Doiibs.    lians    esi 

du   Rhône        Ijour-  de   448  habitants   agglomérés,   à   l'orée   de  la  forêt  de  Cha 
Son  beau  château  date  des  xif.  x\'  et  xvif  siècles. 


Arrondissement  et  Canton  de   DOLE 


E  UOLE,  limilrophe  du  clépai-tt 


quaternaire  de  la  grande  plaine  bourguignonne 


Il  de  I: 


plaine  de  la  Saiir 
CMO  mètres)  :  dans 
formé  par  le  conlli 
fertile  ;  iinr  p:^f!ic 
forêt  de  {'.l.i  i\     l'i 

Ce   nc-i   !  > 

neurdel':iri    "  1    -. 
!"  la   1 


ue  loolilhe  (le  rénornic 
•  ce  bossellement  ullimc 
line  le  sol  descend   à 

11  rioiibs    ot   (le  la   I.oiie. 


jusqu'en   IGiS.  Sur  l'i.la,'.  licclaies,  distii 

1(>  communes,  la  population  a  gagné  3,795  , 

en  M  années,  des  18,385  personnes  de  1872  aux 

22.1.S0  de1906:  mais  cette  augmentation   se  borne 

à  t)ùle  et  a  sa  banlieue. 

A  côte''  de  maisons  des  xv  et  x\i'  siècles,  d'un 
palais  de  justice  dont  le  portail  est  du  x\i'  siècle, 
d'un  liôlel  de  ville  et  d'un  hotel-Dieudu  xviFs.,etc., 
etc..  Dôle,  la  Dola  gallo-romaine,  ollre.m  visilcui- 
son  église  Notre-Dame,  édilici-  .i^i  il  l ,.  r,  in. 
construit  au  siècle  de  la  Reiiai-  1     'i  I  Tl 

son  clocher  s'élève  à  73  mètres 

En  dehors  de  celte  ville.  1p  CM  M        i,   -    i        nu 
autres  curiosités  plusoii  molli-   li_ 
les  églises  de  Dampan-    \ii     \ 
de  Gevry  (romane),  d'    -  i  i      i  l    \ 

lès-Dôle;  le  couvent  .1  \  

Iiospice  d'aliénés  ;   \<--  ^  '■  <■■■■  ■   i  'i ^  .i-    In  n.  \ 

près  Choisey,  de  l-'ouLliLian.     ....    ^uaIi   .  rn.-  .1' 

I  ontaine  Sacrée  près  Gou.\,  village  qui  montre 
iiissi  des  tumulus  et  un  camp  antique;  enfin  l<' 
|.ont  du  Doubs  à  Dôle  (xix«  siècle)  est  établi  sur 
les  substructions  d'un  pont  romain. 

En  1906,  on  comptait  11,166  habitants  agglo- 
mérés à  Dôle,  932  a  Champtans,  678  à  Kouclie- 
rans,  560  à  Parcey,  etc.,  etc.  ;  les  autres  chefs- 


sque  la  cime  du  mont  Rolland 
3  de  200   mètres    dans    l'anglo 


de  communes  si 


inférieurs  à  500. 


Arrond.  de  DOLE.  -  Cantons  de  GENDREY  et  de  MONTBARREY 


Nord  la 
econdc  I. 


[lit  Ognon, 
*e  gauche  de  l'Ognoii .  j  >,■>•  .  i 
main  du  Bois  de  Laliiu  yn-  i,,  u, 
Ireux,  notamment  nue  leniaïqua 
ni\  fois,  aux  xv  et  xvil»  siècles,  i 


it  deux  départements  :  à  l'Est  le 
1  transparent  Ognon.   Dans  le  val  quaternaire  de  cet  allluent,  ou  presque 
'    "sse  jusqu'à  388,  à  l'Ouest  du  chef-lieu,  sur  le  faîte  entre  le  Doubs  et 
3  supérieure.  Terrain  bouleversé,  quelques   bois,    belles  prairies   à   la 
nombre  réduit  en  1906  à  3,064:  perte  de  1,040  ou  d'un  quart.  Camp 
i„  ,1 11.  i  T I .._  j.  "abbaye  d'.\cey-sur-Ognon,  près 


2S  fort  exi^ui'S,  borde  pourli 
t  Ognon.   Dans  le  val  quate 

l'Ouest  du  chef-lieu 


habitants  agglomérés  à  Gendre 


ècle  à 


r  dOug 


intelé 


I   E  Canto.n  de  Monibarrey  dont  les  13  communes  occupent  19,194  hectares,  longe  les 

'-'    bras,  sur  le  terrain  quaternaire,  en  amont  de  sa  rencontre  avec  le  Doubs  ;  au  Si 

200  mètres  environ  à  2.50,  ce  canton  est  sans  roches,  sans   ravins,  sans  abîmes.  Vast 

des  arbres,  sauf  dans  la  clairière  de  la  Vieille  Love  :  c'est  la  forêt  de  Chaux  aux  19,560  hectare 

la  moitié,  plus  ou   moins,    de  celle 

assemblée dechênes, chai  III  -  t      :       t 


es  de  la  belle  rivière  de  Loue,  qui  coule,  souvent  en  plusieurs 
le  au  .\ord  du  val  règne  le  tertiaire,  miocène  ou  pliocène.  De 
au  Midi;  bois  plus  vastes  encore  au  Septentrion:  là  rien  que 
de  laquelle  participe  grandement  le  territoire  de  Montbarrey  ; 


1    n  (  ^t   pi^  iiiio  luiiiette  banale; 
> -.OUI ces  foi  l  Ir Ile-,   chns    le    cirqi 
mbes  le-  plus  grandio-os  liu  .lura. 


Arrond.  de  DOLE.  -  Cantons  de  MONTMIREY  et  de  ROCHEFORT 


'  ^ 

JÉn 

r«<«iB 

;l 

4i>. ..' 

f     tB 

w 

è:^ 

PJE  la  forèl  de  la  Serre  au  Nord  à  la  forêt  de  Cliaiix  aii  .Midi,  le  Canton  de  Hociii 
^  elles  ne  font  pas  plus  de  13.829  hectares.  Au  .\ord  du  IJoubs,  jusqu'à  la  for. 
au  Sud  de  la  belle  rivière,  accompagnée  de  son  canal  du  lUiône  au  Rhin.  I<  >  U> 
relèi<;nt  du  terrain  pliocène.  Altitudes  comprises  entre  382  mètres,  au-dessus  il.    \l 

Uoubs  an  territoire  de  Dôle.  iJiminution  notable  de  la  population  entre  le  dén 

4.580  habilanU  de  1906  et  les  5.935  de  1872. 

Tumulus  d'Eclans.  Vestiges  de  voie  romaine  à  Oredisans;  églises  d  AuthiuiM  l 
XIII'  siècle I,  de  Lavans  (xiv«  et  xvr  siècles),  de  Menotey  (xvi«  siècle).  Restes  de  I  Ahl 
Libératrice  à  Vriange.  Châteaux  d'Authume  (xvir  siècle),  d'Eclans  (xvil»  siècle) 
(xir.  XIII'  et  XVI' siècles),  près  de  fortifications  romaines,  sur  le  territoire  de  Lavans 
Itomange,  de  Vriange.  Rien  que  213  habitants  agglomérés  à  Rochefort,  contre  345  à 


d.;  Cha.x. 

2n  ,!;""'■■' 

'- 

(.ILS  »  ulement      Mont 
e  )4fa  a  ihervayel  *i 

EKOItT-srii-N'KNON 
.■■1_  dr   la    S.M'I'O, 

,000  ho_ctan-s    .-Mixqiiels  il   j 

'"-, 

pet  les  qu  ensemble 

11         l      Ollll      |U 

I  rnl   npc 

h-.yi.    ilr  lirn.Ml              1      M      1    1     !   1   1  1  r 
),  de    1-alletans  (an      nnt    commandent    de 
s,  de  Nenon  (x  ii    s  cck      de  Rocl  efoit  (i  ii 
î  Jouhe,  373  à  Menotej    /toi  a  \  itl  umt 

templ 

cl    1    II      1     N   ir     Dam 
LIS      du    Mont  Jtrr  Ml 
dtli  S)    de  Irével   prL 

md    de  LONS- LE -SAUNIER.  -  Canton  d'ARINTHOD 


K  des  etatij,!) 

ue    ces   étangs   eux  mcme 

'  I  un  de  ses  rus  le  sol  descend 

de   1  arrondissement    Su 

pulation  entre  1872  et  19i 

pirtout  la  campagne  a  \u  son  peuple  d 

t    le  SOI  que  les  spectacles  de  h  nituie  \  enlhousnsment     I  ausicrite    le  silence  du  «  tertre  », 
i    k-.  hhises   les  ci\ernes    les  merxeilles  du  Jura  ne  cessent  d  impressionner  le  passant;  Ihat 

s  les  jours   Quant  aux  cuiiosites  de  lait    de  1  arclicoloçie    elles  ne  manquent  pas.  mais  il  en  est  peu  de  g 

"■"8  habitants  agglomères  i  Lons   1  ()72  t  Saint  \mour    1  254  i  Sellieres    1  1')3  à  Orgelet,   1,104  à  Montmorot.  1,0 


animent  les  combes,  les 
les  voit  plus,  parce  qu'il  les  voit 
seulement  de  grandes. 
Bletterans,  -1,028  à  Arlay. 


(  ornod  (  Uemis 
1  même  temps 
I  s)  (le  \alln 
I  ibitnnts   1  ^lo 


Arrond.   de   LONS- LE-SAUNIER.  -  Cantons  dARlNTHOD  et  de   BEAUFORT 


«'.ANTON  HE  ItEAiFORT  fail  front.  il  l'Ouest,  au  déparlemenl  de  Saone-el-Loire.  Comme  relief, 


^     cl  la  plus  basse!  du  massif  du  Jura  avec  ses  cirques 
prairies,  les  forêts;  à  l'occident,  au  pied  du  cliainon.  et   sr  iiiioiii:ini  :i   i 
ses  ruisseaux   amortis,   sa    platitude.   Sur  le  tertre,  l'.'.'i  m   1 1 1      !  lii  it  i  !•    i 
minima  sur  les  rus  du  bassin  de  la  Seille,  tribuiaii  i       i  -      : 

se  vide,  et  même  assez  vite  dans  son  ensemble  de  1'       ;  [ 

Comme  curiosités  artistiques  et  arcliéologi(|ues  :  à  !•  t  i 

XVI'  siècles  et  deux  manoirs  du  xvi»  s.  ;  à  Gizia,  dii;n.     I  ; n       i,  ,   i 

à  Maynal.  église  du  xv*  siècle  et  ruines  de  châteaux  ;   à   Kosay.   vieux  inar 
église  du    XIV»   siècle.  809   habitants   agglomérés   à    beaufoi-t,    contre   8T3 


dans  l'oolithe,  les  belles  fontaine 


Le  Uarbage  vv  Sait-Mobtier  (Canton  d'Arinthod). 
Ktabli  en  1901  là   où  lAin  formait  un  dangereux  rapide,  il  jette  la  r 
Jans  un  canal  qui  l'amène  à  une  cascade  de  19  à  20  mètres,  grande  s 
Jéleclricilé. 


liizu  :    Le  Vallon  de  la  Source  ue  la  Salle  (Canton  de  lieauforl  i 
Le  vallon  ou,  pour  mieux   dire,  le  Cirque  de  Gizia,  entaille  du  Jura  s 
lisière  de  la  Uresse,  donne  naissance  à  la  Salle  ou  Gizia,  coupure  qui   ', 
le  Solnan. 


Arrond.  de  LONS  LE -SAUNIER.  -   Cantons  de  BLETTERANS  et  de  CLAIRVAUX 


Les  liORDS  UE  L\  Seii.le  a  Aruy  (Canton  de  liletteran 
j'esl  à  Arlay  que  la  Seille  coupe  le  barrage  qui  la  retenai 
•   monts  du   Jura. 
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\\     département  de  baonc  et  I  0  rc    auqi  tl  il  confiontt      1  0  lest    le       r 

'  '     (  ANTON  I  I  I   TT  R  N     r    Oit  la  pla  ne  1 1  occnc    1    h  liies  p    tt 

ccttL      pht  t    I  c  une  ties  It  Lie  pente    dini  la 

1  r     l  01     I  I      alte  nt  pas  ce  mont  1   i   m  me     1 

n  ei    pi      l  lu  on  nomme  le  \     nol  le  o  i  Bon 

I  a^s    11  \  Mont  de  Cl  i/e  au  Soi  I  d  \rla^     il 

il  n    1         h    lîrenne     p  irfaitemciit 


Arrond    de   LONS- LE  SAUNIER.   -  Canton  de  CLAIRVAUX 


Arrond.  de  LONS- LE -SAUNIER.  -  Canton  de  CON  LIEGE 


eiUeul  lies  escai-pemenls  de  lôU  à  1»J  ii 


a  Combe  de  Uevigny. 


grandiose,  ces  falaises   d'ùii   i)lon.i;e 
ont  une  des  caractéristiques  du  .lura 


Arroiuiisscincut  et  C; 


uton  de  LONS-LE-SAUNIKR 


Le  bourg  de  Monlmorot  dans  le  Vignoble,  coiili 
de  sel  gemme  de   Lons,  épais  d'une  trentaine  d 


i   de   l'arrondissement,  le   Canton  de  Lons-l 


-Sal'nie 


t   le 


1  dont  la   population 


■N*^;":; 


P 


L 

n?-le-Sacnieb  : 

L 

E  DE  Roccer 

DE 

L'ISLE. 

MonUigu 

le  risie 

taitoriginair 

Bdu 

n  bourc 

La  3tat 

de  Barlhof 

fl  communes  (sur  10,198  hectares)  ayant  passé  de  20,M9  habi 
"  il   il  suit  que  la  région  rurale  en  a  perdu  1.5!)");  pli' 
canton    est    adossr    au    Mont    .lin-,!,    in.iis     il    m 
possède  fort  peu;  Ir  .■.uiImh  ,!,■  ('.Miilnv,'  m  ,i,'Ihti1 

ici     presque     tous     \r~    J.mh.i-     .  -  .  :n  [..  m.     :' -       (,r 

qui  lui  appartient.  ..-t    jiiiii..i    .,    \i.(i,,i,:,      ,lit 
aussi  le  non  l\ny?- Vi.  m  s.|.  ,  ;mi,  .    .|,i.    ^  -  .  ..Ilmrs 


du  lûurd.s,  lents  i 
de  la  Seille.  Le  si 
d'altitude:  il  se  li: 


le  Ledo  des  Celtes,  puis  le  Le 
Romains,  ne  mérite  qu  à  dei 
monumentale  grâce  à  une  c^lisi 

partie  des  xiil'  et  xv<  siècles  o 
xviii«  siècle.  Autres  édifices  mi 
soit  églises,  soit  manoirs,  l'.li 
I  XIII"  siècle;,  Courbouzon  mu 
Courlaoux,  l'Ktoile  {en  ruiiir- 
des-Champs  près  Krébuans  i  \i 


!-r)an: 


ei.    .Mac 


UnU  à  ^( 
Gevingey, 


faubourg  de  Lons,  571  liabi 
.574  habitants  également  i 
nts  à  l'Ktoile. 


ait  pas  diminué;  elle  a  même  augmenté 
à  21,286.  Mais  aussi,  la  commune  de  Lons 
.trislant   et  presque  partout  le   même.  Ce 


Lecourbe  était  un  enfant  de  Lons  ;  s« 
bronze  est  due  au  sculpteur  Etex. 


Lons-le-Saunier  :  La 
issemcnt,  borde  la  Vallière.  là  où 
|iii  le  mène  à  la  plaine  de  Rresse. 


Arrond.  de  LONS-LE-SAUNIER.  -  Canton  d'ORGELET 


DANS  le  Cantom  d'Orgelet,  enlièremeni  oolilhique  pis  d  autre  plaine  qu 
écoulé,  comblé;  tout  est  crête,  petit  plateau  tissuie  piofondeou  se  cache 
(les  torrents  et  des  torrenticules.  Ue  ces  toirenl»  le  duc  et  prin  p  e  t  1 
lui  non  pii'S  n'agrémente  pas  une  plaine,  Il  se  tord  dans  d  ob  o  ' 

tesse  de  l'entaille  lui  refusent  la  lumière;  l'un  do  ses  sitts  s  n;  | 
pourraient  se  nommer  ainsi  dans  toute  la  rainure  ou   il  fri  1 
De  I 


celle  duclief  li( 


t  dulk  liai 
a  de  la  loi 
i  engouffre  dans  la  phine 
ors  ts  sipinieres  pnines 
i  beautt  des  monts  du  J 


t  les  b  JUi  dt.  1900  De»  tuiii 
qui  abiitLient  peut  être  des 
imps  et  des  retiancliements 


264  Arr.   de   LONS-LE-SAUNIEK.   -  O"  dORGELET,   de  SAINT-AMOUK  et  de  SAINT-JULIEN  JURA 
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Arrond.  de  LONS-LE-SAUNIER.  -  Cantons  de  SELLIERES  et  de  VOITEUR 

I  y\NS  le  foud  de  vallée  où  naît  sa  liviéietle 
'--'     la  lirenne,  sous-aflluenl  de  la  Saime  pai 


de  la  Bresse  où  elle  di 


de  la  teeiUe. 


Arroud.   do   LONS- LE-SAUNIER.   -  Canton  de   VOITEUR 


\i  1    ..i:nérai,e  iik  Baimk-i.esMkssi: 
Le  magnilique  cirque  de  Baiimo-les-MessitMirs,  dit  aussi   le  Creux  de   la    Seille,   csl  un   «  li 
a»  mètres  délévalion  —  une  des  brandies  de  la  Seille  y  naît. 


(les  escarpements  île  plus 
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JURA  Arrond.  de  POLIGNY.  -  Cîmton  d'ARBOIS 

Arro  idisscmcnt    11   FOI  IGNY 
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Arroiid.  de   POLIGNY.   -  Canton  de  CHAMPAGNOLE 


Arrond.  de  POLIGNY.  -  Cantons  de  NOZEROY  et  des  PLANCHES 


Li   Pont  de  ia  Chal\  ((nnton  de^  Phncliesl 

(   1 -.1  II  I  emiiit  ou  Lump    torrent  des  plus  clans  et  dis  plus  inimés,  que 

C(    pont  tniei»e  pn   nmoDt  d  un  Mipeihe  coiiloii  enlie  monts  i^sombris  de 

-Tpins   et   de    htlips     Des  fonts    dts   I  ow  icciocIil'.   nii\   loclids,   des  eniix 


Arrondissement  et  Canton  de   POLIGNY 


La  Vaui-ée  a  Plasne. 


lîrcnne.  tributaire  «Iroit  de  la 


Arrond.  de  POLIGNY.  -  Cantons  de  SALINS  et  de  VILLERS-FARLAY 


is  (lu  château  de  \au\  diillet     i  I  relin  clialeau  e 


lètres)   au-dessus  de 

de  moindre  altitude  les 
e  pas  tout  à  fait  le  canton.  C'est  par  environ  250  mètres  que  quitte 
■ï  confisquent  la  pente  accélérée.  Bois,  sapinières,  prairies  ;  peu  d'espace  à 
mes  les  sources  salées  qui  ont  valu  son  nora  à  Salins  et  lui  amènent  des 
tn  lt>72  la  population  est  tombée  en  1906  à  9,480.  soit  1,870  de  moins, 
monuments  lors  du  grand  incendie  de  1825;  il  lui  reste  l'église  Saint- 
I  1  w  siècle,  débris  des  anciens  murs  de  défense,  etc..  etc.  A  Aiglepierre, 
h  ■^av  des  fondements  romains;  à  Cernans,  église  des  xii«  et  xv^  siècles; 
.1  de  Saint-Michel  ;  à  Moutaine-Aresches,  débris  de  château  ;  à  Pont-d'Hérv, 
ctc     etc.  4,293  hab.  agglomérés  à  Salins,  contre  5,193  en  1872. 

détours  dans  des  gorges,  puis  dans  un  val   brusque 

à   la  rive  gauche  du  Doubs.    Cette  rivière  sépare  ici  le 

département    du    Jura    (au    Sud)    du    départe- 

___.    j.-  Doubs  gy  i>{ord;  elle  coule  tout  près 

forêt    de    (^haux,    à    laquelle    le 

point    de    part,    et    abandon 

Villers-Farlay  par  220  met 

"pour  celui  de  Mont- 


Arrond.  de  SAINT- CLAUDE. 


Canton  des  BOUCHOUX 
Arrondissement  de  SAINT- CLAUDE. 

,M,",n"|i!''.'i'^"   '.    An,    '!'    !l.'rn"ier  "iu^horde  an'V!:. 
iiii.M,  ,1-    \, 111,1   .II.    liMiil     ,1  I  Issl.I'arailleurs  il  cm 

n'i"''    :  ,!'"','i  ,  'i, ,',','"  ,'  'n/'ni,omr<'iu''m.x  aVcen'îi 


bloc   franco-lielvéliqnc,  de   chai'n 


pluies  d'un  ciel  exln'i 
conduit  sournoiseinni 
Rorpes  sombres  è  for. , 
liéiilière  de  presque  i, 


X  esl  a 


c    le    plu 


*-•    tout  le  Jura  :  il  confine  à  lEst  et  au  Sud  avec  le  départsi 
la  fronlière  duquel  il  lève  sa  plus  haute  roche,  le  l'.rèt-au-Merle  {1,4.">0  mètresi 
.1  I  Esl-Sud-Esl  du  chef-lieu.  Le  lieu  le  plus  bas,  dans  la  gorge  du  Longviry 
affluent  pauche  de  la  Itienne,  près  de  ce  beau   torrent,  est  à  pi'ine  ;-■""- 
à  4iJ0  mettes.  Dans  l'ensemble,  ce  pays  est  un  haut  pays,  un  très  froii 
fait,  comme  tout   le    mont    Jura,   soit  d'oolithe,   soit  de   craie   néocc 
L'ne   montagne  élevée   à    l'Est,    un    plateau   de   pâturage    avec    bois, 
>apinières,   deux    rainures    très   étroitement   et    très    profondément 
où   croulent,  cascade  infinie,   le  Tacon  et  le  Longviry,   voilà    tout   le 
l'une  des  <  Sibéries  >  du  Jura. 

12  communes:  I5.W9  hectares:  .5.131  habitants  en  1872  et  4.30!»  ( 
donc  perte  de  SU  existences  humaines.  Mégalithe  de  la  l'icrre-qui- 
le  territoire  des  Itouchoui  ;  vieilles  églises  des  Itouchoux  et  de  Lai 
ruine?  du  prieuré  de  Cuttura,  près  des   Itouchoux. 

■2%   habitants  agglomérés    seulement    au   chef-lieu,    contre    476   hab 
à    Viry.  qui  forme  l'aggli 


r.F.s  Fioccuorx. 
s  modestes  chefs-lieux  de  canton  qui  se  puissent 
>r-  torrents  voisins,  notamment  du  Tacon.  tributai 


Arrond.  de  SAINT- CLAUDE.  -  Canton  de  MOIRANS 
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Moin 


Okgion  d'oolilhe,  le  Canton  de  Moiiians  a  été  prodi- 


P'" 


lut-du-Mortier,  ancien  rapide  dudit  Ain  ;  on  l'a 
mplacé  par  un  lac  minime  derrière  un  barrage,  et 
aintenant  une  chute  de  près  de  W  mètre?  donne  le 


)  personnes,  le  dénombrement  de 


Egîises  de  Charchni: 
(xve  siècle),  Moirans  '  : 
d'Epercy  près  de  Jeun 


1  pont  des  Arches,  qui 


nu-dlévaux   de  Cliarchilla   et  de 
;«  siècles.  1,0/4  habitants  agglo- 


La  Roche  uAntre. 
is  daltilude  on  embrasse  un  horizon  de  roches, 
Est  et  le  Sud,  étincellent  les  glaciers  des  Alpes. 


La  Bienne  a  Jeurre. 
à  1-i  mètres  cubes  par  seconde. 


Atlas   pittoresque  ii 


Arrond.   de   SAINT- CLAUDE.   -  Canton  de   MOREZ 


à  la  fois  au  département  du  Doiibs  au  Nord-Kst  et  à  la  Sui---  iii -n  ,1.  \;mi 
e  qui  atteint  l.i'iô  mètres  chez  les  Helvètes  et  n'en  a  che?.  iiou-  i u  1  n  'r  m  ^  : 
du  Risoux.  dort  le  lac  des  Housses,  dans  une  haute  vallée  dont  les  eaux  vont  au  l;li  ii  \<  ni  . 
d'altitude:  le  ruisseau  qui  s"en  échappe.  l'Orbe  finit,  après  un  engoulTrement,  puis  nu.  i .  .i|i|.,ii  iih  n  , 
Neuchâlel.  tributaire  du  Rhin  par  l'entremise  de  la  Thièle  et  de  l'Aar.  A  l'exception  de  ce  cours  il  l'ati, 
de  l'Ain  qai  abandonne  le  canton  par  450  mètres,  plus  ou  moins,  lieu  de  moindre  surreclion.  Comprise  ai 
la  contrée  n'en  est  pas  moins  très  Troide  en  son  ensemble  parce  que  le  haut  plateau  y  prend  beaucoup  p 
étroites,  de  très  profondes  Assures.  Sans  l'industrie,  très  active  à  More?.,  il  y  aurait  peu  de  monde  dans  li' 
où  les  forêts  tiennent  une  si  jurande  place,  forêts  du  Risoux,  du  Mont-Noir,  de  la  Joux-Devant  et  mainte  : 
les  |)lus  mouillés  de  France  (plus  de  2  mètres  de  pluie  par  ....  ^-_.._,,       ■.    ..  ,. 

■  ■""'  ■         "  ■      ";   pas  la  population   d'y  décroître  que' 


e  Rhor 


5   Rousses  ; 


1    .More 


t  Ip  Rhir 


fi  Loniro 


cilles  de  1 


:  de  411   indivi 


réputé  pour  s 
à   fait  modem 


,,  pi.i 


na    que    12    mètres  Morbier    est    un     bùurK    de    'ilil    liabilanUi    a^iglomérés,   un   centre    voué 

i   petite   distance  de        d'autres,  dans  la  Kranclie-Comté.   Au  voisina|,'e  d'une  forêt  de  831  hectares,  i 
le  fut  que  le   village        altitude  de  82.'>  mètres  (la   gare  du  chemin  de   fer  de  Morcz  est  même  à  8 
des  eaux  rapides  de  la  Bienne. 


Arrondissement  et  Canton  de  SAINT- CLAUDE 


in,  à  l'Est,  le  Camon  de  Saint-Claude,  oo 
I  hectares  (en  24  communes)  l'égalent  à  pli 
iilinen  de  l'ensemble  des  quatre  arrondiss 
louent  qui  sépare  ici  les  deux  départements 


)remière  en  grandeur  des  32  ci 

:.'esl  aussi  le  plus  élevé,  sinon    

t  aussi  la  Serra,  dans  la  forêt  de  la 

iljles  gorges  qui  l'amènent  au  fameux  couloir 


ses  tributaires,  rËura^é.li  i 

passe  pour  être  la  reapp  i  i 

là\lrsVNo°rd-Nord-Esl '[!  H        i       i  i     l  i! 

deGrandvaux.  Pâtures  et  roiOlsMii  le  iilatenu. 
industries  dans  les  villages  et  la  ville,  sites 
sauvages,  roches  hautaines,  sources  vauclu- 
siennes,  cascades  éperdues  dans  les  défilés, 
le  canton  de  Saint-Claude  est  le  seul  qui  ait 
gagné  en  population  dans  l'arrondissement  ; 
de  17,337  habitants  en  1872  il  a  monté  à  21,088 
en  1906,  soit  3,751  de  plus. 

Saint-Claude  se  signale  par  sa  cathédrale 
à  trois  nefs  dont  les  plus  anciennes  parties 
sont  du  \iv'  siècle  par  l'audacieux  pont  sus- 
pendu qui  franchit  le  Tacon  à  50  mètres  de 
haut,  par  son  viaduc,  et  snrtnnt  nar  la  mn- 
gnificence  de  la  n 


!    Sain 


-Lupl 


1    (XI 


■  I 1540) ; 


i  prieurale  du  xiv*  i 
Septmoncel  (xvi=  siècle),  de  Vaux- 
Claude  (w  siècle).  Manoirs  de  Chc 
château  Lallemand  (xvi«  siècle)  prè 
lès- Saint-Claude. 

9„558  habitants  agglom.érés  à  Saint-Claude, 
639  à  Saint-Lupicin,  591  à  Lavans,  533  à 
Septmoncel. 


st  une  des  villes  de  montagne  les  plui 
i  les  incendies  et  les  tempêtes  qui  l'c 
Claude  fut  le  siège  d'une  importante  ; 


Arrotul    de  SAINT- CLAUDE.   -  Canton  de  SAINT- LAURENT 


l"kANS  If  Canton  de   SAiNT-I.AinENT.   çranil  ilo  20, lôT)  hectares  en  18 
'^'    compris»'  entre  deux  chaînons  du  Jura,    la  Joux-Derrière  à  l'Ouos 
lie   lAbbave  ou  lac  do  Orandvaux,  à  879  mètres  daltiludo,  a  »'>  hcclai 
à  TT;.  Le  culmcn  du  pays,  dans  le  Mont-Xoir  est  à    l,KS8      " 
charmants  étés  empiétant  sur  l'automne. 

Tous  les  torrents  vont  à   lAin  supérieu      -     "    '-    "    - 
des   mers  est   encore   d'environ   750    mètn 
jadis  fameux  en   toute   Kranc 

.\ncienne    église    abbatiale 
près   de  IWneiières  (en  partie  du 
iXii'   sièclei.    Manoirs  en   ruines   de    Châti 
près    Rivière- Itevant.    716   habitants   aggl 


t  la  Joux-Devanl  à  l'Ksl,  loul< 
;  celui  des  Rouges  Truites  c 
I  le  plateau  à  une  hauteur  "- 


Le  La<;  de  Oba-ndvaix. 
;,  vaste  de  &5  heclaren.  profond  de  30  mètres,  doit  s- 
r  une  cascade  de  10  mètres,  suivie  d'une  autre  de  7. 


L'AnoAïE   DE  Grandvaux. 
eà  un    monastère   qui   fut   puissant;    son 
jn,  à  plus  de  cinq  lieues  de  disi 


Arrond.  de  DAX.  -   Canton  de  CASTETS 


DEPARTEMENT  DES  LANDES 

I  E  DÉPARTEMENT  DES  LANDES  s'arrête,  à   rOuest,  à  l'Océan  Atlantique,   i 
L*    110  kilomètres  d'un  littoral  inQexilile,  bordé  de  hautes  dunes  qui  ont  ju- 
qu  à  79  mètres  de  hauteur;  au  Nord,  il  confronte  avec  le  département  d'-  I 
Gironde  ;  à  l'Est,  avec  ceux  du  Lot-et-Garonne  et  du  Gers  ;  au  Sud,  avec  fin 
des  Basses-Pyrénées.  Il  est  coupé,  vers  son  milieu,  par  le44«  de^'ré  de  latitu  i 
et  dans  l'autre  sens,  par  le  3«  degré  Ouest  du  méridien  de  Pans.  Ses  ÏÏMi.  r 
hectares  en  font  le  second  département  de  France  en  étendue,  après  celui 
la  Gironde,  avant  celui  de   la  Dordogne.  Ainsi   les  trois   plus  grandes  un 
administratives  de  la  France  se  touchent.  —  Il  répond  à  peu  près  au  57 


IlU^eTonnon 
le  pliocène,  la  Di 
quelque  50  à  60  s 
très  riche  de  ses 


arrondissements,  28  ca 

s  landes,  plateau    tertiaire  où   domine  de  beaui 
it  quaternaire.  Ces  Landes,  pauvres,  insalubres,  il 
t  devenues,  comme  on  sait,  une  région  très  sahil>) 
"  -êts  de  pins  maritimes  dont  le  gemmage  lire,  p.u 
.  Mais  les  Landes  ne  forment  pas   tout  le  pay.s, 
ne,  également  pinifère,  et,  tout  au  Sud,  jusqu'à 
la  rivedroitedel'Adour. 
la  Maremne  où  le  beau 


chêne-liège  côtoie  le  pin 

[  ,, 

'^  0 

'  o 

.séant.  De  la  rive  gauche 
de  ce  fleuve  jusqu'aux 

?^. 

'- Ç".  ,J 

limites  du  département. 

la     Chalosse    est    une 

s. 

ï* 

> 

collines,  de  vallons  bo- 

cagers,avecvuesmagDi- 

î^ 

llques  sur  les  Pyrénées. 

^ 

z 

Cette  Chalosse  est  éf;,i- 

lement  tertiaire,  s.n 

5 

/ 

'"-",-JVlONT-DE-MARSAH  !-'• 

craie  supérieure  (]iii 
et  là.  se  montre  à  (I. 
vert:    elle    possé.l. 
maître  sommet  du  .1 

^y 

/    Dax» 

-.■'S^Se*er      '/    G  E  R 

s 

partement,      haut 
2-27  mètres. 

Bien  que  riche  m 

/■ 

tenant,    ou   parce     ji 

/ 

■       - 

devenu  riche,    le  p.,.- 

^  b 

ASSES    - 

PYRENEES            ,-;,     ^i 
"1      - 

... 

300.528  hab.  en  1872.  le 

,  médiéval.  Très 


à  Mont-de-ilarsan,   8,585  £ 


peu  de  mégalithes  ;  oppida,  sites 
diverses  ;  quelques  bastides  dont  la 
Dax,   2,508  à   Saint-Sever,  2,283  à   Ain 


ivenl  avoir  été 
Menne,  comme 
à    Hagetmau, 


Arrondissement  de  DAX. 

Sud.  le  département  des  Basses-Pvrénées,  dont  le  sépare  un  peu  le  cours  du  Gave  de   Pau  et,  plus  longtemps  celui  de 
_  Adour,  qui  n'est,  au  vrai,  que  le  tributaire  du  Gave,  bien  qu'il  lui  enlève  le  nom.  A  l'Est  il  confine  à  l'arrondissement  de  St-Sever,  au  Nord  à  £elui  de  Mont- 
lie-Marsan:  à  l'Ouest,  il  s'arrête  à  l'Atlantique.  Divisé  en  8  cantons  et  107  communes,  il  s'étend  sur  229,019  hect.,  soit  bien  près  du  quart  du  territoire  des  Landes. 
Pays  tertiaire  où  dominent  de  beaucoup  les  sables  pliocènes  ou  quaternaires,   avec  rares  apparitions  de  la  craie  supérieure  que  ces  sables  recouvrent,  il  se 
"  ' Lande,  Maremne,  Dune  it  Oialossu.  La  lande  i  >t  ici  ce  un  elle  est  partout  ailleurs  dans  sa  vaste  étendue,  sur  les  trois  départements  des  Landes,  dr  '- 


L-^ 


spontanément  de  bruyères  d'où  le  nom  de  Landes, 

|iare  d'une  foret  de  pins  toujours  verts.   La  Maremne,  autour  de  Soustons.  de  Saint- 

lans  ses  ravines  marécageuses.  La  Dune  défie  l'arrogant  Océan  du  haut  de  ses  sables 

i.s,  La  Chalosse,  coteaux  d'avant-Pyrénées,  est  une  perpétuelle  montée  et  descente  de 

■ii.n  de  l'arrondissement,  en  Chalosse,  sur  le  territoire  d'Ossages,  il  n'y  a  que  147  mètres 

•s.  du  fait  de  sa  résine,  de  son  liège,  de  ses  bois,  de  ses  lieux  thermaux,  il  reste  à  peu  près 

de  1906  ne  dépassent  que  de  1.201  unités  les  107,798  personnes  du  dénombrement  de  1872. 

Ni  les  TarbelH  de 'Dax,  ni  les  Cocosates  de  Castets,  leurs  présumés  cousins  ne  nous  ont  laissé  de  monumenU  avérés.  Aux  Romains  Dax  dut  des  murs  solides 

debout  en  partie.  Quelques  vieilles  églises,  quelques  ruines  de  château,  l'abbaye  de  Sorde,  la  bastide  ou  ville  régulière  d'Hastingues;  c'est  à  peu  près  ce 

n  âge.  8.585  habitants  agglomérés  à  Dax,  1,758  à  Soustons,  1,700  à  Peyrehorade,  1,119  à  Capbreton,  etc.,  etc. 


Gironde  et  du  Lot-et-Gai 
mais  que  l'homme,  à  la  fois  le  il<  -' 
Vincent-de-Tyrosse,  unit  les  chi'n 
qui  ont  jusqu'à  73  mètres  de  haiu 
collines  avec  vallons  verdoyants.  I' 
de  différence  de  niveau.  Pavs  très  riche,  en  ■lépit 
le  population.  Les  108,999  habitai 


li  reste  du  m 


D'UNE  butte  de  84  mètres  d'altitude,  voisine  de  Taller  et  qi 
marque  le  faîte  entre  l'Adour  et  le  bassin  des  «  courants 
côtiers,  les  sables  pliocènes  et  quaternaires  de  la  Lande,  leu 
plateau,  leui-s  dunes  anciennes,  leurs  dunes  quaternaires  C( 
tituent  le  vaste  Canton  de  Castets  où  vivait  --"♦  """■■ 
peuplade  des  Cocosalei.   Lande  rase  ;  lande 
pins  meurtris  à  la  hachette  pour  la  dis  "■     ' 


.Nord-Uuest  de  1  étang  de  Leon  :   toui   cela   c  est  le  Marensin, 
c'est  le  pays  de  Born  el  c  es 
la  belle  Lande,  intime,  sol 
ni  promontoires.  61,013  hec 

11,272    hectares    pour   la   s __ 

12,446  habitanU  en  1872  et  10.814  seulement  en  1906,  perte 
de  1,6.32  existences  imputable  à  l'émigration,  non  à  l'excédent  . 
des  décès  sur  les  naissances.  Tue  de  la  Motte,  tumulus'de 
15  mètres  de  haut  sur  le  territoire  de  Lévignacq.  Eglises' de 
Mixe  {xiv  siècle),  de  Linxe  (siv  siècle)  de  Lit  (siv?  et  .\v=  siè- 
cles). A  Saint-Girons  il  reste  encore  debout  deux  des,  qua.tre 
obélisques  marquant  les  quatre  coins  d'une  «  sauveté'»  Heu 
d'asile  garanti  par  une  abbaye.  Restes  du  château  de  Castets. 
La  beauté  des  bourgs  n'est  pas  ici  dans  leurs  monuments, 
mais  dans  leurs  beaux  préaux,  leurs  belles  avenues  de  chênes. 
;  platanes.   703  habitants  agglomérés  à  Castets.  625  à 


623  à 


5  à  Lir 


ArroïKl   de   DAX.   -    Cantons  Jo   CASTinS  et  de    OAX 


ir  afducnt  de  lY'Iang  de 


I  A  céléhrilé,  la  fortune  des  35,8-28  lieclarcs  icn  21  communes)  qui  composent  le  Canton  de  Dax  viennent  du  courant  dcau  tlicrmale  qi 
^  p»r  la  fameuse  KooUine-Chaude.  les  sources  de  Saint-Pierre,  les  gevsers  des  Haignots  cl,  à  quelque  distance,  par  celles  de  Tercis 
Saubusse.  Ces  eaux  jaillissent  dune  faille  qui  marque,  au  Nord,  la  vraie  limite  des  Pyrénées.  Le  territoire  de  I)a.\  unit  deux  sortes  ili 
Chalosse.^  pays  de  collines  verdoyantes,  et  celle  de  la  I.nnde,  plateau  de  sables  pliocènes  ombragé  de  pins  entaillés  pour  le  gouttemcnl 

'     '  ■    •■•  '  ■•„„„  „..  i-...i„  _:..ç_  ig  migrais  est  une  superbe  solitude  de  cliônes,  d'arbres  de  rivière,  de  pr-=-=—   = ■•=-■ 

les   lierbes   humides   dans    l'eau   jusqu'au    ventre,   et    "  "'     '' 


...  collines  ' 

Le  long  de  l'.tdour.  sur  lu 
crue  ;    on    voit    alors   les    chcvaii 


nondéc!  , 
dirait    dans    les    libres    -       n         i  v         ijnr 

Les  lieux   culminants    -     i  m.    ,|. 

juste,  en  Chalosse;  le  m  ilin  .|.  i-n.  .  .  ^l  à 
l'altitude  de  96  mèlrcs:  1  cnilroii  le  plus  bas, 
sur  l'Adour,  en  aval  de  Saubusse,  domine  à 
peine  la  mer;  d'ailleurs,  la  marée  remonte  à  la 
rigueur  à  peu  près  jusqu'à   Dax.  24,753  habi- 


2.¥)f,  I 


(2  et  27,1.59  en  1906,  soit  un  gain  do 
à  la  prospérité  des  eaux, 
lalismales  de  Dax,  qui  sont  ' 
lenlées  qu'il  y  ait  en  France, 
année,  grâce  à  l'admirable 
I  maritime.  De  l'ère  où  elle 
■  .  |iciis  Aqiiic  Auguslm,  capi- 
x  .1  conservé  une  partie  de 
ni'  avec  énormes  tours 
I  li  une  cathédrale  recons- 
l'i,  il  lui  reste,  transporté  à 
nilique  portail  sculpté  du 
le.  A  part  quoi,  la  grande 
ce  sont  ses  platanes  :  il  n'en 


Les  Haignots  / 

C'est  rétablissement  thermal  le  plus  fréquenté  de  Dax. 

pont  de  la  ligne  de  Paris  à  Pau,  au  pied  de  la  belle  collia 

d  Eanze,  qui   est  .lusâi  celui  .l'une  ville  du  r.crs   héritière 


Dax. 

1  borde   la   rive  gauch 

:  boisée  du  Tue  d'Eauz 

les  Ehisali's,  doit  remonter 


de  l'Adour,  en  amont  di 

ou  Puy  d'Kauze.  Ce  non 

■  -  l'antiquité  la  plu; 


l'église  modernu  de  Uugloso.  Cliiteau.x  d'Oro 
près  Saugnac  et  de  Hédorrède  près  Hivière. 
Menhir  de  Pierre-Longue  près  Saubusse.  Divers 
tumulus.  8,.5a5  habitants  agglomérés  à  Dax, 
70.5  à  Saint-Paul,  simple  faubourg  dacquois. 


Arrond.  de  DAX.    -    Cantons  de  DAX  et  de  MONTFORT 


Ihaude,  dont  le  vrai  nom  est  la  Nétie,  bassin  transparent  de  près  de  5  mètres  de  pro 
fondeur  que  des  prilles  et  une  colonnade  d'ordre  toscan  entourent,  fournit  2,400  mètre: 
cubes  par  jour,  soit  de  27  à  28  par  seconde,  duneeau  àlii  degrés  qui  est  employée  pour 
les  bains  et  les  usages  domestiques.  Pendant  toute  l'année,  les  hôtels  de  Dax  liéberij — ' 
des  baigneurs,  des  rhumatisants,  des  neurasthéniques,  qui  viennent  y  cliei 
soulagement  à  leurs  maux.  L'aflluence  est  moins  grande  cependar'  --  ''' 
de  la  chaleur,  que  pendant  l'r"' "'  '' ■' — 


ï  h  Canton  dc  Monti  oht  bour, 
'-'  Clnlosse  se  compose  de  collin 
,auclie  de  1  \dour    Le  pa^s  se  rcs« 


dont  le  nom  complet  ebt  Montfort  ei 
!s  ou  (le  pi  ileaii\  qui  s  arrtlcnt  a  la  ir 
nt  du  \oisinage  de  la  Lande  il  a  ses  bo 
piofonda  ^allons  de  la  Chalosse  s 


I  le>  1 


u  Midi    Oui 


bois  et  taillis, 

il  de  taieifc^intie 
u  nnton  plus  \il 


Gamarde  

l'Adour,  un  établi 
qui  ressemblent 


(Canton  de  Montfort). 

du  Louts.  Au  bord  de 
issement  récent  utilise  les  eaux  de  soui 
îssez  à  celles  d'Enghien 


lu   Louts    moins  de  8  mètres  d  iltitude    Ce  lku\e   -.oi 

=oitic  le  Ilot  ibondint  de  la  Mulou/c  \itiiu  fnichc  bcicue";  piuiK.'s 
.ampa.^nes  feitiles  du  bord  de  lAdoui.  tn  somme  heurtusL  conliee  de 
18.250  hectares,  en  22  communes,  sur  un  sol  tertiaire  dont  le  profond  sous-sol 
■si  la  craie  supérieure.  Quoiqu'il  possède  les  bains  très  fréquentés  de  Préchacq 
■t  les  eaux  sulfureuses  de  Gamarde,  ce  canton  perd  de  sa  population.  Il  comptait 
13.797  habitants  en  1872,  et  il  ne  lui  en  restait  plus  que  12,949  en  1906,  ou  848 
le  moins.  Le  bourg  de  Montfort  est  une  bastide  du  commencement  du  xiv«  s. 
lyant  conservé  des  restes  de  remparts,  dont  l'église,  à  1  kilomètre  du  bourg, 
lu  lieu  dit  Baisempé.est  du  xi«  ou  du  xii«  siècle,  avec  nef  du  xv  siècle.  Vieux 
retranchements,  camps  antiques  ou  non,  à  Gamarde,  à  Hinx,  à  Lourquen. 
iHestes  ou  vestiges  romains  à  Poyai'tin  et  à  Sort.  Restes  de  l'abbaye  de  Diviplle 
près  Goos  et  du  couvent  fortifié  de  Poyartin.  Eglise  du  xiii»  siècle  à  Poyartin. 
Ruines  de  manoirs  à  Hinx  (xiii*  siècle),  à  Onard.  Beau  château  de  Poyanne 
Renaissance).  Jlaison  du  xvF  siècle  à  Gamarde.  496  habitants  agglomérés 
à  Montfort  dont  le  nom  complet  est  Montfort-en-Chalosse. 


do   PEYREHORADE.  de   POUILLON  et  de   SAINT- MARTIN 


i»>gqR)< 


l'.olU-  ville  l>or>le  K-  Ciavc  .  déliiiitif  • ,  supt-rbc  rivière  forinije  p.lr  la  renconli 


■Martin-de-Seignanx,  voit  s'iinir  deux  torrents  m  .. 

•ivière  pure  faite  du  coniluent  des  deux  ("laves;  il  garde  poui 

nier  prochaine  dans  un  lit  brassé  et  rebrassé  par  la  marée,  dans  ui 


LE  Caxtun  PB  l'eVREiloRAOE.  le  plus  méridional  des  Landes  avec  relui  de  Sain 
le  Gave  dOloron  :  puis,  au  Itoc-du-Gave  arrive  l'Adour.  bien   inférieur  à   la 
scparaot  les  Landes  |à  droite)  des  liasses-Pyrénées  (à  |;aucliel  il  s'en  va   vei-s  h 

peine  supérieure  au  niveau  de  l'Atlantique. 'L'ne  niiatrièino  rUiéri'  du  Clinton.  <■ ^  .  .     , 

eauclic  de  l'Adour.  Culmen  du   territoire.  pa\s  t.i;i.i-i.    i.';.-hii   -ui    Ii  .ui-  -'ii..'ri.Mii  .■.  l-.''i   ui.'i'.-    ,i  i  \-!.l  .In   .  I,. 

d'où  le  panorama  des  iVr^nées  est  sublime  :  l'cli-  '    -    f.  i  •  !   -       '  l   .  i ,  ,  ,  -  .  i  ,|    !  \.i    ,.  ,   t -■,    i    ■■  ■• 

la  population    sur  les  li.XK   hectares  de  se*    I  :       i    !ii  ;  ;.     x    ■   ■      ■    ,11,-    .  n'i  1:1  .  (      1.    1 

moaumeni  du  canton  est  l'église  de  l'abbaye    •!•    ~   •  1  ■  \  I  •      1   1  i    I    -1   1 1  ;  i  1  1  - 

torique*  de  {"astou.  des  beaux  restes  de  la   vill.-   _  ill- -r  ni .i.'   l;  n  .ii-.|r-|;\    ri    il  unr    |.nit.-    (hi   ^.    -:.  .  Ir     lli-iin.n 

restes  du  mur  d'enceinte,  de  vieilles  maisons  et.  tout  près,  les  ruines  ,1e  1  abbaye  (r.Xrlhous  i;;lisp  romanoi.  .\  \\- 
\tv  siècle»  (de  loin  visiblei  et  restes  du  manoir  de  .Montréal  (lin  du  xvr  siècle).  Vieux  châteaux  d  Orisl,  d  Urllievielle,  di 
Château  du  Itec-du-Gave  sur  le  territoire  de  l'ort-de-Lanne.  1,700  habitants  agglomérés  à  Peyrehorade,  689  à  Sordc. 


I,  le  Gav 


de  l'a 
le  n 


n  et. 


illée  à 
Kidouze,  arilucnt  de 
-  ninliragécs,  verdoyantes, 
'  I  malgré  tout,  décroît  de 
s  II,  ,1e  1906.  Le  plus  beau 
u-iins,  des  grottes  préhis- 
hi  \iir  siècle,  montre  des 
loiijon  d'Asprcmonl  (lin  du 
eu   ruines)  près  .Sainl-Lun. 


21,147  heclarcs  sur  le  faîte  entre  Adour  et 
verdoyants  qui  se  distribuent  presque  tous 
beau  des  arbres  de  ses  bords  que  de  l'eau 


Arrond.  de  DAX.  -  Cantons  de  SAINT- VINCENT  et  de  SOUSTONS 


-  ^,  ,  ■■  pisnadars  ou  bois  de  pins,  d'étants,  de  marais,  dont  le  plus  grand,  celui  d'Orne,  a  été  desséché,  le  Canton 
l'Océan  par  des  dunes  aux  pins  superbes.  Il  pourrait  aussi  le  border  par  un  grand  port  de  refuge;  car  sur  ce  plus 
ni  promontoires  et  s'en  va  droit  du  Nord  au  Sud.  le  Gouf  de  Capbreton  est  une  fosse  marine  aux  eaux  tranquilles  entre 
BOUS  fonde  la  faille  qui  sépare  du  plateau  des  Landes  les  Avant-Pyrénées  de  la  Chalosse  ;  à  400  ou  500  mètres  du 
nt  ;  à  moins  d'une  lieue  et  demie  de  la  côte  il  a  350  mètres  de  creux,  et  à  50  kilomètres,  son  abîme  est  fouillé  à 
eut  son  embouchure.  Comme  on  sait  il  n'a  pas  toujours  atteint  la  mer  sous  Bayonne  ;  arrêté  par  la  dune  et  à  l'abri  de  la  dune 


mares,  à  des  étangs,  à 
Du  zéro  de   la  mer  le 
divise  un  moment  du  , 
Pyrénées,  monte  à  10,5 
Saint-Martin-dellinx. 
hectares  ;  10,777  habita 
587  de  plus  en   190(i. 
animé,  quand   l'Adour 
eut  jusqu'à    cent    n.iw 

VieiTltouc-vi'.''!'       '. 

Il     comi 
Ils  en  1« 

^e^p^dre^i 

des  grandes  ik.->  hu^i 
Nord  ;  du  temps  de  sa 
vieux  clocher  et  des  ma 
se    transporte  de  plus 

fortune 
en  plus, 

Amérique  du 

ennes  ;  sa  vie 
à  1  kilomètre 

(le    Capbreton.    909    1 


:t  à  Capbreton,  grâce  à  l'ensable- 
tre-dunes,  s'acheva  pendant  deux  siècles 
m  qui  en  a  gardé  le  nom  de  Yieux-Boucau, 
eille  bouche  ;puis  en  1579  il  perça  la  dune 
çragna   l'Océan  à  6  kilomètres  en  aval  de 


I  ien   passage   du   Qi 
la    fin    du   fleuve 


I      c  ...   .   nu     lequel   reçoit 

l.irs,de  chênes- 

*  u  es  pour  la  com- 

plu i;iniiaiemeTU  plat,  sauf  dans 
-ces  du  lilloral.  qui  montent  à 
le  l'Etang  Blanc.  10,903  habitants 
iu  428  de  plus  en  1906.  Eglises 
'\e  Magescq  {xi\'  siècle).  Soustons. 
niliques  avenues,  a  l,7."i8  habitants 
escq  748,  Vieux-Boucau  545. 


Arrond.  de   MONT-DE-MARSAN.   -  Cantons  de  GABARRET  et  de  GRENADE 
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t  de  MONT-DE-MARSAN. 


SIR  U  fronlière  de  deoi  départements,  le  Gers  au  Sud  et  à  l'Est,  le  Lot 
OaroDoe  à  l'Est  et  au  Nord,  le  Canton  iie  GAnARRET  occupe  un  plat 
failier  dont  les  ruisseaux  se  partagent  entre  les  bassins  de  la  Ciaronne  et 
i'Adour;  »ers  celui-ci  va  l'Estampon.  véritable  origine  de  la  Midouzc:  v 
celle-là  descendent  la  l'.élise.  adluent  de  la  Ijaîse.  et  le  Ciron,  qui  y  a 
origines,  ainsi   que  l'Estampon. 

La  contrée  est  notablement  élevée  pour  une  région  du  plateau  landais;  i 
portion  du  pavs  se  déroule  au-dessus  de  150  mètres  ;  quant  au  culm 
173  mètres,  c'est  une  colline  voisine  de  Sa  Gélise  qui  n'est  pas  landaise 
sens  géologique  du  mot.  mais  appartient  plutôt  aux  ondulations  de  l'Ai 
*'       'e  plus  bas.  sur  l'Estampon.  moins  de  100 


pour  la  commune  de  Losse. 


1    sol  S' 


Bois  de  . 
étangs,  lagunes.    15  coiii- 
pliocene;  là-dessus  10.20!) 


La   population  v  est  en 
inrérieurs  de    824"  unités    aux   8,814   de    1872. 
Gabardan.  petit  pays  dont  le   nom  gallo-romain 

celui  du  Geraudan  :  ce  bourg  possède  une  vieille  église,  ic»  rcoïc»  u  un  tii.i- 
leau  de  la  Renaissance,  et,  aux  environs,  le  camp  antique  du  Bourncau. 
Autres  ruines  de  manoirs  à  Créon  et  à  Saint-Julien  d'Armagnac.  Châteaux  de 
la  Terrade  près  Escalans  (xvi«  siècle  en  partie),  de  Peyrebeyre  près  Lubhon 
nviif  siècle),  de  Itriac  près  Manveiin,  de  Lacaze  près  Parleboscq,  de  Juliac 
près  netbezeriXTii'  siècle).  Eglises  de  Losse  iromane),  de  Lussolcs  près  Losse 
iromanei,  de  Lagrange  (xj*  ou  xir  sièclei,  chapelle  du  xii'  siècle  à  Lubhon: 
ruines  d'un  couvent  à  Lagrange  :  lumulus,  mottes  Téodalcs,  camp  re- 
tranché,  etc.  ;   beaucoup  de  monuments,  mais  aucun  de  hien   rare. 

ftS  habitanu  agglomérés  à  Gabarret. 


lui-    I .  |i.iiiiloiil  presque 
..  U  L  .1    U    jihis  vaste  des 


naill 


I!       I-    Mimizan.  Culmcn  de  l'ar 

i  1^  M  heau  dans  sa  simplicité  monotone,  si  salubrc,  devenu  riche  de 
iil.ii's,  .nprès  avoir  été  pauvre  de  ses  moulons,  devrait  augmenter 
irduniunl   en    population.    Le   contraire    a    lieu  :    108,787    habitants    •■ui 

2,422  de  moins  à  celui  de  19UU. 

I  ses  Landais  s'en  vont  à  llor- 


Les  naissances  n'y  sont  pas  trop  ra 
dcaux,  à   Paris  et  ailleurs. 

Peuplé   de  Celtes    et  aussi   d'Ibères,   et    réellement  do   Celtibriens 
sous  le   nom  commun   d'Aquitains,  le  pays  n'a  guère  conservé  de  s 
d'avant  les  llomains,    ni   beaucoup  de  souvenirs   de   Home,  ni   de    beau 
puissants  monuments  du  moyen  Age.  Mont-de-Marsan,  pas  plus  dans  le  Mar- 
san que  dans   le   Gabardan   ou    le  lîorn,   Grenade.  Ca/.ères,     Labaslidc 
et  Mont-de-Marsan    du   xiii'  et  du  xiv  siècles. 
1,111  à  Hoqueforl,  989  à  Gabarret,  960  à  VilUii.  u,,  .I.M;ir.san,elc.,etc. 


ÉÊ 

r-  ■ 

•^• 

«1     wKr  ^'J^BB 

■'g.  .:^ 

\^=^^^^Sm 

LE  Ca-vton  de  Grenade,  contign,  à  l'Est,  au  département  du  Gers,  accompagne  la  rive  droite  de  I'Adour,  gran. 
prairies  et  des  champs  de  maïs  de  la  Bigorre.  C'est  par  50  mètres  ou  un  peu  moins  que  ce  fleuve  quitte  1 
Lussagnet  atteint  1M  mètres.  Troisième  canton  des  Landes  comme  petitesse,  après  ceux  de  Mugron  et  de  Saint-.M.n  i 
en  10  communes.  Fait  de  sol?  pliocènes  ou  quaternaires,  il  appartient  au  plateau  des  Landes;  les  pignadars  l'oml'i 
fertile  :  de  nombreux  faux  bras  sortent  de  la  rivière  pyrénéenne  et  landaise  ou  y  rentrent,  formant^  de  la  sorte  ih- 
ao  canton,  c'est-à-dire  sur  la  rive  gauche,  se  lèvent  avec  une  certaine  majesté  les  collines  de  la  Clialosse.  Le  non 
e  le  prouvent  les  B.Vi'.  habitariu  de  1906  comparés  aux  7,719  de  1872  ;  c'est  une  perte  de  1,29i 


Ce  boorg  est  une  bastide   du 


sièi-le.  Cazère 


été  par  l'irrigation  des 
1-1  me  la  plus  haute  près 
I  .1  que  16,850  hectares, 
i.i  plaine  de  I'Adour  est 
-es.  Sur  la  rive  opposée 
minue  lamentablement, 
;s  de  Grenade,  camp  prétendu  romain. 


a  6Sfih 


131  i.   Grenade,  dite  sur  I'Adour,  en   distinction  d'une  autre  Grenade,  qui 


'-■-Ne  O'ADF'.iLtA  Landaise  (Torero»).  VEauHE  de  ) 

aciie-i  sont   la  passion  de»  Landais.  L'animal  n'y  est  ni  tué,  L  église  à  deux  clochers  modernes  de  c 

e  stui  expoK  sa  vie.  est  une  oeuvre  du  xv  siècle. 


Arrond.  de  MONT- DE-MARSAN.  -  Cantons  de  LABRIT  et  de  MIMIZAN 


Arrondissement  et  Canton  de   MONT-DE-MAKSAN 


Mom-iie-Marsan  :  La  Caserne  Lacaze. 
î  l'-i   reste»   da   donjon   (.àti   par   Gaston    l'iiubus  c 
e-iUr:an,  les  Mootoi*. 


LANDES 
I  V.  Canton  n 


Arrond.  de  MONT- DE -MARSAN  -  C""^  de  MORCENX  et  de  PARENTIS-EN-BORN 

;CENX  ne  s'appelle  ainsi  que  depuis  1888  ;  aupara- 

1   i:;  H  -  I"  ni'   le  territoire  d'Onesse-et-Laharie  et 

i  II     il   occupe  un  plateau   faîtier  de   la 

ri  ii-Tii  de  la  Midouze  (bassin  de  l'Adour), 

I      1 d'Arcachon,   de    rus  du  versant  du 


(■  dénombrement  de  1906, 


lie  fer. 
jordure  du  département  de  la  dironde    dans  1 

ine  de  Biscarrosse,  12,37()  pour  telle 

lui  celle  de  ban.uinet    I  n  e '    - 

d<  Sabres  et  de  Hoquefort  I 
lu  littoral  la  Hune,  haute  c 
iM   pi,d   ouental  de   la  Du     , 

t  de  Ca/au  ou  de  ^an<;uinet 

urant  de  "^ainte- 

apace  d(>  I  alios 

•  de  Mur      - 


Arrond.  de   MONT-DE- MARSAN.   -  Cantons  de   PISSOS  . 


RO<;»UEFORT 


Vie  cénèbale  de  l'issos. 


On  compte  672  habilanU  agglomérés  à  Pissos. 


rvvNs  le  Cantiin  [)E  ItiiQlEFOiiT,  limitrophe  des  départements  du  Lot-et-Garonne  et  de  la  (lirondc 
'"^  la  I)ouze  et  de  l'ICstampon.  Ce  conlluent  montre  à  quel  degré  une  rivière  dépend  des  roches  i 
longue  que  IKslampon.  dans  un  («assin  de  138  kilomètres  carrés  plus  petit  :  mais  la  Douze  vient  des 

-i -.  .f  . r :. ..: '-nucs  SOUS  le  Sable  parla  couche  à  peu  pi 

1  Douze,  qui  peut  tarir  alors  que  lui.  l'K-i 


t  deu.\ 


.   pins 


aboodaotea,  surtout  bien  plus  constantes  «lue  celles  de  la  Douze,  qui  peut  ta'rir  alors  que  lui.  l'K-i  m  ,i  I  ,       inmiincs:  65,747  hrrinr 

9,6fô  pour  la  commune  de  l.encouacq  ;  celle  de  Luçai 

celui  de  Sabres,  plus  vaste  de  2,286  hectares.  Terrain  , -  , 

comprises  entre  Ul  mètres,  sur  le  faîte  entre  Adour  et  (laronne,  et  20  mètres  pi  '    n  i  i    s    i  i  .     I    ,     i    r  i 

liouie  et  la  Midouze  et  le  Ciron.  bel  aflluent  gauche  de  la  Garonne,  l'opulaliou  <  i     :        i  in    1 t  :i 

en  1872.  Roquefort  fut  la  capitale  du  petit  pays  de  Marsan,  jusqu'en  1141,  aiiiK  '  i.  i  .  i  :  n  i-  i  i  i  inl  d  \i  ni  I  il.n  in  n  \  ,  m  i  imi  i  .  h 
ceinte,  de  châteaux  forts  et  une  église  du  xili«  siècle.  Labastide  d'Armagnac,  ville  u^uinii,  ,1»,  1.:.  1.  muain,  «juil.ju.  ,  i.  i.;.,  ,1  un  cuu.lhI  .U  iLnii.li.i .,.  .-.iini- 
Ju9lin  possède  des  mines  d'enceinte  murale,  des  maisons  du  xni«  siècle,  une  ('gli-t-  du  .\iv  s-iiclo,  ot,  sur  son  leiiitoire  le  c1j;iU;iii  de  Cours-iluiilaut.  Ejjlises 
d°Argelou«c  près  Arouille  en  partie  romane),  de  Sarbazan  (romane),  de  Yielle-Scubiran  (xiv«  ou  xv«  siècle,  fortifiée).  Vieux  châteaux  de  Fondât,  près  Arouille, 
d'Arue.  de  Coumet  près  Cachen,  de  Castaillon  (Xlii«  et  xvr  s.),  près  Sarbazan.  1,111  hab.  agglomérés  à  Roquefort,  .558  à  Labastide  d'Armagnac,  485  à  Saint-Justin. 


Arr.  de  MONT- DE -MARSAN.  -  C-  de  SABRES,  de  SORE  et  de  VILLENEUVE 


SACij  (Canton  il 


du  Canton  de  Sauhes,  le  plus 

;,  du  département,  et  l'un  des  pli 

comprennent  68,033  hect.,  dont  -Ifi.l 

nune   de  Sabres.  10,316  pour  celle 

:,  9,672  pour   celle  de   Lue,   9,178  | 

lie  de  Soiférino.    Sol   de   sables  pliocè 

ecouvrant  I  assise  étanchede  l'alios  ;  fou 

de  pins  ou  landes  rases  aux  deux  côt< 

du  chemin  de  fer  de  riordeaux  à   lien- 

davB  ;    rus    sombres    qui    forment   la 


rritoire  étend  si 


r  E  Canton  de  Sore  n"a  que  4  c 

l-'    le  département  de  la  Girond 

Lèvre,  l'une  des  deux  branclies-iueres  ue   la  i^cjre,  ueux 

rus  qui  forment  la  Petite  Lejre)  à  40,  plus  ou  mo'ins  (à  l'ei 

intarissables  colorés  par  le  fer  qu'il  y  a  dans  la  carapace  di 

Sore,  à  1,000  mètres  du  nouveau  Sore,  montre  des  débris  d'i 

et  d'Argelouse  (xii»  et  xv»  siècles).  528  habitants  agglomérés 


abres  ;  vestiges 

romains;  églises 

e    Labouheyre 

xv«    siècle),     de 

,■!«  siècles);   cha- 

Me  en  ruines 

rbris  des  remparts  de  Labouheyre. 

gglomeres  seule - 

ifiit      à    Sabres 

contre    1,297    à 

abouiiL'jre. 

taille  »,  Luxey 

avec  16,006  hecla 

,  Sore  avec  14,772  et  Callen  avec  8,690.  Borné  au  Nord  par 
ibles  pliocênes  sur  1  alios  de  la  région  des  Landes,  dans  le  bassin  de  la  Leyre  de  Sore  ou  Petite 

qui  descend  au  golfe  d'.Arcachon.  A  des  altitudes  qui  varient  de  113  mètres  (au  lieu  de  départ  des 
droit  où  le  quitte  sa  riviérette),  son  plateau  n'est  que  Lande  rase  ou  pignadar,  lagunes,  ruisseaux 

l'alios.  Rien  que  4,265  personnes,  3(,9  de  moins  que  les  4.574  de  1872.  Sore,  ou  du  moins  le  vieux 
nceinte  féodale  (xv' siècle),  les  ruines  d'un  hôpital,  de  vieilles  demeures.  Eglises  de  Sore  (xii*  siècle) 


Arrond    de  SAINT-SEVER.   -  Cantons  dAIRE  et  dAMOU 


Arrondissement  de  SAINT-SEVER. 


il  riisl,  celui  lies  liasses- l'yréiiées  au  Si 
est  et  celui  (lo  Mont-ilo-  Mursaa  au  Noiil 
iiilisscmeiUa  îles  Landes  ;  ses  17I,M*1  I 
centièmes  du  territoire  départemental.  Il 


1  i-^e  peu 
à  seDi  aliside»  de  Sai 
i.ifiS  habitai 


agglomérés  à  Saiot-Sever 


!,  2,000  à  Tartas,  1,851  à  llagetraau,  1,233  à  Rion,  909  à  l'oi 


leulal  de  ranuiidissement. 

à  Mugron,  700  à  Amou,  etc.,  elc 


BORNÉ    à    l'Est  par  le    département  du   Gers,  au   Sud  par  celui  des 
r^isses-Pyrénées,  le  Canton  dAire  étend  ses   12  communes,  sus 
3i).3W  hectares  sur  les  deux  rives  de  l'Adour.  Ce  lleuve.  grandement 
appuvri   en  été  par  Tarrosement  des  grandes  plaines  bigordannes,  le 
quitte   par  60  mètres  d'altitude,  endroit  le  plus  bas  du  territoire;  le 
plus  haut  lieu  à  Sarron.  arrive  à   190  mètres.  Faite  de  collines  entre 
lesquelles  coulent,  à  de    grandes  profondeurs,  de   longs   rus   de    peu 
d'abondance  en  temps  sec,  cette    portion   orientale  de  la  Chalosse,  et 
spécialement  de  l'ancien  petit  pays  de  Tursan,  est  moins  féconde  que 
le  reste  de  ladite  Chalosse:  le  sol  y  est  ou  miocène  ou  pliocène  :   Il  .i 
pour  j;renier  d'abondance  la  riche  plaine  du  fleuve  de  l'Adour  auqn.l 
canton  doit  son  nom,  ainsi  que  le  sous-pays  de  "Tursan.  Aliir.   i 
du  fleuve.  Aliit-a.  nom  d'.\ire,  fiagus  Alurensis,  puis  .l/ucsa/iH.s'.  •  n 
Tiirsaiius.  nom  de  la  contrée. 

Ce  territoire  avait  11,132  habiUnls  en  1872  et  9,459  en  190G,  <  .  ; 
un  terrible  recul,  une  perte  de  1,673  existences.  Aire,  ville  épiscopali'. 
se  signale  par  une  cathédrale  des  xii'-xvm«  siècles,  un  palais  épiscopal 
des  XVI'  et  xvii'  siècles  et  l'église  en  briques  du  Mas  d'Aire  i.mm-  et 
xiv  siècles).  Les  monuments  les  plus  anciens  du  territoire  sont  le  mé(;a- 
lithe  de  Saint- Loubouer  et  la  Pierre  du  Diable,  comme  se  nomme  le 
menhir  de  Sarron.  Ce  dernier  village,  culmen  du  canton,  occupe  un 
camp  romain:  autre  camp  romain  à  Castera  près  Duliort-Bachen, 
commune  où  se  voient  les  restes  (xil*  siècle)  de  l'abbave  de  Saint- 
Jean-de-la-Castelle  et  le  vieux  manoir  de  Lau.  2,283  habitants 
agglomérés  à  Aire:  il  n'y  en  a  que  \.il  à  Eugénie-les-Bains,  lieu 
d  eaux   minérales   Froides. 


r^ViNS  le  Canton  d'AmoL",  limitrophe  du  département  des  h.iss.- 
^-^  indigentes  en  été.  qui  composent  le  Luy  tout  court,  m  ,11 
craie.  Les  deux  Luy  serpentent  entre  de  hauts  coteaux.    I  i 

Chalosse  avec  ses  touyaas  ou  bruyères,  ses  ravines  bol-  •• 
^  montre  à  nu.  en  même  temps  que  le  trias,  dans  le  lii-     1 
do  Lov.  environ  20  mètres.  16  communes,  18.669  hectare^   1    ;   i    1 
de  moins  que  les  11,851  du  recensement  de  1872.  C'est  un  cantoi 
Clocher  d'Amou  ixv  siècle;,   bourg  qui   montre  aussi   les   restes 
"■    ■  •  "    '     ■  ■'         '   ■       "    'u  château  de  Gaujacq.  ' 


Vue  cé.néiiale  d'Amou. 
esaus  des  mers,  ce  chef-lieu  de  canton  est  au  bord  du  Luy  de  Béarn,  dont  on 
l'ample  val  t^ni  continue  le-i  landes  du  Soubestre,  elles-mêmes  prolongement  d 
'.  Luy  béarnais  devient  un  modeste  ruisseau. 


landes  du  l'ont-Long, 


Arrond.  de  St-SEVER.  -  Cantons  de  GEAUNE  et  d'HAGETMAU 


In    ATTELA<iE 

Les  bci'ufs,  les  mulets  des  Landes  sont  des  lu 
ain,  conduites  par  des  paysans  en  béret. 


n^T ',;'": 


ajouté,  en  189-2,  la  statue  en  broni 
Atlas  pittoresque  ii.  —  58. 


Arr.  de  St-SEVER.  -  C-"  de   MUGRON  et  de  St-SEVER 


lies  Un.U^  ;  iim 
cl  Uou{f'!^»M:'  Il 


reux  pa 
labilaots  seiili 


s  petit  ilii  iir-parlcmcnlilcs 
une  lar^e  canipni:ni<  on  il 
ire  rel.xant  en  partie  iln  c: 
icnre.   Hicl.cs  alfiivioi.s  .1.  - 


'wTà. 

1 

II 

ne  comprend  que  12,88G  lieclarcs,  en 
i;  liabas,  pnis  frôle  Te  pied  des  collin 


E  Canton  de  Saint -Sever  étend  s 


omimincB.  Il  accompagne  la  rive  gauche  de  l'Adoiir, 
e  la  Chalosse,  contrée  qu'il  sépare  ici  de  la  région 
llciivc,  aui^iiRiilù  du  ru  de  Saint- Aubin,  qui  boit  à 
'        "  ■  jcène,  pliocène)  ; 

faîte  entre  (labas 

:  iVIugron,  bourg 


s  22.782  hectares  si 


i   ra< 


e  des  collin 


i  do  I: 


>uhdi 


iliaque  instant  div: 


le  Montsoué  (Sud-Est  de  Saint-Sever)  ;    liuu  le  plus  bas,  sur  1  . 

se,  accompagné  de  bras  vifs  ou  de  bras  morts,  25  mètres, 
-r-lalion  en  décroissance  malgré  la  possession  du  chef-lieu  de  l'arrondissement  :  les  12,79()  per- 
nes  du  recensement  de  1906  marquent  un  recul  de  1,299  sur  les  14,089  de  1872.  Sur  l'emplacement 
camp  romain  de  l'alestrion,  Saint-Sever  se  signale  par  une  église  à  sept  absides,  des  restes  de 
iccinte  féodale,  un  hôtel  de  ville  et  des  maisons  du  XVIK  siècle,  et  le  couvent  médiéval  qui  est 
cnii  l'école  d'agriculture.  Camp  antique  à  Montgaillard  et  à  Montaul.  Eglise  (xil«  siècle)  et  ruines 
.:_.     .,-  «î o. jj  jjg  Cauna  (du  moyen  âge  et  du  xviii»  siècle)  et  de  Saint-Maurice. 


Arrond.  de  SAINT- SEVER.  -    Cantons  de  TARTAS 
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et-l.oirf  au  Sutl-tlufsl,  la  Sarllii- .1  1  (1  I.  ~!    Il.-i,     ip-    pi     l.    ,-     ,  ;,       ;i.,i, 

au  NonI  lie  Vemli'imr  et.  à  lUui»  m. m.     p.i    i-     l      n.  i.,! l   i         ^ 

&(-2.0UO  lieclares  le  ront  un  (wu  siip.  n.  mi-  .,   I.<   lu.^v.hi..'  ,lr   n--  .i.  |m.  i.  .,„  ni~  .    il 

•24  .•aiilonsel  »7  communes.'      "    "'      '"'""  -^"'''•^^' .-.  i».  i.is. 

9U(H-rieurc.  On  la  voit  à  nu  «urltuit  au  i-Mif  ilc  la  Loire,  du  Clivr,  de   In  Snudre, 


LOIR- KT- CHER 


de  lélal  dcconlreo  pau\  re  t-l  malsaine  à  celui  de  rêp 
Toutes  les  eaux  vont  à  la  Loire,  sur  une  penlc 

élanl  à  £)6  mèlres  et  le  val  du   Loir  à  .'>G  mèln 

dêparlemeDi  de  la  Sartlie. 
J6S.80I  habitants  au  dénombrement  de   1872. 


.■ils 

lieauee,  en  val  de  Loire   i-n    IVn-ir. 
i.'Xô  naissances  contre  V.'"'  .1-    .  -  . n 
Dans  ce  paj-s  des  C<i>  <<  '  :  i  ■ 

de  mégalithes  sont  re.-ilt'-  I 

i-ipaux  oppidums  de  reiu-   niii   n.    {.  < 
Les  nom*  de  Hlois,  de  Cli.Tmiioni.  de  i 

■•'  ■;   I8,*,"i"  hal.iianU  ^aggb 


lopulatio 


din 


lis  coropt 
Mer  ^l.itlT.  Monlrichanl  i.SOT.  Monloire  2,.'i!N).  Saint 

Arrondissement   de   BLOIS. 


M<,-s  tenir  le  Cf-ntrc  de  la  Oaulc,  nombre 
\.nd6n.e,  Suévres.  furent  iei  les  prin- 
-  villes  maîtresses  des  C.allo- Itomains. 
mont,  de  Vendnnie.  disent  éloquemmcnl 
lienaissance. 

Vendôme  7,;{8I,    ftomorantin   (i.Kili, 


18  4      II  tanls  ni,   I  11 

Mer  2  807  VInntrclarl  2  2  J  a  "5 
\  nan  1  (Il  a  (  nntres  1  )80  a  b  (^< 
I  V)\  a  I  ontlt  oy  1  t  Oicqucs  1  1. 
0  ir  Che  erny    1  0  I  a  Drac  eux 


LOIR-ET-CHER 


Arrondissement  et  Cantons  de  BLOIS 


Arrond.  do   BLOIS  -   Cantons  de   lU.OlS   et   de    BKACIKUX  LOIR- KT-CllER 


9M^^^ 


#*  Sll. 


I  E    Canton    de   Buacm:!  \    . -i    un    i.iiii..iir    oligocène    el 
^    miocène  de  34,G67  Ik.i.m        i,  -  ,    m,    r,   .ommiines.   Il 

relève  entièremcnl  de  ce   .]n  n    iii.  !,ii    l'immenl  encore 

[inys   rçt   inpiiinment  devenu   |)res(|iic  nclic,   n;ii,    saio   :    il  a 

-"tii  (I.    .Iinnrr  ses  terres  iniperméables,  d'assécher  ses  plus   ■ 

1  N    i-i"i.l,H  r,     1,1    bruyère   par    les    pins   cl    autres    arbres, 

''c'rcamon'lon'.'  1.    .;>■■      nr  I  .    ■!.    I.    LIm'    .  .mImiu,-  par 

des    levées,    à    ^,'iii.'    1      .':  ,:•    .1.       1    ..,-.       \     ,  M        M-;,J..s    cl 

.Sainl-I)yé.    I.c    ■  '  i  .                             ,.-,!.     ..nix  ; 

leurs  déversoir.    ■ i    '           n    ,    ,    .  ,     i  .       ,          i  ■  <,.■  ces 

deux  Iribulaircs  ,lr   .  m,,  !,.    ,1,     i,,    1  ,  ., lui, m    \.-  rl.rnes, 

les   hêtres,  les  pins,    l.'s   Lois   l.l.incs  ,].■   I.i  IV.n-l   de  lioniogne 

(3.984  hectares),  qui  appartient  au  canton  de  Uracieux,  sauf 

les   724    heclares   qui    relèvent    du    canton    de    Neung-sur- 

l.a    Soio;;ne   l'iani    un  plalrju   sans  vit:onrcux   relief,  aucun 

•;.i,r  M  -,  ,i,-, ,,,.-,,    iji;  ,M,,ii,,-^  ,i,u,.  1,,   i,„.-,i.  .-luNord-lisldc 

1  I  -'-M    :'/,-''',,    i-'j  ,  !   In''..!,  ,,,,  M,  1  ,i'„',„',.ins  en  ■1906'. 

\    ■  •  i,     ,1  .    .   -.-'■    ■■     '     '  ■   in.i    -  !,    1  T,,     ,1,-  gloires   de    la 

1  r;iii,.,_,   ._[  .]._■  ,11,  ,   ,  ,    ,  .  ,|     ,,,  1,,  i,  ,  --,,,  ,  ,  ,   ,,M  ose  à  peine 

ciu.r  l,.s  ,Vli^.-  il.    1    ...  .         ..    -    1   -  .        .i  .  xrir.xve  siècles) 

et  de  Saint-Dy..    1. .          l      m,,.,   i,      !,  .  Croleaux,  près 

d'IIuisseau-snr-i           i.     ,lli      i,    !:      \            ,  !.■  i  près  Neuvy, 
de  Saint-Dyé  ix\;    ■'   ^   i;      .,  .  ..      .  i  ..     ,,.  .i-..ms  Itenaissance 

de  ce  même  Sainl  h;... 

1,071    hal.ilanls   ii'^'^U.mrvrs    À    lliacicux,    7.50    habilanU    à 

Sainl-Laurcnt-des-Kanx,  607  habilanls  à  Sainl-Dyé,  529  habi- 

lanls  à   Mont. 

JT 

M 

-    il 

s 

^ 

^gHm 

SI 

I   de    la    comraunc  de   Tour-cn-.SoloKne.   v 
iculemcot,  riverain  du  l^euvron,  à  l,.'iOO  n 


Ll.    IJKUVIION    A    HllACIlXX. 

Ce  DeuvroD,  'étymologlquemcnl  :  rivière  des  Caslors,  est  dit  :  lie 
.Sologne,  en  diirércncialion  de  beaucoup  d'autres,  notamment  du 
de  Clamecy. 
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^i^m 


LK  .':\\rn\  1,1   CoMfK  ;,pp:iih.'iii  :i  \:<  Sol., .'no    ;"i  II  )cfi,|pni  •\i-  ce  plateau  d'argiles  imperméables,  là  où  la  Loire  et  le    Glier  commencent  à  resserrer  leur 
,  nii       I,  !■     n  II      I  I  li.     I      ■   I  I   ,,.,!!         Il      1  I.   1,  I  :   un-  miocène  occupent  ses  17  communes,  ses  28,322  hectares;  la  craie  supérieure  du  soubassement 
est  ;i    I  i:       I   I  I        I    I  I         II,        Il       ,   ii\e   droite  du  Cher.  A  Candé  (mat  celtique  répondant  à  conihient),  ce  territoire  voit   s'unir  la 

Loin  ,  ,  1         I     I      ,     I,  ,1  ;     I     hois,  petite  part  à  la  grande  forêt  de  Russy;  assèchement  des   mares,   plantation   d'arbres. 

cultm.   •  Il  I        1         II    11!  |iMi.  1  I     (II-     1 .111  I     m    I     I ;-   1     i.irain,  qui  ne  descend  que  de  138  mètres  près  Oislv,  à  un  peu  moins  de  65  en  aval  de  Candé. 

Gain  a.  .;.,.  [,.  i„,i,ii,  -  tiiliu  I..,  lt.7..i  l,.ii,a.<au  .1.  l.^.l  ,,i  I,,  l."..UJ6  du  recensement  de  190G.  Magnilique  château  "de  la  Renaissance  à  Cheverny.  Le  reste  des 
moniiuieuls  imjjurtu  muins  ;  église  du  .\ii-  siècle  à  Cûur-Cliuveray  ;  ruines  d'une  enceinte  médiévale  et  d'un  donjon  du  xm'  siècle  aux  Slontils  :  restes  du  manoir 
de  Contres  et,  a  5  kilomètres  de  ce  bourg,  débris  de  l'abbaye  de'Cornilly  (xd'  et  xin'  siècles)  ;  château  du  xv»  siècle  à  Kougères  et  non  loin,  beaux  châteaux 
modernes  de  Boissay  et  de  la  Boulas;  château  de   Madon  (.xvlll«  siècle)  près  de  Candé.  Maisons  de  la  Renaissance  à  Ouchamps.  1,701  habitants  agglomérés  à 


Contres,  1,131 

à  Cour-Cheverny 

649  aux  Montils,  602  à  Sambi 

n,\N.s   le  Canto.n  d 

Heruault, 

limitrophe    du  d 

partement 

'-'    d'Indre-c 

t-Loir 

e.à  l'Ouesl 

en    Val  sur   la 

droit.-  a,' 

en  Ire  des 

levées  ;  en  Bc: 

tributaire  du 

-iir  le 

plateau  qui  eu 

revêtement  de 

Cette  Ciis^r 

1     Vidléo 

de  i.'i  I .;. 

-  le  neu 

se    perd   aussitôt   e 
e,  parallèlement  à 

n   Loire  et 

P5';'',''"  1 

1  .  .1.  aval 

par  le  lil  de  l'eau 

presque  a 

3  mètres. 

Ce  territoire  s'étend  si 
rec   13,.'i76    habitants 


ii-^..iic^.    ul    de 


(xin«  et  xiv«  siècles)  près  Chouzy.  Châteaux  de  Chouzy 
(xvi=  siècle),  de  Piégu  près  Monteaux,  du  Plessis  près  San- 
tenay,  de  Villefrancœur  (l'un  du  xvi',  l'autre  du  xviii'  siècle), 
qui    fut    un   des    plus    beaux    de    '-    "---- "-"  ••'■     ■ 


Arroiul.   de    BLOIS 


,xNNxv^\  %: , 


IS.          Cantons. 

le    MAKCHENOIR  et  de    MKR 

LOIR-ET-CHER 

m: 

m.- 

^r''/ 

^^BV 

1»- 

m 

oeu  moin»  de   la  mèlrc^  d'alliludc.  u 
IHO   mètres  au  plus,   l'oinl  do  collines 
»ioa9  sans  ruisseau  :  |>as  d  autres  bois 
d  oligocène. de  miocène,  de  pliocène:  izracioi 
II.SiM  liabilanl^   au  rcccn^menl  qui  suivit 
de  \.Xi  existences. 

L»-  lieu  hioloriiue  et  monumcninl  du  pavs  est  Siièvres. 
dcTi  liallo-liomains  :    on  y  xoil  les  sulistruclions  d  un  temple 


Lu    CllAiLAL    ItL   ilL.NAI.a    .LijliU-ll    il.;    .Mtl , 

Menant  est  un  hoiirg  de  *ll  habitants  agglomérés  qui  descend  du  lalug  méridional  de  la  Beauce 

Jusqu'à  la  rive  droite  de  la  Loire.  Son  château  est  en  partie  l'n —   '—  ' ..—i. :.—.-.. /!~i—:~i 

et  Soufllol. 


des  Tamcux  arcliit 


LOIR-ET-CHER 


Arrond.  de  BLOIS.  -  Canton  de  MONTRICHARD 


iple  la  Loire,  ici  très  large.  1res  majestueuse.  Le  poiil 


Arroud.  de   BLOIS    -  Cantons  dOUZOUKR  et  do   SAINT- AIGNAN 


LOIR- ET -CHER 


r\.vNS  le  C.AXTON  l>'Ol'lurEn-LE-MMii:iiK,  qui  louclio  niix  ilciix  dépiirlcincnls  du  i.oir-ot-Clicr  ot  <lo  IKiiro-cl-Loir,  In  llciiiico  csl  aussi  lie 
'-'  que  possible,  di'plorablenient  plaie,  et  voilà  sa  beauté  ;  toujours  ontourt^  du  ini>ino  horizon  rond,  on  s'y  croirait  nu  contre  du  monde.  Pus 
|i:is  de   ruisseaux,   mais   des  dépressions    stVIies;    pas    de    Tonlaines,   ninis  dos  puits  profonds;   des    ini'ulos   do   pnillc,    des   moulins    a   vent    en 

urnndcs  fermes,  do  gros  villnpcs 
ilrs  loulos  ilroites  entre  champs 
iirairirs  artilicicllcs  ;  tel  csl  co 
\\    .omiinines,    de    27,{X)G    heclaii 


}  DANS  u  Beacc 
:.  le  canton  d'Oazoaer 
patrie  du  blé. 


UOI.MKN 

lE  TiiiPi.EviiXE  (Ca 

mon   d'Oiizouer). 

Ce    villaKe    de  133  hah 

lants  agglomérés  c 

st  très   a  préhistorique  » 

par 

dolmen,  par  un  menhir  e 

par  un  pol.sso.r. 

LOIR-ET-CHER  Arrond.  de  ROMORANTIN.  -  Canton  de  LAMOTTE-BEUVRON 

Arrondissement  de   ROMORANIIN 


~)  le    (  A    TO  cl        OTTF    lÎLL  I       Solo    I  C 

^     1      lo|  pc  le      9      11  ectires  de    es      eomn    ne 

!  e     le  jeunes  fo  ets     cro  ssent  en  place  le  1  a   t  j 

r  jerc  surto  l  les  foret    le  p  n     aulou     1    t     „s  do  l 

s  de     rso  rs  créent  des  r    ss  a       Ir  h  ta  r       lu  lie 

lequel  est  un  afiluent    a  cl  e  de  h  Lo    e 


De  n 


t  le  m  e  \  en  n  eu^  entrete     s  donc  de 

ns  en  mo  ns   nu  s  1  lea  a  la     ante  et   la   Solo     e 

s  n    Isal   bre    e  t  de  en  e  sa    e    et  les  Solo  nots 

fo  s  1    en         cl    l  f    sont  lesorma  s  des  1  ommes 

e  r  u    e  ter  e  ar    le   se  et    1   e  le 

Iran  for    e  en  sol  Icrt  le     C  est 


1  or  zontdl  t     prcbq  e    pa  fa  te 
le    ,    e,  sou  "^          1  ne   lesc  n 
10  t  pet  t  I  e     mo  ns  le  Ion     1 
n  cr    l       ec   1  amel  o  it  on    1 
en    18      et  9  64     e     1<)(JC     o 

pau 
le    Lamo  t 

on    lintque 

rappel  en 

loma  ne  1 

1 

a  No 

1                       erat  on  a  r 
1  ib  nntb  a     lome  es  a  Limotte 
an  le  lu  eler      )Ja  ^o    on 

"^hM^mi 


\.A  Soloçrne  est  fa\orable  à  la  bonne  ^enne  de  1  licrbe.  do  l.i  se-,  \ache--.  -e-  La  Sologne  ré: 

cliesaus,  ses  troupeaux  de  moutons.   La   plupart  de  ses  pàturayes  ont  été  quait  parfois  di 


i  de  ses  Solognots.   Les   belles 


Arron.l    de   KOMORANTIN.   -  Cantons  de  MENNETOU  et  de   NEUNG  LOIR-ET-CHER 


f. 


.Mennetoi':    Lk  C[Iaïeau  et  li;  Cmeii. 
au  Nord  sool  la  cliute  du  plateau  solognot  sur  le  joli  val  du  Cher.  La  navigation  sur  le  canal  du  IJerry  donne  quelque 


IvvNs  le  Canton  i.e  NEiNf 
L*    contrée  miocène  avrr 

-st-p-HEiv 

JN  la  populalion 

■roil  à   mr-s.irc 

■In.  pli„r.-.n 

et  moindre  aniuent  du  >ni 

du  Beuvron  cl  de  la  Tliai 

Kert.'-Sainl-Cvr,  .-Klise  .le 

chaleau  mod.  rnc  et  vieux  r 

lanoii  de  1 

a  (.iiaudiéie. 

lin  compte  œi  lial.ilanls 

aggloméré 

s  à  Neung,  619  ; 

Ulmison,  .-.()() 

que  SI-   hoiso  la   Soingnc 


)>l    •   Il    hit      lienul 


V  liois 

DE 

l'rss 

N  Sologne. 

m  1  ar 

gile 

les  -z 

aides  gr 

1.     pi\^ 

le  pin 

vier 

l  adm 

rablemunt. 

plate     m. 13 

ks  bois 

LOIR-ET-CHER 


Arrondissement  et  Canton  de  ROMORANTIN 


L  Ktanh  de  LoriEix. 
Loreux  est  un  villa.^'e   de   110   lialiitants  auslomérés  seiilemenl. 
Bruadan,  interrompue  irétangs  qui  vc 


udre  ou  au  Geuvro 


RoMORANTIN  :  VrEILLE   MaISO 

de  la  forêt  de  Ces  vieilles  demeures  à  bas  reliefs  si 

bois,  les  autres  en  pierre. 


Arrond.  de  ROMORANTIN.  -  Cantons  de  SALBRIS  et  de  SELLES-SUR-CHER      LOIR-ET-CHER 
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.^A 

^                          M 

ÊA 

^B 

gg'^fe^ 

i 

mSH 
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bOT^^^^^H 

Pi!^HRmlM9^^H§'f^  ''■  '^       i'  A 
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'  '■  '''***^ 

*^^'^*'  ■    j 

fm 

Vue  générale  de  Saliiris. 
Salbris,  Saiiiire  ou  SaulJre.  cest  le   même   nom.   Celle  ville  est  en   Solo^iiu 
«le  110  iiu'lres,  à  la  rive  gauclie  de  la  Saudre,  près  de  l'élan^'  de  Cliêneau. 


LE  C.ANTON  KE  Saliiris  esl  de  beaucoup  le  plus  vaste  du  I,oir-el-Cl 
là-<lessus,  10.641  hectares  pour  la  commune  de  Salbris,  9,950  ]"' 
ici  la  plus  pure  Sologne,  sur  le  miocène  ou  le  pliocène  :  d'où,  conim. 
naissance  et  la  croissance  de  forêts  de  résineux,  un  sol  plat,  compi  i 
département  du  Cher,  et  90  ou  92  sur  la  Saudre,  en  aval  de  Selli-  ^ 
vont  à  la  Saudre.  —  Salbris  a  pour  nom  complet:  Salbris-sui'-Saii<li  > 
de  bois,  de  chasse,  devenu  très  sain,  de  malsain  qu'il  était:  les  IM.'i 
Camp  qui  pourrait  être  romain  près  de  Pierrelille.  Eglises  de  l'i. 
ivi'  sièclei  :  chapelles  de  Saint-Thaurin  (xii'  siècle)  à  la  l'eilé-Imhaii 
et  de  Rèreilfi58)près  Theillay.  1,470  habitanls  at'glomérés  à  Sall.n- 
Saint-Penis,  586  a  la  Ferté-Imbaull. 


u  Sud.  du  département  de  l'indi 


par  le  conlli 
forêts  de  pii 


Vue  générale  de  Selles -sur -Cher. 

r  dont  cette  ville  suit  la  rive  gauche  est  accompagné 

du   lierry,   qui  supplée  à  la  navigabilité  pli  -.■<■- 

3l  historique.  Altitude  du  lieu.  79  meli 


insuriisanle  dudi 


LOIR-ET-CHER  Arrond.  de   VENDOME.  ^  Canton  de  DROUE 

Arrondissement  de   Vh  NDOME 


Arroiui.  de   VENDOME.   -  Cantons  de   MONDOUBLEAU   et  de   MONTOIRE         LOIR-ET-CHER 


I.C  OiuTEAi'  De  i>AiNT-A(:ii.  (Cantun  ilc  Mondotil>leau). 
i:il  esl  lin  liourg  de  250  lialiitants  agglomérés  au-dc 
c  la  lîrave.  Un  arrive  à  son  cliàteaii  du  xv  siècle  par  un 
ela  lier"  • 


Les  HuiNEs  nu  Château  de  MoNDOunLEAu 
Ce  cliof-lieii   de  canlon  est  riverain  d'un  tributaire   de 
les  restes  de   son  cliâtea'u   du  xii«   siècle,  on    remarque   si 
écroulé,  et  fortement  incliné. 


L-^ic; 


spécialement  du  l'cr 
ment  des  liois  de  pins.  Les  bosquets,  les  prairies 
vont  à  la  rive  di-oite  du  Loir  par  la  Hrayo,  embellissent  les  H  c 
accidenté  que  lEurc-et-Loir.  l"ne  colline  voisine  de  la  foret  de  Monlmir: 
jusqu'à  Si.  Léger  accroissement  de  la  population  :  de  <t.!)73  personnes  en 
par  des  restes  d'une  double  iniii  aille  il  enceiiiti'.  les  lielles  ruines  diin  c 
I XV»  siècle),  i'resque  loiiles  Ir- .niti .- r..niiiiuii' -  ..m  l.nr-  nn-iM^ii,'....  \  „• 
à  Sainl-Marc-dn-Cor,  à  Sai-_-    -ni'  .,  -•    i.i,i\,    .  i     h  iM|ili'     \i.  n\    n 

Saint-.Xfiil.  à  Sainl-Mar.--iln-i.         :-:.:>.         '    .!(,   mm..!,,   \Imi,iim.,i  m 

Vieilles  maisons  .î  Cormennii  .1  ,i  .--,u  _■ -mu   I:i  ,>.•.   l>..jm.'ii  1. i,|ii.il.l.- 

Il  y  a  1.6.19  habitants  3t.vl»iiicic>  ;.  .\l.,iul>.ul.l.  .m  .  .,1.  iii  complr  .".l.-,  .1 


e-el-Loir  et   de  la  Sartlie.  ( 


I    E  C.V.VTOX    DE  SIONTOIBE-SIR-LE-LOIR  Sa 

'-'    territoire  de  laSarllie  le  séparent  le 

département.  —  Sol  où  la  craie  sii|"'i  i  1  - 
le  bois  de  Oâtine.  près  Monti-ouvean.  ■  -' 
Ce  canton  se  glorilie  aussi  des  l;ii  .  - 
•27  personnes  de  plus,  c'est  la  slayn.ili-ii 
de  son  cliàteau  fort  à  donjon  roman  ;  Sun 
Tro.'-.  qui  accumule  de  petites  merveilles: 


en  presqii  ;ie  entre  deux  départi 


■1-l.oir   au    Midi,   n» 


ruines  imposai 
tous     les   villas 

vieilles'. 

ruinés,  les  aul 

nière(prèsde 

.;oi 

tiire)  on  .1 

de 

•>,5il0  l.al.ilan 

iKKlomérés 

it  LAV.\rsDlN  (Canton  de  Mootoirej. 
•  sa  colline  abrupte  qui  plon^'e  s 
iiine  d'un  château  féodal  des  xir 
.  crande  allure. 


Les  paysafies  des  bords  du    I 


VOE  CÊXÉRALE  DE  MONTOIRE. 

ir  sont  renommés  pour  leur  charme,  leur  verdii 
nloire  estai  72  mètres  d'altitude,  au  pied  des  ri 
la  cime  d'une  colline  de  127  mètres. 


LOIR-ET-CHER 


.  de  VENDOME. 


de  MONTOIRE,  de  MOREE  et  de  St-AMAND 


Atlas  pittoresqce  ii.  - 


306  Arr.  de  VENDOME.  -   C  "'  d. 


SAVIGNY.  de  SELOMMES  et  de  VENDOME  LOIR -ET- CHER 


le  clocher  de  son  église  osl  a 


(Ciinlon  de  S;ivigny). 
cliûleau  de  la  Méziùre  esl  à  une  licur-  de 
ly,  bourg  de  411  habilanls. 


I  t  Canti^n  liE  SAVif.NY-sLti-liRAVK  fail  face  au  ilépartcmcnt  do  la  Sarllie,  doni  il  est  généralement  sip 
^  surnom  de  Fonlaino  —  Fonlaine-en-l!eauce  —  montre  que  ce  fameux  plateau  de  735,000  hectares  ai 
iMuindro  qu'ailleurs.  Ce  n'est  plus  la  Iteaucc  classique,  aliominablement  nue  avec  ses  sillons,  ses  mois-' 
les  t>osquets  sont  nombreux,  les  vallons  creux  et  pittoresques,  le  val  di-  la  lliavc  cliarrnant.  vcidovanl 
le  pliocène.  Culmen.  pi-i--  .l'I'piii-.n .  171  tn'li.--.  li.-u  inr.'-i-i.iir.  ilaii-  !.•  \,irilii  i.ii  i',:!  ni.'i,,:  -  , 
.s.3.V>ou  41  de  plus_en^l'.«'<:    \  -.■;_.■  ,^  f,  f.:,  ,„.-i,.  -  •  ,,  r,,,,!,-,.!,;,,,!  Ju  ,.,i,Mii.i,^  .lu  I  .    :   .  '  •!.    !  ,   r.  , 

en  partiel.  d'Epuisé  . 
cliapelle  crvplique  d 

sur   les  débris  d'un  inuuuii'  un    .\n-  siecie.  uroi 
Siii  habitants  se  sont  concentrés  au  bourg  d 


au  Loir  par  des  rns  modestes  on    il 
vallées  sèches.   Tertre  culminant.   I       i 

lians  ses  16  communes,  sur  ses  17  :. 

I.e  chef-lieu  montre  une  églis.  ,  „  .  ,11 
remarquables  restes  d'un  prieuré.  Kglise 
(xr  et  XIII' sièclesi,  de  Sainte-Oemmes  (XI 
Villejumert  aux  environs  de  l'ray,  à  Renay 
agglomérés  à  Selommes. 


HiJCf-rnn.  Son  plalca 


iècle),   de  Villemarily  (xir  siècle).  Vieux  nianoirs  ou  restes  de 
et  XVI''  siècles),  à  Boisseleau  près  Hliodon,  à  Noyers  près  Sainte 


le  l'r.iy  fxii'  !■!  xv  siècles),  de  Rhodon 
I  Coulômmiers  (xir  siècle),  à  Périgny,  à 
à  Puyfpnd  près  .Selommes.  474  habitants 


VENDOME  :   La  Ti-.i.mtk. 
C'est,  de  i'avii  unanime  des  archéologues,  la  pli 
belle  églire  ilo  'o'it  le  département. 


LOIR-ET-CHER 


Arrondissement  et  Canton  de  VENDOME 


Arroiid.  de  MONTBRISON.  -  Canton  de  BOEN 

DÉPARTEMENT  DE  LA  LOIRE. 


i^'^ .!:',:,:','::;:;',  M„,:,\ 


cais  et  ne  lépoinl 
la  Krance.  i  ain 
'A\  cantons,  335  cui 


^.-K^ 

t  -   ET-   LOIRE  \^' 

1---'  ■>    "            '-f 
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■-;      *     ;( 
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Lieu  le  plus  bas  du  départemeiil.   I3(>   mètres,    sur  le   Hiiunc. 

Contrée  de  roches  dures,  froides,  et  d'alluvions  non  assez  draint 
roannaises,  grâce  auxquelles  elle  entretient  643,943  personnes,  s< 
6,279  naissances   contre  5,7-24  décès   en    l'.Wt. 

On  trouve  peu  de  dolmens  et  de  menhirs  siu   ,  .     I   i,  in.     1,      n 
el  leur  Mediolanuin  tiegusafiortiin,  encùi-i    mil''        '      i    /; 
sont  hors  de  pair.  On  peut  citer  les  ruin>>    ;  - 
la  Diana  de  Montbrison.  130,940  habitants  ,_,     m   i  -  [ 

7.5ij  au   Chambon-Keugerolles,   (j,.")64   à   M   uimi-   n       i. 


Arrondissement  de  MONTBRISON. 


i  Luir. 


, s  du  Forez,  (lu  SI 

Haute-Loire  :  au  Sud-£st  il  touche  à  l'arrondissement  de  Saint-Etienne  ;  au  N'urd 
i:t9  communes,  répondent  d'assez  près  aux  deux  cinquièmes  du  territoire  déparli 

heux  massifs  de  granit,  granulites,  micaschistes:  entre  ces  deux  bomlitMiienls. 
cligocènes  ou  pliocènes.  ancien  lac  de  la  Loire:  des  volcans  pi  iocènes  dans  In  r; 
roches  des  Montsdu  Forez  :  un  fleuve  qui  va  de  6  mètres  cubes  par  s(< m  <{'  i 
dont  la  petitesse  et  la  pénurie  étonnent  (suivant  le  temps):  voil.i  l'an  i  li-  '  i 
Haute,  cime  de  1,640  mètres:  lieu  intime,  au  passage  de  la  Loire  dans  1  ai  i  niih 

Tout  en  roches  dures  avec  une  grande  plaine  qui  ne  sera  très  riche  (\u  ipr  -  i 
dérivé  du  lleuve.  ce  territoire  de  bois  et  de  prés  plus  que  de  labourage,  doit  surloi 
à  I39,48>  en  !90(i;  gain  de  7,763  individus. 

l'n  dolmen  isinon  plusieurs)  monumenle  la  plus  belle  histoire  du  pays:  un  i 
des  Itomains.  qui  eurent  ici  leur  Forum  Senu-iarinruin  iFeurs),  leur  Mcdiolanio 
breuxdu  moyen  âge:  murs  d'enceinte,  vieilles  églises,  manoirs  dont  les  plus  cui 
nanl  son  nom  à  un  petit  pavs  —  Saint-Bonnet-le-Chàteau  est  encore  un  bourg  t 
zelles-=ur-Lyon.  S.iti')  à  Feiirs,  J.SSS  à  Hoin,  2.194  à  Saint-Galmier,  2.125  à   l'a 


■  lioanne.  Ses  19'i.J 


Arrond.  de  MONTBRISON.  -  Cantons  de  BOEN  €t  de  FEURS 


I  llnpit-il   sous    liochrfort     lu    ininoii     le   Mucilh    I      I 
lins  clueis  bourgs    tic     etc 
2Ji8  Inhitmts   v^lomcic-,    i  To  n    libaNcnicnx 


.le  \aleille  \n  ,iLi.lc  i  ii.u,  dt  piiciii 
\\  siècle)  et  lie  l'nueuv  lllen  ussince)  i 
Unis  renferme  S/ifaT)  Inbinnls  i„loim  i 


MoMvtRiiiN  (Cant  ii    i     l 

rZ:?n^:o° 

ipe  U)0  liai  itants  dins  1  luiini  le  pliine 
in    tout  pi   s  du  I  gnon 

lu  loïc/    bui   h  pinte 

te  de  h  loi 

e   lui  %  boit  h   lonnche  et  1  Oi>.e   lor 

rents  mcon-,tanlb  qui 

ibs    micisdiistcs    ont  leui  culmen  de 

829  mttres  a  la  Cioit 

0  est  -)(1S  m 

ti(  «î  de  plus  que  1  en  Iroit  ou  h  Loire 

quitte  le  tenitoire    1  i 

Il    n    hl 

mbieu\    Dans  la  mon 

1  .rtoul  de  1  industrie     i 

ussi   la   population  ne 

bahnce  h  peite  des  \ 

illa,ps  ruraux  dont  les 
ir  LlVlë  ihet   lieu  du 

nneui   modeine  d  i\c 

mes  d  un  mnoir  ftod 

al    qui  donna  son  nom 

s '^ahl/lnet(\Il•  siècle) 

iluil  pic»  Ma 

1   1  pt     de  ^ui)  le  Liois  pieb  \alcille 

hiteaux  de  la  Bo.  ne 

siècle    le.ta 

H.)  près   \ileille    Restes  de  1  enctint 

de  l'ouillj  leb  1  eurs 

;  la  Loire,  au  coniluent  de  IDUe,  à  333  mèlres  au-dessus  des 


Arrondissement  de   MONTBRISON.   -  Canton  de   MONTBRISON 


\Lt    GfNKIALV    KE  MONflinlsON 

r.ri  ancien  clicr-lieii  de  ii(  pailement  derapitc  en  18>6  par  ^ninl  I  tienne  occupe  le  pied  cl  le  plii'i 
s  iiu  b  pente  d  un  antique  lolcin  j  400  mètres  cnvnon  d  illil  ide  \  1  Ouest  se  lp\enl  des  monts  i 
:^t   se   drronlc   la   prande    [liint   du    lire/ 


Il   se   dresse  à    une  demi-lieue    de  Savigneux. 
village  de  la  proclie  banlieue  de  Montbrison.  Sitr  ' 
sur  les  bords  du  Vizezy,  qui  est  la  rivière  ou  plut 
le  lorrent  de  Montbrison,  il  remonte  au  xs'i'  siècle. 


Arrond.  de  MONTBRISON.  -  Cantons  de  NOIRETABLE  et  de  SAINT- BONNET 


le  pus  lie  Nointaldc  (  iivoie  audit  Allier  le 
on  fore^ien  dranits  et  qranulites,  les  Monts 
I  500  meties,  plus  ou  moios.  Ce  caiilon  qu'on 
s  agréables,  ilispcr^c  sui  15,754  hectares  les 
1  LSbanli,  cqlises  île  Non  ctable  ixv  siècle),  île 
■    ■  ■     rcoilale  (Il    Sainl-DidiiT.  Vieux 


.„|,loM., 
I    


oiivailles  fonl  suppcsc 


231 

rr^rrrrm- 

K 

îîm"vî?b^ 

§ 

^Mm 

^B 

É^L^ 

^ 

S 

^pa 

iu 

1 

mL 

H| 

■l^tiÉi 

..m 

H 

i-^n 

Wi^^sr^i-^ 

^^1 

KBH 

mam 

H 

1^^^^^^ 

■ftnfl-'vC  '\t 

iSrS 

■■■ 

^^M 

ruelles   tordues,  étroites,    obs 


Arrond.   de   MONTBRISON.  -    Canton  de  SAINT-GALMIER 


Saint-Galmier  s'élage  à 
pente  se  démèDe  la  Coise.  souv< 
.l./mr  Segi'ttv  .'  Est-ce  l'antiq! 


Vli:   GÉNÈRAI.K  DE   !^ 

S  d'altitude  sur  le  pencliant 
indolente,  parfois  forcenée.  La  ri 
Aiidiliacus'!  On  n'est  pas  d'accord  là-dessus. 


gr 


L-  penchant  occidental  des  Monts  du  Lyonnais,  le  Canton  de  Saint-Galmieh  descend  jusqu'à 
-'  ^  '1  s'aplatit  en  tertiaire  oligocène' ou  pliocène  jusqu'à  344  mètres  de  moindre  altitude; 
1   tertre  des  lîi-osses  (800  mètrest  au  î^ud  de  tirammond.  Principal  affluent  i: 

lleuve  indompté,  la   Coise.  Bois,  prés,  cas- 
cades et  pas  de  sol  labourable  ailleurs  que 
dans   la   campagne    ligérienne,    d'ailleurs 
""      trop  humide:    mais  ''   — 


Arrond.  de  MONTBRISON.  -  Canton  de  SAINT- GEORGES- EN -COUZ AN 


1                  "                     ' 

1      '             nu  m  du  l'u^  dt 

1               inniiiii  d^ec  le.lit 

Il  lute,   domc  de 

De  ce  sommet 

1                         ruts,  „'i  iniililes, 

ptUt  pm  plii',  le  l.jN 

ctlm  Li  conil  plus  quil   ne  coule 

dans  Ictioilcse  d. - 

i\  el  ripidcs  comme  lui    daulus 

1  linons  -  cest  ui 

blutent  dans  les  goues   animent 

It»  bois   ruissellent  il  i 

moins  une\iculKiii  1      1 

(lies  hautaines   en  lii\ei 

on  %  „cleM.riis,mnitnl      un  .1 

Ml/elle,  cdui  desGran-es 

c»l  1  lalUtml.   (1.    1  iM  mcti.       1 

1   s  de  Châtelneuf  9  com- 

iiiunes   2(i02slitcUif,   7  9-)7  i 

s     l2ou6i->dcplusen  l'WO 

fcod  lie  de  'îunt  Lie(  i 

de)    sui    1.    Li^'non 

11    n  \  a  que   i')t  1 
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;i  lun   des   plus  beaux  lieux  du   cours  de  ce  torrent  si  constamment  pitt 
e  dans  la  monotone  plaine  du  Forez.  En  haut  les  ruines  de  Couzan. 


Arrond.  de   MONTBRISON.   -   Cantons  de   SAINT- JEAN   et  de  SAINT- KAMBERT 


I  i:  Canton  he  Saint-Je.\n-Soli;ymieix  sailosse,  à  lOii. st,  aux  M 
'-'  plus  lie  l.'JOl>  mètres,  son  lerriloire  île  15,050  licclares  en  IV  c 
parlicipor  :  là  il  n'y  a  guèi-e  que  WO  nièlrcs  tl'altituile.  Des  bois. 
pliocèncs.  ruissellent  des  torrents  d'une  rare  inconslanof  parfaii 
maxima.  Ce  pays  bocager  ou  prairial  comptait  0.3'2'2  habitants  en 
d'agrément  qu'en  été.  La  Pierre  Cubcrtelle  de  l.iirioiN]  rsl  un  il 
«en  (nrtie  ronianel.de  Luriecq  (1.529.  ogivalei.  cl.  Mu  -  i  iiii.. 
sur  crypte   romand,   de  Saint-ïlionias-la-tîarii.  ; 

-■    féodale  de. Marols  ( XV' siècle).  Manoir-    I     I  -     ^ 

du  XVI' siècle  à  la  Crusillc  près  Sainl-I'  i      -         i.  i    .\ 


Il     c    lo     I 


LOIRE  Air.   de  ROANNE.   -  Cantons  de  BELMONT  et  de  CHAKLIEU 

Arrondissement    de     ROANNP.. 


::,.;;.r,;    i^ 


U'JSl  haliliiit^  Jn^loiiniLb  i  l.ujuiic  i  b"  i  Uiiiluii,  4  iJl  n 
Imbouig  roannais  de  la  im  dioile  de  la  1  oiic  1  "i(>i  i  Mecn\  1  'ill 
(.eiimin  I  nsil    1  Sb2  a  l'oiiillj  sous-Cliailicn    el<     tic 


I  ;^  hnnl 


l  un  p(ii  (le  boule  iii\    les  Monts  du  Ion./ 
ptipctutllc   Iniclicur 


I  cime  la  plus  InuU  le  Mont  1 
oliditL  a  1  impermtabiliti  de 
ne  conlK  bal inrent  pas  assez  i 


Arrond    de   ROANNE.   -  Cantons   de  CHARLIEU  et  de   NÉRONDE 


USÉ  au  Nonl  par  le  département  Ji 
s'adosse,  à  l'Est,  aux  Monis  du  Beaujolai 
s  roclios  art-liéi>nne$:  il  appartient  au  lias 
férieur.  au  tertiaire  oligocène  ou   au   pliocèi 


inlinie  de  rarrondissement.  celui 

en  Saône-et-Loire  par  '3i 

bans  sa  montagne  ou  plutôt  uans  son  avan 

il   s'élève  à  5t7   mètres,  au  Sud-Est  de   Jarnoss( 

Bonnes  terres  dans  le  val  de   Loire,  bonnes  prai 

rie<  dans  les  ravins  et  vallons  ou   sur   le    tertre 

mais  c'est  l'industrie  qui   maintient 

d'habitants.  L'ensemble  de  ses  14  cor 

de  11.518  hectares,   n'avait   pas  moins   de  I7.9IH) 

l.crsonnes  en  l»72  :  en  1906  il  en  comptait  17.96;J 

—  »(  de  plus  seulement,  mais   cela   fait   123    à 

liV  individus  par  kilomètre  carré,  la   mo; 

de  la  France  n  étant  que  de  73.  Trouvailles 
tiquités  romaines  près  du  cheMieu.  ville  n 
nuable  par  les  beaux  restes  d'une  abbavi 
une  égli--    --   - 


Arr.  de  ROANNE.  -  Cantons  de  la  PACAUDIERE,  de  FERREUX  et  de  ROANNE 

I 


i  ^m 


icMK  :  LllOTEL  Nothe-Uame. 

iriental  des  Monts  de  la  Madeleine,  à  336  mi 

n  relais  de   poste  du  temps  do   François  1"'. 


1.1  fois  le  département  de  lAllier  à  l'Ouest  et  au  Nord  et  celui  de 
miongement  et  terme  septentrional  des  Monts  du  Forez.  Dans  cett»' 
■  ■  de  Saint-Bonnet-des-Quarts,  au  faîte  entre  le  fleuve  de  la  Loire  à 
la  Loire,  est  à  moins  de  290  mètres.  Granits.  i,Tanulites,  porphyres. 
iiont:  fertilité  moyenne:  bois,  landes,  prairies,  étangs.  9  communes. 

(  elui-ci  en  ruines,  à  .Sail-les-Uains,  lieu  d'eau.\  thermales.  Donjou 
'  en  1Û89.  X  Saint-iMarlin-d'Estréaux,  bourg  le  plus  intéressant  du 
la  Renaissance,  ruines  du  château  de  la  Lière.  Tunnel  du  chemin 
la  l'acaudière,  619  à  Saint-M;irtin-d'Estréaux. 


BOA.NNE  ;  Le  Chateai-. 
de  ce  château  médiéval  dominent  les  ; 
ur  son  emplacement. 


Arrondisseiiiciit  et  Canton  de  ROANNE 
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canal  Je  Itoanne  â  Di^-c 


(ui  siippli'e  lieurniseinent  le  lleiive.  trop  fantasque  e 
jelqnes  avantages  de  la  construction  des  lialeaux  de 


HOANNE  :    I,E  l'OliT  bU  C. 
ii-.iante  qui  doil  sa  prosp' 


sa  prospenie   a  ses  industries,    principa- 
irvue  d'un  canal  de   pelilc  navigation,    le 


niï  lîOISy   PRKS    l'Oril.LY-I.ES-i\(INAI,NS. 

lains    est    riverain    du    Renaison,  tributaire    gauche 
I  lie  licisy,  son  voisin,  qui  est  monument  historique 


LOIRE  Arrond.  de  ROANNE.  -  Cantons  de  SAINT- GERMAIN -LAVAL  et  de  SAINT- HAON 


Arrond.   de   ROANNE.  -  Cantons  de  St-JUST  et  de   St-SY  MFHOKIEN 
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rien,  contre 
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iilise.   l.-il)'J  à 

;.\.S.-IM<>.NT   (r,anl(.n  dt-  Saiiit-Syrnpiiorienj.  Le  CllAlli.M' 

1  gros  rillage    de  370  habitants  afe'gloméréa  qui  a  son  site  à  Ce  cliâteau,  dont  le 

on  un  peu  moins,  sur  un  ressaut  du  versant  occidental  des  le   territoire   de   l'ournc 

'^JO  mètres  d'altitude.  C 


Arrond.  de  SAINT- ETIENNE.   -  Canton  de  BOURG- ARGENTAL 


Arrondissement  de  SAINT -ETIENNE 


de  r 


1        12       L 


m  département 
l>iiissant  Rhône; 
•  lui  de  la  Haute- 
III  Xord  celui  de 


e  de  la  Loii 


;,  des  granulites  Tormcnt  s 


du   Lyonnai 


Des  schistes  cristallin, _. ^ 

tagne  qui  dépend,  au  Midi  du  Pilai,  au  Nord  du   Massif  du   Lyo 

Kntre  ces  deux  bombements  s'intercalent  les  schi^ 

ICtlenne,  dit  aussi  bassin  de  la  Loire.  Dans  la  vallf'. 

il  a  lii's  pun  de  part,  régnent  l'oligocène, le  pléi-i 

r.'csl  dans  le  l'ilat  qu'il  atteint  son  suprêmi-  . 

lien  de  moindre  altitude,  i:38  mètres,  étant  ilan 

A  l'Ouest,  ses  eaux  courent  vers  la  Loire  obscure  ernpnsoniK'e  dans  les 
beUcs  gorges  de  Saint-Victor;  à  l'Est  elles  tombent  comme  la  foudre  sur 
l'Océan  par  la  Loire 


(•S  le 


li  descend  à  la  Médite 


s  le  V 


r  le  Rhône  e 


e  et  il  partage  avec  le 

'       '  Il  II     1    Ml  .     lie  la  noire  industrie. 

I  I     II         II   iiiiiiiiii    I  li  sylviculture,  à  l'élevage,  et 

I  '  ,    ;  I     1  iillle  a  changé  tout  cela.  Il 

Kl  II  il  .;i:  'Cii  I  iKiiiii'-  -  :i  :;j- .1  :i-28  personnes  au  kilomètre 
i:ii  I87i>,  il  n'en  comptait  que  ifiS.Ql";  il  a  donc  gagné 
existences;  et,  bien  entendu,  ce  n'est  pas  au  prolitde  la  vie  rurale, 
le  nos  arrondissements  montrent  moins  de  monuments  vénérables 
r  antiquité  ou  admirables  pour  leur  beauté;  quelques  églises  ou 
nts  d'églises,  quelques  ruines  de  manoirs,  quelques  châteaux, 
ul.  l.i  s  quatre  digues  des  quatre   réser\oirs  du   l'as-du-Riot,  du 

illrifer,   du   Ban,    du   Couzon  sont   de  grandes,    d'imposantes 

1    Firminv, 


Arr.  de  SAINT-ÈTIENNE.  -  C'"'  du  CHAMBON-FEUGEROLLES  et  de  FIRMINY 


l.i.   ViAinc   iiK  Smnt- Victor  iCanlon  de   riniiiny). 
Kiiliv  Saint-Jiist  el  l'irminy.  la  voie  ferrée  liille  à  la  fois  contre  la  Loiif 
ilans  les  porpes  ilo  Saint-Victor,  d'en  ilcs  viaducs  el  des  tunnels. 


\i    I  1    (dUMLLos  (Canton  de  I  iiiiunj 
(iritoui  (le  Siin-l'aul-cn  (  ornillon,  il  k 
I    su  clés    a\ec  église  dts  Ml' tt  \\" 


s  l).inlurc  du  département  de  la  llaule-Loirc.  le  Canton  m:  (".lusii 
■    uiller.  Son   torrent.  lOndaine.  ariluenl  de  dioile  de 

il  Oi   I  .'il.    Mji?    loul   le    reste  du  canton    est  devenu    la    proie  d'uni 


Arrond.  de  SAINT- ETIENNE.  -  Cantons  de  PELUSSIN  et  de  RIVE-DE-GIER 
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s  (iii  deparlement  (Il  I  Ib  i>     Cet<iiiloii(   (Il  l'i  (Oiniimiiib     II  li  if)0  liLClaïc-,    -icconipagDL  la   ii\edroilc 

e  (lu  (iLpiilLmtiil  (Il  la  Loiiepar  1  ih  melic»  cnviioii    cl   qui  est   I  illiUuh    imnima  Uu  canlon    de    I  airondissement     du 

Il         -        I       11   II        r    II  ti  I  I        11  massif  du  i  ilat    a  lia\Lis,  bois    bioiisL    prairie»    iolIics    nuditL^    iacine>    le  pa\s 

Ii\oiUl»s„     1  de\enii  iLclimit    le  h  Iniice  du  Midi    l(     <l(il\      l  v  iinquLm 


e  liout    bit  i  \lacla-,    /JS  i 


Jiueî'qn,"' 


Ce  \illa^(    de  li8  lui  liants  i  ^lomeies  monte  en    impliitlie  iIil  tu  dcs> 
d  un  aflluenl  du  C.iei    a  I  altitude  mo\enne  de  WO  mètres 


Arrond.  de  SAINT- ETIENNE.  -  Canton  de  SAINT -CHAMOND 


Voilée  aux  travaux  île  la  mctallurgie  comme  aux  travaux  de  la  soie,  celle  ville  noire  de  sa  houille  et  de  sa  fumée  relentil  du  bruil  des  marteaux  et  du 
lelcmcnt  de  la  vapeur.  Elle  borde  le  Gier,  au  connuent  du  Jaiion,  l'un  cl  l'autre  charmants  torrents  dans  leur  profonde,  leur  étroite,  leur  verdoyante  vallée 
Pilai  ;  mais  leurs  pràces  ne  durent  pas  :  à  peine  arrivés  dans  le  l'ajs  Noir,  ils  deviennent  intransparents  :  il  l'sl  rare  que  l'inilustric  n'enlaidisse  pas  tout 
qu'elle  louche.  L'allilude  de  Sainl-Chamond  est  de  370  mètres  environ. 


Les  'J'riois  Dents  iju  Mont-I 
Le  pic  des  Trois  Denis  monte  à  1,209  mètres;  22.'j  de  moins  qu 
loin  du  Cresl  de  la  Perdrix,  qui  est  la  tête  suprême  du  Massif. 


t-Chamond,    Izieux, 
l  forment  ensemble 


^^^^^.                           ," 

^ 

^5 

jnlar.Tie  mérite  de  devenii 
SOQ  air.  nulle  ne  le  mér 
■:  0£t  à  laltilude  de  1.200  n: 


[    que  le   Pilai  historique.  C'est  un  centre  métallurgique  riverain  du  Gier  et  dominé  par  des 

forts  septentrionaux  du  Pilai,  à  340  mètres  au-dessus  des  Océans. 


Arrondissement  et  Cantons  de  SAINT -ETIENNE 


.       cumplc   pot 
is,  c'est  à  peu  près  tout.  Elle  est  le  siège  de   . 
„  :    cantons   de  Saint-Etienne-Nord-Est,    Saint-Etii 
1,  Saint-Etienne-Sud-Ouest. 


ns,  chétif  tributairi 

s  du  Pilât  et  du  Massif  Lyot 

2  en  1906.  Eglise  des  xiF,  J 


;i.s  sur  6,262  hectares.  Il  s'étend 
.  d'une  part,  à  l'Ouest,  sur.  le 
iiliient  du  Gier,  le  lier  torrent  de 
-^nii  mètres;  houille,  usines;  autar 
jaii-Bonnefonds.  2,899  habitants  a 


montagne  destiné  à  dever 
l  ou  plus  de  ville  que  de  c; 
iglomérés  à  Terre-Noire,  I 


purée  1  industrielle.  , 
39,145  habitants  en  1 
it-Jean-Uonnefonds.  7! 


f  E  Canton  d 
L"    séiour    e: 


:  Saint-Etienne-Nobd-Ouesi 

;  Saint-Étienne-Sl-d-Est  coi 
ival  aimé  des  Sléphanois  ' 
1  réservoir  de  2  millions  ,1 


mptai 


19,385  habitants  en  1872.  et  28,266 
de  Rochetailh 


e  campagne,  dans  1; 

sa  vieille  église  et  les  ruines  de  son  mai 
ine  digue  cyclopéenne  de  50  mètres  de  ha 
),  il  supplée  à  l'indigence  estivale  du  Fu 
mde  sans  lesquels  il  n'existerait  guère.  38,! 

e.  33.908  habitants  en  1906,  contre  25,809  ( 


I  e  Canton  de  Saint-Étienne-Sud-Ouest  ne  s  ijtend  pas  lior 

En  réunissant  les  quatre  cantons  de  Saint-Étienne,  on  se  trouve  en  présence  de  11,173  hectar 
noire  de  ses  fumées,  qui  se  partage  entre  le  versant  de  la  Loire,  (leuve  éloigné  de  deu.\  lieue 
1,121  mètres  d'altitude  (dans  le  Pilât,  au-dessus  de  Rochetaillée)  et  400,  plus  ou  moins,  sur  le 
124,000  personnes  en  1872  et  tout  près  de  160,000  en  1906,  soit  environ  36,000  d'accroissement. 


:,  à  l'altitude  d'environ  800  mèlr 
r  féodal,  mais  pour  son   Gouffre  d'Enfer. 

Avec  les  1,350,000  mètres  cubes  du     ' 
s,  fils  du  Pilât.  Ce  Furens,  la  triste 

habitants  en  1872  et  47,723  en  1906. 


n  1872. 


nt  du  P.hone  par  le  Gi 


;   L'HoTKL  iiE  Vil 


Saint-Etien.ne  :  La  Mani 


Arrond.  de  St-ETIKNNF.   -   Cantons  do  St-ETIKNNE,  de  St  GKNEST  et  de  St-HEANO 


s  industries  du  fer  occupent    des  mill 
lois,  mnis  beaucoup  moins  que  la  rubai 


le    pi'inlemps  peipétiie 


I  K  Canton  ue  Smnt-Iîenest-Ma'-II-aux  conline.  à  l'Oui-sl.  au  dép 
'-•  do  pranulitJi  dont  les  eaux  vont  à  la  rive  droite  de  la  Loire,  principalemciii 
il  .1  pour  lui  sa  pente:  mnllieurcusement,  l'été  le  diminue  fort.  Les  monts  de  ce  Ici 
\.i\i  mètres  au  Midi  du  clieMieu  ;  au  plus  bas  du  canton,  c'est  par  800  mètres  à  pn 
prairies  ;   de  lélevaire  ;  peu  de  sol  arable  ;  population  stagnante  :  8,221  habitants  e 


HAUTE-LOIRE  Arrond.  de  BRIOUDE.  -  Canton  d'AUZON 

DÉPARTEMENT  de  la  HAUTE- LOIRE. 
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ItricMi.l     .1  !  I     I      I,'  J.  s   (Vonticres  ilu   1  Arilùciju.    (.laïul  du  ô<JU.OUO  liée- 

tares,    (I    11  :i            :       m    à    la    moyenne    dn    dcp.irlemenl    français,    il    ne 

répoihl         !  i-   '      1"      h    la  France.  Il  comprend!!  arrondissemenls, 'iScan- 


UdelniilruiloùlAUi.' 
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,  iIl    liunidi.    (les  '.cllaii    (\u\   tenaicnl   It   C(.ntn    de  I 


i  VU   a  MonisUoI  t,ui  Loire, 


Arrondissement  de  BRIOUDE 


nient  du  l'u)    bes  IViT 
Comme  substance  du 


lescIn^lL  criblallin 


I  (l(  la   Ilaute-L 

l.s.lcuMiMsdel  Mlior  qui 

'iw"marcs"\i'i  'l        '      1  ' 

dn  Tnntnl    1  \l 
de  I  \Mi   .     ^  I  . 


Arrond.   de  BRIOUDE  -  Cantons  d'AUZON   et  de  BLESLE 


HAUTE-LOIRE 


idillcc  est  fort  inlêressant 


.o.^-  .  w-»».  ^. -■ r -de-Uônie,  le  Canton  de  Iîlesle  déroule  des  terrains  divers;  roches  archéennes  du  gneiss, 

"du  schiste  VriVlairiiirdûpraniî'des^  basaltes  miocènes  qui  se  rattachent  à   la  volcanicité  du  Cantal;   des  tertiaires  oligocènes;  le  tout  sur  14,124  hecUres 

divisés  en  10  communes.  Contrée  essentiellement  montagneuse,  ses  montagnes  appartiennent  toutes  à  la  somhre  Marperide  ;   mais  les  gorges  de  l'Alagnon  la 

1  deux  comme  nom:  à  la  rive  droite  c  est  la  Margeride,  à  la  rive  gauche  le  Luguet.  Rivière,  le  mutin,  le  rapide,  le  transparent  Alagnon,  qui  quitte  le 

•  •  •        .■      .       .      . 1 .--     1-  i:-..  1-  _i..-  1 ^. — .  j —  Ig  l.uguet,  près  d'Autrac,  à  la   frontière  du  l'uy-de-Dome  : 


territc 


e  par  450  mètres,  plus  ou  n 


u  le  plus  bas  du  canton,   le  lieu  le  plus  haut  é 


c<\e  les  restes  dui 


[ 

*  ^«^^"^WB 

li^ 

re    la     rive    gauche    de     505  meties  le  nncau  des  moi-,  et  sa\.inc(  (ii 
14  mètres  cubes  contre  21.  sommet  d  un  conloiii  de  ce  superbe  torrent 


-  ®. 


'^'^'***^l:^0'*rfl 


\.'m  mètres  de  la  rive  gauche 


HAUTE -LOIRE 


Arrond.  de  BRIOUDE  -   Canton  de  BRIOUDE 


I  K  Canton  ne  Brioiue,  traversé  par  l'Allier,  qui  s'incorpore  la  Senouirc,  se  compose  de  roches  archéennes  entourant  l'oligocène  et  le  quaternaire  de  la 
*-*  Limagne  de  Brioude,  la  seconde  en  amont  des  cinq  grandes  plaines  qui  se  suivent  le  long  du  dudit  Allier,  en  Languedoc,  en  Auvergne  et  en  Bourbonnais. 
Cette  seconde  Limagne  (la  première  étant  celle  de  Langeac)  a  de  bons  fonds  arables  ;  la  rivière,  échappée  aux  gorges  de  Lavoiite-Chilhac,  y  descend  à 
W5  mètres;  les  monts  d'alentour,  qui  relèvent  de  la  Margeride,  et  du  Devès,  atteignent  au  plus  haut  900  mètres  environ  au  midi  de  Saint-Beauzire.  Contraste 
liabilucl  du  mont  avec  ses  neiges,  ses  dûmes,  ses  ravins,  ses  bois,  ses  prées,  ses  torrents,  et  la  plaine  et  les  avant -coteaux  cultivés,  de  climat  beaucoup 
21,714   hectares.    Population    en    recul    malgré  la    présence    du   chcf-li(       '      "  '"  "       '"'    "''"  — -j--. 


13.120  personnes  du 
juuments 


de  1906 
1   faut 


le  doh 
se  et   du  cloîti 


idissement.   ville   d'ailleurs    assez   modeste  :  les 

.   ., 14*461  de  celui  de  1872.  Brioude  fut  la  gauloise  BrUas.  c'est-à-dire  le  l'ont.   Parmi 

de  Vieille  Brioude.   bourg  dont  l'église  du  xif  siècle  est  curieuse  et  l'enceinte  féodale  debout 
de  Lavaudieu  :  et  surtout  Saint-Julien-de-Brioude  (xii*  et  xiu»  siècles),  qui  est  un  chef-d'œuvre. 
4.5SI  habitants  agglomérés  à  Brioude.  637  à  Lamothe. 


Arrond.  de  BRIOUDE.  -  Cantons  de  BRIOUDE  et  de  hi  CHAISE- DIEU  HAUTE-LOIRE 
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des  demeures,  des  rues  modernes. 


•g  agglomère  4ô6habitants.C'estlesile  probable  ou  possible  lie  lantidue  liri  ras,  devenu  lirioude,  sur 
lie  l'Allier.  Celte  rivière  quitte  ici  ses  gorges  de  micaschiste  pour  entrer  dans  les  terres  meubles. 


\   id   pni  1(     di,p>itemint  du   I  uj 
r  II    (  ANTON    I)b     L\    (  IIMM    Dm 


HAUTE-LOIRE  Arr.  de  BRIOUDE  -  Cantons  de  LANGEAC  et  de  LA  VOUTE- CHILHAC 


Arrond.   de   BRIOUDE.   -   Cantons  de  PAULHAGUET  et  de  PINOLS 

1 


HAUTE- LOIRE 


Le  CliATEAl   DE   DOMEYRAT   (Canton  Je   Paulhagi 

ItomeTrat  n'est  qu'un  village  de  moins  de   150  habitants  aggli 

-.-in    site    sur    la    Senouire.    pittoresque    aniuenl    de    gauch-     '- 


Le   principal    d  entre    euj 
l'Allier,  quitte  le   territoire 
suprême,  prèsJax,  s'élève  à 
les   produits  varient 
essentiellement  selon  que 
les  basaltes  couvrent  ou 

-e  du  pays.  Natu- 
rellement les  laves,  ro 
che  chaude,  sont  plus 
fécondes  que  les  mica 
schistes  et  granits,  ro- 
che froide.  Mais  fécond 
ou  infécond  les  Gis  du 
pays  le  quittent  en  grand 
nombre.  De  11,974  per- 
en  187*2  la  popu- 
lation s'est  abaissée  à 
9.932  en  1906  -  i.Mi  in- 
BS.Iables- 

On  n'a  guère  de  ciirio- 
siléa    archéologi(ji  " 


.1'   iiE  CilAVAC.NAC  (Canton  de  l'aulhaguet). 
n  de  Saint-Georges-d'Aurac,  sur  le  terriloir 
,  qu'on  écrit  aussi  bien  Chavagnac,  vil  naître 
D  complet  ;  Chavaniac-Lafayelte. 


DE   MoNT(;nos  (Canton  de  l'inols). 

in    houiller  de   Langeac  ;    on   les  trouve  dans   la 

n  bois  de  pins  sylvestres  faisant  partie  des  forêts 


HAUTE -LOIRE 


Arrond.  du  PUY.  -  Canton  d' ALLEGRE 


Arrondissement  du  PUY. 


Arrond.  DU  PUY.  -  Cantons  de  CAYRES  et  de  CRAPONNE 


HAUTE-LOIRE 


(Canton  rio  Ciaponr 


HAUTE -LOIRE 


Arr.  DU  PUY.   -  Cantons  de  FAY-LE-FROID  et  de  LOUDES 


1      I    siii   le  fT  le     lit  e   la  I  o.ie   iiussart     et   It    H 

I      \  i)Uli(.s   tt  le   I     non   \(.llau      i   nie   le   teii 

I  1     n      (lPi.<    n  lenl  a  WX)  mètres  m  ns  et  ne  boi  l  Ij  a 

1    III    le  la  le  le    Dans  I    nsf  mbic  ce  ttir  toire   le  0  ci 

ilh  (  (les,  I    m  1      e^t  1  1  3^^  mètres  an   lessus  des  i 


p.,T.C, 


entie  le  1  issin   le  li  lîoine    iflliient   le     i   cl  e  le  h  L    i 
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mj  pi    s  \ti„e/ic     Nil  I 

1  loc  (le  ^lanit  le   lonjon  de  Hochc^nde  pies 

llie    de  plus  de  4UU  mitres   bUt  li  il  liants  as. 


Arrond.  du  PUY.  -  Canton  du  MONASTIER 


HAUTE -LOIRE 


Vallkk  i>e  I.A  Loire  et  Château  he 

Le  Uilui-  i:i;uiil  et  terriMc  lleiue  n'est  ici  qu'un  torrent  sujet  à  des  crues  soudaines.   La  Loii 

ïiinisant,  il  lui  est  interdit  de  rouler  des  milliers  de  mètres  cubes  par  seconde,  mais  les  centai 


L-^r^ 


Camon  du  Monastier  louche,  au  Sud. 


o-loni.-rrs  nu  Monasi.cr 


uil  dans  des  gorges  volcaniques,  porte 


Colance,  d  après  un  liai 


HAUTE -LOIRE 


Arrond.  du  PUY.  -  Canton  de  PRADELLES 
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.lis  du   PUY-EN-VELAY 


HAUTE -LOIRE 


f   E  Prv-EX-YEtAV  prétend  être  la  ville  la  plus  pilloresque  de  la  Kranrc 
*-'    (jue  couronne  1  eplise  romane  de  Saiol-Michel,  sa  cathédrale,   son  iv 
médiévaux,  sa  statue  de  Notre-Dame  de  France  faite  de  la  fonte  de  'îVi  cm 
près,  le  val  verdoyant  de  la  Loire,  c'est  une  cilé  curieuse  et  étrange,  ilnn-  m 
SCS  vignes,  entre  des  plateaux  où  la  neige  tourbillonne  en  hiver,  où  le  vent  soi 
l'auliéni  comme  capitale  des  Vellwi.  mais  les  maîtres  du  monde  n'y  ont  pas  1; 
Klle  n'est  pas  riveraine  de  la  Loire  et  d'ailleurs  la  Loire  n'est  encore  ici  ( 
Borne,  à  une  demi-lieue  de  la  rive  gauche  du   (lenve.  ;'i  62.")-757  mètres  au-d 
cantons  :  le  PuT-Nord-Ouest  et  le  Puy-Sud-Est. 


es,    elle  est  le  siège  de  deux 


HAUTE -LOIRE 


Arrondissement  et  Cantons  du  PUY-EN-VELAY 
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Arroiul.  du   PUY.  -    Cantons  du   PUY   et  de  SAINT- JULIEN -CHAPTEUII.  HAUTK-LOIRE 
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HAUTE-LOIRE 


Arrond.  du  PUY.   -  Cantons  de  SAINT- PAULIEN  et  de  SAUGUES 


JAU  UE  LAVoLiTii  (CaDlon  (le  Saint-l'aulien 
bord  de  la  Loire,  a  352  habitants  agglon 


I")!;  beaucoup  le  plus  grand  des  28  cantons  de  la  llaulc- 
*^  Loire,  le  Canton  uk  SAUiilES  n"a  pas  moins  de  38,957  hec- 
n  14  communes.  C'est  environ  le   treizième    " 

Limitrophe  du  département  de  la  Lozère  à  l'Ouest  et  au  Sud, 
il  est  essentiellement,    uniquement    margeridien,   entre    les 
gorges  de  l'Allier  et  l'arèle  de  cette  grande  el  sombre  cha' 
(le  granits,  de   micaschistes  sur  laquelle    il   reste   quelqi 
îlots  de  la  carapace  basaltique  du   Dim's.  Dis  lOiridors  Hr; 


Arrond.  du  PUY.    ~  Cantons  de  SOLIGNAC  et  de  VOREY 


HAUTE-LOIRE 


Vie  cénêfule  dk  Solignac. 
Ce  clief-lieii  lie  canton  repose  sur  le  plateau  volcanique 
ême  de  ce  plateau,  au-dessus  de  rc(Tondrenicnt  au  fond  i 
kilomêtresi  de  la  cascade  de  la  liaume.  qui  s'abat  de '27  i 
lïiron    d'altitude. 


l.'KcLisE  DE  CiiAMALiicRES  (Canton  de  Vorc; 

t;iiamalières  borde  la   LoirC;  dans  une  for 

;:orge,  entre  le  Gerbizon,  haut  de  1,049  mètre 

Miaune,  qui  en  a  1 ,060.  Son  église  est  remarqua 

ses  belles  sculpti         


I  E  Canton  de  Soucnac-si-r-LOIIie  tombe  par  des  granits  sur  la  rive  gauclie  du  jei 
^  source,  un  ruisseau  bruyant  qu'on  fraocliit  à  gué,  qu'on  franchirait  presque 
lui  donne  un  sol  fécond  malgré  des  altitudes  qui  montent  jusqu'à  1,186  mètres;  li 
approches  de  la  Loire.  3  communes,  11,448  hectares.  5,366  habitants  en  1872  :  i 
Soligoac  et  de  Bains,  toutes  deu.\  romanes;  châteaux  de  Soli^nac  (ruines  des  xi 
le  passant:  c'est  la  nature,  les  défilés  granitiques,  les  i.  paves  de  gi'anls  '.  les 
t'i-'il  habitants  agglomérés  à  Solignac. 


l'un  saut.  Quant  au  plateau,  le 
Il  inférieur,  dans  le  val  de  Ivoire 
I  1906  on  a  recensé  6,70.-5  ou  I.: 
>  et  -vv  siècles)  et  de  Cussac.   I 


DANS  le  Ca-NTON  de  Vobev  le  granit  qui  est  la  base  générale  du  dépail: 
phonolites  émis  antan  par  les  volcans  du  .Mcgal.  Sur  la  rive  drolti 
iH^s  que  la  Loire  a  quitté  cet  ancien  fond  lacustre,  elle  s'enpge  daIl^ 
Miaune.  volcan  éteint,  à  gauche,  et  du  phonolitique  Gerbizon,  a  droite.  I 
.Méçal  au-dessus  de  Cliamaliéres.  Assez  grands  bois  dans  les  hauts,  bell 
lO.Vai  ou  402  de  moins  en  1906.  Eglise  romane  remarquable  de  Chamalic 
Koche-en-Régnier  ixili»  sièclci.  Hébris  du  château  d'Arzon  sur  le  terriloirt 


néoent  1-  iltuve  ijrj   bassin  du 
le  Craponnc.  Altitude  .*>-29  mètn 


HAUTE- LOIRE  Arrond.  d'YSSINGEAUX.  -  Canton  de  BAS 

Ar.on  I.     Ml,    nt    1  NSSIVGFAUX 


somliie  dûlilé  de  1  Auce  U'd\L'iaL'e  pai  du»  poiiK  médié\.iii\ 
déob  par  le  bourg  de  Saint- \ndré-df-Chalencon. 


Le  ClIATEAC  DE   ROCHEBAP.ON. 

—  ,--  débris  et  déc 
;le)  se  lèvent  pittoresquement  de  h 


Arrond.  dYSSINGEAUX.   -   Cantons  de   MONISTKOL  et  de   MONTKAUCON  HAUTE-LOIRE 


■<  Nord  II  d  plo  e  comm  n( 
olon  ni  les>  C  nnes  1  M  7 
I  pi        ni        In   l    r 


n    la 

Ub  nio  e 
ma  ne  a  Ha  co  les         1    e        e 

pobse  le  a  s  les  1  cl  s  u  nés  de 
I  se    t        lie    ma   o       le  Mon  fa 

1  (  In  et  s  r  le  te  r  to  re  de  lîauco  le 


■  ur  son  liloc  de  roclio,  le  liaiit  donjor: 
)pellc  Dum'ères-Joycuse. 


HAUTE- LOIRE  Arrond.  d" YSSINGEAUX.  -  Cantons  de  SAINT- DIDIER  et  de  TENCE 


lomc  tiei  de  '^  iii)l-l)i<liei    siii  li  susdit  toirt 


\ella\L     l   pai    la  bcincoc    liibul 

H  ii\e  tout  pus  dt  ion  pib'j^e  dans 

s     (    est    11    le   plus    las    du    cinl 


1    r     d  \uiet      le   11  iiHeloii 
^aiiil  \ict  I 
I  <J9i  a   Saint  Just   M  lino 


*-    de  I  \.d  cle    le  (  amon  d 
Il      il  1     1     non  \plh        r 


\IHEC       Le  ClIATLAL 

.  icstipCS  d  un  manoir  autr  fois 
;oiip  plus  \iste  <l  teiil  lu  \\  s 
(icles  lestes  de  Ippu   inle 


iccip  iree   pir  1  m  lu 

phceToiti   a\ic  tours     lonjon    portes  foiti 
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t  clicf  lieu  (Il  (  inloii  <  st  i  S7 )  iiieti es  einiion  au  dessus  des  meis  altitude  |ui  le  destin  su 
s  modestement  sui  le  penehant  de  sa  montigne  au  dessus  du  couis  errant  du  I  i_n  n  \elln 
L  ici  parmi  les  pi  unes    mutin  a\ant  d  être  leriihlt  au  fond  des  piciipices 


Arrondissement  et  Canton  d'YSSINGEAUX 


HAUTE -LOI  RE 


sue  a's()0  inLliLS  1  II  ludc  a  une  I  oi 
coiifiiilic  t\ec  le  I  ^non  I  oi(./ien  q 
e    oit  hiis  les   il   mes  encaibs  s,  de  so  i  I  i, 


c  SI  I  "  S4  de  population  tu 
s  de  8  0"2  lectaies  la  \illc  i 
non  \clla  c  iii  il  fii  t  s  giidei  dt 
L  du  cou  s  supcneui  du  lient,  O  ip 
a  c  ntri-c  est  s  nguliciemenl  Icllt 


\a\   le  II    Loiic 


riKToiiiNAC:  Lk  Château  i  \i  ri\ 
•s  ruines  rrotilanlt's.  ;i  3  kilomètres  l'e  Fietournac  coilltiit 
tille  par  le  Miaune,  qui  en  a  t.OtiO. 


„^1  iiitrts  a  Nssingeiux    1312   i  Retournac 


LOIRE- INFERIEURE  Arrondissement  et  Canton  d'ANCENIS 

DÉPARTEMENT    DE    LA    LOIRE-INFERIEURE, 


MORBI 

«^"  i^--^:-""?i-,..,„ 

C         .,  lAnceniSjt^ 

1^          /NANTES/       ^ 

■     '-^      VENDÉE 

la   France   montaeneuse  :    le   lieu   suprême,  le   coteau 
Nord  de   Châteaubriant,  nalteint  que  115  mètres. 

Comme  cours  d'eau,  la  Loire,  soumise  au  flux  et  au  ji 
t;rande  partie  du  territoire  ;  après  quoi  c'est  la  Vilaine,  < 

"  le  de  liaut  la  contrée  est  plateau,  lande,  bois,  prairie 


697,900  d'après  le  Service 
géographique  de  l'Ar- 
mée). C'est  à  peu  près  le 
77«  de  Ja  Krance.  11  com- 
prend r>  arrondissements. 
4.-J    cantons,     219     com- 


bretonne.    Le 


Mais  on  n'y  est  pas  dans        ll/^  / /? 


u  (lei: 


;.  grâce 


vallée 


telles 


liretèche, 

à  partir  de  Mauves,  soit   presque  dès  son  enlréo  dans   le   déiiarlement,   reçoit  les  rus  de  la  plus 
e  traverse  pas  le  pays,  mais  qui  le  borne  au  .Nord  pendant  quelques  kilomètres, 
ais.  sous  un  climat  bumide;  terre  monotone,  mais  avec  la  beauté  grandiose  de  la  mer,  l'ampleur 
aise  dans  le  pays  do  Clisson.  Nantes  est  une  fort  belle  ville,  Clisson  un  château  fameux,  le  fjord 
Ms  „ni    lai-^v,.  ,i,.   |„.-,,,y  ni.'L'nlithes;   les  Celtes  \aiii»cles  le  nom  de  Nantes,  les  Celtes  Veneli 


Celtes  An» 
ices   sur  les  décès   (l'2, 
Nazaire,  5,969  à  CliSte 


re   11,499  en   1909)  ont  porté  1. 
,  ;{,1I2  à  Ancenis,  '2,826  à  Indre 


Arrondissement  d'ANCENIS. 


î  qui  répond  aux 
é  dans  les  terrai 


contenu    entre    le    département    du    Maine-et-Loire,  au    Sud    et   à    llisl.  larrondissem 
.Sud-Ouest.  U   part  de    la    rive    droite    de    la   Loire,  ici   dispersée   souvent  en  bras  en    . 
jusqu'à   l'Erdre,   riviérette  assez    nulle  elle-même   (|ui  s'en^'loutit    dans    le    Meuve    à    Nantes;    puis    iï    dépasse    cette    Krdre 
■  "        12  centièmes  delà   Loire-Inférieure:  5  cantons,  28  communes. 

s  de  sols  tertiaires,  point  de  calcaire  ou  de  craie;  rien  que  des  roches  anciennes,  île  l'algonkien,  des  ijranits,  des 
honillcr.Très  peu  de  relief:  le  lieu  le  plus  bas  est  au  bord  du  fleuve,  près  de  la  portée  du  Ilot  de  mer,  à  quelques  mètres  seulement 
de  lielligne,  a  93.  Rien  de  heurté,  de  grand,  de  pittoresque;  sites  gracieux  le  long  de  la  Loire.  Ouelques  forêts,  des  bois,  des 
(lefricheriient  :  des  étangs  contribuant  aux  éclusées  du  Canal  de  Nantes  à  brest. 

combat   victorieusement  leur  surplus;    on    part   pour  Nantes,   pour    Paris,   ailleurs   encore. 
;st  un  délicit  de   2,684  personnes,   au   lieu  du  gain  qu'un  aurait  pu  normalement  attendre  du 


:;   en  1872,   c 


ind  lieu 


!  coupant  I 


.  (  hi  peut  citer  le  donjon  dOudon  (; 
les  modestes  églises,  quelques  Ironç 
lux  forts,  quelques  manoirs  encore  debout 

:i,ll2habitnniU-;_l.'m,-i-''':-i  \ 


léger  amphithéâtre  sur  la  rive  d 

_jmme  en  aval  elle  se  dédouble  ou 

du  flot  de  marée,  l'altitude  n'est  que  de  20  n 


;  trifurque  entre  des  îles 


An-,  dANCFNIS.   -  Cantons  d'ANCENIS  et  de  LIGNK 


LOIRE-INFERIEURE 


Am:bnis  :  U  lU  e  des  Tonneliers. 
Ancouis  a  conservé  un  certain  nombre  de  vieilles  maisons;  plusieurs  d' 
flics  remontent  au  temps  de  la  Henaissance.  d'autres  au  moyen  âge. 


Ancenis  :  La  Vallée  de  la  Loike. 
La  Loire  est  complète  ou  à  peu  près  devant  Ancenis  :  elle  a  bu  l'Allier. 
Cher,   riniire.   la   Vienne,  la   .Slaine  et  il   ne  lui   reste  plus  à  absorber  qi 
lEnlre.  la  :5èvre-Nantaise  et  la  Cheneau.  cours  d'eau  de  faible  consistance 
il  aill''ur<,  peu  en  aval  d'Ancenis  arrive  le  flux  et  dès  lors  la  grandeur  de  I; 
l»iri-  n'est  plus  qu'apparente  ;  elle  lient  uniquement  du  travail  de  la  mer 

\  Ancenis.  on  a  donc  sous  les  yeux  le  maximum  de  la  Loire  réelle.  Le  lleuvi 

n'est  pas  dispersé  ici  entre  lies  et  presqu'îles, 

Il  coule  en  un  seul  lit  très  large,  traversé  devant  Ancenis  par  un  pont  suspeni 


^^f 

^^Vm 

iwlH 

T  (Canton  de  Li^-) 


■rn'b'en  Cbarettc. 


LOIRE-INFER. 


Arr.  d'ANCENIS.  -  C-''  de  RIAILLE,  de  St-MARS  et  de  VARADES 


plus  (le  -1  kilomètres,  prolon 
»nt  droit  de  la  Loire  à  Nantes 


n  (ilet  de; 


lan^  de 
i,  dans 


e  h  Dditlithar^e  et  de  Boiirgmain  pits  Ii  ins   Châteaux  modei 

"^\Ns  le  C\NTON  Dr  Saini  Maiî-"  I  \  iMr  1  I     Imii    il  II -.i 

d(  lie->  fiiblcs  tiihutaires    I 
OIS   foi   I  (le  Saint-Mars  (a-iO  li 


ît  de  la  Chauvelière.  542  habita 


il  étang  de  Vioreau  (30  h 
!.  .  iiis  et  de  Vioreau.  Léser  recul  de  la 
;  1-  ou  moins  visibles  à  la  Ville-de-la- 
manoirs  de  Saint-Ouen  près  Riaillé  (ruiné), 
a.gglomérés  à  Riaillé. 


u  dipiitement  du  .Maine-et-Loire,  l'Erdre,  affluent  de  droite  de  la  Loire,  et  de  très  indolents, 
icliisles  siluiiens  Nature  terne  par  ses  roches,  verdoyante  par  son  doux  climat,  ses  pluies: 
I  indes    \ucun  lelief  accusé  :  20  mètres  environ  dans  le  val  d'Erdre,  73  près  Sainl-Sulpice-des- 


l|ice  (les  lande 

lu  du  \Mii'  site 

,l,agglom,rcs 

h   Canton  m    \a 

Maine  tt  Loue 

au  dessous  et  tout  pris  d  ln£;r 

n    de    lan.,ue    c 

(lliquc     rcponl     t    lini  1     h    iiti 
lu  Maine  et   1                          I 

SI  pin  ni   ici  co 

nm.    jadis    1 

adts  (luc  pu  s 

1   1      initt     1 

!  ( 

e    li(lli£;n(     'M   mdies      bois     landes 

de  houille    b  commun(.b    14  00)  h<.( 

n  1S72    et  S  9ib  tn  l<)Ob  ou  1  Oi5  de 

si.ch    et   vieux  m  mon    i  Montrelais 

Cl(> 

1   Iremoiit  pus  li  liouxuie    chal(  .. 

indes     voisin    de    debiis    d  u 


Arrondissement  et  Canton  de  CHATEAUBRIANT  LOIRE -INFÉRIEURE 

Arrondissement  de  CHATEAUBRIANT 


LOIRE-INF"  Arr.  de  CHATEAUBRIANT.  -  C""»  de  DERVAL,  de  MOISDON  et  de  NORT 


lie    Domnèc'he    sur   le  territoire  de 

d'un    château    du    xiv  siècle 
près  de  Uerval.  696  habitants  agglo- 


sl  fort  étn     , ^ 

kilomètres  de  long.  — 
'doyantes  sous  un  climat 
liois,  Forêt  Pavé  (700  hec- 
i,  à  peine  des  co- 
uimeii,  à  la  Meilleraye- 
L",  à  la  lisière  des  forêls 
et  de  Vioreau,  n'arrive 
lires,  et  le  Don  descend 

1(5,929    hectares  : 

■n  1872  et  8,677  ou 

I   1906.   La  célèbre 

listes  de  la  Meille- 

des  parties 

les  xw   et 

iverné,  qui 

du  Trésor. 

Ius..yt9ha- 

Moisdon. 


Erdhl  se  rencontient  des  schi« 
est  le  plus  giand  des  4,") 


Arr.  de  CHATEAUBRIANT.    -  C de   NOZAY,  de   ROUGE  et  de   St-JULIEN  I.OIRE-INF. 


lans   les   landes  de   Nozav  ;    moins   qn'antrcrt 
■es  dau  moins  10.000  hectares  par  la  culture. 


lenliir  arrondi. 


S^'^l 


s  1 1 ,793  h 
e  de  la  Vilaine,  le  Semnon  . 
iilissement  de  Châteaiil.i  ifmi. 
^(■■l'e  de  la  forêt  dc,la\:iMlni  \ 
Inivt  de  Teille.  -  Meii  M..  ,,,  : 
■Mliies.  des  landes  diver-m. m 

iiKSlomérés  à  Uongé. 


nls,  lille-el-Vilaine   et  le  Maine-et-Loire.  Ses  ; 


>ns.  C'esl   lin  afdne 


,.o,.v,:.  .,,,,..,, 


iiiiusilL!,  mais  (lu  petite  aijondance, 
aite  »  champêtre  dont  les  paysans 
(•(implail  plus  que  7,197;  perte  de 


Canton  de  l^ainl-Julien-de-Vonvantes). 
Il  appartient  à  la  comiiiiine  de  la  Chapelle.  11  se 
'"   -  mprès  d  un  étan^.  Il  date  de  U9:i  à  1.513;  tout 
isslfs  de  hauts  et  vieux  chênes. 


470  hahitants  agglomérés. 


LOIRE- INFERIEURE         Arr.  de  NANTES.   -   Cantons  d'AIGREFEUILLE  et  de  BOUAYE 
Arrondissement   de    NANIFS 

I  1   I  1  st  i\LC  It    I   I  irlemcnl  du 

'  \    nike    au  Noul  1  s,t  il  coufionle 

i\LC    clIui   )le  Clijle  I  ibiiant    j 
I  1      IdimhLur   bes   I   iOll    hectares 

I  I  I     u  c       I    loin    in  tantinet  pliib  que  It  quait 


, -     lefeio 

lies  —   telles  celles  de  la  ^ 
I  l  rdre         Des  landes   des 
I  mat   des  vallées  étroites   . 
mx  plus  que  des  cote  i  ix 
e  y  reçoit  et  \       i 


iiotnl  Icineiit 

Oi   hu      I 

■  ippell  lU  I 


être: 


en  a  donne  dOl  M  (  l 
vantes  la  eampagne  est 
,  Uouaje  et   Caïquefou  si 


le  ^ehistes  ciistallins 
atd  lent  ^au  he  de  H 
I  eu  le    I  1  is  haut  un 

1 1  chariue     t   pourtii  I 


le  la  Loue 

I  a\al  de  Nantes  a  1 
lier  pour  les  ^rands 
Nantes  a  1  Océan  on  1  a  donc 
praticaLle  pour  les  naviies  d  un 
Lieu    c  est  un  faux  lac    un  etan 

c  4  000  I      t  le  I    1 

II  reçoit  le 
plis  I  ,uli 
tallins  phy 
le  dos    le  K 


de  NANTES  -  Cantons   de  CARgUEFOU  et  de  la  CHAPELLE-SUR-ERDRE  LOIRE-INF. 


I   K  Canton  de  CARQfiiKof  s'avance  m  pointe  ent 

'^    à  Mauves,  mais  seulement  quand  la  marée  est 

«■•n  fjord  antique  elle  fait   l'cITel  d  un  très  puissai 

Maicrolles  icanton  de  la  Cliapellc-sur-Eidrci.  lioclv 

lempôré,  maritime,  brumeux:  brouillards  de-  IKrdrc.  liulmen, 

I  Océan. 

.">  communes.  9,396  hectares:  croit  considérable  de  populati 
et  IXMO  ou  4.183  de  plus  en  1906.  -  Dailleurs,  la  vérité  du  m 
dont  il  faisait  réellement  partie.  —  Pas  d'autres  monument! 
."■ainle-I.ucc.  ô2i  habitants  agglomérés  à  Carquefou. 


icnl  aide  le  Ilot  au  lieu  de  le  contrarier.  L'Krdre  est  un 
1  •iUO,  300,  500  mètres  de  largo  et  jusqu'à  1,200  (lall^  I: 
l'ère  précambriennc  ;  sol  dur,  qui  n'est  pas  nalnirlli  t 
i,  à  l'Ouest  de  Mauves;  bords  de  la  I.oire  et  de  l'Isi.ln 

qui  tient  à  ce  que  le  pays  est  la  banlieue  d  amont  de  .\. 
m  n'est  plus  celle  de  1906  :  Doulon  (5.638  habitants  aggloméré 
e  les  châteaux   de   la    Seilleraic  (xvii''  siècle)  près  Carquefou 


t  de  Chassay  (xvm«  siècle)  près 


de  de  Nantes,  le  Canton  d 

la  rive  de  la  Loire,  sur  un  plateau  d 

I  d'altitude,  avec  8  mètres  d ^    ' 


L'fuTANC   DE  .MaZE1:uLLLc   ,  Uai 

la  Plaine  de  Mazerolles,  de  même  qu'e 
laine  de  la  Poupioière.  On  entend  par 
l'Erdre.  L'expansion  de  Mazerojles,  la 
..  l.-2i<l  mètres. 


oi,  Je  la  Chapelle). 
amont  l'Etang  de  la  Poupinière  se 
Bs  mots  les  extraordinaires  épanouis! 
verdâtre,  a  .'{   kilomètres  de   long   s 


(Canlon   de   la   Chapelle). 


Arrond.  de  NANTES.  -   Canton  de  CLISSON 


èle   de  lance  dans  deux  déi; 


,  dans  la  Vendée  et  le  Maine-el-I.oire.  1!  possède, 
qui  sont  l'ossalure  de  la  contrée  avec  les  schistes 
cristallins. 
Fort  pittoresque  est  la  vallée  de  ladite  Sèvre 

celle  de  son  afiluent  de  droite  la  Moine. 

,      -    _;  ;■-      -  de  Cholet,  mais  le  plateau 

banal.  Le  culmen  du  territoire  esta  99  m.. 

Est  de  Boussay  ;  le  lieu  infime,  dans  le  val 

seulement.  Des 

roches  sombres,  des  bosquets,  de  vi 

ries,  des  ravines  étroites,  ce  sont  I      

'de  12,171  hectares 
partagent.  12.380  habitants 
l.f)41  en  1906.  i       "  ' 


Arr.  de  NANTES.  -  O'"  de  LEGE,  du  LOROUX  et  de  MACHECOUL 


I  iMiTFtui'iiE.  311  Suil.  du  département  de  la  \endée,  le  Canton  uk  Lli.i.  cbl  un  | 
^  la  craie  siiperieure.dll  tertiaire  miocène,  du  plioct-ne.  siii  un  pUteau  bas  sill  i 
entier  Kalleron.  l'as  un  tertre  au-dessus  de  09  mètres  .  lieu  le  plus  has,  10  in<  t 
laniles.  prairies,  climat  maritime.  4  communes.  li.Wi  hectares,  dont  ().09S  p<.ii 
vJil  nn  i:ain  de  :)78  individus.  Tumuins  et  chapelle  <le  I  rèli).'uè  (M\'  sièclci  pi  os   loi 


'  1  V  trouve  des  j,'ianulites,  de 
I  I  ic  u  ou  du  tout  petit  neu\e 

I  iiid-Landes  iWO  hectares); 

l'KH),  contre  8,!)80  en  1872, 
I  intsagKlomèii's 


1    l.",T 


^s.  la  grande  ville 
ition  y  décline  des 
■  Il  canton  a  perdu 


BùBNÉ  au  :>ud-Uuesl  par  le  département  de  la  \encl'  • 
â  des   terrains  miocènes  ou  quaternaires  conqui 
dépêtre  comme  il   peut  des  vases  de  sa  plate  cam|ii 
déversoir  du  lac  de  Grand-Lieu.  Lieu  culminant  V^i  n 
ilélicrs.  canaux  où  le  flot  de  mer  monte  et  descend 
1.1*1  existences.  Vieux   château   de   ^<aint-Mars-de-Cuiji 
.Machecoul.  qui  fut  la  capitale  du  pavs  de  Rel/,  ruines  i 
ville  de  ->.U13  habiunls  ag(;lumérés. 


.|,l11,    iummmc  .1,    guii.qu. 


.^^iCC^.^ 

.'^ 

i^"  ■''r» 

jiTJ^r-. 

k^^SPn 

'^« 

■  i 

^H 

^^     ^l^^ 

wJH 

'r'^3K 

g 

Wêm 

de  Hetz,  popularisé  en  »  Barbe-Bleue» . 


LOIRE -INFERIEURE 


AME.S  paraît  au  i 
totale  de  133,24' 
d'après  ce  même  dé 


Ce  <ju'on  voit  ici.  sous  le  pont  transbordei 
Il  le  cède  en  largeur  au  Ijras  de  Pirmil,  qui  es 
branches  traversées  par  onze  ponts  et  trois  via 


-  élevé  en  1905  par  Arnodin,  ce  r 
le  plus  au  midi,  le  plus  à  gauche, 
ucs  de  chemins  de  fer. 


Arr.  de  NANTES.  -  O-  de  NANTES  et  de  St-PHILBERT- de -GRAND -LIEU  LOIRE -INF. 


NxNTEs;   Le    I'oRT.  -    Le  poil  Jo  .Nanles  esl  sui-  le  Lias  le  plus  a  iliuilc  .In  lieu 
11  commence,  en  même  temps,  le  canal  tle  .Nantes  a  lircsl.  i|ui  se  ronroml 
Il  début  avec  le  cours  île  cette  rivirre.  


' -"     prorondeur  plutôt  i| 
<  e  -ont  la  des  ri\iercti 
tertiaire  plioccne    mii 
Il  atteint  que  h'J  incli 


l>t-r.|UM>    LlM     lOUVK    (Il 


lie,  ,it  se-,  i\  m  11 


lionaks  du  1  ic  de  ( 


Arrond.   de  NANTES.  -  Cantons  de  VALLET  et  de  VERTOU 


1  (le  canton  descend  à  la  rive  droilr  de 


4 

^ 

A 

.  -  •-  J 

;^-.  * 

m'% 

|Pj^ 

/  Lv^a.âHlil 

F^ 

P^l 

1^^ 

n  de  Nantes.  Pas  d' 
informes  du  cliàteau  où  naquit  Abélard,  au  Pallet.  1,231  liah 
;aiits  agglomérés  à  Vallet,  538  à  la  Regrippière. 


Arrond.  de  PAIMBŒUF.   -    Canton  de  BÛURGNEUF- liN-KETZ 

Arrondissement  de  PAIMBŒUF 


l^\''l      10 


quables;  niicies  de  laliliave  cisterciLiino  île  Iluzay  mi  siècle)  ;  c|iip|inies  \ 
Arlhon,  où  fiil  rec"  Henri  IV.  Paimbœiif  csl  une  ville  décime.  On  n'y  c 
lioiirj;  industriel;  le<  I.9W  de  l'ornic.  les  l,3r>7  du  l'ellcrin.  les  998  de  J>aii 


LOIRE -INFERIEURE  Arr.  de  PAIMBŒUF.   -  C""'  de  PAIMBŒUF  et  du  PELLERIN 


(litrii  11    cai    ^  i    Mlh-. 

ses   chalets,    se^ 

Il     (AN.'^N   M    Paim.ui 
L"     loue     rue   ^-iii  1 

,.    ...co,,,,,:..,,..    U 

(liuicde  ce  fleuve   d  i 
liqne  on  il  travaille  i 

nulle  hedare'.    C  est    i  i 

plus  pi  .nd.-  1. recuis    d 

es  îles' très  allon- 

tint  Ils  dL  la  loue  Inftiiciiie 
(  Nuit  -  a  ctlm  dii  Croisic  - 
lits  tn   1872  et  5  274  ou  Iw  dt 


!  liet?.,  le  Canton  ni: 

_  La  grande,  c'est  la 
igation  malaisée  a  néces- 
Canal  Maritime  ;  la  petite, 
léversoir  du  lac  de  Grand- 

Le  Canal  Maritime,  long  de  15  kilomètres, 
imence  à  2  kilomètres  en  aval  du  Pellerin 
finit  à  Paimbœuf  ;  il  a  6  mètres  de 
lonillatre  et  permet  à  Nantes  de  recevoir 
-.nient  des  navires  de  6  mètres  de  tirant 
■  in.  :ilors  qu'auparavant  les  vaisseaux  de 
.1  .'■  iji.'tres  n'y  montaient  que  très  difficile- 
iii!.   l'.'est  la    rive   gauche  du   fleuve,   bas 

I  Ml     plriiPHii    de     Retz,    qu'il    accom- 

II  -    1      -    ili's    îles,    des   bancs,    qui 
iii  II!  I      Ml      I    malencontreusement  le  lit 

!      nos    cours  d'eau.  Sol  de 

I  -      liiitniles  très  faibles  comprises 

!i     ir    /nu  de  la   Loire  à  marée  haute   et 

i  II-   près   de    Rouans.    8   communes, 

I   habitants   en    1872 

en    1906  ;   le  gain   est  de  1,300. 

de  Cheix  et  de  la  Salle  des   Fées 

te-Pazanne  ;  restes  de  l'abbaye  cis- 

de  Buzay. 

Je  1,357"  habitants  agglomérés  au 
2,738  à  la  Montagne,  bourg 
rticipe  aux  travaux  mélallur- 
934  a   Sainte-Pazanne,  631   à 


de  gauche  de  la  Loi 


Arrond.  de  PAIMBŒUF  -  Cantons  de  PORNIC  et  de  St- PERE -EN -RETZ  LOIRE-INF. 


I|IH«^^- 


OIINIC. 

Li;  C 

lATlCAU    DlC    l'OlINlC, 

moins,  pour  se  répaiidif 
ma  Ion. 

.lans  les   plagies  . 

e               Ce   i-liàleau 
X1V--  siècle,  SI 

n^nr 

rs  et  à  màcliicoiilis  renioiile 

pËsT  le  Canton  he  I'oiîni 
*-■     rentrée   <le  lesliKu, c 
nalc.Composédcplivllnl  = , 

falaises,  à  rEstrAU.ini 

du  large    par   l'il.      1      \ 
seslandesrque  .l.n 

i.'''h''[oin'''c^",,' 

1er  la  pointe  de  Sai 

,..   1.  Jninto_  de  Ch 

it-t;iid. 

l'en  marque  l'entrée  septeni 
■liaire  pliocène,  il  domine  de 
)aie  de  Ronrgneufen  partie  piar 

L'ÉGLisK  i.b  >.uM-rM,.-..-i;i.i/. 

d  une  foule  de  .    .Saint-rère,  qui  se  nomma  la  Kraternité  pendau 

riévolution,  l.orde  un  petit  (leuve  palustre. 


LOIRE-INFERIEURE  Arrond.  de  SAINT-NAZAIRE.  -  Canton  de  BLAIN 

Air.ii  ils  Mnuit    1    SMNT-NAZAIRE 


1/ 


t  (le  Ninttb  au 
s(  pare  de  1  arron 
inc    car  le  fleuM 


t. ,.: 


IJi.bKIlMlutinu  iM)Ss<l  (  1^1  iinl«[Mli  1  M  i>  n 
existences  du  surtout  a  la  transformation  de  Sunt 
Nazaire,  petit  bour;;  de  pcche  en  un  giand  port  d( 
commerct  Des  dolmens,  des  menhirs,  des  tom 
billes  sont  des  Icmoins  de  leie  immemoiiale  Hien 
n'est  resté  de  Corbilo,  le  grand  port  vénète  dont 
l'emplacement  probable  est  à  Saint-Nazaire  Pei 
d'églises    curieuses,    quelque 


E\ 


.  elle  S(ule  hconir 

|iM)<)0  hectire 

tt  h  loi  cl  du  C.  iM 

(liqiK,    i  48,{     Il 

.rdiicnl  de  ,aud                   \ 

Nantes  i  Hitst  U  <  nul 

iidenl   .  peu 

pi.b    pailout    Cc-,1   dire 

Cbl   raibl 

i   Uu'^quitlc  le  canton  p.. 

<  p<  me  rt  l( 

(Ulmen    du     pi\b    n  (  st    (| 

Il       h    einim 

1  liimillro   (olliiics  qui    poil 

1     •-illou  de  liie 

.    M      OutK     le     r>i<ts    du 

(  loulais  (500  liée 

liK        l    1     M   mil    ii\    wste 

hndes  peu  a 

peu  conqui-,Cb  pai 

1      1    iiilili   11  V  e  l  piebqi 

e  ■,titionnaiie 

1()7W  l.abitanl-. 

n  l'tiJbcontie  Ib '(fed  ou  24,5  de  plus  (n  18'2  \J 
1  liouMon  Meu\  château  i  Hliin  \ieilleb  maison 
1  i).-.  babil  intsa„lomei<s   i  lilun 


le  territoire  d 


Arrond.   de   Sl-NAZAIRE.    -   Cantons  du  CROISIC  et  de  GUEMENE 


'"îîTtA,^!^' 


*.>^5**_.^      .  A  K 


Plaoe  de  BouiUi-nE-BATz. 
salants  de  Guérande  au  Xord,  s 
re  la  vieille  langue  bretonne. 


I   E  Canton  iic  Croisic  esl  très  petit  :  24  hectares,  ( 
'-'    mer.  il  possède  une  part  des  œillets  des  marais  salants  de  Guérande.  Il  s'avar 
^ud  et  le  Grand  Trait  qui  est  un  prolonscment  de  la  rade  du  Croisic  dans  l'inli'ri.  n 
n'ont  que   18  mètres  de   hauteur  maxima.  Malgré  la  vogue  de  ses  bains  de   mn 
population  y  décroît  :  de  7.046  personnes  en  1872  elle  est  descendue  en  191»; 

aux  assauù  des  vagues  s'ajoutent  .:  quelques  curiosités:  menhir  d.  I' 
au  Croisic,  avec  clocher  (xvii'  siècle)  ^  de  ."w  mètres:  chapelle  en  partir 
ixy*  et  .\vi'  sièclesi.  avec  clocher  du        m  xvii'  siècle  haut  de  60  mètres  et  to 

château  de  Kerbodu  ',x\i'  s.),  devenu        Jf^        u"*^  ferme,  sur  le  territoire  du  Cro 


irié  puisqu'à  côté  de  la 
'elle  du    Ponli},'iien   au 

-  ninr.liip     pnr  l'Ocrân 


m 

^           ,     ^M 

i^^ij 

'     ' 

[Lq^ 

^^g 

II 

^^^Kf^ 

ne  1,1 
i  qu' 

eton  et  du  UuU 
quelques  met 

lui  se  reneoulrent  là.  La 
es  au-dessus  de  l'Atlao- 
n,    près  Marsac,  atteint 

.    l:i    rnmm.inr   f!o  Cuô- 
li.T!,,,r^      1 •■rriclir- 

de  son  homon' 


Arr.  de  SAINT-NAZAIRE. 


de  GUERANDE  et  d'HERBIGNAC 


Comme  on  l'a  dit  et  répété,  la  porte  Saint-Mie 
est  moins  une  simple  porte  qu'une  forteresse;  c 
aujourd'hui  l'hôtel  de  ville  de  Guérande. 


La  porte  de  Saille  est  une  des  quatre  porte: 
Guérande  ouvertes  sur  les  quatre  points  cardins 
elle  est  encore  debout,  mais  endommagée  au  somi 


Cet  édifice  de  granit  date,  pour  la  plus  grande 
art,  du  xii«  et  du  xiii«  siècles  ;  pour  le  reste,  du 
V  ou  du  xvi«;  réparation<î  modernes. 


Arr.   de  St-NAZAIRE   -   Cantons  de         PONTCHATEAU,  St-ETIENNE  et  St-GILDAS     LOIRE-INF 


Il  le  s 


î   le  Nord,  jusqu'au: 
Les  IS  communes  qui  en  sonl  les  voisii 
couchés  dans  la  vase  depuis  un  temps 
lies  champs  et  surtout  des  mottes  de 

il'uniforme  altitude  :  la  Grande-Brière-Mottière.        v^  ^» ^  

fossés,  une  sorte  de  Hollande  non  encore  assez  dégagée  de  sa  sdi d" ml  i 
Sillon  de  Bretagne,  c'est  l'altitude  maxima  de  celte  région  do  palus.  ( 
l.nimeuses  dont  les  ."i  communes  réunissent  20.480  hectares  et  14,100  li 
menhir  du  Fuseau  de  Madeleine:  ruines  des  vieu.<(  châteaux  de  lier,  de 
.•fl>l   à   Saint-Joachim.  qui  est  comme  la  capitale  de  la  Cirande-Hrière. 


icsl  de   la    petite   ville,   (l 
a  Madeleine  (monument  h 


iiiilés,  lie   landes 

lit   1,443  de  plus  que  les  t2,6.'i7 

I   Bois  de  l'Angle,  de  Crevy,  ol( 


LE  C.AMON  iiE  Saint-Etienne-iie-Montllc  borde  la 
aussi  celui  de  ce  territoire  de  30,401  hectares  en 
par  conséquent,  est  à  peu  près  au  niveau  de  l'Océan.  Le  lleuve,  qii 
Maritime  qui  fait  renaître  la  prospérité  commerciale  de  .Nantes.  De 
et  autres  roches  anciennes.  Hois,  chênes,  landes  et  bruyères  sur  1 
l.i.615  habitants  en  1872  et  15.75t  ou  139  de  plus  en  1906. 
Couëron   a  passé  pour  être  Corbilo,  le  grand  port  des  Vénètes 
•  ■     à  éor  ■  --  -    -'^ '     " ' =--"- 


droite  de  la  Loire  et  s'appuie  au.\  modestes  hauteurs  du  Sillon  de  Brelagr 

mmiines.  Le  lieu  le  moins  élevé  est  naturellement  sur  la  Loire,  que  br« 

partagent  de  longues  îles  plates,  effilées,  y  est  suivi  (mais  s 

istes  marais  l'accompagnent,  alluvions  modernes  sur  scliisli 

versants  du  Sillon  de  Bretagne. 


r  siècle,  à  Cordemais:  château  du  Buron  (.v^ 
agglomérés  seulement  à  S  '   '  ''■' 


à  Sain 


,  dont  le  culmen,  91  mètres,  est 
se  et  rebrasse  la  marée  et  qui, 
r  la  rive  opposée)  par  le  Canal 
cristallins,  granits,  phylladis 


e1,9 


I  E  Canton  i>e  Saint-Cildas-ue 
'-'     tertiaires,  divisés   en  5  comi 
entre  la  Vilaine  par  l'Isac  et  l'e 
l'.ildas.  Vastes  marais 
bois  de  Beslin,  sapi- 
r.u  1,217  de  plus  en 
Dolmen  de  Boche- 


imunes,  occupent  19,913  hectares  sur  le  pa 
estuaire  de  la  Loire  par  le  Brivet,  ou  Etier  c 
de  n'est  plus  que  de  4,  de  3  mètres;  grands  ( 
e  de  St-(.;ildas,  landes  et  brandr-  — ■  -  '■"•• 


iteau  s'enlève  à  75  mètres  le  massif  de  Saint- 
X  Biches;  forêt  de  la  Brelèche  (.550  hectares), 
r  le  palus.  11,657  habitants  en  1872  et  12,874 


T-0ll.[.AS-t.ES-B0I.S. 

î-Je^-Bois.  à  2-5  mètres  d'altitude,  commande,  au  Sud. 

irigent  vers  la  Grande-Brièrc.  Son  égli 


LOIRE-INFERIEURE 


Arrondissement  et  Canton  de  SAINT -NAZAIRE 


■'§  mÊp                 ^BRRMBHHHP^IB  h  "N^i^ 

Arr.   de  St-NAZAIRE.   -   C"'  de  St-NAZAIRE,  de  St- NICOLAS  et  de  SAVENAY     .,     LOIRE- INF. 


KlINES   HE    LA  ClUPELLE  DE  UOMiES. 

(Canton  de  Saint-N'azaire). 
Notre-Dame  «lu    Prieiiré,   date   du    xii«    s 


f   E  fleuve  de  la  Vilaine,  qui  arrive  ici  à  toute  sa  petite  grandeur  sépare  le  Ca  T  bA    T  \ 

^    du  Morbihan  au  Sud.  I.a  rive  gauche  de  ce  cours  d'eau,  celle  qui  lim    e  1    te       o    e   es    pi, 
^ud  serpente  l'Isac  dont  le  cours  se  confond  ^'énéralement  avec  celui  du  C  nal    le  N  n  e        I 
mètres  et   pas  un  tertre  n'y  dépasse  les  79  mètres  du  coteau  de  Pordor,  ;      d  ss  s  d  \      s 


I  sd  pa    en     t     i      lUe       \  la  ne  au  Nord 

(alustre     1    sse    j,     ni    etan},    lu  sent  (,a  et  la    au 

I  11   es 


[1    e 

so     du 

fa  t    le    s 

s   cr 

ail  n 

absolun  cnt 

on  forme 

rtl 

medo 

cre     lande 

t   brujer 

s     d 

1      8 

0        il 

le    p    s     n 

1906      ^ 

e  Co 
M 

'S,f 

SÊR 

m 

kki 

lau 

hh. 

*^;  ^ 


'■f     '^(Mn?\ 


on  a(.'i,'lùiii<'Tée  de  l'Iessi-  est  très  aii-dessous  de  la  population  tuta 
le  est  faite  d'une  pléiade  de  hameaux  dispersés  sur  104  à  lO."»  kilc 
;  lie    l'Isac,    affluent  fraiulie  de  la  Vilaine. 
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Arrond.  de  GIEN.   -  Canton  de  BRIARE. 


DEPARTEMENT    DU    LOIRET 


mie  "xortL  Ses  GSl  .mliècUiiÂ 

ovcn  et  l'éniiivalent  à  peu  prùs 

au     80     de     la 


"•-■:•  s  E 1 

NE- ET-:, 

^-^HNE. 

/■     - 

^  ,-.-'■■•. 

\   ° 

%-r-'     .     •■ 

■■■-•■•■■"'■'   ® 

■^.  z 

-     V   ORLEANS 

;:Monlargis 

o  ■:  f 

-py"] 

-:  Gie>®v   '■• 

"^^ 

'"'"■          V 

-—-'■-. 

.      "-C 

J  c  H  t'a  ) 

NIÈVRE 

^<"" 

II 

''      \ 

ARRONr^,^ 

'"^^1  i 

/ 

'""^^î^iflsJ^Sv 

L  . 

-l... 

'''              J""' 

t' 

'^S       ■•: 

^\         /      S(illy= 

0^^^ 

/i- 

\:4''*- 

■^ 

^  W  / 

1 

'^  ^~^^Sv    / 

:^/% 

% 

^    °-, 

<   \.--*4--"''  Il 

h 

/  S'So^a 

^  X 

~-L  r-"'*--^ 

^aà_ 

4f'    Xl^^/s</es        "Jl 

% 

.--'■/ 

/v^ 

.""?;.  r 

.-.-■^'•^ 

04>^4 

r- 

<-)          / 

■    -NBr.are 

/; 

IpTi^iilor,      .   \v 

1-==* 

^V.    ''^'Ç       ' 

'■f'v-f 

v^. 

îft  '■ 

•'■,^.^.„.:^ 

^^^' 

DËPARTEMtNT   DU 

■>« 

/~~N^5 

LOIRET 

ARRONDISSEMENT  Dt 
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l'i 

!  en  IJeauce  et  dans  une  pai't  du  Gàtinais,  laulôl  l'ombre  de  la  forêt  d'Orléans,  la  i 
u  pavs,  le  beau  val  de  la  Loire  à  Ohàtillon,  Briare,  Gien,  Sully,  Jargeau,  Orléans,  iMeu 
-sui-l.ci.e.  ù  -U  à  l'endroit  où  la  Loire  passe  en  Seine-et-Marne.  3M,021  habita ' 

I  -s  préancêtres  ou  plutôt  ceux  qui  les  précédèrent  ic 

i;i  iven  âge  nous  devons  les 
I  I..  Il       II-  riiàteau  de  Sully-sur-Loire 


Arrondissement  de  GIEN. 


'iiEN  occupe  le  Sud-Est  du  Loiret 


)nfrontettient  a 
l'arrondissement  d'Orléans,  a 
pondent  à  peu  près  aux  21  centièmes  du  Loiret, 
e  de  la  l'uisaye,  contrée  de  craie,  d'argile  à  silex  imperméa 
B  à  la   Sologne,  la  région  de  la  rive  gauche  de  la  Loire  au 


aucunement  du 


Loiret,  27.5  mètres,  pi 

55,529  habitants  en 

Scitiines  et  des  Caniu 


a  regior 
•i.  trois 


, „ , e  bourç  des  C .. 

rcliéologiquement  fameuse.  Châleau.\  dont  le  plus  beau  c 
325  habitants  à  Gien,  4,613  à  Briare,  2,189  à  Châtillon-sur 


Uenalmm.  Quelque 
,  celui  de  Sully-sur- 
.oire,  1,908  à  Sully- 


';;:;;,/■;,;■,  ;;„/,;; 

:         -.miels. 

,    .1  .!,in,'s.    de 

..;r^:to,F,:s',':™ 

in   Mjd  de  la 
sécheresses  le 

ne  accompagné  du  caua 

(le   Briare.   - 
clui  de  tout   le 

aris  et    autres    villes  dans   ce  pavs  des 
n'est  pas  le   Ccnabum  qu'il  prétendait 
St-Denoit-sur-Loire  est  historiquement 

àCerdon,  1,091  à  Ouzouer-sur-Trézée. 


I  E  Canton  de  Briare  confronte  à  deux  départements 
'-'  Loire  il  monte  sar  le  plateau  de  la  Puisaye  fait  de  ci 
plus  des  dépôts  quaternaires.  En  tant  que  Puisaye,  ce  te 


j  Sud-Est  à  celui  de  la  Nié' 


gile  à  silex  peu   visité   par  les   pluirs   i 


e  oligocène  ou    pléistocène  : 

îiirface  :   d'où    de    nombreux 


^ 

i 

' 

''^'M 

^ÉS 

m 

—MlBiT^^" 

b.."^ 

^^L 

PiiisaxL'  Uaii,-  lu  \al  .lu  Loiiij.'.  Un  est  ici  dans  le  détroit 
If-rrestre  ■  d  inlre  Loire  et  Seine,  détroit  qui  a  pris  la  place 
l'un  lac  où  le  bassin  de  Paris  recevait  des  eaux  du  Centre  de 

'     Il  II.    ]     |iliis  élevé  de  la  Puisaye  briaroise,  comme  de  tout 
ni    ni"   Mil  ni  et  le  département  sur  la  rive  droite  du  lleuve 
:       lit    11   Monlifaux.  à  l'Est  de  Balilly,  près  de  la  fron- 
1  I     I  ^  une.     Les  bois    occupent   une    bonne   part   des 

ij  >:;  11.  .  lues  de  ce  canton  de  14  communes,  le  plus  vaste 
du  Lûirel  après  ceux  de  La  Ferté-Sainl-Aubin,  de  Gien  et 
lie  Sully-sur-Loire. 

13.662  habitants  en   1906,  contre  les  n,2.-.5  de  1872;  donc 
une  perte  de  .593.  malgré  l'industrie  de  Briare. 

namniai'ie-en-Puisaye  montre  les  six  tours  d'un  château  en 

!  !  I:  -    lu  \iii.  siècle.  Bonny-sur- Loire  des  restes  de  l'enceinte 

.    é;,iise  des  Wi'  et  \\\'  siècles,  Ouzouer-sur-Trézée 

iiable  église  de  la  lin  du    xii«  siècle;  l'hôtel  de 

11,  lie   est   installé  dans  un  vieux   manoir.  Château 


1,306  à  Bonnv 


Arroiul    .ic  GIEN    -   Cantons  de  CHATILLON-SUR-LOIRE  et  de  GIEN 


N  :  .\1ai>. 
Celle  curiease  demeure  e 
parmi  les  vieilles 
crlail  le  siè;.'e  du  bailliage;  elle  date  du  xvi' siècle. 


;,  qui  ne  manque  pas  de  vieilles 
'icau  vieux  pont  de  dou^e 
a  de  Puisaye  en  Sologne. 


I  E  C.vxTON  t>E  CiiATiLLON-siR-LoiRE  conline,  au  Sud.  au  df 
'-'  superbement  et  parfois  démesurément  large  :  en  temps 
la  Loire  d'été  qui  passe,  qui  court,  qui  fuit,  jaune  ou  grise 
Elle  quitte  le  territoire  par  130  mètres.  Dans  l'intérieur,  su 
une  colline  de  275  mètres  est  à  la  fois  le  culmen  du  ( 
sorte  de  Sologne  en  même  temps  que  de  Puisaye,  tel 
c'est  206  de  plus. 

Restes  de  Venceint< 
-2.lâ9  habitants  agglor 


plateau  il> 
ton,  de  l'arrondi-- 
le  pays  de  22,27ii  I 


ée  et  débris  médiévaux  à 
à  Châtillon,  680  à  Beaulie 


s  pi. 


il  n  y 


d'alluvions,  dans  un  lit  parfois 
■     t  cent,  deux  cents  fois 
par  un  canal  latéral, 
l'uisaye,  an  Sud-Est  de  Cernoy, 

iries  le  long  des  rui 

avait  que  9,9( 


n  1872; 
ry-le-Cliâtel. 


oligi 


eGien,  fait  de  12 
que  19  cantons  ai 


it  du  territoire,  202  met 
Il  est  ici  fort  large,  majestueux  quand  il  coule 
vallée  contraste  avec  l'aridité,  voire  parfois  av 
imperméabilité,  nombre  de  petits  étangs  dont  1 
tants  en  1872  et  17,265  ou  iSM  de  plus  en 
Gien  est  une  de  ces  villes  du  bord  de  la 
remarquable.  Elle  prétendait  à  tort  être  le  ( 
iMJurg  féodal,  offre  des  restes  de  remparts,  des 
une  éclise  du  xr  siècle  et  les  6  tours,  haute: 
à  .\rrablov.  Vieilles  églises  de  Coulions, 
à  Gien,  9i3  à  Coulions,  714  à 


>s  afflue 
1906. 


>  vont  à  la  Loire  o 


it-Gondon,  561  à  Saint-Brisson. 


isile  pour  leur 
"nabitni  'gaulois,  (luand  on  n 
■uines  de  donjon,  des  maisons  des  xv»  et  xvi«  siècles, 
de  30  mètres,  d'un  manoir  des  xiii*  et  xv»  siècles. 
de  7,930  hectares,   de  Nevoy,  de  Saint-Marlin-sur- 


,  etc..  etc.  6,325  habitants  agglor 


i-trB^ 


Arr.  de  GIEN.  -   C—  de  GIEN.  d'OUZOUER  et  de  SULLY 


/édiflce  où  se  rend  la  justice  n'est  autre  que  le  vieu 
r  est  aussi  devenu  la  sous-préfecture.  Il  date  de  14! 
ction  par  Anne  de  Beaujeu. 


I  E  Canton  D'OizouER-scn-Loiiît;  a  sa  grande  part  de  la  cêlc'-jjre  forêt  dOrloa 

'-'  ses  chênes,  pins  sylvestres,  charmes,  bouleaux,  sur  un  sol  miocène  attrilju 
Soloijne  retient  dans  des  étangs  grands  ou  petits  les  rus  de  ses  vallonDcments. 
de  la  Seine,  au  Nord  et  les  éclusées  du  Canal  d'Orléans,  qui  unit  la  navigation 
lieu  infime,  sur  la  Loire,  I0,">  mètres,  plus  ou  moins.  Celle-ci  descend  dans  une 
mesquine  en  étiage.  C'est  ici,  en  amont  de  Saint-Benoît-sur-Loire  qu'elle 
l'époque  près  ou  plus  de  la  moitié  de  son  volume  et  qu'elle  peut  ne  roui 
récupère  toutes  ses  pertes,  par  elle-même  ou  par  l'entremise  du  Loiret. 

Ce  canton  compte  7  communes  et  20,809  hectares.  6,650  habitante  en  1872  et  6,344  ou  315  de  moins  en  1906.  L'église  de  Saint-lienoit,  l'un  des  plus 
quables  édiliccs  romans  de  la  France  et  inférieure  en  intérêt  à  la  seule  Saint-Sernin  de  Toulouse,  fut  celle  d'une  abbave  qui  devint  un  des  grands 
de  culture  de  l'Europe,  eut  jusqu'à  5,000  élèves  (au  temps  carolingien),  dans  une  ville  de  plus  de  15.000  âmes.  Eglise  du  xir  "siècle  à  .Monteri         '  " 


la  plus  étendue  de  la  France  (34,246  hectares).  11  possède  6,076  hectares  de 
i  (Jatinais  mais  qui,  géologiquement,  fait  partie  de  la  Sologne  et,  comme  la 
étangs  partagent  leurs  déversoirs  entre  la  Loire  au  Sud,  le  Loing,  tributaire 
la  Seine  à  celle  de  la  Loire.  Culmen  du  territoire,  174  mètres,  dans  la  forêt; 
e  vallée,  d'un  seul  courant,  sans  îles,  majestueuse  en  belles  eaux  autant  que 
;loutir  dans  des  boit-tout  de  son  lit,  si  bien  qu'elle  perd  suivant 
que  plus  bas  elle 


Orléans  que  o  mètre 


îulement  à   Ouzouer, 


e  526  'à 


DANS  le  Canton  de  Slllv-sur-Loike,  la  Loire  est  majestueuse,  compacte,  sans  iles,  large  moyennement 
inconstante.  Elle  a  du  rouler  en  1846,  en  1856,  de  8,000  à  10,000  mètres  cubes  par  seconde  à  cause  de  la  ce 
Loire  supérieure  et  de  l'.illier,  et  il  arrive  assez  souvent  qu'il  en  passe  4,000,  5,000,  6,000;  mais  l'étiage  absolu 
val  alluvionnaire  à  la  limite  des  départements  du  Cher  et  du  Loir-et-Cher,  auxquels  confronte  le  territoire  de  et 
le  long  d'aflluents  de  gauche  de  ladite  Loire  ou  dans  le  bassin  supérieur  du  Ueuvron  de  Solognot.  On  a 
à  169  mètres  d'altitude  extrême,  près  de  Villemurlin,  le  lleuve  étant  à  120  mètres  à  peu  prés  d'altitude  mi 
la  contrée.  Sol  d'argile,   bois,  étangs,  solitude. 

10  communes;  35,563  hectares  qui  en  font,  comme  étendue,  le  second  des  cantons  du  Loiret,  après 
de  Briare.  9,749  habitants  en  1906  contre  8,629  en  1872  :  le  gain  est  de  1,120  existences.  Château  de 
le-Jaillard.  1,968  habitants  agglomérés  à  Sully,  1,09!  à  Cerdon,  o76  à  Isdes. 


1  de  Sologne  dispense  de  décrire 


Arrond.  de  MONTARGIS,   -  Cantous  de  BELLEGARDE  et  de  CH  VrEAUKENARD 


Arrondis 


ent  de   MONTARGIS. 


t  Mo.NT.viii-.is  occupe  le   No 

„e  jusqu'à  son  ccniro  dans  le  pays  île 

fonJt  d'Oiléan».  il  conri-onte,  à  l'Kst,  au  départci 
Nonl  à  celui  ilo  i>ciiie-el-Marnc  :  à  l'Ouest  il  est  liorné  par  les  arron- 
I  de  l'Uliiviers  et  d'Orléans,  au  ^ud  |)ar  celui  de  Gien. 
167,657  hectares  en  7  cantons,  en  93  coniniuncs.  Son  ftonduc  répond 
lux  ^4  ou  ■£■>  centièmes  du  département. 

Il  relève  des  deux  Gàtinais,  séparés  par  le  val  du  Loing  :  à  droite 
c'est  le  Gàtinais  français,  à  pauclie  le  Gàlin.iis  Orléanais.  Les  deux 
ont  pour  sol  résistant  la  craio  siip'-tiiiirn  on  crnie  blanche  revêtue 
e  partout  par  le  terliau-.  -  i  .  ., .  n,  .  >oil  oligocène,  soit 
e,  soit  pliocène,  toit  pi.  i-:  r.  :  •  i.  l.uis  les  Icrilnires. 
Suivant   la    perméabillli 

manteau  tertiaire,  l'aspect  v.tiIi-,  i.  i  .1.-  i  ,m>.  .Ios  étangs, 
cultures:  ici  la  sécheresse,  ailleurs  I  luimuiiir.  l.a  forêt  de  M( 
a  4,ir>V  hectares,  aux  (tortcs  du  chef- lieu.  Ooi 
-287  mètres  près  de  Muntcorlion  et  des  limites 
contrepartie  environ  72  mètres,  au  passage  di 
ment  de  Seioe-et-Marnc.  Ce  Loing,  acconipagi 
reçoit  tous  les  rus  de  l'arrondissement. 

De  79,;«'.  habitants  en  1872,  la  contrée  n'est  arrivée  qu  à  79,879  c 
1906,  soit  574  de  plus.  Or  .Montargis  el  sa  banlieue  ont  gagné  C.6I7  pci 
Les  campagnes  ont  donc  diminué  dans  leur  ensemble  de  phii 
de  6,*"^^   '-- =■     ■      ■        ■—  •        ... 


Arr.  de  MONTARGIS.  -  C '"  de  CHATILLON.  de  COQRTENAY  et  de  FERRIERES 


laldeColignv  naqur 
(IpMcillesdemeures'îiir  (IcMeillesiues   ttllecellt  ci        le  bour,  don  son  n 


-  ormron     Hois    praiiiet,    clin, s    cln 
<    foit  Llcndu    il  450  hecliiLi    tn  H  c 

C)itrat  po,3  II  une  e  li-,e  i  portid  romin  \Iontcre 
ic  des  Dois  une  tglise  des  \i\«  et  ici\  siècles  et  ce  qui  r 
tout  cela  et  près  de  Monlhoin  au  houl  du  loin,  le 
de  tliermis   1  MO  Inbitants  i,j,lomcrts  i  Clnlillon    1  S 


I  I   CvNT  is  ut  COLRTENAN  est  le  plus  o  lental  du  Loin  t  nec  celui  de  Clnteauicmrd    II   touclic    d  1  Psi   au  (li,parlPment  J    1  \onne  (  t  descend  \cis  I  Ouest 

'-'     Tiec  des  nflluenls  de  ^auche  d  1  I  oui       II      ||      i     nt      i|lil      i  li(     ini       ■>  ,i        ||  i       m   i  t  i  st   1 1  ci  ne  blanche  ou  ciiie  bupi  iieure    le  plus  sou\enl 

iccouieile  dL  tertiaire  toci  ne  ou  de  I  ii  I                                                          n  chns  le  \al  dt  1 1  (  1.  i  \  ou   liied  (au  pa«i,c  dnns  le 

cinton  de  Uiiieres     i  20()  ou  pus  di    2k  le  Mcrunille  (tOO  becta.ts)  et  aulits  j)lus  3H)  liectaieb 

sui  les  4  I.t  de  h  foiLt  de  M>nlii     s     i  luues   2'  «i  hccHres   7  fe.)3  habitants  en  190b   contre 

s%0ou1  107  de  plus  tn  18,  >    Minhii    i  I  I  ibilants  i,,lomtics  i  Oourtena\ 


I   I   Canton   de  rtKHiiuh'ï  confine   ni  Nord  avec   I  et  un  tout  pti 

'-'     Loinjr    il  est  suiM  de  son  oanjl  d  1  Loinfr    qui  I    ixcinauxdel 

iiiY  deux  (jatinais     au  (minus  d  Oilcins   ii\e-,au  inedinitp    \; 

I  I  inche  ou  cnie  siipeiicuie   qui  envoie  de  belles  s  tl  il   nt     i  I  I 

H)  mètres  enviion  lieu  le  moins  il  ve  sir  1  1 
M)  hectaies  iu\  4  1  )4  de  11  fut  de  Montii^is  I 
popuhtion     10  2.Jb  pci  sonnes  (U   IKlb    soit  1   i.)7    I 

1  errii  res  est  liere  de  sou  e„lise  il  biti  île  les  \  ii  1 

le  pont  romiin  du  LoniK   a  Dordives  a  dispiru    Celui    I    (i       II        s  n   1 1  (  k   \    J  ii      |     \  U 

lii^non  Mil    siècle)  ou  naquit  Mirabenu    1  P3  Inbitants  liç^lomeres  i  Teiiieres   b)9  a  Coibeilles 


eocenes  i  1  Ouest  des  eocenes  et 
lehe  du  lit  Loin  I  leu  culminant 
le  tout  le  Ln  lel  11  contribue  pour 
I  Orléanais    Uiininu  lun  lapide  de    la 


(Canton 

de   leriitrcs 

Ll  LIsF 

p_loin(ii 

1  120  mitie    d  1  hli 

de              sui 

1    (  leM 

1  une   den 

pis-eicis 

JUS  les   11  elles  ,1  un  ] 

ont          lu    des 

sus  des 

a'ifn  lin" 

res    lut 

Arrond.  de   MONTARGIS     -   Cantons  de   LORRIS  et  de   MONTARGIS 


IV    il  I    t    CWTON    1  I     M 

r  _    ~.     il        lleine  de  la  I  1 
'         'usord^'^c 


lies    des   bouleaux  de  la 

Il  plu'<  que  runi 

I      \cnise   du    d  itinais  " 


I     Villermn 
SrS    a    (.)  i 


Arrond.  d' ORLEANS   -   Cantons  d'ARTENAY  et  de  BEAUGENCY 


i; 


Arrondissement  d  '  ORLÉ  AN  S. 

iNDissEMENT  d'Obléaxs  a  pour  bomes  :  au  Midi  el 
Ouest  le  département  du  Loir-et-Cher,  au  Nord- 
Ouest  celui  de  1  lj]r(!-('l  -  Loir,  au  Nord  l'arrondissement 
de  Pithivici^  ■  II:  ■.  .\  !■  Montargis  et  de  Gien.  Divisé 
enl4canl.ii,      ■        '•-  -.nn.s,  il  s'étend  sur  241,500  hec- 

tares, soil  ili-     '•  iiicmesdu   Loiret. 

.Son  soi  m!      I  I        I  i   iiliijocène  ou  miocène  au  Nord 

de   la    Loirr  •    '      i      |  :  >      [h. rêne   au    Sud,   sur  de    va 

plaine  céréalilère,  et  la  t'oi('t  clOrléans.  Celle-ci,  la  première 
lie  Trance  pour  l'étenilue.  apparlii'nt  ii  l'arrondissement  pour 
plus  de  moitié  de  son  airu  pour  19.UI0  hectares  sur  34,246, 
le  reste  se  partageant  entre  les  trois  autres  arrondissements 
du  Loiret.  Elle  ne  croît  pas  sur  une  terre  vraiment  beauce- 
ronne bien  qu'attribuée  communément  à  la  Beauce  ;  ses 
marbres,  ses  sables,  ses  argiles  en  font  une  petite  Sologne 
(lu  Nord,  séparée  de  la  grande  Sologne  du  Sud   par  le   va' 

Le    val    de  Loire,    agréable,    beau,   fécond  serait  plus  or- 
gueilleux de   son   large  fieuve   si   ledit  fleuve  avait  plus   de 

trois  à  quatre  cents  mètres  d'ampleur, 

saison  non  mouillée,  mais  il  garderait  même  alors  quelque 
puissance  si  des  Tissures  de  son  lit  ne  lui  enlevaient  près 
(le  i">  mètres  eu  lies  à  la  seconde.  Il  arrive  donc  à  Orléans 
d'eau  sur  beaucoup  de  sable, 
i  partir  de  cette  ville  il   reprend 

ni   avait  donné,   par   •"--  

I  beau    Loiret, 


presque    inanim 

l'uis,  phénomèn 

du  sous-sol  tou 

de    fond  et  les 

grande  gloire  di 

val. 

Culmen,  150  mètres 

Ksi  de  Tigy  ;   li 

u    le 

:   les  plaines  à  froment  de  la  lieauce,  la  forêt  d'Oi 

les  pins  et  autres  arbres  de  la  Sologne  ;  entre  Bi 

grâce  el   la   fertilité  du 


•lement  de  l'Eure-et-Loir.  C'est  un 
tiaire  oligocène,  miocène,  pliocène 
cachée  au  Sud  par  les  taillis  et 
le  1 .1?i^  hectares,  sur  34.246  —  d'un 
..iilre-I.oire  plutôt  qu'à  la  Beauce 
■    i   \.   origine  de  la  plus  qu'indi- 


>f^WW^'"^'«-^^ 


t 


e  Beauce  et  Sologne,  à  100  miltres  au-dessus  des  mers.  Le  p 
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i:  Canton  de  BEACiiENcv  lojclie  au  dépar       c       I     I  o       l  je 

-*    pour  celui  lie  Biois  par  78  mètres  au-ili   s      d       n         llcon|    en!     n 
ologne.  au  Midi,  celle-ci  plus  éloignée  du  Heu  e  que  celle  la 

Presque  tout  ce  territoire  est  beauceron,  a  ec  les  aspects  ch     q   es  e    I 
hené  de  l'horizon.  Les  altitudes  y  varient  a  pe    e    ie  I''0  a  130  m      e       o 
•rrains  tertiaires,  de  l'oligocène  au  plcistocenc    1    '>  0    al   tan      en  18      e 
Dviron.  Beaugency  est  une  des  villes  monumen  a       des  r    e      le  I     Lo 
v»  siècle,  par  son'église  Notre-Dame,  par  son  e^l    e  bn  n     T   cnne 
uelques  arches  du  .\v<  siècle  qu'a  conservé»  s    on  pon     e       I  oin  en     In 
^au-encï.  1.171)  à  Itaule.  ST.!  à  l'avers,  f*      M  m  a  Crt  a 


N     I    cl  le   al        le  la 


"^AN*  le  Canton  ue  CllATEAL•NEt•^•-.'^L•Fl-Lol  t  h  I  o  < 
-^  naturels  de  son  lit  boivent  tellement  ses  ea  x  q 
Irléanais.  Le  fleuve  coule  dans  les  alluvions  quaterna  i 
lais  qui  est,  comme  nature,  un  prolongement  m  occnc 
ur  les  argiles,  les  marnes,  les  sables.  Le  terr  to  re  le 
là  son  culmen,  148  mètres,  entre  Combrei  x  et  (^  atci 
e  plusieurs  autres,  le  plus  grand  des  étangs  )  en  o  e 
contenance.  Malçré son  dépérissement.  1:    lo       a   c    iOn 


randes  crues.  Ainsi  traversé  par  le  fleuve 
î  communes,  avec  11.746  liabiunts  en  190     ce    re  l 
ermigny-des-Prés  :   on  la  réparée  ou  plu  ot  recon  Ir 
Ihâteauneur  et.  dans  l'église  de  ce  bourg,  superl     tomi 


La  reblauration  de  1868  a  été  réellemuiu  une  n 
on  a  fait  rentrer,   le  plus  possible,  des  détails  de  1 


„  de  Cliâleaunciir). 
reeoDslruclion  dans 


Arrond.  d'ORLÉANS.  -   Cantons  de  CHATEAUNEUF,  de  CLÉRY  et  de  la  PERTE 

_..  par  le  Loiret  et  sur 

(les  sources  de  fond.  Nayanl  que  13.298  hectares  en 


Nothl-Damt  la   Pli 


te 


Un  Etaxg  riE  la  Solog.ne  jCaïUon  de  la  I-erté  ). 
Le  Cosson  reçoit  les  déversoirs  d'une  foule  d'élangs,  grands  ou  petits. 


.   dORLÉANS.   -  C'-'  de  JARGEAU,   de   MEUNG-SUR-LOIRE  et  do   NEUVILLE 


LE  Canton  de  Jaugeau  suit,  d'iist  en  Ouest,  la  rive  gauclir 
par  les  perles  d'eau  soutirée  au  lleuve  par  les  trous  .1 
large  lleuve,  il  s'étend  vers  le  Sud  sur  le  plateau  tertiaire  dr  1 
ces  argiles  imperméables,  jadis  brumeuses,  fir\  iiiis(?s.  iii:il  i 
pins  sylvestres  a  fait  régner  la  salubrité.  In  -mi'  1  M-iinr  (^ 
couverte  de  bois,  avec  étangs  nombreux  ■m  [■  ni!  lin  n 
supérieur  du  canton,  150  mètres,  au  Sini-  1      1  hi 

la  Loire  descend   à  98  mètres.  9  comuinn'  '       1         '■■<<• 

moins  en  1906.  l'as  d'autres  monumenis  <|ih    1    _l  -    ,1     1  n       m 
«■gaiement  à  Jargeau,  la  statue  de  Jeanni'  cl  Aie  Miii.r  uiisc  d. - 


(il  y 
profondeur 


t  qu 


1  coule.  11  SI 
.  Beauc 


Meing  :  Porte 

Mcung -ville   a  peu  cons 

médiévale.  Cette  porte  en 


,  _  forêt  d'Orl(';iii 

;.l..  .  H.'.  :n  ;,ii-.!.  -il-  .!.■>  mers  étant  de  11-2  • 
l:ition.  cl  perle  de  l,.-)8i  existences,  des  9,57'i  I 
Le  nom  d'Ingrannes  rappelle  comme  tous  ses  i., 
eu  frontière  entre  tribus  gauloises  (ici  les  Co/  ic 
e  du  xiip  s.  Eglises  de  Neuville  (xv^^  s.)  et  ,l. 
Rebréchien;  château  de  Sainl-Lyé  (x\i 


Arrondissement  et  Cantons  d'ORLÉANS 
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1  \  r  \  I  I  IM  i-M  Mm  11  1  (iiiiiAN-. 
etlL  (iiuro  en  bronyp  de  h  filli.  de  I 
ilippe   est    (Il  Mnl    le    pnillon    centr.i 


:  La  Catiikiiralf.. 
ans  lutte  en  grandeur  avec  les  par  Foyatier. 

iiopoles  »   de   France  :   elle  a  Cette  belle  statue  équestre  de  la  place  du  Martroi 

-iir  G3  de   larçe.   et  sa  voûle  est  faite  du  bronze  de  neuf  canons.  Elle  a  13  pieds 

d(!  haut. 


■\r,o.,  1    .rORLÉANS.  -  Cantous  dORLEANS  et  de  PATAY 

I  X  T         0     (j^  »  I       csl        q  art  c     le  I       I  c  sn 

'  I  c        cIsJlOlal    T        co 

I  I         I       I        «Il  [C    0 

I  t  ».  T    0  h  c 

l) 


celte  m^me  Loin  d  cen  I  e  momen  n  n  e  cl  ns  ml 
son  conlluent  avi  c  le  Ile  e  i  ir  JO  n  e  e  cl  al  le  al 
soit  en  plus  ■2.-24I    L-l    e  1 01    e  et  \       s  ecl        I  c 

du  Bouillon  Cl  de  I  \b  me  du  Lo    el     le  I     I  onn  ne  cl  d     Foc) 


Il         li  >       H        It 


1^— ^ 


A 

ki 

il 

it 
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IS       cnDOb 


a      .^a 


Ce  bel  édifice. 


é  de»  jardins  el  des  parcs.  Le 


l  tu  foule:  Olivet  e=t  de  luules  les  fùli 


Arrond.  de  PITHIVIERS.  -  Canton  de  BEAUNE- LA -ROLANDE 

Arrondissement  de  PITHIVIERS. 
El'n 


st  le  plus  septeoliional  du  Loiret. 
;  plus  petit  ;  avec  tes  120,248  hectares,  il  ne  répond 
\  18  centièmes  du  territoire  départemental.  Borné  à 
-parlement  de  Seine-et-Marne,  au  Nord  par  celui  de 
,  à  l'Ouest  par  celui  d'Eure-et-Loir,  au  Sud  par  les 
ts  de  .Montargis  et  d'Orléans,  il  se  divise  en  5  cantons, 

artie  de  l'ancien  Gâtinais.  spécialement  du  Câlinais 
;n  même  temps  un  pays  beauceron  d'aspect,  une  plaine 
lée,  sans  grands  relèvements  de  collines,  tans  vallées 
s  autres  cours  d'eau  que  les  deux  branches  mères  de 
c-  Essonne  même  et  les  sources  de  la  Juine,  aTtluent  de 


I        1  arbres»  ne  s'applique  pas  au  ,Mi 
I  liJ   I  .    Lires  font  partie  de  la  forêt  d  Orléans,    l'oi 

jiit    pliocène,   et  comme  fait   exprès   pour   la   bonne  \ 


L  Miicli     1  0>    d  Heiune  la  liol  i 


^"^'Wn' 


1  pjrttm  nt    le  Scint 


comm   n    de  Bit  Ih  (\.M    s  e( 
t  Lo   p  (\u    s  ecli)     le  Bf.!   r 


Arr.   de  PITHIVIERS  -  Cantons  de   MALESHERBES,   dOUTARVILLE  et  de   l'ITHIVIERS  LOIRET 


Arr.  de  PITHIVIERS.  -  C"  de  PITHIVIERS  et  de  PUISEAUX 
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DEPARTEMENT  DU  LOT. 


'esl,  à  rOiiesl  de  Caliops  el  d 
:  an  Noril  le  ilépailciiienl  de 
■Oaronno.  à  lOucsl  ceux  du  I 

'I    :  '  ;   !■  i  l:iivs  ne   réponden 


!   pas   au  centième  de  la  Fra 


I   comprend  3   arrondissc- 


Ita^lit 


s  le  parcourent  d'Est  en  Uucst  :  le  Lot,  aux  dûtoui-s  innombrables  et  la  Dordogne. 
un  grand  charme  et  d'une  récondilé  magniliquc,  entre  créneaux  de  roches  qui  sont 
usses,  plateaux  jurassiques  altérés,  secs,  criblés  de  puits  naturels,  d'avens  ici  nommés 

c'est  le  Causse  de  Limo^ne  ;  entre  Lot  el  Dordogne, 
k^ni-.  c'est  le  Causse  de  Martel,  moins  grand,  moins  si 
.1111  I   .lis   pèlerins  et  des   visiteurs  de   Uocamadour,   s 

I.    à  l'Est  encore,   celle-ci     '  ' 

!        I.    la   France.   Là  se  trouve  1: 
il  de  moindre  altitude,  U5  n 


le 

Cai 

sse 

de  Cramât; 

les  deu 

X  autres.  Le 

te 

h  V 

•:st 

aux   collines 

slallins,   aux 

em 

ent, 

';8 

mètres,  à  la 

vieille  v 


I  Cadurqucs.  } 
Ile  de  Sainl-( 
liabitaols  ags 


La  population  du  I.dI  ilfcioit  presque  vcrtip;ini'ii 
cette  perle  de  ti4,7'.»3  existences  est  le  résullal 
vei-s  l'Afrique  française)  et  d'une  natalité  défailli! 
unjiti's.  ce  Quercy  comme  on  le  nomme  d'un  nom  où  revit  celui  .1 
st  très  probablement  le  Puj-  d  Issolu.  voisin  de  la  Dordogne;  autre  i'\ 
;  nombreux  monuments  du  moyen  âge  à  Caliors,  à  Kigeac,  à  Rocaii 
ipie  ;  quelques  bastides  du  xiii'  siècle  :  Castelfranc,  Brelenoux,  Pinbrt 
1  Cahors,  4,:£«  à  Figear,  2,600  à  Saint-Céré,  2,411  à  Gourdon,  2,317  à 


Arrondissement  de  CAHORS. 

I    AiUiOMUssEMENT    Ht   C.Mioiis  espace   ses    12   cantons,    ses 

Sud-Ouesl  du  département  dont  il  forme  les  deux  cinquièmes. 
et  même  un  tout  petit  peu  plus.  Il  a  pour  boines:  à  la  pointe 
Sud-Esi  le  déparlement  de  l'Avevrou,  au  Sud  celui  du  Tarn- 
et-Garonne.  au  Sud-Ouest  celui  du  Lol-et-Garonnc,  au  Nord- 
Ouest  celui  de  la  Dordogne,  au  Nord  l'arrondissement  de 
Gourdon.  à  l'Est  celui  de  Figeac. 

Le  Lot  le  traverse  d'Est  en  Ouest,  non  certes  en  ligne  droite. 
mais  par  des  méandres  «  insensés  »,  des  cingles,  comme  on 
dit  dans  le  Sud-Ouest.  C'est  une  fort  belle  rivière  .n^ivée  par 
des  sources  de  fond  et  de  superbes  suti;f>  ;  ■  I  .  f  m  .•.  l,i 
constance  de  ces  fonlaines  vient  de  ce  qu.  '      ;      n  uii. 

de  la  conlrée  est  roolillie  (et,  au  Nord-i  ii.>  <         i    <i^ 

d'ailleurs   dissimulée  souvent  sous  les   f.  i  r  ;     '    ,  i.    . 

principalement  l'oligocène.  Des  trois  cl- .  :  -  ini--,-  ,u 
plans  calcaires  du  pays.  Limogne,  Gramat  et  Maitul.  I  arron- 
dissement de  Cahors  possède  en  entier  celui  de  Limogne,  dit 
aussi  de  Caliors  et  a  sa  petite  part  de  celui  de  Gramat. 

Les  terrains  tertiaires  s'étendent  surtout  dans  le  Sud, 
hors  du  bassin  spécial  du  Lot.  dans  le  bassin  général  de  la 
Garonne.  L'n  peu  au  .Midi  du  laite,  entre  ces  deux  bassins, 
sur  le  versant  du  Tarn,  l'arrondissement  atteint  son  lieu 
suprême.  403  mètres,  près  des  frontières  de  lAveyron  et  du 
Tarn-et-(>ai-onne.  Comme  conlre-parlie.  le  Lot  quitte  la 
circonscription,  en  même  temps  que  le  département  pour 
le  Lot-et-Garonne  par  65  mètres  :  c'est  là  l'endroit  le  plus 
bas  du  département. 

Celte  région  si  belle,  si  pittoresque,  de  si  beau  climat,  se 
vide  rapidement  :  tl.'j,067  personnes  en  1872,  et  pas  plus  de 
»k.T32  en  1906,  c'est  30,33.>  de  moins,  perte  dont  sont  respon- 
sables tous  les  cantons,  même  les  deux  cantons  de  la  capitale. 

Dolmens,    cromlechs    commémorant    l'ère     immémoriale  ; 
oppidum  celtique  de  Luzech  ;  oppidum  bien  plus  vaste  de  .Mi 
Cadurcimum.  Ruines  de  l'aqueduc  gallo-rc~--" 
Saint-Circq-Lapopie,  ville  ruinée,  dans  ui 

10.047  habitanu  agglomérés   à  Cahors  ; 


ux  de  la   fontaine   l'olémie 
grand  site  ;  Castelfranc,  bastide  du   xiii"  siècle, 
puis  pas  un  bourg  qui    ait  seulement  1,000  âmes;   il 


:   la  célèbre   Uxl'UlhIhi. 


Arrondissement  et  Cantons  de  CAHORS 


ilé   (le   10,047   habilanls  agglo- 

oucle  du  Lot,  rivière  dont  les  cingles  ou  méandres 
mt  extraordinaires.  Celui  de  Caliors  n'a  que 
Drtmèties  d'isllime  pour  5  500  mètres  dt  circuit 
Il  pied  de  grands  talus  calcaires  dominant  ledit 
ol  de  plus  de  150  mètres  \insi  le  site  de  Cahors 
t  iliriK     le  rlimit  rlnnmnt    h  \ille  piltoic«que 


i  ilentrc  date  de  1308    comme  pont  for 


ines,    notamment  du  w  siècle   Comme 
ILS    anciens,    la    porte  de  Diane    reste 


Fort  rem  inu  e  depuis   elle  fui 


Caiiors  :  La  S- 


Atias   pittomsque  II.   —  &i. 


Arrondissement  et  Cantons  de   CAHORS 


lia  ISJ  nu-tres  de  lon^-, 


suppisc  i|ii  elle  lsI  un  leste  des  Ihcin 


J 

^  '  1  >  1  1  1  ]'^^m      -«^ 

fit 

fPiW  ,. 

n    - 

c  donjon  du   \iii    sucle    V    Jleicuts    clnleiu  i  piscopal  du    Mii«  siècle 
.laniL    lUiincs  du  chilcau  de  I  ladines 


Caiiors-  La  Tout  de  Jean  XXII  et  la  Caserne. 
I-a  lour  de  Jean  XXM  e;;!  une  d-uvredu  pape  de  ce  no 

en  lan  1-îW,  c'est  un  dél.r  ■         ■  

\iv^    siècle    dans    la    vill( 


En   réunissant  les    deux    cantons   de   Caliors,  on    obtient  12  communes, 

22,150  hectares  peuplés  de  18,003  liabilants  :  il  y  en  avait  21,890  en  1872.La 

lé  à  Cahois;        population  a  donc  diminué  de  3,893,  malgré  la  possession  du  chef-lieu  du 

1   début  du'        département.  Rien  d'étonnant;  on  est  ici  dans  une  région  de  dépérissement  : 

'■      bien"         pas  un  seul  des  29  cantons  du   département  n'a  gagné  même  une  seule  unité 

entre  les  dénombrements  de  1872  et  de  1906  1 


Camoî  s  :  La  I'lace  ni'  Marché. 
Sur   c  ttr-    place    donnent    et   la    cathédrale   cl  Ce  mt 

l'Hôtel  fie  Ville  qui  renferme  le  musée.  abrupt. 


Arrond.  de  CAHORS.  -  Cantons  de  CASTELNAU  et  de  CATUS 


VUK   GKNICRALE    IIE   CASTKI.XAL  . 

irès  d'une  cimiuantaine  de  Castelnau  ou  Caslelnaud  > 
onK  Caslelnau-de-Monialier;  il  est  perché  à  252  ir 
s  de  la  T.Htle. 


Castelnai;  :  Place  des  Couverts. 

Semblable  à  maintes  villes  du  Sud-Ouest  appel 

1    de    bastides,   Castelnau-de-Monratier 
ripale  de  «  couverts  »  ou  arcades. 


lancc  aussi  loin  vers  le  .Midi  que  le  Canton  de  Castelnau,  limitrophe  du  département  du  Tarn-et-Garonne.  Il  part,  au  Nord  du 
t  le  Lot  son  aflluent,  et  s'abaisse  en  suivant  les  vallons  supérieurs,  du  basjsjji  du  Lemboulas,  tributaire  du  Tarn,  et  de  la 
aronne.  Les  altitudes  sont  comprises  entre  .S03 mètres  au  Nord  de  Pern  et  fl.'li.dans  le  val  de  la  Lutte,  ru  qui  gagne  le  Lemboulas. 
par  le  ruissellement,  ravins  >:     ,   , 


:  agglomérés  à  Castelnau. 


Des  avens  y  boivent 


t  là  des  torrents  d' 


.abast_ide-du-Vert  les   débris   d  un   roiivenl,  Ma: 
n  château  de  Uoussillon,  tJaint-Denis-Catus  ui 
lu  .\ii«  siècle  servant  de  befl'roi. 
On  compte  578  habitants  agglomérés  à  Catus. 


fiiihi 

JÊè^^^^^mÊ^ 

5 

W[^^M 

ji 

"it^H 

e-du-Vekt  (Canton  de  Catus). 
s  exactement  La  Bastide-du-Vert 
ne  demi-lieue  de  la  rive  droite  i 


Arroiul.  de  CAHORS    -  Cantons  de  CATUS,  de  CAZALR  ol  Ac   I  ALBENQUE 


I.E   ClIATKAl-    DES   JlNIEs    iCaillon    il.     I 

Les  Junies  sonl  un  liourg  de  "218  habitants  agplonui 
•Iroile  lin   I.ot.  snr  la  Masse. 


î  E  Canton  i>e  Cazals  voisine  avec  le  iléuailemenl  .It  li  li( 
*-'  oligocènes, occupent  10  communes  et  U,(i31  lietliios  don 
profondes  l'entaillent,  le  temps  et  les  méti^ores  ont  fut  leiii 
environ  dans  le  val  d'un  sous-aflluenl  du   I.ot.   De  7  407  poi 


1 

s:::^***^^^^] 

c  Canton   ut  lAiiiiNoit    qui  confine  au   Sud 


qui  en  fait  li 
après  celui  d< 
tn  1906    soil 

(Je  chef-lieu  de  canton  qui  se  vide  peu  à  peu,  est    i  200  me  tre^  tUMion   au  dessus  du   nncnu   des  1  glise  du   xii    si     |      i    \uj   |'      ,miii        di -,      I  .1    iii\ 

mers:  il   borde  la  Masse,  dite    de  Cazals.  en  distinction  de  h  Masse  de  l>n\ssas    trihutaiie  du    lot  d  Aujols  (xill' siccle)  de  IBelfoi  t(\lli«  siècle),  d  Escamps 

sur  le  territoire  du   Lot-et-Oaronne.    La   Masse  de  Ca/ils  rst  i  n  nrilucnt  dii   \lis  ou    \ert,  donc  un  "jl7  habitants  agglomères  a  Lalbenque 
sous-aflluent  du  Lot. 


^         -^'^Sl!^. 


y%^:^ 


^■û 


% 


Ci'A,;.,.    i;.  y.-,_... ,     . 

MoD'd^ra  ne  rroup.  i.uu  tl  .......^i 

■.illage  carnï,.-  .,  il.'  mJlres  d'altitude. 


Arrond.  de  CAHORS.  -  Cantons  de  LAUZES  et  de  LIMOGNE 


I  >s   lu  l   a  fa  l  1 1     I  e    I      le    I      I  ot    m    a     I     i      e   |  is  |  i  a  b  i    lits  |   Ito  l!>  (  il      TU  itnl    le    (    le    |i     comp  inient   et 

hers     I  0  les   I     os    Dais  le   I  is    le         i   es  d    I  l   C  1     son    titilu  1      les  en  1  a  moins    I     l«)  melies      elle    monte 

I     Senaillac   ai    fi  te   eiitie   Loi    i     ^    I     l  Doi  lo  ne   nu   Noi  1    '^ol       II    |ue   (jura  si|it  sipeiieii)  a\ec   lot   le  terlia    e 


s  tontie  -vit  i  Cil 


ellLiiiLnl     n  C  u 

(1  OOl    itlL 

I         1  [  1    1  de  S  perbts 

|u    celle»  le  CeneMe 
1    1    ic     9  d06  I  ab  ta 


des  cultures ^aux 
cl»  rebord  des  Cau 


1  Lot,  infatife-abU 


Le  Chateac  de  Sacliac  fCanlon  de  Lauzèsi. 
illase  de    108   habitants  agglomérés  seulement,   î 
très  étrangement  pittoresque,   est  au-dessus  du  val  d 
',  au  liane  d'un  formidable  rocher  d'abat  du  Causse. 


Arrondissement  de  CAHORS.   -   Canton  de  LUZECH 


C'est  la  ville  au  cingle  incomparable,  si  toutefois  celui  d'Amhialet,  s 
ilisthme.  mais  il  est  moins  développé  (3,00(1  mètres  seulement)  (|ue  ccl 
lie  collines,  d'eaux,  d'n'uvres  humaines,  telles  que  ponts,  routes,  du 


lus  incomparable  encore  :  le  détour  d'Ambialel  n'a  que  'if)  mètres 

il  en  soit,  Luzecli  est  un  fort  beau  site,  un  très  heureux  cor 

:;anal  qui,    profitant  de   l'isthme,    raccourcit  de  '^  kilomèl 


I  eCan 

TO.S  t.E  LiZE.:u    suit    l.s  . 

eux  bords  ilii 

Lot  que  les   1,^,1, 

,.,,,,.,  ,1 

•-•    101 

de   .Sai 

it- Vincent-/;/-  ■ 

S  kilomè 

res  une  presqu  île  dont  1 

isthme 

d'Albâ 

:W0  mètres.  1  M 

itant  de 

327  mètres  au-dessus  des 

.  Dans  le  v;.l    , 

Cahors. 

Bois  et  taillis,  vallées  sèc 

les,  ra 

X,  profonds;   1. 

1-2.188  e 

n  1872;  perle  «  affreuse 

de  :r 

(51  exis 

Luzecli  doit  très  probablement 

»r  à  l'honneur  ,i 

restes  il 

un  château   fort.  Caillac 

château  de   l'Am-le,   I) 

uelle    s 

Casteirranc  est  une  bastide  du  xiii 

siècle 

avec  es 

lise  du  xivslècl 

.  787  ha 

Arrond.  de  CAHORS.  -  Cantons  de  MONTCUQ  et  de  PUY-L'ÉVÊQUE 


Il  190b    lontu  1 

711  e 

1  1'.7>     c 

e-t  un  liecl  cl 

s   mil  UoCnde 
inei  (k  t'u)  1  1  ^t 

e  Lessiere     in  i 

lu   le-s, 

'(ïu  m 
clImI 

ui  (le  h 

noir  ilp 
(lu   |i(.m 

i\e  ,uicl.e  (lu 
lecles)  Donjon 
l'estillac    pus 
u    Imiuie     a 

3  celui  (le    I.uzecli, 


Ply-l'Évkque  :  ToLR  dk  la  Mairie. 

ot  que  Cette  tour  carrée  à  contreforts  aux  an 

;   plus  est  le  seul  reste  d'un  donjon  du  xii=  siècle 

défendait  un  château  des  évêques  de  Calior 


Arrond.  de  CAHORS.  -  Cautou  de  SAINT- GÉRY 


:{76 


La  rivière  passe  au  bas  de  superbes  falaises  et  (|iiiUi 
s.  au  Sud  de  Bergaoty.  Sites  habituels  aux  récions  ni 
occupant  ensemble  12,650  hectares.  5,336  nabit.mii 
noins.  l'n  bourg,  pas  même  :  un  village  magni(i(juement  catn| 
m  château  du  xili'  siècle  en  ruines,  une  belle  église  et  di-  '. 
aux  dune  belle  source  de  la  vallée  (la  Font  Polémie)  à  Din,,,., 
1  Vers  d<'brisd'uo  château  Tort  et  chapelle  romane  de  iNotre-lJan 


•irp'jment  qui  porte  l'ancienne  ville  de  Saliil-Circq.   ses  ruinrs, 
lagniliquc,  féconde  en  grains,  en  fruits,  fraîche  sous  le  soleil. 


Arrond.  de  FIGEAC.   -  Canton  de  BRETENOUX 


Arroud.  de   FIGEAC  -  Cantons  do  CAJARC  c!  de   FIGEAC 


„%..  I  ■.,..,.  ,.,.  ..  i,.,.A,i,.C  "  .loCajarc 
lliac  est  un  liour;;  de  :j07  lialiitants.  Mit 
n  cplise,  qui  esl  monumenl  liistorir|iie,  «'l 
ine  abbaye  de  [ii'ni'dictins  du  M'  hicclu 


1,1     ('.MA 

i.M    m    1  M 

OnlL-ToïKAC 

iCanlnii  (1 

e  Cajarc, 

iclûlcau  Jebainl- 

le  du  Laroi| 

e-Toirac  ne 

compte  qii 

e  80  habi 

Uenaissance). 
ôrés  à  Cajaic. 

.i;;;;lomr.rés  a 
colcaii  de  la 

Il  bourg  de 
r^e  droite. 

.aroque,  Icq 
u  Loi. 

lie  contr 

1  riio  droite,  dans  \t  dL-partemenl  du  Lot.  elle  séicnd  au  loin  sur  la  rive  gauclie,  dans  le  .Ic-partemcnl  de  lAvejro 


Arrondissement  et  Cantons  de  FIGEAC 


courent  les  eaux  vives  des  hr 

de  la  rive  droite  du  Lot,  so 

Muà  l.ien  des  lieues  en  aval 

(,)ui   croirait   .pie  celte  m 

nôni""lireonl,'nal.,r..n..ni..nl  .^ 

demeures   on   ^    ,.  i„,,,.ii^     1 
Uame-du-j'in               !.. 
les  coins  tin    :.--;'     : 

as  du  Celé.  Cette  rivière  ne  se  lrou^e  ici  .|u'à  3  kilomètres 
1  seigneur  et  maître,  mais  elle  s'écarte  pour  ne  le  rejoindre 
et  deux  fois  plus  près  de  Cahors  que  de  Fi£;eac. 
enue  cité  est  la  première  de  Krance  pour^e  nombre  des 
ècle?  -  Elle  en  a  conservé  plus  de  cent,  dont  un  ^rand 
é  retouchées  dans  les  siècles  postérieurs. Outre  ces  vieilles 
■    é-'lises  Saint-Sauveur  ixii"  xiii',  xiv  siècles)  et  N'otre- 
1 -SI  et  deux  oliélisijues  (sur  quatre)  man|uant   autrefois 
■té  ou  de  droit  d'asile  de  l'abbaye  (pii  donna  naissance 

Figeac  esl  le  .,i>v«  ,1.  ,.,_ux 

cantons;  l'igeac-Esl  et  l'igeac-Ouest. 

I  E  Canton  de  Kigeac-Est 
LJ    du  département  de  lAve 

emonte  le  cours  du  Lot,  rive  droite,  dont  le  val  le  sépai-L 
yron,  et  le  cours  du  Celé  jusqu'à  sa  sortie  du  département 

l.edil  Celé  absorbe  à  droite  de  tortueux  ruisseaux  aux  profondes  ravines  creusées 
ivoc  le   temps   dans  la   masse  du  sneiss,  du  micascliiste,  du  trias,   du  lias,   .|ui  sont 

inil.|uo  peu  de  lerliaire  oligocène.  Ce  canton,  situé  .i  l'extrémité  occidentale  du  Grand 
Massif  CcMtial,  (>sl  donc  de  texture  très  variée,  avec  des  paysages  d'aspect  dillérent. 
'•  •-  '  1'  i-l'  -  1'    1   M-  .l,.s  tributaires  de  droite  du  Celé,  vertes  prairies  malheureusement 

I-:  .V.,\n,'i;,  ■  'h,  C,',|1'oue1 

Celé,  à  190  mètres  environ  ;   le  lieu  supérieur  se  trouve 
l           ^^          de     l'recdeignes.     Le    canton     comprend 
.   ^^^             tares  :  i;i,'200  habitants  en   1872  et  pas 

E  Cajiuoi 

:   149  habitants  agglomérés,  Camboulit  c 

;s  de  son  entrée  dans  ses  défiles  jurassiques. 


Arr.  de  FIGEAC.    -    Cantons  Ac  FIGEAC  et  de  LACAPELLE-MARIVAL 


I   K  CaM-uN  ki:  Kii:KAi:-Ul-t:; t  lon^-i    l.i   nie  ilioiU    Un  Loi  ci)  aval  (Il  (   iixl 
^    s'insinuer  dans  sesadmirables  coiikIois  (I  riUir  c.iiisic!),  p.ii  tmii    ii  17 
•le  Camliurat.  Trias,    lias,  oolitlie  .1  l,i   lisioie  ilu  (.ranU  C  m-se   ilc  '     1  n 
I0.6Ô6  en  187^  :  c'est  une  perte  do  -l.\7i  existence-    Vu-dc-sus  du  I 
domine  de  lôO  mètres   la  belle  rmerc,  dans  un  cingle  de  3  kil.  n 
clr   r{'.rfUi>i/iiHtiiii    des   Cadurque<:,   cetiL  idenlilic.ition   n  1  pin 
inrdi<'\ales:  il  n'a  <|ue  Mil  lialiilants  n^rl"»»  rts    alors  que  d.ins   1 1 


l  les  deux  mes  du  Ccli   a  peu  pio 


nscuiMe18,Ôv,l, 
Il  tlief-licu  dt  I 


l>X>»  LA  ClIAI-ELLE  DE  NOTHL-UaMI-    Uh,     l'illl- 

inpvlle.  qui  <late  du  xi\' siècle  est  une  de  celles  qui  funt 


'I  (ommune-l 
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M 
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1 

t  4_ 

*■ 

*"9mm 

Hh 

^ 

H 

E.  Il     --^ÊÊ^M 
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■J-jlU 
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il'' 

'■"■■"■"■ 

LE-MM(1VAL- 

I.'Kg 

Arrond.  de   FIGEAC.   -  Cantons  de   LATRONQUIERE  et  de   LIVERNON 


K  Lm'ROM,iuikrk,  limitrophe, 
imuDes  —  donc  sur  près  du 
est  à  781  mèlres  au-dessus  des  mers,  tout 
li.ivp,  tributaire  gauche  de  la  Ilordogne, 
cneiss.  do  snliiste  cristallin,  de  Rran'ils  i 
s  à  cascades  inlini 


parce  que  les  sources  vives  leur  manquent.  Ce  sont  des  c 
ment,  non  des  rus  de  fontaines. 

I.cs  10.770  habitants  de  1872  se  sont  réduits  à  8,9."vî  ou  1 
on  I90G.  E^'Me  du  xw  siècle  à  Corses,  ruines  de  monastère  à 
llnut-Mont,  restes  de  château  à  Saint-Cirgues.  306  habitai 
Miilement  à  Latronquière,  contre  W4  à  Sousceyrac. 


à  riCst,  du  Cantal,  est  ù  la  fois  le  plusiasti 
dix-huitième  du  département,  qui  se  divi 
à  côté  du  Cantal,  sur  le  faîte  entre  Dordc 
par  moins  de  2.">0  mètres.  IJans  l'enseml 
l  granulitcs,  un  pays  de  prairies  et 
— '--  bruyantes  en  été  qu'en  hiver. 


I   K  Canton  riE  I.ivernon  a  deux  natures  :  à  l'Est,  il  apparlieni 
'-'     l.imarguc,    terre   fraîche,   verdoyante;    à   TOucsl    il    rclèvi 
juraasi(|ues,  des  calcaires   altérés  du  Causse  de   Gramat,    hadi 
cnvoicaudit  Caussedes  ruisseaux  bientôt  avalés  par  des 
sorption  dont  quelques-uns  d'elTarante  profondeur.  Les  ( 


LimarRuc 
«^igues^^.  pmu^d^^^ 


à  quelles  fontain__.   .__   

s  de  rOuysse,  affluent  de  la  DonI 
u  Celé,  tributaire  du  Lot.  Comme  étendue  le 
KUr  la  Limargue.  Près  d'Issepts,  quelques  points  dépass 
Celé,  en  aval  de  Brengues,  on  n  est  plus  guère  qu'à 
prairiale  et  bocagère  semble  faite  pour  retenir  ses  lia 
causse  n'est  p.as  pour  les  fixer.  De  S-S,*}*  personnes  en  I 
canton  s'est  abaissée  à  6,925  en  1906:  perte  de  1,409.  17  ( 
26,019  hectares.  Beaux  dolmens,  parmi  lesquels  celui  de  Livernon  ;  menhirs, 
cromlechs.  Belle  église  Renaissance  et  ruines  du  château  également  Henais- 
sance  d'Assicr,  Grottes  fortiliées  et  débris  d'un  château  du  xiv  siècle  à  Corn: 
beaux  restes  du  château  d'Espédaillac  (xil*,  xv«,  xvi»  siècles).  Clocher 
roman  de  Livernon.  Tous  monuments  au.\quels  il  n'est  pas  défendu  de 
préférer  l'immense  architecture  ténébreuse  des  cavernes  où  l'on  arrive  pai- 
ignifiques  rochers  du  val  du  Celé  à  Corn,  à  Brengues,  etc.,  etc. 
j  — 1_;_  -...■ •    ■  : Lr.-,  jj  Espédaillac  et 


préf< 
\1V{ 


iRues  et  les  magnifiques  rochers  du  val  du  i 
liabitants  agglomérés  seulement  à  I.iver 


Il  srieiid  sur  27,»W  hectares. 
:  de  Labastide-du-llaut-MonL 
I  se  trouve  dans  le  val  de  la 
ir  pays   imperméabb-   fait  de 


bel  endroit  des  gorges  di 


iid.  de  FIGEAC.  -  Canton  do  SAINT -CERE 


ville  de  Sainl-Céré  occupe  un  beau 

iuperbe  Dordoiine.  A  180  mètres  au-d< 

■  "     Diironnéc  de  ileiiT  tours  dont  '' 


liraniat.  Donc  rien  détonnant 
près  de   là  idan-    " 
lommunes,  s'élève  à  6"28  mètres, 
sylvestre   et   prairiale    y  a  lieaucoup  pli 
ravines  creuses:  on  célèbre  surtout  la 
navrant   de   la  comparaison  des  deux 
confus  ou  nets  du  territoire  vont  de  C( 
Canrobert  à  Saint-Céré.  Eglise  des  xir 
Saint-Je.-in-Lespinasse  i  Renaissance,   i 
des  \i\^.  x\^  et  xvii«  siècles).  2.600  hah 


LOT  Arrondissement  et  Canton  de  GOURDON 

ArrondissLnuiit   de   GOURDON 


ARRONDISSEMENT  DE  CAHORS 


I    i  (ANTON  i)C  GoiHlMN  baiiLle    i  tOiiest    lu   .1 
'-'     rus  L  est  la  helle  riMLre  de  la  lloido^ne   |iii  i 


C.oLiuiON      bAiM    I  itnrifc  le=  Inuteuis    mai 

I  issée  pirmi  lcs>  monuments  hi^toriqii(.s  Iclist  li  iiclieui  il  ins  It-. 

inl  l'ierre  est  une  ancienne  colh^nle    dont  la  douidon  depirit      I 

islniction  dura  plu-,  d  un  siècle    de  130i  i  l't<)>  moins   soit  un.iuiii 

Luiellement  o_mle    elant  donnée  «i  dite    elle  ancienne: 

1  pis  \u  s  icliever  les  deux  touis    le  st  fi  ade  dtu\  cliai 


"'B 

Il  m    mil    ell    i    ss,  1, 
Miiteleaune  louuide 
deminoii    2  4111..! 
1    .  M  11  tel    .1.      clc 

ni  d<    1 1 
ites  les  e 

1        1 

Dordogn 
uxde  c 

^iei^le 

e  auquel  il  e\pidi(   tous  -,l-, 
territoire  de  1b  019  l.eclaies 

idiiie  et  do 

ou  2  3b')  d( 
1    tint      \        IL  le)  et  deux 

Arrond.  de  GOURDON.  -  Canton  de  GRAMAT 
I   I  (.  KNTON  111-  I1IUMAI  joint  (1  iint  CLUIiiit( 


iimirp  quelquelois   pi 

os  (loii\  ini  piiisaliles  h  1 
.iticlie  (le  11  Doidognc 

L  (  al)Ouj  sui  la  limite  c 


^ ^  il  faut  Us  admirer  dans  le  silence  (  l  li  piol   11  I  11 

li  loniùent  des  voûtes.  Â  "Gramat/lumiilii-   dolmen   dcuv   i„list!,    <1  il  ml    pnrlitlltnunl    li 
château  de  Mordcsson.   1.43-2  liabilanK   vslomtres  a  Cramai 


li(  1  1  es  merseilles  ili 
I  reiix  «.oiis  les  goutte! 
rccent  de   Uoiim  pOip 


n  pilerinage 
,1  un  tr.-s  grand 
ville  forte  de  qi 


sait  comment,  au  llanc'droit  du  précipice  de  lAIzo 
lieu  vénéré  n  a  pins  que  296  hal.itants  a|,'gl< 


Arrond.  de  GOURDON.   -  Canton  de  GRAMAT 


Arroiui.   de  GOURDON    -   Cantons  de  LABASTIDE- MURAT  et  de  MARÏKL 


l.abastiile-c      i]  peh 


It  l".,\NTON  lit  Lap.astioe-.Mirat  dirige  ses  ru  ss  a  e  I  C  o  r 
-*  Cette  Braunliie  termine  à  I  Ouest  le  Causse  de  Urt  l  par  le  g 
nommer  Causse  de  Rocamadour  plutôt  que  Caus  e  le  Cran  en  1  I  o 
buissons,  des  ravins  sauvages,  des  puits  nalu  els  plus  p  or  Is  q  : 
L'ipue  de  Yiazac  y  ilescend  à  155  mètres  dans  I  entra  Iles  d  oc  S 
et  le  remplacement  du  plateau  par  le  coteau  :  elle  se  I  a  f  e 
de  230  nulres.  Sol  d  oolitlie  avec  îloU  éocènes    1  eu  d    f  r      t  II 

néant  semble  proche.  Sur  I7„V27  hectares,  ses  9  co  n  nés  co  pla  n 
de  près  de  X>  pour  100!  Ici  l'architecture  du  d  o  est  cent  fo  pi  s 
cliàte.iu  de  Vaillac  (xiv  et  xvi'  siècles);  c'  ---        '-  ' '-     ' 


aq 


I 


'  o     a       le'la^  ^v^è'e 
I  0  delà  se    Mon    aie 
r   o  re    possède   le 

main   des     ro  s  Lrand 
M   r  e       u  I     0    e  au  No  d 

(le  Limogne.  Loolitlie  de  Martel 
IIS  de  clémence,  de  fertilité  que  les 
Kii  meilleur,  vu  la  moindre  altitude 
I   ses  avens,  ses  pertes  de  rus,  ses 


F' 


2  droite   du  la   iJordoyne,   mai 


Arrond.  de  GOURDON.  -  €"•"  de  PAYRAC.  de  Sf- GERMAIN  et  de  SALVIAC 


o      constante 
1  X  absorl  e  b  pa 


4      I  al)   an  s  a„j,lon  e    s  a  I  ajra 


e    t  dem  e  le  la  a 

lo  n  des         ceb  I     lo 


Cantons  de  SÛUILLAC  et  de  VAYRAC 


G'tLïT  un  lirau  canloQ  que  le  Canton  ut 
SoIilijm:.  limitropitc.  à  I  Ouest,  du  dcpar- 
lemeot  de  la  l)ordogne.  La  rivii^re  de  la  Kor- 
dogne  y  esl  superbe.  eiUre  créneaux  de  hautes 
TOClies.'  dans  une  verdoyante  vallée  de  la  plus 


rarv  fécondité. 

Klle  V  revoit  lOuvsse 

ux  sources  abondantes 

faites   'des  «  aspirations 

«  des  igues  ou  aven> 

<lii    Causse   de  l.ramal. 

.lu  Itlagour.   cest-à-dire 

du  GouIVre,  et  r..m, 

uani  au  jour  ce  qu'ont  englouti  les  igiic>  ; 
plateau  de  Martel. 

N'ayant  que  très  peu  de  part  au  Causst-  .1 
•  iramât  et  une  part  plus  grande  au  Causse  »li- 
Martel,  le  canton  de  Souillac  a  pour  ricliusse 
la  vallée  de  sa  transparente  rivière,  qui  quille 
ici  le  département  du  Lot  pour  celui  de  la 
Honlogne  pr  78  mètres  d'altitude,  le  culmen 
du  territoire  étant  à  357  mètres,  près  de 
liignac,  sur  le  plan  oolilhique  de  Martel.  Le 
canton  ne  profile  guère  de  la  magninque  vallée 
d'alluvions.  ui  du  Causse  de  Martel,  qui,  en 
réalité,  n'est  pas  très  rébarbatif,  qu'on  peut 
même  dire  bien  doué  de  la  nature  par  ses 
ugnes  et  ses  trulTes. 

Sur  18,019  hectares  les  8  communes  du 
canton  de  Souillac  avaient  9.S4I  habitants  en 
1872 ,  en  1906  il  n'v  en  avait  que  8,075  ou 
1.166  de  moins. 

I-a  ville  de  Souillac  montre  une  belle  église 
du  xii<  siècle,  à  trois  coupoles,  el  une  maison 
ilu  xi\-  siècle.  Vieux  cliâleau  de  Celcaslel 
nu-dessus  du  confluent  de  la  Dordogne  el  de 
ruuysse,   tout   près   des    fameuses    grottes   de 

l'insac  et  non  loin  beau  château  de  Latraync 
moderne);  restes  d'un  moulin  Ixiii'  ou  xiv 
siècle)  à  côté  des  deux  gouffres  profonds  du 
Limon,  près  Meyronne  et  de  la  rive  gauche 
de  la  Dordogne.  ' 
•i.:<17  habitants  agglomérés  a  Souillac. 


Au  UORD  DE  LA  DoRDOGNE  (Canton  de  Souilla( 
Jans  le  département  du  Lot  qu'à  l'aval,  dans  celui  de  la  Dordogne,  1 
e  affouille,  à  leur  base,  des  roches  souvent  droites,  hautes,  magnifie 


CA^TO.^•    .._    r-     - 

Dordogne,  qui  coule  entre  les  talus  du  plateau 
ili   (.i.imal  .'i  gauclie  et  le  fameux  l'uy  d'Issolu 


rait  à  I»  gloire  du 
e  possède  aussi  quel- 
,iii\ .  à  Carennac  une  . 
-  iir-lins  d  un  prieuré 
I  1^  i^'iiac  un  château 
"  I  le,  a  .Mienquels, 
li'lk-    tour  ronde   du 


LOT-ET-GARONNE 


Arrondissement  et  Canton  d'AGEN 


DEPARTEMENT  DU  LOT-ET-GARONNE. 

!■;  Dfti'AiiTKMENT  DU  LOT- et-Gahonne,  le  vieux  pays  des 
-"  Mliiihrii^es,  peuplade  celtique,  cet  héritier  des  pays  féo- 
aiix  d(!  1  Amenais,  du  Condomois,  du  Bazadais,  du  l'éngord  ;  en 
n  mol,  ce  lambeau  du  grand  gouvernement  de  Guyenne  et 
;asci)gne  est  compris  entre  six   déparlemenl»,  ceux  de  la   Dor- 

'\°o?d.   du 
Lot   et    du 


'\,.Jy  Do 


f— ->^  Nérac 
LANDES  / 


u  de  la 

inférieur   à  la   moyenne   du  dép 

et  il  ne  répond  (assez  exactement;  qu'au  cent 

C'est    un    pays  géologiquement  très    modi 
tertiaire  où  sont  représentés  l'éocène,  le  nii 
toute  la  région  collinière,  la  terre  des  l.il"' 
relève  dessables  pliocènes  des  Laml-       i 
dans  le  département  de  la  Girond. 
et  le  Lot,  trois  riviérettes,  la  Baïsf.  '  \ 

Le  Lot-et-Garonne  a  mallieuren-m 
il  y  en  est  mort  5,473.  Rien  d'étoiiii:nii  m 

Très  peu  do  monuments  barbares,  dolimi 
0"ivales,  de  bourgs  féodaux  campés  sur  de 
châteaux  de  la  Renaissance,  etc.   Il  faut  cil 


18,640  11 


aii^lomérés  à  i\iiQn.  6,9 


au  département  du  Gers.  La  houle  des  colcaux  y 
atteint  2L5  mètres  d'altitude  au  bourg  de  l.a- 
plume.  Au  Nord  du  fleuve,  elle  arrive  à  2:)0, 
sur  l'aigueverse  entre  Garonne  et  Lot;  le  lieu 
le  plus  bas  est  de  25  mètres,  en  descendant 
ladite  Garonne. 

Toutes  ces  collines  remontent  au  tertiaire 
(oligocène,  miocène,  pliocène);  elles  ont  été 
puissamment  travaillées  par  les  eaux  ;  le  ruis- 
sellement a  f  lit  de  l'incien  plateau  un  déd  >lt 
de  vallons  de  ravms  de  talus  de  terre  de  crt 
neaux  de  roches,  de  piomontoires  escirpts  ou 
veillèrent  des  châteaux  forts  Quant  lu  val  du 
fleuve  il  est  magnihque  plintureiix  rhand  de^. 
rayons  du  soleil  du  Sud  Oui -t 

On  attcndiait  d  un  si 
gaie  fourmillante  G  iil 
mais  elle  a  cesse  de 
en  IS72  oIIp  i    doclin.    i 


rlî^i;.,u"  u 

énc 

rai  1 

oligocène 

partie  d 

va  de  6  m 

^  Deux  gi 

lomine;   i 
larrondi 

absorbe  p 

"la  Garonne 
d'eau,  la  G 

resquc 

;;;,  ;:,.,'.,;j; 

i-:n 

lcS72 

1009  il  n'y  est  né  qu 
Perte  de  44,679  ou  . 

e  3,749  personnes, 
e  14  pour  100. 

,  do  Duras, 

"c't" 

moy 

en  âge,so 
nglainé  d 

s  forme  d' 
en  nid  d'à 
bastides  o 

glises  roma 
gle.  vieux 
u  villes  rég 

ponts. 

ins.  4,018  il 

Né 

,   1 

n  rô 

,.n67  à  Km 

1   .Nord   po 
it  exaclen 

ici,  2,089  ; 

r  l'anond 
cnt  le  cinf 

Casteijaloi 

ssempiU  de 
i.icme  du 

X,  etc. 
Ville- 

.Ot-Pl- 

n     rùlés    de 

la 

très 

médiocre 

rivière  qu 

donne  so 

nom 

lit  et  Cantons  d  AGEN 


LOT-ET-GARONNE 


snspci 
Je  la 


lOmèIrcs';  un  ponl  iqiiediic  dt  23  niclies  pnm  1p  pio  ■ 
e  même,  puisqii  on  la  treusc  pour  porlei  W  I  l  luxn 
SCS  23  arches    il  n  \  (m  que  7  bui  h  f.  M  I 

d'ampleur  qu  en  prandë   crue',  sa  campagne  csl  miKniliquornenl  féconde  it  I 
iicilles  églises  en  pierre  ou  en  briques  des  xii',  xiir    \i\      \\    ^udes    ilonl  ui 


indu  d'une  seule  travée  longue 
3 bord  par  son  e.\ 
ensuite  parce  qu 


sicck^   un  liolel  de  Ij 


A^cn  .-^l  le  cli.1 


T.SM  lieclai 

mal  latéral. 

Le  sei;0XI)  Canton  n  Agen,  Tait  aussi  de  .5  commun 
Tccondes  du  prestigieux  val  garonnais. 

l-'cnsemble  des  deux  cantons  élève  au-dessus  de  la    plaine  du    Ib 


ipic  19  IW)  personnes  siii  7  hl^  liectans    c  est  c 
cnious  de  Imites  collines  de  I 


1   qui   possède   le  plus   d  s  icii 


I  s    ruinis   dun 
, -nt  et  le  lise 

^-,Mlr  prôs  du  pèleri- 


LOT-ET-GARONNE  Arrond.  d'AGEN.  -  Cantons  d'AGEN  et  d'ASTAFFORT 


lille  unil  le  xiF  siècle  (date  de  l'abside)  aux  siècles  snivanls. 
I   K  Canton    d'Astai  rORT  a  pour  limite  an  Midi  le  dcpai-temenl  du  C 

'-'    c:  ■  ■  •  -  -  "-"■ 


.laïiiiiii,  po-jte  harmonieux,  n  a  chante  que  dans  le  patois  de  l'Agen 

deux  côtés  de  la  rl\ièrc  du  Cer» 
ci^'es  pjrénéennes  rt  .mv  I  irs  lii'i 
"arrancohn,   du 


Il    ii       ;;  ^ 


AOEN  :  \otbe-Dame  du  lioumi. 
Cette  église  est  du  xive,  sinon  du  xiif  siècle. 


Arr.  dAGEN.  -  C-  de  BKAUVILLE.  de  LAPLUME  et  de  LAROQUE        T.OT-ET-GAKONNE 


Vue    GÉNÉliALfc    DI     lil  AlMIIl 

est  une  vieille   baslulc  dont  la   siUi.ilioi 
d'altitude,  au-dessus  de  la  Pctilc  Slouiu 


dessus  d'un  fond  de  vallée,  d' 
de  la  Garonne. 


W    ' 


et  tout  près,  de  (  i/i  m 
(\\K  s  )  de  Stnpmc  (lo 
pu  le  clntcau  de  la  Rc 
manoir  a  Rofiuefoil  lI 


uissammcnt  découpé  par  les  météores,  fait  de  petits  plateaux,  de  cips  esr- 
raient  par  leur  assise  le  nom  de  la  Hoque  (plutôt  que  Laroque)  porlt  pir  1 
pourtant  la  population  y  diminue,  ce  qui  dans  presque  tout  le  Sud-Ouest 
moins.  Parmi  les  vieilles  églises  on  signale  celles  de  Saint-Robert    cl 
Sauvagnas  (Xir  et  %\'  siècles).  Parmi  les  ruines  féodales  celles  de  Laroqu 
de  Sauvagnas  Ixiii'  siècle),  de  Bourdiels  près  Cassignas   491  habitants  a^^l 


hectares  de  collines  inclinées  \i 
2  iO  entre  (  astella  el  Monhalen 
iriis(s,  de  petits  bonis  d»   m   n 


LOT-ET-GAR.  Arr.  d'AGEN.  -  C""  de  PORT-Ste- MARIE,  de  PRAYSSAS  et  de  PUYMIROL 


"■•—../■'*      'jlGIRONOE' 


Arr.  de  MAKMANDE.   -   C--  de   BOUGLON  et  de  CASTHLMOKON  L0T-1£T- GARONNE 

Arrondissement  de  MARMANDE. 


DEPARTEMENT    DE 
LOT-ET-GARONNE 

ARRONDISSEMi 


Deux  gran.ls  ,, 
la  Garonne  triin  h 
iino  plaine  gonéiii 


.lons'na'i-  la"lV\V('    luunalm/":"  9/|',907  liabiUmts  en  1872  et  rien  que 
en  inOG;  15,79:i  de  peile,  le!  est  le  désastre,  plutôt  par  faule  de 
que  par  excès  de  morlalilô. 

I,cs   anciens   .Xilidhmgrx,  peuplade  gauloise,   ne  s'y   monlrenl 


de 


^     côlé  de  la  nature  «  agcnaise  » 

lartie  non  landaise  du  Lol-et-Garo 

iui  sont  la  caractéristique  des  I-ai 

irer.  on  entre  ici  dans  la  région  des  sables,  c 

lunes  de  I  Atlantique. 

Le   culmen   du  canton,   160   mètres,   se    dessine  au   Nord   de   lîuriiac.    près   de   1 
Gironde,  département  auquel  touche  ce  territoire  de  12.579  hectares  ei 

juant  à  l'endroit  inférieur,  .    -•■' -'  --■       ■   -    -     ■    ->-  -    •.- 

Tiers.   Les  collines  du  pays  ; 

■ -.   yjjg  ririéretië  connue  pour  l'abondam  . 

:e  canton  est  en  décroit  ;  4,377  personnes,  c 

illes   églises    plus    ou    moins    remarquables 
sièclei,  Labastide-Castel-.\ 


LE  C.\NTO 
rive  di 


r  siècle). 

:.\.NTO.\  I.E  CaSTELMOBON  S 

u  Lot.  Cette  limpide  rivii 
le  talus  des  coteaux  s'enlève  jusqu'à  194 
150  mètres  d'élan.  La  plaine  du  Lot  est 
vigne  et  les  arbres  des  jardins;  c'est  un 
pliocène,  pleistocène,  et  en  même  temps  u 
habjUnU  en  1872.  sur  12,520  hectares  en  !  .    . 

1906  à  5,085  :  1,528  personnes  de  moins,  déraillance  dont  presque  toi 
Sud-Muesl  est  coutumier  :  il  était  plus  fécond  quand  au  lieu  de  belles 
il  n'avait  guère  que  des  chaumières. 
l'n  n'^  r-  nconti f  que  très  peu  de  souvenirs  de  l'autrefois  :  un  lumulus  à  Grateloup. 
'■"""'.   Laparade  est  une   bastide  du  xin'  siècle. 


LOT-ET-GARONNE 


Arrond.  de  MARMANDE.  -  Canton  de  DURAS 


Ai-r.   do   MARMANDK  -  C'-  de   LAUZUN  cl   de    MAKMANDE       •      LOT-ET-GAR. 


ft 


^kfm^ 


H\/iini      1   I  (Lisi    C    (1(  M  11  m  in 
,   il  ins  une  pi  une  opulente   (sl  i  I  Ol 


BORNÉ  au  Nord  par  le  déparlement  de  la  Dordognc    le  Canton  ut  Lal/ln,  eocenc  ou  oIirocci 
de  droite  de  la  Garonne.  C'est  une  région  de  collines  i  Mgnobles   de  jardins  a  prunes   (p 


lioitc  (le  h  Oai 


■  nvfc  liean  clorlipr.  l':(,'lises  d'A^mô  (Xlir  siècle), 
château  du  xiv«  siècle),  de  Contaud  (romane, 
lu  xvi«  siècle  à   Kanjiuerollcs  et  demeures  do 

Marmande,  879  à  Sainle-Bazeille. 


ic  d'un  long  pont  bUipoudu, 


LOT-ET-GARONNE 


.  de  MARMANDE.  -  C"-  du  MAS-d'AGENAIS  et  de  MEILHAN 


I.E  MAS-u'.\c;iiNAi.s  :  L'Eglise. 

l'ai  lak'ial,  sur  celte  même  rive,  au  volsinaj^é  de  la  foièt  iliiMas  d'A^'eiiai; 
5  lieclares)  ei  de  la  Ibrél  de  Sénestis  (1,107  hectares). 


Le  Mas-iiAce.nais  :  Le  I'ont  suspendu. 
roone  est  semblable  à  la   Loire   en  ce   qu'il   lui  faut  des 
•)   d'arches    ou    de    plusieurs    longues   travées.    L'énormiti 


1,032  de  n 


12,120  hectares  ;  9  communes.  7,104  habitants  en 
que  les  8,i;î6  du  dénombrement  de  1872. 

Découverte  de  statues  et  autres  vestiges  de  la  domination  de  Rome  aux  envi- 
rons du  Mas-d'.4genais.  bourg  remarquable  par  son  église  du  \U'  siècle.  Eglise 
du  xiv«  siècle  à  Fourques,  château  du  xvif  à  Calonges.  963  habitants  agglo- 
mérés au  Mas-d'Agenais. 

EN  bordure  du  déparlement  f!"  li  i;ir.iM'lf  'i  ' •  i.r-Mov  ,,,  \i, ,,, us- 
dispose  les  10,733  he.hn  .- .1.  -.-,^  1,,!,,  -  xii,  ,i,i., 
Garonne,  principalement  mu  i^ 
à  distance  par  le  canal   lii   i         i       ;     _  nu- 


1900  11 


larges    expansions.  MonlpouiUau   est    une  bastide  du 
des  restes  de  l'enceinte  fortiliée  ;  Cocumont  possède 
portail  remarquable,  Meilhan  les  restes  d'uncliâteau  di 
un  beau  manoir  du  XVF  siècle. 
«07  habitants  agglomérés  à  Meilhan. 


t  rapide,    parfois  aussi  mesquine,    indolente  ;    l'autre,  étroii 
B  lleuve  de  la  Garonne;  la  petite    et   la  tranquille,    c'est  le    canal  latéral    à   la  Garonne 
e  Toulouse  et  de  Uordeaux.   Meilhan  domino  amphithéâtralement  lleuve  et  canal, 


.   ik-   MARMANDE.   -  Cantons  de   SEYCHPIS  et   de  TONNKINS         I.OT-ET-OAKONNE 


vigne,  les  pruniei-s,  le  lab 


'-'  el  à  la  r>upie,  minces  Iribiit 
à  Kil  oièlrej  sotilemenl,  au  Suil 
sinistre   diminution   de    populati> 

uni-  visite  en  passant,  à  Lagupie  i  \i 

iw  s.),  à  MontetOD  (ogivale».  Sêv< 
lUirtliélemy  iiiii  en  a  «X). 


I  ilépartemcnt   de    la  Cironde  (à    lOiiPstl 


l  point  do  forrts,  qui  ont 
quinzaine  de  mètres  env 
lectures.  Après  la  ({uerre 
11-,  XV.  xvri-8.),  quelques 


.   2,44:),  c'est  la 


|"\ANS  le  CantiiX  deTonnkixs,  qui  est  pourtant  d'une  véritable  opulence  aRricole 
'        de  métropole  du  tabac,  la  plante  humaine  menace  de   disparaître  dt  'ad—' 
•le  Tonneins,  cninme  de  la  non    moins  admirable   plaine   du    Lot  de  Claii   c    1 
W.KÛ  en  1900.  l'est  AX»  de  moins,  c  est  iS  pour  100  de  perle,  c'est  une    a  ^n< 


m  passage  a   Tonneins  fort  large  et  puissante  -     cl  le  1  il  n  ai  t  si  i   e  et 

t-elle   diriicilemeot   ses  énormes   crues   —   on   n'aime    pas    i  cl  tolofeiq   e     1  i      anlc 

-  des   ponts   de.  pierre,    qui   coûteraient    très   cher  :    on    prt  ft  t  MiOl   lai      a„„lom    t 

i|.-  des    ponts  suspendus.  lonat.  n     1   )8   aCIar, 


LOT-ET-GARONNE 


Arrond.  de  NERAC.   -    Canton  de  CASTELJALOUX 


Arrondissement  de  NÉRAC. 


I  arrondis: 


l  de    M: 


I   'Aiii.oMii.ssiMi.M   m:  Niiiai:,  à  la  fois  le  plus  méridional  et  le   plus  occi- 
'-'     ilental  ilu    l.ni.iiiaionne,    est  compris  entre  le  département  du  Gers 

....    ,.:..  1     .,1..;     1...     I  1,...   ...    Sud-Oiiest,    celui  de  la    tiironde  à    l'C 

D  au    Nord,    celui  d'Agen  à  l'Kst.   [Ii\i 
s'étend  sur  M0,l3t  hectares,  presque 
tenicnt  la  surface  de  I  arrondissement   de  Marmandc,  et    les   '26   centièmi 
du  département. 

Il  loni,'e   la   rive  gauche  de   la  U. "    '        ■ 

suit,  en  (iénéral  à  quelque  distanr- 
tion  de  ce  lleuve  très  irrégulier 

également  entre  deux   

diversement  tertiaires  de  l'Agen 

le  pays  de  la  vigne  :   à  l'Uuest, 

dans  les  bois  de  pins  pli 

aussi  beaux  que  ceux  du  littoral  des  Landes 

il'Espiens,   à   l'immense   horizon,    198   mèti 

délinitir  de  la  Garonne  dans  l'arrondi 

Le  seul  canton  du   Lol-el-Caroiiiie  o 
appartient  à  cet  arrondiss. m.  ni  ,    .  ■ 
augmenté  que  de  97  pcr^c^Tin'  -  .  i, 
'         mbre  des  habitants  .i  .li       '       ,  '• 


Il  ne: 


n  pas  celtiqi 


de  l'antique  voie  aujoui 
Le  moyen  âge  transparait  u 
vingiennes,  à  des  me"""  '■'•■ 
soit  des  deux  époque 
sieurs  de  ces  ■  h      ' 
forts,   on  doit  cii' 

Vianne,    Lamonij. 

4,018  habitants 
I,.n87à  Lavardac, 


grandes  source^ 
riviérette  qui  i 
de  3  à  4  mètri's  . 
elTet  le  canton  d. 
que  du  sable  pi 
forêts  ;  le  chêne- 
«agenaises»  une 


[>opulat 


[partie  romanes 


4' 

ïvMt 

^^^^«^A^^p 

Arr.   de  NERAC.   Cantons  de   DAMAZAN  et  do   FRANCESCAS  LOT-ET-GARONNE 


r\tr\  natures  île  terrain  se  partagent  le  Canton  tiE  Dama/an  Ir  \  1  •  i  I  i  il 
^  quaccompasne  ici  le  canal  latéral  loin  du  lleuve,  au  pied  In  i  i  i  ,  1, 
|ui  présage,  à  lOcciilent,  l'inimense  foret  des  Landes.  D'aillc m-     i      ;  .1, 

ilteint  180  mètres  au  Sud  de  Caubevres,  tandis  que  la  Garonne.  |tj.  u. m  ,i  m 
altitude  de -25  mètres  environ,  tl  communes,  IT.-iOG  hectares;  7.l!»l  hahuanls  <m 
le  Karguesa  sa -petite  valeur  de  curiosité,  sans  grands  monuments,  mais  beaiicou 
-.-s  ç  fortifié  dans  le  bourg  même:  la  tour  d'.\vance,  du  temps  féodal; 
-'e  du  XIII'  siècle.  Saint-Julien-Capdourbise  ;  le  vieux  château 
à  Caubevres;  châteaux  de  I!u/et  i.\i\«  it   wiii     sni  li  s  it  île  I.i 


E  Lassagne:  Iîestes  D'une  Villa  romaine  (Canton  de  Francescas). 
;au  de  la  commune  de  .Moncrabeau,  à  3  kilomètres  environ  de  cette  bourgade.  I 
1871.  sont  classés  comme  monument  historique. 


;    de   ladite    Baïse,  le    sol   du  catiloi 
I  moins  de   fjO  mètres;  il  se  hausse 
l  lie  L.imontjoie. 
:iiil  ;i    l:i   ih^cadence  de  la   Gascogne 

'     I     -  .1   lie  190G;  cette  année-ci,  i 
I    iii     1  :..s7  personnes,  cette  année-1 


i\'i'  siècle),    de 
u   de  la   fin  du 


LOT-ET-GARONNE  Arrond.  de  NËRAC.  -  Cantons  de  HOÛEILLÉS  et  de  LAVARDAC 


PoisTE  A   ViANMi  (CaDton  de   l.avariJar  i. 
Ce  bourg  esl  aussi  hermétiquement  clos  qu'aux  jours  de  sa   fo 
que  les  quatre  «  portes  »  n'ont  plus  de  portes. 


Atlas  pittohesu 


Arioiul.  de  NERAC.  -  Cantons  de  MEZIN  et  de  NERAC  LOT-ET-GARONNE 


a  iiaoïianis  —  commande  le  coniluent  du  deux  cours  d  eau  doiil  1  uu  cuuil  beaucoup  plua  que  1  autre,  allaiie  de  jjeolujjie,  la  (iélise  vient  des  Laudes  j  elle 
fournil  à  des  sources  vives,  éternelles,  aménagées  sous  le  sable  ;  l'Auzoue  a  son  bassin  dans  l'Armagnac  ;  ses  coteaux  terreux  ne  lui  envoient  que  des  ruisseai 
sans  fontaines,  qui  sèchent  au  premier  soleil. 


r\\\b  le  C\NT0S  1)1   Ml /IN    le  plus  mtiidi  ml  du  lot 


p-7?p^^'^^s%ji'^'nW'*^«  -; 


I.E  ClIATKAf    IiE  ^A/AIttTll    C  Tnton  dc  Nliic 
Xazaretli  est  un  bamcau  de  114  habitants  a.^lomercs  sur  le  tcrntoiic  <l<    \cnc    i  uiit  dtuii  lici 
ie  la  ville  en  remontant  la  Haise.  Au  bord  de  h  rivitre    il  \  rtllole  ses  louis  et  sts  irl  rts 


I.KOLISE  UE  .MÉ/IN. 

llure  fort  rébarbative  avec  s 

a  faça.le   11 

nqué 

de  deux 

Ce  fut 

1  iiartie  à  1  époque  romane  ( 

i'  sieclc),  e 

n  par 

idoksceni 

Le  qu 

-.ifccle=,. 

tt  1  enaiss 

LOT-ET-GARONNE 


Arrondissement  et  Canton  de  NERAC 


lies  mers.  IClle  dut  ï 


1    1    (  ^NTON    Dl-    NÉIIU 

eststpiied 

■-•    naturelle   des    la 

ndes  pai    le  c 

lui  II  ippartient  a  la  c 

.u<  collint    oli^  ((II. 

bOD  lieu  le  plu 

marque  le  fin 

le  long    mil     t 

gaucliL   de    1 1 

passent  dans 

adjuges  «  conn 

1872 


eghse  du   \ii<  siècle   et  Meu\  cliileiu  de  (  outuie:>     \ 
riecliou    c„lise  et  manoii  du  \i\«  siècle     a  Moncaiil 

Ntiac     cestp 

eghse  de    1  entarede   (  \ii    siècle)      i  MonU^n  ic  sur 

est  due  a  Ra„ 

\u\i„oon   Lglist  du  wi'siecit   et  (.„lise  de  ''aint  loup 

de  Sullj    est   > 

de  la  ullt 

i  du  jeune   loi  de  Navarre,  qi 


:  Le  Pont  et  l,\  Mai 


i  lard    Henri   IV.  sont 

,  nze,  devant  les  restes 

Place  Royale  à  Pau  à  laquelle  elle  est  al.soliin 
e  des  vieilles  demeures  qui  donnent  de   1 


du  château  ;  celte  si 
lent  pareille.  La  ma 
intérêt  à   maintes 


Arr.  de  VILLENEUVE-SUR-LOT.  -  O-"»  de  CANCON  et  de  CASTILLONNES        LOT-ET-GARONNE 

Arrondissement    de    VILLENEUVE-SUR-LOT. 


*-*    (iai'oniiu,  enli'u  le  tlépai'lemenl  ùe  l:i  I'  i  i     n 


)nl  à  la  rcnconlre  des  l)ois 
non  seulement  de  l'arron- 
\  loucher  le  département 
le-^  et  plusieurs  autres  dé- 


du  Lot.  au-dessus  de  Villenc 
l.e  château  de  Bonna;:uil  c 
C.ancon,  Castillonnès.  Saint 
lides  du  XIII'  siècle. 

6,<)78   liahitanU  3g;.-loméré 
tillonnès,  1,(165  à  Vilieréal, 


LE  f.AMON    HE  C.am:on  a  sa  petite  part  de  la  plaine,  ;i 
i;rands  replis  en  aval  de  Villeneuve;  là,  à  C.asseneiiil.  son  altitude  est   de  'i, 
est  de  219  au  Sud-Sud-Esl  de  Cancon,  sur  le  bloc  de  collines  oligocènes    , 
relief  où    les  siècles  de  siècles  du   ruissellement  ont  drga^'t''  de  beaux  ■■  bélairs 
tertres  dominateurs  faits  à  souhait    pour  des  tours   et  donjons  :   tels  C 
ver(;ers:    peu   de  bois;    horizons   dégagés;  belles  vues  du  haut  des  talus 
anles.    Les  10  communes  du  canton,  installées  sur  16,174  hectar 
n  1872.  nombre  abaissé  à  6,426  en  1906,  soit  en  moins  1.737 
i.  l-^;lise  du  xii'  siècle  et  vieilles  maisons  en  bois  à  Casseneu 
con.   ancien  château   de   rtoc|uegautier   près   Deaugas.   ïi79 


VRfiKTK  au  Nord  par  le  département  de  la  Dordogne,  le  Canto.n  m 
en  9  communes,  dans  le  bassin  supérieur  du  Drol.  ici  fort  n 
longueur,  cet  afiluent  droit  de  la  Garonne  n'arrive  jamais  à  la  (lit;r 
fontaines.  Coteaux  éocènes  ou  oligocènes,  le  sol  y  atteint  17,s  m 
faile  entre  Drot  et  Lot,  le  iJrot  quille  le  canton  par  environ  .'" 
entre  de  gracieuses  prairies.  Peu  de  bois,  des  vi(;nes.  Villatii  - 
4.918  babilants  du  recensement  de  1!X)6  sonl  de  1,.">10  personnes  ■ 
i;.428  du  dénombrement  de  1872.  Vestiges  gallo-romains  à  .Montaiir 
lits,  qui  est  une   bastide  de  12.)9;  églises  de  Lougratte  (xiv«  siècli 


font 


labitants    aggloiii 


A  11!)  mètres    au-dessus  des   mers,  ci; 
bastide   a  conservé  ses  murs  d'enceinle 
disposition. 


LOT-ET-GARONNE  Arr.  de  VILLENEUVE-SUR-LOT.  -  C"-  de  FUMEL  et  de  MONCLAR 


(  t  clitl  Util  (It  (.  uit  II  c-t    iiiL  \  Il      mil  liiLlii.  m  lit   m    I  -.IliiiliU  iii 
il  UDt*  colline   (le  11    int    dioitt   du    Lit      celle  bi  11     iiM(ic\icnl 
1  1  \_iie  (  1  tort  nommce  I  e\oUe  pai  a-,„lulimli(in  de  1  ii  licle)  et   elle 
suspendu  d  une  seule  tra\LL  la  Frincliit 


Alorie  des  dtpii  temcnts  de  h  Doido^ne  et  du  lot    le  (  \Nros   iih 
Umll    lorde  au    Midi    h    hclle   riMcre  du   lot  cmalisce    He  la 
ilke  f(Cond(    diidil  loi     il   senle\(    (ii   \i,u(iii    |  ii    des  collines  (Il 

27)    I  l(    Bel  111      >    toucl        1  1      li 


parmi    Its   monuments   hisloiiques    elli- 
I    sicclea\ec  portail  di    la  Renaissance 


lkIisc  en  pirtie  loman 
Afoiisempron    1  <,çlisc  i   i 
I  BlanquiTort    et  les  r  m 

il  \  a  2,5(i7  liaiiitantb  d_„loin(  i 


(inpt  !3Ui  un  giand  tertre  isole 
(I  s  pi-iines  le  long  des  ruiss(.au\ 
10  cominuneb     H42lhectaies       ' 
I     Montastruc  (\\°  siècle)   de  loi   I 
in  wii' sieck)   \itiix  iiunoii  de  li 
|iii  Lsl  epalciiK  nt  une  Instidc  ik  1 


ide  pour  devenir  une  ville,  bainl-l'astour,  liasli 
îte  (le  partage  des  eaux  (ontie  Garonne  et  Lot), 


,  Saint-Pastour,  liaslide  avorl( 


Arr.  de  VILLENEUVE-SUR-LOT.  -  C"'  de  MONf^LANQUIN  LOT-ET-GARONNE 


superbement  campés  d'un  départei 
)ntemple  le  cercle  de  l'horizon. 


l  lière  assiette  et  solide  a 


y  a  que  62  liabilanls  dans  le  •  bourg  >  de  )iavau( 
oo  est  ici  dans  la  •  Suisse  agenoise  -  :  le  ( 
!■  naturelle^. 


pN  bordure  du  département  de  la  Dordo^ne  (au  Nord),  le  Cantun  dk 
'-'  MONKLANQCis  est  une  victime  du  ruissellement.  Les  météores  y 
ont  dégradé,  bosselé,  taillé,  entaillé  l'ancien  plateau  oligocène.  Mais 
aussi  ils  lui  ont  donné  de  grandes  beautés  de  relief  :  tel  Monllanquin 
assis  fièrement  à  plus  de  lOO  mètres  au-dessus  de  ses  environs:  telles 
aussi  les  gori:es  de  la  Lède  à  Gavaudun.  lieu  qui  passe  pour  le  plus 
pittoresque  du  Lot-et-Garonne. 

On  y  parcourt  de  vastes  bois  en  tirant  sur  le  l'érigord  vers  le  fameux 
château  de  Biron  (Dordogne),  là  où  le  canton  atteint  presque  l'altitude 
de  240  mètres.  Àlonségur,  haut  situé  comme  Monflanquin,  est  à 
232  mètres  au-dessus  des  mers,  sur  les  côtes  de  la  rive  droite  du  Lot, 
rivière  qui  descend  à  une  quarantaine  de  mètres  dans  le  trajet  où  sa 
rive  droite  appartient  au  canton. 

De  par  ses  24,388  hectares.  ( 
circonscription  cantonale  la  c 
.riloueillès  et  de  Mézin. 

I  In  y  constate  une  douloureuse  diminution  du  peuple  «  monllan- 
■  ininois  »  :  on  y  compta  10,360  habitants  au  dénombrement  de  1872 
rt  3i  ans  après,"  au  recensement  de  1906,  rien  que  8,.t01  habitants  : 
d'où   un  déficit  de  1,859  personnes. 

Monflanquin  remonte  la  série  des  vieux  âçes  par  une  vieille  église. 
Ils  ruines  d'un  couvent,  le  cimetière  antique  de  Campot  et  des 
débris  romains.  \  Gavaudun,  dans  de  beaux  sites,  superbe  donjon 
:'i  six  étages,  du  xiv  siècle,  restes,  dignes  de  visite,  d'un  hospice 
de  la  même  époque,  église  de  Laurenque  ixil«  siècle)  et  ruines  d'une 
l'.ommanderie.  Eglises  de  Saint-Avit.  sur  le  territoire  de  Lacapelle- 
lliron  (romanei,  de  l.aussou,  où  l'on  ne  célèbre  plus  le  culte  (xil«  et 
XV  siècles),  de  Monlagnac-sur-I.èile  et  de  la  Sauvetat-sur-I.ède  (en 
partie  du  xir  siècle),  lie  Savi'  


LOT-ET-GARONNE        Arr.  de  VILLENEUVE-SUR-LOT.  -  C""'  de  PENNE  et  de  Ste-LIVRADE 


IMCNNK  ;   RfINKS 

3  lel  locher,  ce  iiian 
jris  el  finalement  rui 


LE  Canton  ue  Penne  louche  au  (l(''|>artumcnl  du 
165  mètres  la  rive  gauclie  du  Lot  et  celle  d 
Lot  mis  à  part,  descend  à  35  mètres  le  long  de 
resserré,  pittoresque,  moins  sinueux  i[ue  de  — 
escarpements  de  son  site  (îuerrier,  les  ruines 


u  Sud-Kst).  11  a  été  fort  hrod.'-  p 


n  chef-lieu  coi 
.        .  .  ,   les  alluvions 

élève  à  226  mètres   près  de  .Massoulès.    Le  Lot,  hahilué   aux  larges   campagnes,    est    ici 

7,255  habitanU  seulement  en  I90t)  contre  8,559  ou  l,25i  de  plus  en  1872.  Penne  est  resté  féodal  par  les 
■einle.  celles  de  son  château  fort  des  X(ii«  et  xv  siècles  conquis  par  Simon  de  Montfort,  puis  par.Montluc  ; 
s  du  manoir  de  Castel-Gaillard.  K.ulises  de   Kresoecli   (romane),  de   Hautefage  (xii«  et  xv  siècles),  de 

Massoulès  (xii«  et  xv»  siècles),  dé   Trentels 

ixi«  siècle).    Sur  le  Lot,  moulin  fortifié  de 

Lustrac.  près  dudit  Trentels.    435  habitants 

agglomérés  à  Penne. 

rjANS  LE  Canton  de  Sainte-Livbade,  le  Lot 
^  décrit  un  grand  repli  vers  le  Nord  en 
une  campagne  d'une  rare  fertilité,  par  une 
quarantaine  de  mètres  d'altitude,  la  rivière 
coulant  à  10,  12,  1.5  mètres  de  profondeur 
entre  des  lalus  qui  préservent  la  plaine  des 
crues.  Le  val  étant  naturellement  d'alluvions. 


la  colline 

est  oli..'o 
allitiule 

cène.  n\ 

ec  191  mètres  de 
s  de  Dolmavrac. 
...ids  du  Lot,   et 

fl-llUs.    ,n, 

1  .e.   propice  aux 
mlulyente  au  Ka- 

so"nnés"!'n  l>s:-)"ei 
cela  fait  un   vide 
l'ensemble  des  4 
de  7,786  hcotaros. 

j.rès  Ail.  ■     :     1' 

de  662 

anton  de  perdre 
uplu  :   5,29i  per- 

e.vistcnces,  dans 
es  d  un  territoire 

le.     de  Dolmay- 
\    de  Tombelouc 
m  siècle,  ruiné). 

siènic    .Il 

}wi 

r„„;"', 

Temple-sur- Lot 
mimanderie. 

pèlerinage  fréquenté. 


nilement  que  le  ïempic-su 


124  Arr.  de  VILLENEUVE  SUR-LOT.  -  O'"  de  TOURNON-DAGENAIS  et  de  VILLENEUVE       LOT-ET-GAR. 


,.i:,lili.;  .le  Villrne.ive-.l-Agcn.   Il  I  , 
f  cainpa(.'ne  dunt  féconOilé  renommée.  Sa  rivière  n 


LOT-ET-G.         Arr.  de  VILLENEUVE -s. -LOT.  -  C-"  de  VILLENEUVE -s. -LOT  et  de  VILLEREAL 


A  lOô  inèlres.  Rives  nest  qu'un  i 
dessus  le  val  verdoyant  du  Drot. 
élant  au-dessus  de  la  rive  gauche. 


,   \illenal  mande  le  l)rol,"ici  courant  fort  modeste.  Son  églist 

est  du  xui«  siècle,  comme  la  bastide  elle-même. 


Arrond.  de   FLORAC.   -  Caiilon    A,-    IMK'KM 


DEPARTEMENT  DE  LA  LOZERE. 


du  4t'.  Il  psI  coii|i<  rnlrr  M(>n> 
riilirn   ■  l>Jl    il*    l'an». 


l.orLiii    atleinl   pix'Mjiii 
W'    tieer*    de    latiKule  cl    »  »pi>roclir  '    ' 


p|ol»  |«r  le  I"  nu' 
Nord    au    Sud  1)11 

AHiVl.c""»  MM;»r.'rà"!rs. 
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OÈPARTIMINT  0[  L*n 
LOZÈRE  ' 

ARRONDISSIMINT  Dt 
FLORAC  t 


ride,  de»  Iieri>3;:e3  de  l'Aubrac.  de  la 


'•!■'     '<■    'l'i''      ,i,,,,  ,1-     li- i>  ■  ~  -ciilcmcnt  au  1)38  du  Gardon 

'1       I      '  ;       ,  \i         1 1 .702  sur  la  Lozère;  donc  tous 

:  I  ni    M-mi-polaire  du  haut  mont. 

■    ■    '      i  I    ,      ■         .       ,.      )  .1^     !.■    .Non),   lo  Centre,  l'Ksl,  le 

il-.  '!•■   t.i  'I'     •'•        '■  '       •  '■  ■    ;  "    I  .  "-  .  -I,  -iif  !(•  vaste  Causse  de 

!■■  I  ii'i.ii   ,■■    ,  ,'         Il .  ■  .|.    \\   Il  j.      |,!'i-    nue  puissante  cara- 

i"ii''  !"||--  I'  -  ■'     ■         I'     II''  '1      |.i , 1111    I  1,1  nies  de   la  Marge- 

'■■  Min «<■       ■    '    I      ■"    '      •■'• ^  .1   ■  h    il' -  i'..-Misses  et  des  tris- 

l'iii-   |||"|"   <'  ^    '•'""■I       -''l'    •''>'-- -   •'n'i.    -J.I.Vi  décès  en1909; 

\Xr>  lo  (lop;iiliment  isl  clesceiulii  :i  liS.dKi  ou  7,174  de  moins  en  1906. 
'•  lies  dolmens,  les  débris  de  Javols,  qui  l'ut  leur  Aiideritum,  puis  la 
lit  In  cathédrale  de  Mende,  les  belles  portes  de  l'enceinte  féodale  de 
IMS  éRliscs  et  les  manoirs  debout  encore  ou  par  terre.  .5,246  habitants 
i-Chély-d'Apcher,  1,253  à  la  Canourguc,  1,067  à  Meyrucis. 


Arrondissement  de   FLORAC. 

le  .\Ur^êJ..|•l'cl  do  mV 


maotau.  on  Tarn  d'»»al  aliondant,  bleu,  transparcii 
loal  a  rail  dmilp^  on  de  sundomb.  I^  ccmin'c  . 
3B.3K  liabilanLo  en  IK72  el  -lit.lfa  en  19111!.  resl  un 
Aten»,  ralai«e<.  rorridor»  nu  rairncmi  de?«  eaux  u>i 
«ill««  IwmletFrwci.  Ie<  arriilenL^  du  r»lief  v  <«>nt  <[>l 
<i«ill«7>  tVIi^e*.  «piebiuf»  ruiner ilr  rli.ilf.iux  :  jieu  de  it 


!  .II.-  .1  I.,  ..n.h'  .lu   Ci-.ind  C;ij:nmi,  el  ces  f...,! 1  ,,,i   .In    |, 1   1,  lorrenl 

I  '    i-iK  II.   il    1  lie  tOO  à  (iOO  mètres  de  creux.     1 1  H  1     |  1 h    .1       u   falaises 

!■  1    --   iiil  ii.iiiN.    Plus  il   y  arrive   de    touii-i'        ji'i     i'  i.i.'.im      -enfuient. 

:r.  ,u.il.i>.  luiiiiiiMCs  ilu  pied  des  causses,  clia.i^  .lii,  1  uinilui  im^^.  -.eiiil.l.il.lcs  à  des 
i  iii.iiii|uent  à  jieii  près  en  tous  lieux,  sauf  les  ibilineiis,  i|ui  suril  iiniiibreux.  Quelques 
iit.inU*  agKlomerés  a  Klorac,  1,<K)7  à  Meyrueis,  837  à  Ispagnac,  530  à  .Sainte-Enimie,  etc. 

I    I-  Canton  ut  Uakiii-  (tout  au  long  Hniie-dcs-Cev(.iineB) 

' -'    (Il  ploie  SCS  20,1.ri  liett.iicb  sui  K  communes,  tout  <ni 

lut  des  monts  Ccvenols 

^nrnmmune(leHT>s(iicl«nrri\enl  \igounl(1  "«(7 mètres), 

'^^'2&i  '  ,'■,'','  '  ,     'nl^'^dl^ 

■  Il    nj/'dt 

\   iilCnn 

I     l'it    ks 


nidoii  lie  Mialet. 


Il  II  y  a  que  :jO,*i  liabil.ints  aggloni/'n 


Arrondissement  et  Canton  de  FLORAC 


Vue  générale  de  Flouac. 
nos  plus  modestes  chefs-lieux  d'arrondissement,  mais  ce  n'est  pas  un  des  i 
ul,  par  sa  fraîcheur,  ses  eaux,  sa  verdure,  à  l'altitude  de  5ti  mètres. 


•     K    FLORAC.  -  Canton  du  MASSEGROS 


longueur  colrc  les  parois 
à  pic.  rebords  des  deui 
Mêjan.àdroitelc  Sauvclerre. 
laire  bai(;ne  dans  les  eaux  ilu 
met  el  sa  Icte  est  le 
a  tOO.  .tO<).  même  jusqu'à 
couronne  de   pierre   '    " 

Treize  lieues   de   I 
^ueur.  car  elles  se  continuent 
dans  le  hassin  de  Millau,  plus  larj; 
surtout,  dans  la  célèbre  descente  e 
l'onde  pure  du  Tarn,  couleur  d'aigi 
(.'.ausîtr  di>  Sauveterre.  l'armi   les  plus  aboi 
."^ainie-Knlmiei.  celles  de  Sainl-Chély  (suss 

Knlré  dans  les  dûlilés  par  .'Vi'l  mèlrrs  nu 


limpidilo  des    fonlaincs   (|iii 
un   «    liien  Uciile  :   dix  à  la   racine 
Moiilbriin,   de  Caslclhouc.  celles  de   i 
;i  Malénc,  des  l'arayres  près  des  Vig: 


LOZÈRE 

A    PEsl  du  dépai- 
'■V    15,938  hcctar 


Arrond.  de  FLORAC.  -   Cantons  du  MASSEGROS  et  de  MEYRUEIS 


l  de  rAveyron,  le  Canton  nu  Masseghos  déroule  les 
ses  â  rommunes   sur  le  Causse  de   Sauveterre,   au- 

e   du   C.ai.iion  (lu  T;!!!!.  au    plus    hvjn  de  ces  gorges 


ire  de  Saint-  î- 

,.lus  (,u-ailleurs.  \ 


r  ce  plan  jiii  issiquc      \tnniculii 
es  ruisseaux  sui  le»  deux  li\pOj,  s 


1  I.ORAC.  -  Cantons  de   MEYRUEIS  et  du  PONT-DE- MONTVERT  LOZÈRE 


Pis).  LE  Ho<:  Saint -Gi:iiVAis  (Canton  de  Mey 

entre  à  iM  ni.'ties  Ce  roclier,  détaclié  du  Causse  Méjan.  se  dresse  au-il 

ridenlalc   du    Ca(:n<>n.  an    llaiic    du  de  la  Jonti' et  du  hameau  des  llouzes.    lia  200  moires 


!   haut  a\ec  chapelle 


=^''*.^'lÎl^^. 


HMH-^,  sur  '>'i.m>  licotares,  avec 
'i.tiT'.l  ,11  l'KHi,  soit  1,749  ou  e.xacle- 
111  (l.-;i^lre  causi'  par  réniigratinn, 


Arrond.  de  FLORAC.  -  Canton  de  SAINTE -ENIMIE 


] 

^^^^:r; 

M 

^■^^^^^^^ 

j^ 

^  ^;.,_ 

W^' 

^ 

^S/êSÊ^^'A'jSB^ 

^^Ê 

^H^^s^ 

M^? 

3 

iB^ 

m 

I  11      i]\r<   son   «icl( 


Cotte  ville  ou  fleurit  lamandier,  arbre  principal  de  ses  jardins  soleilleux,  fnt  admirablem 
l'aptisee  quand  les  républicains  de  la  Convention  proscrivirent  les  noms  de  saints  •  on  raDD( 
'uits-Roc.  Altitude,  480  mètres.  ^^ 


I-E  Château  de  la  Gaze. 
M  est  situé  sur  un  roc  de  la  rive  droite  du  Tarn.  C'est  un 
cliâteau  duxvs. qu'on  a  transformé  en  une  «hôtellerie 
du  moyen  âge»  à  l'usage  des  visiteurs  des  gorges. 


Arrond    de   FLORAC.   -    Cantons  de  Ste-ENIMIE  et    de   Sf- GERMAIN 

I         .  s  ^  , 


I  I  IMS   (1  km  II  |iics  Lt  jiii 


^^^t^r  ^'7 


il  int      Lulcmcnt    i 


Ile  (le 
|lul  t 
lis    le 


M    lu  (  ollet  de  t)ë/c  < 


Arrond.  de  MARVEJOLS.   -  Canton  d'AUMONT 


.  Comme  legs  de  !;< 
l'antique  Anclrrilum  des  Gabah 
"  """  ■    '  ■•     •    agglomérés  à  Mar\ 


Apcher,  l,25;j  à  la  Canoiirgi 


vols,  jadis  Aiidcritiiiu,  qui  fut  l'oppidum  des  Gaulois  Galiali's  et  qui  prit,  sous  la  do 
n.  On  est  ici  sur  le  plateau  de  ce  Gévaudan,  dans  le  bassin  de  la  Truyêre  et  dans  c< 
,  voire  très  froides,  avec  hivers  rigoureux,  sur  des  r^,clies  imperméables,  granits  < 
I   Margeride,  au   couchant   celle    I. i  \„[n  ,■■    1'.-    de    Sainte- Golonibe   de    1 

le  lieu  le    moins  élevé  du  t.,;,:  h  la  <»iO  mètres  environ.  Ce 

lerait  bien  d'assembler  en   fur. 

277  personnes.  Ruines  romaine-        ,  -        . 

e.  Le  plus  beau  du  canlon,  moni.m.  nIi!-  m.  m   [..n  lui. 


5  communes,  10.32 

3  hectares 

ois;  restes  de  voie 

iaduc  (65  mètres 

le   haut)  di 

i,  des  vestiges  plutôt  que  des  ruines.  Altitude,  970  n 


Arrond.  de  MARVEJOLS.  -  Cantons  de  la  CANOURGUE  et  de  CHANAC 


1 

^ 

â 

i 

^■S^S'^jI 

^ 

II2 

à  625  mt-tres  au-dessus  A 


pjxNs  le  Cavtûn  de  la  CASoinr.i-E,  limitroplie  «lu  département  de  lAve) 
•-'    sur  le  Causse  de  Sauveterre,  à  des  allitudcs  qui  montent  jusqu'à  l.i 

3ui  ."lOO  mètres  environ.  Cette  rivière  encore  étroilo.  séparf  ici  a^>vi  e 
Aubrac.   Dans  sa  région  caussenarde,  ce  territoire  <lr  1'.'  !K'o  1    .  i  n.  ~  . 
contrée,  les  roches  désertes,  les  chaos  ruiniformes  di   1  1    1  "   în  • 
obscurs  de  leur  profondeur.  Telle  lacélèbre  source  .1.  ^1 
-uperbe  dans  le  bloc  caussenard.  lîien  que  la  Canon i_ 
donné  5,7I'2  habitants,  celui  de  1906  s'est  clos  sur  .">.i:il      1  ■•>I  ■! 


LOZÈRE  Arr.  de  MARVEJOLS.    -    Cantons  de  FOURNELS  et  du   MALZIEU- VILLE  435 

:  ^1  r 


>endant 

'l,172  mètres  d'al 

les  branches  des  arbres. 

Terme. 

esta 

I   E  Canton  ue  Fourne 
L-    et  à  l'Ouest,  dans 

LS  s'enfonce 

sn  pointe,  à  l'Est 

e  depar 

nt  du  Cantal,  sur 

la  rive  droite  du  Dès,  ma 

îlreaffuent 

de  la  Truyère.  Il 

n'atteint  pas  la  rive  gau 

che  de 

cette  Truyère,  enfouie 

dans  les  gorges  comme 

le  Bès 

s  s'en  rapproche 

beaucoup  sur  les  contreforts  ter 

nina 

.\  de  la  montagne 

d'Aubrac. 

Sur     des    t;i'nnils.     <\ 
de    l'îlot    plhM.'n.      1. 

7\ 

peu 

lit  1 

la     partie    Xord 

bien  nommé 'car 
faire  autrement 
lieu  le  plus  bas, 

peu  supérieur  à 

rus   sinueux  et  lents  da 

is  la  p 

lolents  à  la  des- 

cente  vers  le  bas  pays;  quelques 

dykes  volcaniques  de- 

Aubrac.  11  corn- 

munes.  18,5'21  hectares 

les  4,4i;i  habitants  de  In 

t  de  l,2r>9  mètre 


BORNÉ  à  l'Est  par  le  départemer 
nulites  avec  îlot  de  tertiaire 
du  Canlal,  de  l'Aubrac.  Ce  territo 
torrent  sombre  irrité  par  les  pier 
au  Nord-Est  du  chef-lieu.  Forêts 
cules  c.ilmes  sur  le  plateau,  viol. 
du  Mal/ieu  ;  églises  Notre-Dam. 
Ihac.  Près  de  Prunières,  ruines  . 


:,  le  Canton  du  Malziel-Ville  porte  les  9  communes  de  ses  16,042  hectares  sur  un  socle  de  granits  et  gra- 

chef-lieu  et  îlot  de  basalte  pliocène  remarquable  parson  équidistance  des  trois  foyers  volcaniques  du  Velay, 

Tniyèrp  jusqu'à  son  passage  en  Cantal,  par  740  mètres,  ce  qui  est  le  lieu  intime  de  la  circonscription.  De  ce 

1    V,.,-  \,.<  (l;incs  de  la  sombre  Margeride,  là  où  rôda  la  Bête  du  Gévaudan.  jusqu'à  l'altitude  de  1,458  mètres, 

ne  sur  ladite  Margeride;  belles  prairies  telles  que  les  fait  l'altitude  froide  :   torrents  et  torrenti- 

re.  5,153  habitants  en  1906.  contre  4.815  ou  338  de  moins  en  1872._  Restes  des  tours  et  remparts 

iiiières  (.xie  siècle),  de  Saint-Pierre-le-Vieux  (.\ii=  et  xv  siècles).  Château  de  Paladines  près  Chau- 

I  1  uissant  dans  la  contrée.  880  habitants  agglomérés  au  Malzieu. 


Arrondissement  cl  Canton  de    MARVEJOLS 


Vie  CitNtiiALE  OE  Maiivejols.  Vers  ce  rlicMicu  d'arroiulissemenl  se  dirigent  maints  lorrents,  les  uns  nûs  à  l'Esl  sur  le  versant  occidental  de  la  Marfjeride. 
les  autres  venus  de  r<  Uiesl,  ilu  versant  oriental  des  monts  d'Auhrac  ;  tous  se  versent  dans  le  plus  grand  d'entre  eux.  qui  est  la  Colagne.  Le  bassin  que  cette 
ville  occu|M'.  à  6<l>  mètres  au-dessus  du  niveau  des  mers,  entre  monts  nttei);nant  ou  dépassant  1,00()  mètres,  est  un  des  plus  agréables  et  féconds  du 
département    de  la  l.ozrrc,  qui  n"esl  pas  riche  en  d.'pi">ts  fertiles. 


^ejols*^  Le  chàt'eau'Xu'son'"iiom   ii'la   famille  Pinelon  de  Chambrun    qui 
possédé  pendant  la  plus  grande  partie  du  xviii*  siècle. 


Arrond.   de  MARVEJOLS.  -  Cantons  de  NASBINALS  et  de  SAINT- ALBAN 


I  STKht   UL    CllATE\L    UL    LA    1 

(Caillou  (le  N  i-bin  ils) 
I  lu  wu'  siede    pre'»  de  l'rir 


,Jlh  le  haul  du   I  ls      ijiuI 


I  doi/c     le    0     litriieu 


Arroiul.  de  MARVEJOLS.  -   Canton  de  SAINT-CHELY-DAPCHER 


lères  du  ru  de  .Sainl-Cliély 


LOZERE  Arr.  de  MARVEJOLS.   -  Cantons  de  St-CHÉLY  et  de  St-GERMAIN-DU-TEIL 


Minl  (.hély). 
:  1  Imi  (ommunconduent,  une  belle  verdur 
iilla^e  (le  157  habitants  agglomérés. 


valu  à  Saint-Chély  son  surn 


De    hautes    pituies   au    pcnch 
>,  bois  lie  pins  cl  autres  iibies 

an"-     des  champs  i»st/  fLConds  t 
lot      de    beaux  et    bons   \trqc 

communes  sui  17  879  litctaics  s 
pable  de  mnintenii    et  mi-me  d 
uple     mais   la  di.popuhtion  j 

int    de   1  \ubnc 
sur  ccriuns  chai 
n  dtsct-ndant  \eis 
rs      ce  cinton   de 
eiail    mal, IL  tout 
iccroitre  son  petit 
eut  ludtmtnl  pu 

ht.      6  017  tiabZils    ?„'  1S-" 

l'IOb   (  tsl  iint  d(( 
nni-   de    m   iiis   m 

l   n   n    que   4  92S 
1  080  pei 

plus  ou  me 

clhsVdës 

10  ni  (S  intiques 

■  ns  toute  la  Ic^on 

seulement  a  "sTint- 

Chirac  (Canton  de  Saint-Germain). 
l)oui-\oisindela  Colagnea  «on  site  i  6")0  mètres  environ  au-dessus  des  mers  à  peu  prè 
L  de  \1  M  \ejols  et  de  la  rue  droite  du  Lot. 


,  \^U       Çt 


Arrond.  de  MENDE.   -    Canton  du  BLEYMARD 

I  DÉPARTEMENT  DE  U  1  Arrondissement  de  MENDE. 

^4  LOZÈRE 

^'^,ç  ARRONDISSEMENT   DE 

MENDE 


ù  Chaiiil)on-lc-Cliâlc!iii,  r 


f-ile-riantlon  la  plaine  deMonlbcl,  mo 
o.  au  Hluinc.  Il  nesl  en  toute  Kranc 
lue.  Le  territoire  du  Dleymard  s'inclir 
ssezac  et  lArdèche.  L'Allier  y  commi 


LK  Canton  ne  Bleymaro  partage  avec  celui  de  Cliâlc 
SCS  eaux  à  trois  grands  fleuves,  à  la  Loire,  h  la  C, 
l'.1^sins:  il  >e  trouve  dans  la  Côle-dOr,  au  pays  d'Arnay-lu-lluc.  Le 
l>;ir  le  Lut  qui  v  prend  sa  source,  vers  le  Rhône  par  le  Cliassc/.ac 
de  la  (iardillei'l.ôOI  mètres). 

Cl'  canton  est  le  second  de    la    Lozère  comme   étendue  ;   il  u' 
lias,  à  des  altitudes  •  Tormiilables  ".   De   "i)  mètres,   plus  ou   m( 
tertre   de   Finiels.  culmen   du  Mont  Lozère  (et    du   département)    , 
l^/ère.  la  montagne  du  Couict  monie  à  1,498  mètres.  C'est  donc  un  pays  (glacial 

v.iul   s'il   était   lioisé   comme    il    le    fut  antan.   Itcs  plalr '^    

ilcroaDdaot  ipi'à  se  parer  de  léternclle  jeunesse  des  foré 

La  population  du  canton  du  Itlcymard  est  à  peu  près  siaiionnaire  :  .>,  «o;i  p 
exactement    l'émigration. 

Itolmen  de  l'Autel  des  Fées,  au  l'uecli.  près  Sainte- Hélène.  KkIIscs  an 
.1  Cubières  (romane),  à  Saint-Krez.nl-d'Albuges.  a  SainlJulien-du-Tournel. 
Julien  iruines  superbes).  Etablissement  thermal  de  liagnols-les-Dalns.  42*2  hali 


e  plateau  liasiquc  cl  iiili 
qu'un  autre  endroit  in 
vers  la  l.oirc  par  le  Cli.i 


l'Allier,  sous-aflluenl  du  Rliône,   il  s 

avec   le  canton  du   Ponl-de-Monlver( 

',  frais  en   été,  bon   pour  l'herbage  cl 

•roupes  éboulées,  des   roches   croulantes,  des   ravir 


(le  roches 
'élève  jusqu 
.Au    Nord 


Ml   pied   dn  Mai; 
irchéennes   ou 


y  contrcbalar 
adenel  (xiif  sii 


LOZERE  Arr.  de  MENDE.  -  C""'  de  CH.lTEAUNEUF-DE-RANDON  et  de  GRANDRIEU 


I  >Il   Moi 


intre   Loi 


•e  Margeride.  Le  plateau  de  Montliel.  solitude 
iieuLue!.  un  u  ii  ;  a  même  pas  une  chaumière,  sur  le  granit  du 
b  et  plus  les  Trimas  sont  polaires,  les  vents  glacés  et  l'été  lui- 
[i  inili  |ue  iiei-  lias  au  Midi,  envoie  presque  tous  les  petits  torrents 
l  oiiental  de  la  Martieride.  il  y  monte  jusqu'au  faîte  de  cette 
ri  très    I  c  Iilu  le  moins  élevé  dû  territoire,  dans  le  val  du  Lan- 

I  est  bon  pour  la  vaclie.  \c 


<.   cuUurc; 
e  plus  _ios  des  2t)3  hectares 


'-<    7'iu"m<tr 


Il     \  ml     une  pour  h  culture  des 
u  des  aibies  i  leuilli  s  caduques    I 


le  (  liipeaurou.x  qui  tombe  dans  l'Allier,  rive  gauche,  par 
c  des  I  énètres  bombe  la  Margeride.  chaîne  granitique  de 
;1  907  he:tares  auxquels  ont  part  S  con3niune"s  se  déroule 

me  lies  se  nomme  Saint-Paul-le-Froid.  Noter  ces  altitudes, 
amps  qu'il  a  pour  «  mamelle  »  le  pâturage  et  qu'il  aurait 
1  73j  personnes  en  1872  sa  population  s'est  avancée  à  fi,:!77 


omi  I   s  seulement    i 


fi  CotulalL  (conilutnl    des  telles   a  la  leneoi 

le  Monnuiou\ 

lr<    les     09  du    boui,   de   C  Inmbon  le-Clià 


singuli; 
e  de  l'Allier  et  du  Chapeauro 


;.  Eglise  du 


Arroad.   de  MENDE.  -  Cantons  de  LANGOGNE  et  de  MENDE 


Le  Lot  près  Menue. 
Le  Loi  n"esl  plus  ici  ruisseau,  mais  Elle 

déjà  petite  rivière. 


Menoe:  L\  Catmkdi 

.,..^  ^„. le  vocable  de  Saint-Pierre.  Le  pape  IJibal: 

(un  Lozéricn),  en  bénit  la  première  pierre  en  13G5. 


v-  0^-            .      -^ 

r --- 

\è^  ^^ 

WÊ^^rT'  '' 

■-. 

W   ;  ^-,.-r- 

"^'i"    "j.!L'^'^r'' 

.>i, ■,,.■-         ,r,i    iiM     lam- 
I    M.      I  ;,n    ,i_n.   ri    un   îlot 

(lùlaclié  (lu    j;ran(l   bloc 

•   versant  oriental  de    la 
par    endroits    forestière, 


et  le  bois  en 
I7,i)8i  hectares; 
(>.'>  de  plus  soit 


s  cha 


.     fort    impor 
f  I  .Mlier.  Elle  < 


s  d'un  pont   ogival 
II.    dans   la    inonlagne,  les  débris  d'un   camp 

(XI'  siècle)  et  de   Hocles  {Xll«  et  xvi»  siècles). 
Huines  de    vieux  châteaux  à   Auroux,  à  Luc 
(XI'  ou  XII'  siècles),  à  Naussac. 
3,056    habitants    agglomérés    à    Langogne, 


Notre-Dame  de  F'ejrenc. 


Arrondissement  et  Canton  de  MENDE 


e  (Il  2  700  lieclares    I 


!s  contractent  a 


I    1     CVNTON     M     M]  M. 
*-'     le     fcnl.in  >    li  | 


!  un  printemps 


du 


e  (le  la  Mai 

^eride  appartenant  pour  une  paît  a  la  circons- 
ciiplion  Tn  heureux  contraste  le  \i\  du  Loi 
est  frais,  aijreable  sire  dans  «a  profondeui 
des  \ents  qui  sifflent  et  soufUent  en  bour- 
ia-.que,    a    tout   jour     i    toute    lieuie   sui     le 


i<ite  bloc  que  II 
Mais  c  est  princi] 
12  liectarLS  piiti 


a  découverts  sur  le 

Causse    de  Mende 

e  cantop  de  Mende 

t  CCS  pierres  seclies 


iÊ^i 


08.")  inelic>  c  est  I  altitude  de  ce  Mlla!,'e  de  67  habitants  assioraéi 
•■a  gauche  le  premier  de  «es  tnbulaireb  un  peu  notables,  le  Uran 
torunt  emi-.  par  le  re\ers  septentrional  du  mont  lo/cie  le  pa\ 
contiibue  un  pLiiiiiLlre  de  icboisement  de  56"j  hectare» 


Arrondissement  de   MENDE. 


i  de  SAINT-AMANS 


0  hcclares  du  Canton  dk  Saint-Amans  portent  sur  les  granits  !■ 

ilaires  du  Lot,  la  Truyère  et  la  Cola^'ne.  C'est  sur  ce  terriloiii  'i 

.HJO  mètres  environ  marquent,  au  plus  bas,  le  vid-gorge  de  la  Colagne.  susnommée.  De  800  :i 
Amans  ne  saurait  se  montrer  agréable  et  doux.  Les  mois  d'iiiver  sont  ici  très  froids,  très  H' 
nomi<|ue.  Prairies  et  bois,  villégiature  estivale,  cascades  et  rascatelles  des  ruisseaux  brun- 
ce  jour  légèreraenl  croissante;  elle  a  gagné  iîfâ  personnes  en  trente-quatre  années,  des  6.'2JI 
conservé  eo   partie  ses  murailles  du  xv  siècle  et  il  -   — :.-:--     •■- -.  -. 


siècle  à  Saint-Gai.  > 


citSà 


s  de  1 


n  château  d  astables.  (|ui 


Arrond.  de  MENDE.   -  Canton  de  VILLEFORT 
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DEPARTEMENT  DE  MAINE-ET-LOIRE 


»:1>K 


T-1.0 


l.lKisso  on  ft 


is  prOfectorales  de  Franco  :"ses  7l2.629^lu 
I  M  cantons,  en  381  communes,  répondent  au  TTi' 
'.  I>e  forme  asseï  ru^guliJre,  presque  un  paralli'l 
itre  sept  départements  :  celui  de  l'Indre-et-txiire  ;i 
1   NorvI-tUt,   celui  de   la  Mayenne   au   Nord,  celui 
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0^-7  DEUX -SEVRES   \ 

L 

nulle  partconlrarié,  dans 
le  sens  du  froid,  pur  la 
grande  surrcction  du  sol. 

colline  des  Gardes,  au 
Nord-Est  4e  Cliolel,  n'a 
que  '210  mètres  d'alti- 
tude,  et  quand  la  Loire 


le   flot  de  mer.   Ce  fleuve  majestueux  dont  de  lonpii.  ~    ; 

la  majesté  appartient  au  territoire,  par  les  deux  rivi-  .      :  .  |ien- 

dant  120  kilomètres.  Deux  aspects  et  deux   natures  :    1    1  ''  1  n.iiiis 

arcliéens  ou  primaires,  granits,  précambrien,  schistes  siIi.uch-.  i  ,   miI|.'i-.~   en  .m  m-i    1 

\ondêen  :  à  I  Est  la  craie  supérieure,  le  tertiaire,  le  quatcrnairt  :  1    li    ^iI-iim  (    m     !. 

d'.\nj!ers.  qui  a   paené  quelque  •Jô.OOO  .îmes  depuis  la  guerre  fi    1  :  M  i 

on  y  dénomhra  518.i7l   personnes,  et  i.13.490  seulement  en   ]'.!'■■  i    '   1     -   ■  '^    n  i, 

désormais  «  l'éternel  cyprès  environne  0  sont  plus  nombreux  qui-  I   ■  i,    i.  in\     .11;-    I     h     i 

puisa  la  Renaissance  et  au  temps  moderne,  des  Andecari  aux  An;;cviMs  du  \.\-  sh'cIl',  le  paysilres 

certaines  églises  ou  plutôt  certains  fragments  d'églises  remontent  à  1  ère  des  Caioliuij''^"'^-  "^.•">i>' 

;»..368  à  Segré.  3.288à  Itoué.  3,006  à  Chemillé,  2.95Î  à  Baugé.  2,211  à  Beaupréau,  2,1$Jà  lieauforl,  2 

Arron.ii-sement   d'ANGERS. 

I     \  If  cl  se  séparer  deux  natures  de  pavs 

•-  ers  les  Ponts-de-Cé.   Au  couchant  de 

hou        -  ;    -     :    _        .    :-       ;.     -e  la  Bretagne  OU  l'Armoriqiiu  :    au  k 

dalluuon,  du  Bassin  oe  Paris.  Le  tout  comprend  1o7.148  hecUu  •  -    ■  n    i     ,.■ 
l'Est,  les  arrondissements  de  Baugé  et  de  Saumur,  à  l'Ouest,  li  >1   : 

C'est  uo  pays  de  rivières  et  un  pays  bas.  La  majestueuse  Loin 
;;randes  rivières,  la  Mayenne,  la   Sarthe,  le  Loir,  qui  s'embrn>-'  :  .1. 

tributaire  de  gauche.  Le  fleuve,  à  peu  près  concentré  en  amont    I       I     ni      l. 
est  comme  une  sous-Loire  qui  boit  le  Layon.  La  Loire  sort  de  l'arr 
au-dessus  du  niveau  des  Océans.  Le  culmen  se  trouve  à  105  mètres 

La  houille  de  Chalonnes  (dont  le  gîte  passe  sous   la  Loire),  les  a 
culture,  le  climat  bienveillant,  la  sulîisance  des  pluies  favorisent  cette  contréi 
gagné  14.227  personnes  entre  les  162.804  individus   du  recensement  de  1872  e 
augmenté  de  S.2I5  individus  :  la  campagne  adonc  perdu  10,000  existences  environ. 

Angers,  ville  aux  nombreux  monuments  médiévaux,  les  Ponts-de-Cé,  les  châteaux  de  Brissac  et  c 

d'églises  romanes,  ogivales.  Renaissance,  des  manoirs  féodaux,  et  surtout  des  ruines,  des  indistinctes  a 

le  visiteur  trouve  à  s'intéresser  un  peu  partout  chez  les  petits-neveux  des  Andecavi  dont  Angers  reproduit  le  nom. 

73.5ÉS  habiUnts  agglomérés  â  Angers,  sur 82,05  de  population  totale;  2,070  à  Chalonnes,  1,7G1  aux  Ponts-de-Cé,  LOI 
Georges,  917  à  Rochefort,  etc. 


is,  dans  le  canton  de  Thouar. 
es  de  Trélazé,  la  ferliliti;  ilr 
trée.  mais  l'homme  n'en  pr'i 
s  177,031  du  dénomijn 


s  bras,  le  Louet, 
lètres  seulement 


1   Brissac,  957  à  Saint 


ivées  du  Bassin 
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Arrondissement  et  Cantons  d' ANGERS 


nnd  lleu\e    j  1  a\al  d  unt 
'itiLl  ili      lochfb  anciennes  de  la  Bretagne  et  dts  roches 
plus  loin  de  I  ennemi    bons  un 
>2  935  pour  la  commune  entitie 
i  ou  Aiidegai  i    \\ant  de  lui  donner  ' 
de  I  Anjou   De  ses  nomIjK 
--   -■-  Saint  Louib    La  Catliedia 


Il  du  wi*  siccle  e 


iiLCle. 


,   Notre-D-ime-du-Honceraj, 
lu  commandant  Heaurepaiie,(le  I)a\id  d  \ngers 


carrés  et,  suivant  le  temps,  un  volu 


la  Maine,  à  deux  lieues  de  sa   rencontre  avec  la  Loire.  Le   confluent  était  jadis 
s  l'a  fait  descendre  à  1,200  mètres  plus  bas,  au  village  de  la  l'ointe.  La  Maine  porte 
e  de  18  à  1,500  mètres  cubes  par  seconde. 


le  tribut  de  21,900  kilomètre 


Arrondissement   et   Cantons  d  ANGERS 


MAINE-ET-LOIRE 


~  \..riii-l-] 


isn  Ik( 


!.'>(I2I  liai 

Ijf  Canton  d  \n(  h -,  m  ii  i  s[  a   ^>,17()  liabilaiiN '.iii 

I    tN-,niiiLt  .les  liois  cuiloiis  d  Vn^cisse  (IliouIc  iloi 
L*     un  pn%s  ilûull,        m --ikI    nnunlip  r    ,11(111  I   .   I, 


pendant  ces  nu  mil»  ii  jnneis 

Ln  dehois  d  Angers,  le  passe  m  i      i  i  i 

Meignanne,   el   de    ."îaml-Lanil)!  i  I 

MoMimes  moi  u 

heabkre   pi 

Le  Cliiithe  ok  la  I'héfectcri:.  I  \iitliion(x\iJ  I 

La    prOfecture  du  Maine-et-Loire    est   installée  dans  S\|\ain    Wlil    -mU       cdui  il>    \li  li   n^    p    s  {(nuiu/i   i  ^t  mu     iinii     I      li    I 

■  •     ' lièclei,   dimt         p.iit    un  seul   lioui;;  a   plus  de  ÔCO  hahilanls   agglomères     ,Vi-i    biii    les   I)  iV) 

sont  pres(|ue  tous  les  ouvriers  des  r<iincus(s  irdoisiLres  de  Irel.i/i 


a  Tour  de  Saint-Aubin  est  u 


îr-.-^^^-n 


MAINE-ET-LOIRE 


.  d'ANGERS.  -  C  -  d'ANGERS.  de  CHALONNES  et  du  LOUROUX 


i.  de  carbonifère.  Le 


val  de  Loii 


e  gauche.  Pour  tout  le 

deux  bassins  houillers 

Loire,  ici  divisée  en  quatre  bras, 


les  alluvions  modernes  de  sa  partie  di 
~  '  "  •""»»:"  carbonifère  passe  ici  sous  ic  n 
unv,  puiis  u  BAuaction  s'ouvre  dans  une  île  de 
1  lii'umeux,  doux  de  la  «  douceur  angevine  ».  Le  moins  élevé  du  1 
'  nlmen  du  pays,  au-dessus  de  Saint-Aubin-de-Luigné,  ne  domine 
l-J.:304  habitants  en  1872  et  9,067  seulement  en  1906.  c'est  3,23 
M  iIl'  du  XII»  siècle.  A  Chaudefonds,  pont  du  xiin  siècle,  sur  le  I 
!  '  I  I  i-sur-Loire,  restes  d'un  château.  A  Saint-Aubin-de-Luigné,  égli 
,U7U  habitants  agglomérés  à  Chalonnes,  917  à  Rochefort-sur-Loire. 


ide,  et  le  sol  ili 
m,  long  de  1..".i 


iépanche  en  rivière,  presque  en  fleuve  —  fleuve 
eur,  ensuite  dans  l'étang  de  la  Jallière,  qui  en  a  l,i 
en  de  grand  et  d'énergique,  mais  ces  trois  étangs  ont 
j  1906,  contre  10,227  ou  573  de  plus  en  1872.  Ruines  de  l'abbaye  de  Pontron  (xi 
an.  Châteaux  de  Lande-Ronde  (xv  et  xvii»  siècles),  près  Bécon,  et  de  Jaunay  (xvi 
'Oux-Béconnais,  contre  1,036  à  Bécon. 


,  dans  l'étang  de 
J  (sans  compter,  plus  bas. 
eur  charme  et  leur  beauté, 
sièclej  sur  le  territoire  du 
et  xviii«  siècles)  près  Saint- 


Arr.  d 'ANGERS. 


des  PONTS-DE-CE  et  de  St-GEORGES 


MAINE-ET-LOIRE 


Le  bon  roi  HeniJ  y  fil  souvent  séjour. 


I  E  Canton  des  Ponts-db-Cè  participe  aux  divers  terrains  de  l'Anjou  :  il  a  les  alluv 
^  rieure.  C'est  justement  en  ce  point  que  le  lleuve  quitte  les  terrains  modernes  d 
coule  d'abord  d'un  bloc,  en  un  lit  majestueux,  avec  de  petites  îles;  un  peu  avant  le 
détache  sur  sa  gauche  une  sous-Loire,  le  Louet, qu'elle  ne  récupère  qu'a  Chalonncs. 
78  mètres  de  moins  que  le  culmen  du  territoire,  qui  est  à  93  mètres,  près  Mo/.ô,  sur 
beaucoup  le  plus  grand  des  deux.  C'est  en  vain  que  ce  beau  pays,  de  climat  liumide 
belle  campagne  et  les  gracieuses  collines,  son  peuple  diminue  sur  les  23.0CS  liecta 
18,8»6  en  1906:  c'est  2,772  de  moins.  Les  l>onU-de-Cé  sont  une  ville  des  plus  iiilérossi 
du  SIX*  siècle.  Etant  donnée  la  Tragmentation  de  la  Lmi.    m   ili    ■    r-   l,i  .  .  nul  en 

•  parcellaire  •.  On  dut  ici  passer  de  tout  temps  le  ricuM'    '  I  i     i 

Pont-de-Sêi  :  la  statue  du  chef  celte  Dumnacus  reveiuli'i  ,-    i 

ducs  d'.Anjou,  notamment  le  donjon.  Vieilles  demeiiri>  \     -    \  V        •       <> 

un*  el  XVI*  siècles),  son  enceinte  romaine  des  ('.li.iielii-i  -    I  -   i     I  i    ni  |  i    -    I     ^ 

des-Mauvre!s  (XVI*  siècle),  de  Saiiii-^  !•  ;:  i-  i  •  n  [mi  -  ■  m. m-  i  !,;i!..ri\  A'  I.m 
Cressonnière,    de    la   Coudre    et   .!■      <    ii  i        .  ,     .,,i    .    iiii    n. 

deSaint-Rémv-la-Varenne  (xv  el  \-.i    - -  .  .!■    I  ,,h,i.i  ■  ,-■   pi .  -   -;ui,;Mil|.i.  r    \.. 

3.ÔU)  mètres  'de  Saint-Remy-la-Vaixiii;c.    l.:i,l  h.ilalai.u  ;.^^l._..ii,i  c.~  au.\  luni.=-.lr  Lt 


E  Canton  DE  Saint-Georges-scr-Loihe  conline  vers  l'Ouest  au  département  de  la  Loire-Inférieure 


ndes  - 


basses,  plates,  fertiles  qui  ont  à  se  défendre  des  crues  du  lleuve 
la  rive  gauche  appartient  longtemps  encore  au  Maine-et-Loin 
Léger-deii  Oois.  Petites  forêts  de  Bécon  et  de  Linières.  La  Boiie 
de  long  étang  en  long  éiang.  Mais  le  plus  long  de  ces  étangs,  ce 
lleuve  de  majestueuse  lenteur  large  de  100  5    '"" 


es.seche. 


carbonifère  a 
1872;  c'est  1.489  de  moins. Van 
siècles,  par  le  cliâlcau  de  l'Kiiiii 
rant  (xvi',  xvir,  xviii»  siècles  <\ 
du  grand  sculpteur  Coysevox.  .■" 
des  XII"  et  xv*,  et  l'église  rom.n 
/^-Louis  XI.  A  la_  Possonnière  il 
restes  d'un  château  des  xiir  ■  i 
Lancreau  (xvi-xvil«  siècles).  I.e 
lac.  957  habitants  agglomérés  à  : 
.'^60  à  Savennières. 


rJS 

Jâ 

"""^ 

1 

! 

m 

'  -.  \ 

X  sept  ponts  des  l'onts-de-f',é. 
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Arrond.  d" ANGERS.  -  Cantons  de  THOUARCE  et  de  TIERCE 


')0  kilomutrci   qu  ibomldii 


1  que  Its  lieux  culmimnls  di 

Il  possède  une  pari  1 

I        n  et  dans  le  \all  i 

I      -,  ceux  de  \iliiei 

I  l  int  de  la  Renai'~     i 

r   inlech  de  Chu 

I    I      dAlltn.on    - 

l°"ll^°on  1 


1  des  Ponts-de-Cé. 


31,3' 


n  1872  et  10  407  seulement  en  1906;  le  déficit 

1 1  Renaissance    Brissac  est  la  capitale  archéo- 

I  is  de  maux   I  élises  de  Beaulieu,  de  Faveraye 

I  I    [    Il       le   1  a\e  (xii«  siècle)    devenue  une   grange,  et  de 

u   1  incrtu    \\     silcIl)  et  de  "^ouvardaines  (xvii«  siècle)  près  du 

")92  habitants   a,£;lomelt'^  seulement  à  Thouarcé,  contre  643  à 


Arrondissement  et  Canton  de  BAUGÉ 


MAINE-ET-LOIRE 


Arrondissement  de  BAUGE 


I  \RBOM.|^^E)l^:^T  I.K  Il.VlliK  OCCI 
'  -•  sementi  >le  .Segrt-  et  d  Aii^ici-s 
loire  départemeotal.  6  cantons.  67 

Il  n'atteint  pas  la  rive  droite  de  la  Loire  dont 
infatipables  :  il  délient  un  peu  du  cours  de  la  ïfa 
qui  ont  le  défaut  d'être  trop  mouilléeis,  il  a  fallu  pour  bien 
prées  qui  sont  moins  aqueuses.   C'est  au  long  du  Loir   qu' 
Ccurléon  et  du  territoire  de  l'Fndre-et-Loire  qu'il  arrive  à  s( 

Donc  paTS  bas,  et  par  endroit  très  bas  sans  autres  roches 
partout  ailleurs  r^e  la  craie  supérieure  recouverte  sur  d' 

Celle  contrée  où  ne  manquent  pas  les  landes,  les  bois,  voi 
perte  de  7,.M7  personnes  porte  sur  tous  les  cantons. 

Les  trois  châteaux  de  Baugé,  de  liurtal  et  de  Jarzé  sont  li 
et  à  monuments.  Points  de  vestiges  du   temps  gallo-romain,  mais 
chaque  bourg  a  la  sienne;  plusieurs  remontent  au  plus  vieux  temps 
peu  partout  des  ruines  de  manoirs,  soit  débris  informes,  soit 


ml  dcSaumur  au  .Midi.  Vaslc  do 

I  beaucoup  près  de  Longue,  de  I 
ion  :  celui-ci  emprunte  dès  su  s< 
faire  le  transformer  en  un  can: 
st  l'endroit  infime  de  la  circuii^ 
1  culmen  qui  n'est  que  de  126  m 

~   ' T  qu'un  îlot  de  précanil. 

^paccs  par  des  nappes  n 
tes  forêts,  ne  comptai!  p 


n  assez  long  trajet  du  Loir,  aux  détours 
a  lit  de  la  Loire, an  sein  de  prairies  plates 
arthc.   le   f.oir  serpentent  aussi  dans  des 

ni   ni    IN    II  ssus  (les  mers;  c'est  près  de 

I     II      [Iles  (le  Hurlai  également  ; 

'l'ti.ii-     ni    li.'u'des\5,;J87  de  1872.  Celle 


i  remarquables  du  pays  ;  lieauforl  est,  dans  sa  petitesse,  une  \ 
•e  uc  mégalithes  :  dolmens,  menhirs,  cromlech.  Quant  aux  vieilles  i 
1  (celle  de  Baracé  montre  des  restes  du  temps  des  Carolingiens).  De  n 
'■ —   ' — 'S  debout  dans  leur  force  première 


■i,952  habiunts  agglomérés  à  Uaugé,  2,135  à  Beaufort,  1,913  à  Longue,  1.404  à  Durtal,  P55  à  Morannes,  833  à  Seiches,  775  à  Noyant,  740  à  Vernanlei 


T'ONTIGC  au  département  de  la  Sarthe  du  côté  di 
'-'    à  la  rive  çauche  dudit  Loir,  au  Midi  des  ri' 
coulée  de  droite  du   grand  fleuve  de  l'.Xnjon. 
La    craie    supérieure  et    le   tertiaire   oligocèi 


partagent  les  15  c_ _ 

altitude   la   plus   basse  30   mètres,   dans  le 

1  Couasnon,   qui  est  un  tributaire  de  l'An- 

et    pour    tertre    suprême    un     relief   de 

('•1res  près  du  Guédéniau.  La  forêt  de  Chan- 

chênes    et     de    quelques 

I  espace  de  811   hectares  ; 

I    plus    vaste    et    vouée    aux 

chasses  royales.  Sites  agréables  des  vallons  entre 


"l  bois  blancs  u 


les 


coUin 


it  »  liouce  France  ». 
l'opulalion  en  recul:  de14,730personnes  en1872, 
le  nombre  des  habitanis  lsI  descendu  à  13,223  ou 
l,.'J07  de  moins.  .  „  ,!,|,ii  .].■  ],,  présence  d'un 
chef-lieu  d'arrondi  n  n'  il  i  ndleurs  sans 
grandeur  et  san- '  m  du  roi  Hené 


menhir.  Kchemiré  son  menhir  de  la  PieiTC-dii- 
Coq.  Eglises  de  Cheviré- le -Bouge  (clochi  i 
roman),  de  Clefs  (du  xni'  siècle),  de  Ciioii. 
d'Echemiré  (x*,    xii«  et   xiv«  siècles),  dt   l'oiitrcn- 

XIII».  XV»  et  XIX'  siècles),  de  l'ontigné  mi  -ml.  . 
de  Saint-Martin-d'Arcé  (romane),  de  Simi  '  un 
tin-lès-Beaurepaire  (romane,  en  pnin  In 
Vieil-Baugé    (xi«   et    xill*    siècles),   de     \.,l;iii.ln 

XII»  siècle  en  partie»;  restes  du  prieuré  d  l.tlii/ 
miré  (XII»  et  xiv»  siècles).  Châteaux  de  l'arpacé 
ixv»  siècle)  et  de  lAuberdière  (xvif  siècle)  près 
Bocé.  de  Turbilly  près  Volandry  (xvi»  siècle),  de 
Landifer  (Renaissance)  et  du  Perray  (mué  en 
ferme),  près  du  Vieil-Baugé. 

On  ne  compte  que  2,952  habilanU  agglomérés 
dans  le  chef-lieu  d'arrondissement  qu'est  Baugé. 


1  bourg  de  207  habitants  agglomérés; 
:s  XI»  et  XII»  siècles  est  remarquable, 
DU  clocher. 


MAINE-ET-LOIRE  Arrond.  de  BAUGÉ.  -  Cantons  de  BEAUFORT  et  de  DURTAL 


lement  d'altitude)  devant  laiiiiellc 


I   F  Canton  ni 
l^-'     de  la    Loi 


Remikort  assemble  7  a 


prairies  mouillées  y   sont  parcourues  par  l'Aut 


marécageux  tributaire 

I'  -    \asles  champs  de 

1   11  -un  petit  intérêt 
:    .U-  18  mètres,  les 

■■     ..,;,,, ue   de  la  cha- 


Le  Loir  a  IIirtai.. 
Cet  aflluent  de  la  Sartlie,  égal  à  la  Sarthe  et  plus  limpide  quelle  à  leur  commun  coniluent,  i 
mers.  C'est  ici,  comme  partout,  un  fort  beau  courant,  l'un  de  ceux  de  France  qui  diminuent  I 
peut  qu'il  roule  en  moyenne  25  mètres  cubes  par  seconde,  8  en  temps  d'étiage  et  400  en  crue. 


Arr.  de  BAUGE. 


•  de  LONGUE,  de  NOYANT  et  de  SEICHES 


MAINE-ET-LOIRE 


1   E  Canton  de  Loniué  «voisine  la  rivt-  .iroilo 

le  la 

loire    mais 

il    110 

rallp 

ni  p.is    II   app 

ilient  entièio- 

'-    ment  à   1  Aulhion.  vieille  coulée  de  la  Loi 

e  qu 

dort  dans". 

dégénéreiaienl 

facileraenl  en    marais  ;  et   il  en  est   <le  morne 

de 

son  Iribulii. 

n    ,lr    Longue. 

Dans  les  prés 

mouillés  dudit  Authion  ce  territoire  dt<2(î.7r.S  1 

ectarcs  (en  9  coi 

n  ^    .  ■•(.mètres  environ  au- 

dessus  des  mers,  et  il  se  rcKve  a  IW  an  Siiil-> 

ud-Oucst  de  Cou 

I.    !..  r.ontièrc 

de  1  Indre-el- 

Loire,  département   limilr»ipli.'  :  ol  l'cvl  I;i    lo 

lion 

s.ipiHÎme  d, 

ie  supérieure, 

leniaires  c 

Uuol    .le    Mo. 

ssaye   et  Ponl- 

ménard  (8Sr>  hectares     tioi-     i    i  '-   '     ,  i  , n  ^ 

,lo  l.(K>Oex 

os  .io 

ksTi  -,    1!H)6:    1 

îM:\  habitants 

à  ce  dernier  recensenuiu                    ,      -     n, 

Menhir  près  de   la    1    r                         l       -  ^ 

,...  irouiane 

parties    du    x«  si.cle 

,   de  Courlôon 

(romanel.  de  la  Lin.lo-n.,-    -    :..,n:in.  .  i.  p.m 

;  ;};-; 

r.-.l.bn 

bo.l-du-PeupIt 

.  de  Vernantes 
près  Vornantes 

tXii'M'l''     l;.               •i-iii  anliuiii' cl  Imll.-  .i. 
Moi.M-    v;                          ',-.;  niin;.l.  à    b   f.i.vt 

n:.i.^;,iu-o).  Cl 

âleaux  du   Val 

ixii-  .t  \                           -  Mouliherne.  de  JaKsi, 

,11. ;,..■. 'S,  de  la 

Ville-au-1'our- 

rier    \n                   ;      -  Wrnoil.  1,913  habitanis 

■"■■'■'■"  ;.  1-. 

,.,... 

w  l 

ori,.,.l,.s,  516 

Vcrnoil. 

*-■     au  .Sud  vrs  la  Loire  par  le  Lallian  el  lAi 

le  C 

ANTON  DE  Noyant 

sinoli 

ne  suivant  une 

double  pent. 

Ihion 

ers  le  Loir 

Ses  30.476  licclaies    -  .  . 

lo  plus  étendu  du  .Maine-et-Loire  après  ceux  «1 

Vil. 

OIS  .1  do  Cl 

olel. 

1.5  communes 

e  développ.iii 

sur  des  terrains  modernes,  tertiaire  oligocôn. 

supéri 

eurc.   A  30  mètres  seuiomoi.i 

d  altitude  dans  le  val  du  Lathan.  il  narrivr  .)  . 

iray. 

.-i   la 

Ironlière  de   1' 

ndre-ol-l.oiio. 

.1    10.66!)   0 

u  473  de  plus 

en    1872.   Trois 

dolmens  sur  le  territoire  de  Denezé-sous  1.   l 

dignes  de  visi 

e   à   Hreil  ixi'. 

XII'.  xiir  siècles).    Broc    (x'-xvi«   siècles).    Cl 

n).    Cliigno    (xii'-    si.' 
e  de   la  Boissio.o    \i 

i  romane  .  .Meigné  (en  çartie  du  xi'  siècle).  Mi 
et   de    la   cha^ielle   de  Launav-de-Gennes  près 
Poisieux  près  Lasse  ixv  siècle»,   du    Itouchet 

(estes  de  1' 

ibbaj 

Mano 

rs  de    1..1-  - 

près 

Lasse  (xvi« 

Lallian  près  lireil.  de  Lunav-Bafer  pris  Chavaignes, 

de  la  Boissière. 

i/o  h 

ibilanls  ^,,    !   ,; 

Vie  générale  de  Mouliherne  (Canto 
nérés.  à  88  mètres  d'altitude,  près  .l'u 
appela  d'abord  le  Moulin  de  llerlô. 


I  E  Canton  de  Sei<:iies  dérouie  ses  20.88Ô  heclares  sui 
*-*  perle  de  l.liii  existences.  Le  territoire  longe  la  rive  gauche  du  Loir,  le  le 
jusqu'au  faite  entre  Loir  et  Loire,  puis  redescend  le  long  de  petits  aTlIucnts  .1 
près  de  la  Chapelle-Saint-Laud.  Craie  supérieure,  ilols  oligocènes,  alluvlon«fii 
petites  îles;  climat  doux,  nature  aimable.  L'honneur  archéologique  du  p  •^ 
malheureusement  veuT  de  ses  ({uatre  énormes  tours.  Dolmens  de  In  Roch.-  I 
lie  Kocherieux  près  Marcé.  Kglises  de  Jarzé  (du  début  du  XVK  siècle),  .h'  I 
I  abbave  de  Chalocc  (in*  siècle),  près  Chaumont.  Châteaux  de  Bri3n.;on  'xvi  .  \ 
.l»S>..'de  la  C.alaisière  ixvr  si.'cle)  près  Lue,  etc..  etc.  833  habitanis  agglom.  i 


population  décroît  :  I 
ig  duquel  il  descend  à 


*km:x. 


îii-dos3Hs  des  Océans. 


Kr;ince(lw 


cl.i  Val,  aujourd'hui  dispari 


MAINE-ET-LOIRE 


Arrond.  de  CHOLET.   -  Canton  de  BEAUPREAU 


Arrondissement  de  CHOLET.  ~J  ]1  r,./^NCENi; 


s  du    val    de  Loire,  terre  opim 


V  q.K.' 


\rl-%  développée  de 
Il  ilet  n'ont  pas  sauvé 

'L   moins   en   1906 ': 


ment  des    traces    de    1  e.\ploilalion   de   i  m      ■ 
Mclallicus  ou  l'ays  des  Mines,  devenu   1. 
l'eu  de  vieilles  églises,  point  de  grandes  imi 
mais  diverses    «  basiliques  »    modernes   di     ! 
Cheminé,  2,211    à  lîeaupréau.  1,499  à  Monijia 


département  dl 
ine-et-loire: 
arrondissement  de 
CHOLET 


w^u 


\NTON  i)B  Heaupréac  est  fait  de  roches  dures  qu( 
d'eau  fait  plus  que  doubler  par  ses  crochets  et  sei 
>  revendiqué   par   13  communes,  appartient  à  l'en 

s-Cholet,  au  faîte  entre  l'Kvre  et  la  Sèvre  Nantaisi 


s  que  18,214,  ou  2,717  de  n 


;  l'é| 


e  Bellefc 


;s  Geslé  (xv 
l'in-en-i\lauges,  bourg  qui  posso 
l'hilbert-en-Mauges. 

On  compte  2,211  habitants  ag 
lidi  à  Andrezé.  .529  à  Bégrolles. 


oins   tn 

moins      il   ,    avait 

ICI  20  9  il    habitanis  lors  d 

1  re 

censément  de  1872    \u 

milgrc 

le   picres  de   •-on 

i,iiciiltuie    la    supcrioril 

de 

ses  bœufs  et  sa  part 

lescenct 

de  natdliu     Heau 

lou  fut  h    principale  \i1Il 

de 

M  ni          ,   Ms  le  chef 

sont   modernes    so 

n  \aste  chattau    moderne 

[              1  .1    les 

nt'de   1 

époque  itcenle    n 

lis  dnei»  e.lilice=  leluie 

•  sieole 

des 

pies  du 

Mi%  sui   rvre  {w^ 

sieclel    1  la  Jousselmiere 

du 

Inperor 

nuiL  pies  Jallais 

\\i    siLLlei    dt  la  Cour  et 

UeaLI'KÉAU   :    L'EVRE    et    le    CllATEAf. 
■rondissement  qui  n'est  plus  que  chef-lieu   de   c 
u-dessus  de  la  rive  droite  de  l'Evre. 


situé  à  93  mètres 


Arrond.  de  CHOLET.  -   Cantons  de  CHAMPTOCEAUX  et  de  CHEMILLÉ 


MAINE-ET-LOIRE 


Vu  de  la  l/)ire,  ce  liourg  esl  un  des  plus  pittoresque 


teau  boisé  de  73  rr 
!   In  s  laipc  a^cc 


u-desjus  des  mers, 
onpees    sépare  du  idcpnili 


dirigent  presque  toutes  v 
'  hectares  auxquels  ont  part  II  communes,  qui  dresse  le  tert 
-<:.eorges-du-ruy-de-la-Garde.sur  le  laite  entre  le  Layon  et  lErve.  C'est  190  mètres  de  plus  que  1  (ndro 
bulaire  du  susdit  Layon.  Pays  de  roches  précambriennes  avec  ilôts  tertiaires;  bois  et  taillis  piop 
■■    '  'es,  bétail  renommé  qui   fait  prime    avec  celui  de  Beaiipicju    de  Cl  oict 


l'épopée  vendéenne.  I' 
manufacturière  assez  ; 
c  est-â-dire  2.466  de  n 
Châteaui  do  Ljsvoir.  pi 
il   V    a    3.008    habii 


e  de  Cheminé   r 


Il  pas 


r  la  populat 


elle  Ltait  de  II 


ieille  ville,  celui-là  la 


MAINE-ET-LOIRE         Arrond.   de  CHOLET.    -    Cantons  de   CHOLET  et  de  MONTFAUCON 


I   1   iT  onr 
1j     Se  rp  \- 


des    I  pa  l  menls    It  1     \ei  Ict  au   >!,    1     l    le   1     I       e  Infe 
inti  p  1  p      soml    e    p  psq   p  no  re      1         |u  '  '  "" ' 


.    le  L.A     ON     c   Mont  al  on     lie  ni  au  M  d 


leb  de   \       es>  le  la  Mo  ne      n  afil  enl  de  lad  le 


donl  1  onde  non  plus  n  esl 

l   a  139  melreb   a  1  I  si 

0  esque  et  Ir  s  celel   e 

es  abatlo  rs  de  lars     1 

faucon  off  e  aux  p  s 

1     la   1  a    ère     Menl   r  a 

1  1  bl  de  Montfaucon 


Homag  e    E  1  se   1     \ 

s       n     ssn     ne 

se  l  pi      a 

r   11 

Cl    le 

le  la  Macl  efol  c 

e  f\ 

pl 

\       s     pies 

t    ig^lom    es  contr 

(       a  1 0  fo     6  1 

1Î0USS-. 

e    SSO  1     I  on  ei 

tK) 

ba  m  Maca 

Arr.  de  CHOLET.  -  C  •'•  de  MONTREVAULT  et  de  St-FLORENT 


MAINE-ET-LOIRE 


I  t  Canton  ue  Mumi  lsailt  accomp-i, 
'-'    brien  qui  s'ék  e  i  I      melres    lo 

I I  communes,  de  tO  W  1  cctares  île: 
roclios  dures,  se  conforme  cnti  remeni 
étolTes.  Partout  le  peuple  ]  decro  t  de  . . 
moins.  Il  n'est  pa!  demontit  q  le  le  I  et  ^ai  m  pu 
là  un  menhir,  à  Craull  \  baint  Pierie  VontI  mtit 
c'est-à-dire  la  coniree  1 1  nerale  .^1  se  le  h  Boiss 
du  Plessis-Villoutre\s  pris  Cl  a  Iron  en  Ma  ^es 
Montrevault  en  I90«    6(»      Cl  -)  dron  en  Ma   ^es 


ne  les   lcu\  le  li  c   le  li 

it  près  1    n  coteau    le  I      nppTrlcm 
l  a  "0  m  très  1 1  II 

ai   prohnlle     I 
14  JP  laliti 


du  la  Loire,  que  rejoint  ici  le  liras  i|iii  s'est  séparé  d'elle  à  (llialonnea. 


MAINE-ET-LOIRE 
Arrondissement  de   SAUMUR 


Arrond.  de  SAUMUR.  -  Canton  de  DOUE 


1     I  le  comme  nature    c 
t    s  r  le   la   t  du    la 


ccl      de     Deux 

Cl  olet     lu  Nord 

liau^e   l^ampc  a 

cantons    en  81 

de  ses  rocle      \u 


-"%„^'6l  K 


I       cl  1        i   le  M        0    a       le  Mo   tre    I  Bel  aj    de  I    e 
14    4    1  il  lants  Sp^lom    es      M   m   r    j  ^Ss      Ho  1 

I       Canton  vh  I  0 
•-■    I    s    le  lool  tl 


Il  a  0      en    I     I      t  appa 

an    Ile        en  n     I  s   10      d  \n   I  te  re  d    i 
îs  le  I  "^     cr  pi  m    1      cl    tea   \   It  la  Lo    e 

1      1       St  ni  11  1  e  Si  ni  I  lorcnt     1     jt  , 


IJa  neux     elc 


ocl  e    anc  e'nnes  de 
t  I     s    les    mpe 
1    Lajon    T  rjo 
0        par  I     il  0   et 


Ce  bourg  est  à  un  i|ii;ua  de  lioue  du  L; 


des  et  sullureuses  tièdes). 


lui.  de  SAUMUR.  -  Cantons  de  GENNES  et  de  MONTREUIL 


MAINE-ET-LOIRE 


■  C.liomcUier,   103  m 
lois,  de  pHlovcsqiii  - 


5eïrèTOs(romam'i. 
'accolemenl  de 
ronde.     Clia| 


ne  parlic  date  du  x 
au  \\*  :  tout  autour 

•nceiii 

e^cominue."""'""'^' 

:     Cx.NTON     1>E     MoNTBtllL- 

•2I.938    hectares    .le    ses 
:if\e  .•^uil-l-:st  du  Maine -el 
deux   dcparlemcnU    :    la 
u»- Sèvres  au  Sud.  .\  la    1 

rtELUY  déroule   les 

-Loire,   en  bordure 
Vienne  à  lEst,    les 
mile  du  pavs  géo- 
du  bassin  de  Paris 
ias,  oolithc.  crétacé 

le  Thoucl   et  la   Dive 

Mircbalaise  —  celle-ci  rivière  de  sources,  arrivée 
des  terres  perméables  du   Poitou,  celui-là  rivière 

nommer  le   Poitou  breton.   Des  27  mètres  d'alti- 
tude du  confluent  de  ce  Thouet  et  de  cette  Dive. 
le  territoire  se  hausse  aux   103  mètres  du   i'uy-.\otre-l 
du  val  du  Thouel,  beau  pavs.i}.'e  de  .Montreufl-Iiellay. 
^uère  :  ll.3|l>  habitants  en  !!)Ut>,  soit  107  de  plus  que 
un   arrêt  de  quelques    heures  par    ce    qui    reste  de 
largement  restauré  au  xix',  son  éelisc  du  xv>.  les  ruiiH  - 
du  Thouet,  ses  deux  (irands  tumnius.  Eglise  Fort  reniai 
clo<:her.  Ituines  remarquables  de  l'abbaye  d'Asnièri'^  I 
Kelises  d  Antoicné  I  XI*  siècle  ',   commune  qui  posséd' 
Madeleine  i(>artie  du  X'  siècle),  du  Coudray-Mncouanl 
•le  Méron   (clocher  roman),  etc.   Châteaux' de   lirczé   i 
XIX*  9.1,  du  l^udray-Macouard  (xvii*  s.i.  de  Kosse-Hellay  ^. 
de  Coha,  aujoord'liui  ferme,  pn-s  .Méron,  de  la  Bouchârdi-.-  , 
ruines).  SaiDt-Jast-sur-lJive(au  confluent  duTliouetet  delà  Dive) 
3(;i;lomérés  à  Montreuil-liellay.   Sliî  au   Puv-.\otre-Dame,  601   à 
Itour^'.  .Vi7   3\)   Vaudelenav- tt'illé.  ."ilo  au   Coudray-.Macouard. 


I.  K.,Msi:  i.i:  Tiii^VKS  (Canton  de  O.-i 
1  Loire  (rive  (tauclic).  Son  église,  f| 
lie  a»  Mf  et  au  .xrii'-  ciècles. 


MAINE-ET-LOIRE 


Arrondissement  et  Cantons  de  SAUMUR 


SaUJUK  ;    Lli    CHATEAU 

crbe  monument  date  des  xi«,  xip-,  xiii'-  siècles 
Il  commande  à  la  fois  la  Loire  et  le  Tliouel, 


me  dolmen  occupe   140  mètres  carrés 
support,  4  pour  la  o " 


il  double,  parce  que  le  lieu 


Arrondissement  et  Cantons  I    de  SAUMUR 


MAINE-ET-LOIRE 


ils  n  n'  r  ^î      ■' 


:   La  Maison   lu   lu.i 

des  nombreux. 

ïs  de  la  ville  ."V     'de     Saum 

pierre,  qu'en  bois.  £      Elles  si 


I 


Elle    remonte   ,i    |  1 
date  de  la  seconde  m 
nel  est  de  la  Renai^^  n 
ipuvre  peu  inti-iessanli  il 


CM  ML1{  esl  iiMi 
'-'  qii  .1  3  kilt  II  ' 
la  Loire  piopi    n 

w-  SK-cle  ()il<u< 
I  a  iir  inde  >  . 
Ic-quels  il  j  <)  -I 
ritqiiciitces  I  r 
campe  sur  le  i 
L-gliseselcIiap. 
'5iint-Nicolas.-il      i 

Bien    que    peuplée    seulement  de   14  747   habitants   agglomères    i 
Saumui  est  le  siège  des  tr--  — ' —   '-  "^ \  ..-.<  r...    < 


de  Saiimiir-\ord-Lst,  baumiir-Xord-Ouett,  'î 


ec  8,782  habitants, 
m    plate  ou  I  Authion  coule  aust,i 

I  I  l'l,ice  j  montre  quelque-)  \estigcs 
1  ili  sou  egli^.e  et  le  château  de  lioumois 
é„'alemenl  roman,  de  b.iint-Lambert-des 
ibitants  agp'loméiés  à  Saint-Lambert-des- 


■   partagent  trois  départi 


e  Maine-et-Loire,  l'Indre 


MAINE-ET-LOIRE 


Arrond.  de  SAUMUR.   -  Cantons  de  SAUMUR   et  de  VIHIERS 


V,  par  Louis  XI. 


e  0  l  (le  ce  (le|  ailcmenl  et  de  col  ii   le  1  Indie  et   Loue  le  lku\e  de  la  Loire 

h  nxe  qniiclic  de  h  dite  \  lenne  tinlol  tnorme  et  tintot  e\it,iii  que  la  rencontre 

I  I  I     I  I        I     I         I    I    !(.■>  talus  des  collines    soiillie  moins  des  crues 

I  1  200  hectares    des  2  400  litctiics,  de  la  forêt 

clnnipa  ni'-e  les  celchres  \ins  de  Saumur. 

m  lie-»  dt  hr-,e    composée  de   'I  pierres  de 

tnlnle    jouit  dune  ctlebritt  nre  pour  son 

I  e  cl  ileiu   le  Montsore  lu  est  du  xv  siècle. 

I         II         I     II  Ml  es  icli  leux   d  auties  minons   1  6-)t  habitants 

uloui   •,de^iuiiiii      I.   t  il-cnt(\nnlt   930a\iriains    ilb  a  Chacé. 


1  Ouest  et  au  Noid  du  dcpiiti 


t  des  I)eu\  ^  Mcs    le  C 


t  la  Hidagni,  ceolo^Kii 


(w  SI  de     de  la  llocl  e  des   \ 


SRclcs)   clutein  de  li^iiL  (xis'    \\    et  \i\' sieclts)   1  0o2  Inbitants  a^j,lomLits  a  \  ihi 


I  lace  des  roches    relativement 

chemins  creux    ses  haies,  ses 

juL  sur  ceux  (|ui  ont  leur  pente  vers 

I  Loue  Li  celui   jui  le\e  le  plus  haut 

lutres     comme,  contrepartie,  le  sol 

ufs  et  chc\aux)    m  des  industries 

1    b  au  lieu  de  18  OOi    soit  en  moins 

)  mètres  de  hiut  L^lises  d'Aubigné 

_  du  bois    Kesles  des  châteaux  d'Aubigné 

Montbiult  (w  et   \\['  «i  des)    de  Somioire,  de   Riou 


d  Coron    oot  a  Ti,ne 


Arrond.  de  SEGRE.  -  Canton  de  CANDE 


MAINE-ET-LOIRE 
lent  de  SEGRÉ 


L--^l^:::;:„;  :'■:;;„:': 


sauf  une  étroilc 
de  la  poussée  du 
sur  celle  bande  <| 


nommée.  l.°arronUis>ement  de  Segré  compUit  Iht.OJ' 
presque  passer  pour  réjouissant  dans  notre  France  on 
Dans  ce  recoin  du  pays  des  Andegavi.  les  temps  i 
cromlechs  renversés.  On  signale  des  débris  romains.  | 
ou  ogivales,  pour  le  tout  ou  par  TraRments,  à  des  niiu 
teclurale  ;  la  plus  belle  des  ruines  de  manoirs  Téodau 


l'.i  'Il    l'.mi.,    |"i:.    .le   i,;;u,;   l-msIuuci-.s,   i,.   ,|in  pourrait 

(  .1.  iii.-;iliiii.  s,  dolmens,  allées  couvertes,  menhirs, 
;iii  iiuivrii  ijr  ,,„  II!  voit  partout,  à  des  églises  romanes 
r.iiis,  \iiiuiii  (li>  ces  églises  n'a  de  grande  valeur  archi- 
ce.  liiiaiicoup  de  châteaux  modernes  dont  quelques-uns 
Il  Lion  d  Auncrs.  l,0-2'>  à  Uhâteauneiir-sur-Sarthe. 


Le  Château  de  la  l'oTiiEniE. 


[  E  Ca.nton  ue  CA.NbË,  projeté  dans  la  Loi 
'-*  lirelagne  historique,  il  appartient  à  la 
les  schistes  siluriens,  à  d'assez  faibles  alii 
a  Mayenne.  Ce  icrriloire  a  deux  pentes  :  i 
'  'e  ^'rands  silea,  mais  de  petits  paj^a 


:  l'i. 


1906,  t 
se  ou  df  vieille  chapelle  1 
VU'  s.),  près  Kreigné,  du 
ain-la-l'otherie  (XIX'  s.j  ■t 


e  département,  au  Nord,  à  l'Ouest  el  au  Sud.  Limitrophe  de  l'ai 

rains,  car,  en  dehors  d'un  peu  de  tertiaire  pliocène,  il  ne  déroule  que 
Moulin  lilanc,  2.">  mètres  dans  le  val  de  l'Argos,  ruisseau  du  bassin  de 
u  qui  devient  plus  has  un   alllucril  seini-lacustrc^  de  la  Loire,  à  Nantes. 


I.  nt  de  1872.  «eux  r...  i 
i;ha/,é-sur-Argos(xv  . 
•'■  près  Loire  (en  ruin. 


hord  de  l'Erdre. 
-  I,  de  liourmonl 

'•■11  à  la  Potherie. 


MAINE-ET-LOIRE 


Arr.  de  SEGRE.   -   O"  de  CHATEAUNEUF  et  du   LION-D'ANGERS 


i  Nord  par  les  départemenls  de  la  Sarllie  et  de  la  Mayenne,  1< 
er  de  ces  denx  dépaitements,  la  Sarlhe,  et  il  en  accnmpa"j.'nc  les  d( 
de   mètres.  Il  jouit   aussi   dune  autre  grande    rivière,   la   Mayec 


:K-suii-SARTiiE  possède  la  rivière  qui  donne  son  nom  au 

s  prairies  de  Juvardcil  où  l'allitude  n'est  plus  que  d'une 

il  en  borde  la  r  ive  };aiiche  et  c'est  par  là  qu'il  atteint  son 

cnlrriiii    1    ^-  m  tu  -.  |  i,  s  de  Marigné.  Ce  territoire  de 

se  rem. Il    I  i    ^i  aiides  provinces  géologiques 

de  la  li.ii.  Il  II  .11.  cl  le  lîassin  de  Paris.  Celui- 
ci  ne  onipi ,  ni  |ii.  ir  .1,1  de  la  Sarthe  et  ses  allu- 
vions  c'tairs  sur  un  foiiil  de  craie  supérieure.  A  celle-là,' 
au  précamtirien,  aux  scliisies  siluriens  revient  tout  le 
pajs,  jusqu'à  la  sombre  Mayenne,  beaucoup  moins  pure 
que  laSarlhe,  juslemenl,  parce  qu'elle  est  o  bretonne  », 
tandis  .|,n.  la   Saril.P   ,.vi  «parisienne».    -10.556  habi- 


r'v^aux 


de  Segré,  l'Oudon, 


à  la  Pûuéze,  678  à  Ver 


Mayenne,    rive  droite.    11  développe  les 

■iens.   Limitrophe  du  déparlcment  delà 

ICI  ris  au  p.Tssage    de   la  Mayenne  dans 

;x  1)00  hectares  de  la  forêt  de 

I  i    -i|U(S  du  XV  siècle)  :  chapelle 

\       \.ii     SIX' siècles. I  près  Chambeilay  ; 
l.uaiu  ,\viii' siècle)  et   de  la  Perrière 


n  dernier  grand  affluent,  l'Ùui 


ENNE   A   ("iREZ  (Canton  du  Lion-d  Angers). 

n  pas  en  tant  que  Maine,  devant  le  bourg  de  Gre 

rivière  de  Segré. 


Arrond.   de   SEGRE. 


de  POUANCE  et  de  SEGRE 


MAINE-ET-LOIRE 


r  200  à  600  de  large. 


■pERBiTOiRE  (le  24,7(>8  hectares,  en  14 
se  heurte  à  trois  départements,  à 
ceux  de  lllle-el-Vilaine  et  de  la  Loii 
prècambriennes.  se<i  schistes  de  haute  antiqui 


•X-ERBiTOiRE  de  24.7C.8  hectares,  en   14  communes,  le  Canton   de  Pouanck 
^      se  heurte  à   trois  départements,    .i  celui  de    la    Mayenne    au    Nord,    a 
._    „    l'Ouest.    Ses    roches 
e  rattachent  à  la  Bretagne 
I   laquelle    il    confronte.    Sol    rude,    imperméable:    Imis   et  bosquets;    forèl 
dOmhrée  .  I.2<I0  hectaresi  et  çrande  part  aux   1,1)00  heclai        ^     '     " 
Juii;Qé  lie    reste  en  Loire-Inférieure I  ;   étangs  de     "  "       ' 
autres  dont   la  Venée  emporte  les  dévei-soirs   vers  l'Oudon, 
.Mavenne.  Culmen  110  mètrîs  au  Nord-Ouest  de  l'ouancé,  su 
la  Loire-Inférieure;  lieu  le  moins  élevé,    dans  le  val  de  la  Vt 

nverse    des    autres    cantons    de    l'arrondi 

,  son  peuple  s'est  augmenté   entre  1872  et  1906, 

■        .     -^  "-g  personnes  à  14,io4;   c'est  un  gain   de  1,876 


Le  bourg  de  Pouancé 


haut  de  .">  mètres  et  demi. 

t;  mètres.  Kgllses  de  la  Chapelle-llulli 
tirugé  ixii'  s.  1,  de  la  Prévière  ixiir   s 
i.\vr  et   XVM'   s. I  près  .\rmaillé.   :"i    I 
!  (devenus  des  fermes)  yir-  ' 
(converti  en  ferme),  à  Charapirê    \ 
Jaille  et  à  Bois-Iiernier  (restai 
près  Pouancé.  a  Saint-Michel  (et 
On  compte  1.818  habitants  agg 


e  recommande  parles  rui 

)n  enceinte  féodale,  s  .^ 

11  château   dominant   l'étang  de  Tresse 

l'étang  de  Saint-Aubin.  Menhirs  d'.Armailli 


boit  I»  .sinueiLie  V( 


lièclej.    .Nombreux   châteaux   dont 

'      de  récents;  il  y  en  a  bien 

r  celui   de  la  Maboulière 

du  liourg  d'Iré,  celui   de  la  Lorie  (xvi'et 

de  la  Chapelle-sur-OudoD.deLaunayprès 

',   de   la   Devançais    près   Mara"" 

her    (1.510),    de    la    Charteni 

VI'    s.i   et   du    Coudray  (xvc    et  xvil' s.)  près  Saint- 

.irliii-ilu-liois.  Vieux  p'ont  de  l'Oudon  à  Segré. 

.'i.IXiS  hab.  agglomérés  à   Segré,  .=)4,5  au    Hoiiig-d'lré. 


MANCHE  Arrondissement  et  Canton  d'AVRANCHES 

DEPARIEMENl    DE  LA   MANCHE 


I 


du  „o\[e  des  \cj 


Arrondissement  d  AVRANCHES 


1 


16  0 


e  de 


lanc  e  Dans  e  o  e  p  e  1  ne  peu  leploje 
beaucoup  de  terrains  divers.  On  n'y  trouve  guère  que 
le  granit,  le  précambrien,  les  schistes  de  l'ère  silu- 
rienne; plus,  comme  de  juste,  les  sables,  les  vases, 
les  alluvions  qui  bordent  la  baie  du  Mont  Saint-Michel 
et  que,  de  plus  en  plus,  on  transforme  en  polders, 
champs  et  jardins  d'une  fertilité  rare  dès  que  les 
canaux  les  ont  exondés. 

Du  niveau  de  la  mer,  le  sol  s'élève  à  2'24  mètres, 
non  loin  de  Villedieu,  là  où  l'arrondissement  touche 
un  instant  le  département  du  Calvados.  Cette  faible 
altitude  ne  compromet  point  par  des  froids  rigoureux 
le  climat  bénin,  parce  qu'océanique,  de  la  contrée, 
soumise  à  des  pluies  fréquentes  et,  par  conséquent, 
verdoyante;  la  prairie  y  est  de  toute  beauté,  et.  bien 
entendu,   les  pommiers  ne  manquent   pas,  non  plus 

\>',iiii]iMiii-  ce  beau  pays,  tantôt  grand  (au  bord  de 
Il  iiM  1  .  !  iiii-  t  délicieux  (au  fond  de  .ses  vallons  et 
\ill<.-^  s.  nie  incessamment:  106,840  personnes 
'   - 3  seulement  en  1906,  c'est  un  déficit 


de  1,-). 


Tanches  et  autour  d'.\vranch 
ncates  dont  .\vranches  a  conse 
les  âges.  Quelques  mégalithes 
d'avant  les  Romains;  de  ceux-ci  peu  de  vesl 
ontraire  beaucoup  de  souvenirs  du  moyen 

'   •-   -  le  sublime  amphithéâtre  c' 

int-Michel  «  au  péril  de  la 


du  Mont  _     

7,186  habitants 
contre  10,530  à   Gran' 
Pontorson,  1,718  à  Sai 


[lement  à  Avranchf  s, 
S  à  Villedieu,  2,177  à 


Arrond.  d'AVRANCHES.  -  Cantons  d'AVRANCHES  et  de  BRECEY 


Il  ne  reste  pas  grand'cliose  des  remparts  d'Avranches  pas  plus  que  de  son  Ce  n'est  plus  un   edilice  de  I  \\ranolics   médiexal      on  a   reconstiuil   cell 

cliàleau  fort  ;   ses  murailles  ont  fait  place  à  des  boulevards,  à  des  rues,  à  des         église,  tout   lecemmenl,    d.ins  le  sljle  ognal    du   Mir»    siôclc,   sur  la    pl.ir 
.irdins.  Carnot  ;  les  \ili  aux  sont  beaux 


^1 

rVANb   le   (".AMON    M  \\i!\\(  III  ■.,   p.ijs   (le   piétambncn    et    de 
'-'     punit,  (leu\   mi(>ies  elioiles,  extiêinemenl  toiirnnjantcs, 

•-  1 1  ii-i^  I  iil  lini-i|U(  iiK  ni  I  II  I  -I s  - 111-   profondeur   gièves 


os  en  18  elle 
1 1  tx  slerceo 
p    |p  1(1  %l  bec 


it  dans  le  panorama  d  Avrancbei 


1  1872.  ou  1,»i2  de  plus.  La  c 

nviereue  qui  sera  plus  bas  le  Heuve  du  pied  de  la  coll  ni  1 
fjOolieiirs  sur  ses  grèves.  .Nature  «  normanile  •  aina  i 
n'y  manque  pas  tout  à  fait  de  grandeur;  si  le  val  de  h  ^ 
i\\>  m>-tr«.  rn  camp  romain  si;.'nale  la  commune  du  I  l  t  ( 
de  Sainte -F-iitrienne  nv<  et  xvir  siècles):  débris  du  tl  tti 
Tirepied   (xviii'  ?iécle).   769  habitants  agglomérés  à   Urtct 


:    pe   plPb    le   88  8    1  il  l   nls 


mais  au  bas  de  la  colline  de  Urécey. 


Arrond.  d'AVRANCHES.  -  C""»  de  DUCEY  et  de  GRANVILLE 


e  Montgommery,  grand  édifice  Renais: 


c  celle  cliarmanle  riviérelle  sinu< 
le  la  Sée,  éRalemenl  plus  large  c 
rable  haiileur  el  puissance,  de 
n  perpétuelle  fraîcheur,  sur  un  s 
u  Sud.  La  population  diminue  raj 
"         '    ■     -     j  7,374  seulemenl 


u  moment  où  elle  vi 


ingloulisscment  dans  la 


a  de  la 


,«1  de  n 
1624.  Eglises  de  Céaux  (xii«,  x\ 
(XII--XVI»  siècles),    de   Cru 
de  Juillev,  de  Poilley,  de 

e);  débris  de  Tabbayt 

siècle).  959  habitants  agglor 


Manche,  le    Canton   de   Granville 
orageuse  les  trois  cents  îlots 
pierres,  écueils, 


t  dans  la  pla 

nie  éternelle  des  flots 

lioches  préc 

nmhriennes  et  granits 

de   rOcéan 

à  79  mètres   près  de 

rriloire  de  5. 

7I.T  hectares  seulement 

riement  apr 

s  celui  de  Cherbourg) 

17.472  l.abiiants  :   le 

r-tnié  20,7«,  le  can- 

ni,,.  la  grande  guerre 

étions    de    1720. 


u-dessus  du  Ilot. 


Arrond.  d'AVRANCHES.  -  CaaloQS  de  LA  HAYE-PESNEL  et  de  PONTORSON 


I  ES  granits,  le  pn^ambrien.  les  scliisles  siluriens  du 
"-•  descendent  des  collines  dont  la  plus  liante,  2t)3  met 
gentils  et  tortueux  llcuves  coliers  :  l«  £h^  lau  Sud)  et  la 


.    _ii  C»NH>N  l>^   t^  llA\E-PE^NtL  occupent   M  (>09  licelaies  comprenant   9 
3  mètres,  celle  des  liois.  Cln.min>'is    -.lu.    ui  v-ix.  nli  ion    .!(<   Simli   I'k  ii 
a  Sienne  (au  Nord)    1  es  \nll   i  '  -'    i      it  •       I     '  i   ,  '  i     '    M  1 

.à  loucher  la  Manclie:  dans  l'un  de  ces  vallons  sut  le  laid,  lldi  i  i 

i,  petite  fort't  do  la  l.ucerne-<rOutremer.  9,ltj6  habitants  en  \S"'i  et  7,Mib  en   I  i  l 

s  la  vallée  du  Tard,  c'est  labbave  de  la  Lucerne.  Ce  qui  est  ie«lé,  t-glise.  cloiti. 

intfrcss.iiKi  I  I 

Chambres  lin  |)  Il  lu   i  >iii  nu       i  i  ii  iiii| 

T—       a  la   Uoclitllo  ,\\i    hictlc ,,  a  --aint-l    , 

n  partie  du  Xli«  skcIl)    au  lanu  (clio 

Cirippon  près  des  l  hambres,  a  la  llaM    I 

-'    '  ' — it   de    lolliKUj  (wi»  si(cl(        I  I 


MANCHE 

llb   monlinl  il 


l'oi 


l-ROp'C 


Lv  LrcERNE-n'Oi 


:  I.EuLiSE  ET  lIk(C"  de  la  llayc-l>ei 
de    ISO  habitants   agglomérés   n'a  pas 


(le    loiiignj 
i  Sjinl-Jti 


la   lla\e-l'esnel 

1    h  CVNTON  m    POMOll'îON  co. 

^    fc.ur  se^  Il  0-iO  hectares 
Mont   tsaint-Michel     Ainsi   m 
assiégé  par  les  marées  sau\  i, 
-lo  h  Inic  du  Mont,  golfe  de 
1  '  !..  t..  s  fOcenlimclics     «Il 

'''"'"■','",' 

linl  de  ce  lOC  1  ii'n 
-t  piLcambiien  a\ 

e  des  me 
c  alluvio 

•veilles  du  monde', 
ns  modernes  sur  ! 

MANCHE  Arr.  d'AVRANCHES.  -  Cantons  de  SAINT-JAMES,  de  SARTILLY  et  de  VILLEDIEU 

j  Sud   par  le   dtpailement  d  llle  el  \ilaine    le   Canton 


Arrond.  de  CHERBOURG.  -  Canton  de  BEAUMONT 

Arrondissement  de  CHERBOURG. 


^ 

^^-=er: 

Octevtille  ■   --j 

;[?MERBOURG 

/k  f\emjjj^^~i^^  r 

.   _.'  fM^: 

-:^ 

^ 

>.      ^^1^ 

*iNl%        ^ï;^ 

0^ 

^ 

1  •  J  Preux       >  '\ 

>r^''^^  DÉPARTEMENT  DE  LA 
X,^          MANCHE 

^^ARRONDISSEMENT    DE 

j               ■■^"■"■f 

M 

CHERBOURG 

,5                 0                 5 

L'AllIlONlIISSKMENT  llK  GlIKIlUOt 

aill.'Di  -  ]'■"■  1.1    iiii  '.  .1    I  Oiiesl, 


r;  le  1-111 


10  a»  Nord  la  presmi'îlc  du 
■piii-lc'inuiil  do   la   Mum' 


I    Ve: 


pai'tuul 
très  peine  lon- 
i.-i.r<;9  uv  iuiui<:iii'  Ic  phare  de  (jnllc- 
I  autre  fanal  liiil,  liant  de  47  mètre» 
HP,  qui    ('■Il  ici   le   «pilier»   Nord- 


n  domaine  des  Vuellt 

.11  de  rnineides  unes 

Clierbourf».   1,418  à  Touilaville 

\la   pointe    Nord-Ouest  du    départi 
BeumoM  fait  front  de  trois  côlûs 
Elst.  à  1  Ouest,   au    Sud-Ouosl.    H  occupe  la  presqu'i 
Haifue.   la  <   corne    du   Cotentin  »,    région   superl.e. 
sionnante   par   ses   falaises    de  granit   ou    de  vieux 
mainiiliquement  entaillées  an■-dl•^sus    dos    fiels    oim;. 
scparenl    du    continent    les    ilos    .1  \iri -t     dr    '^i 
Ciuernesejr.  de  Jer>ey,  terres  an^!  •  -  -    '       '    '    •  ' 
ot  françai'ses.   Knlre   la  terre  foin 
impatient,  le  (lot  du  passade  do  l:i  !> 
de  9.  10.  1 1  kilomètres  .i  I  heiiro    1     ■     I     - 
siluriens,  le  cantonde  Itcaumont arrive  a  1^    r       r 
sur  la  lande  de  Jobourg,  et   c'est  la   suri'  . 
tout  l'arrondissement.  La  pccli 

criques  étroites  ou     '--    

pUi:e  de  bains  de    V: 
■       ;    de    IV.8&V  heci 

a  population  du  pavs  à  son 

os  en    1872.  elle  s'est  tro.n. 
moins  au    recensement   de    l9iKi 
rerte  des  l'ouipielets,  lon;:ue  d. 
reportent  le        ' 
quon  attrihi 


presqu'île  du  Cotentin 


Arrond.  de  CHERBOURG,   -  Canton  de  CHERBOURG. 


•^ 


I  E  Canton  im  CiiKtiiiount;  borde  le  renirani  le  plus  mériHional  de  la  côte  septentrionale  de  la  presqu'île  du  Cot- 

Coridlli,,   v'ille    des  Gaulois    Uiiellfs.' Louuu  r.  m,       ■  ,   dus  In 


48  canloiis  de  la  Manche.  Au  pied  et 
sa  ville,  dont  on  suppose  quelle  fut 


iinérés,  sur  43.837  de  population  totale.  En  1872  le 

canton  d'Ocieville  font  corps  avec  Clierliourg  :  Equeurdreville, 
■s  de  55,OU0  personnes,  dont  plus  de  45.000  ayi^lomérées. 


1  grande  curiosilé  de  Cherbourg;  elle  abrite  du  large  une 
Sainte-Trinité  date  des  xv,  xvi' et  xtx'  siècles;  les  autres 
les  eaux  cherbourgeoises  ;  ils  défendent  le  port  militaire 

donnait  que  35,580  personnes  dans  la 

i,945  habitants,  et  Ocleville, 


474  Arr.  de  CHERBOURG.   -   Cantons  dOCTEVILLE,   DES  PIEUX  et  de  SAINT- PIERRE  MANCHE 


I   V.  Canton  nOc.TEViLLE    crand  de  16,118  hectares,  fort  de  IS 
*-•    à  l'Est,  à  rOnest.  au  Midi,  par  des  coteaux   soit  de  pnnil 
177  mètres  au  Sud-Est  d'Octeville,  au-dessus  du  vallon  litb     l 
sur  la  Manche  par  de  haute«  Talaises  ne  doit  son  développeim  i 
a  la  croissance  de  villes  qui  sont  de  simples  prolongements  d 
plus.  Mégalithes  en  assez  çrand  nombre  :  allée  couvertt   de  C    i 
Tournâmes  près  Theurléville-llague,  cromlech  de  la  Lindt    k 
.-ircht'ologique  à  Couville.  à   Marlinvast  (Xf  sicclei.  à  OlIimIk     \ 
Virandeville  (xiv»  siècle!;  chapelle  du  x«  ou  xr  sl("cle  dnn-,  le  t 
.le  Marlinvast  iW   et  xix'  siècles,   fort  beau,  avec  lian<;  ren 
nianoin.  6,aV9  habitants  agglomérés  à  Equcurdrevjllc  (riuboui^    I 

I  E  Ca>ton  kes  PiElx  s'abat  sur  la  Manche  par  des  ro(  lies  supei 
*-•  falaises  de  Klamanville,  hautes  de  70  à  1(10  mèties.  "^ui  h  nu 
(le  tjucrnesey.  il  possède  le  mauvais  port  d'échouage  de  Dulttle  < 
l.">  communes  de  ce  territoire  de  U.'iOl  hectares  envoient  leurs  i 
Cotentin:  d'autres  vont  à  la  mer  de  Cherbourg.    Culmen  \i)  mti 


1  de  Clieil)oui„  du  reslt  des 


1  Manche  —  cliatc  m 


du  XMi's  )    du  Ho/g1  (> 


liab  igglomtiesaux  l'ieux 
1      I      11  pierre 


MANCHE  Arrond.  de  COUTANCES. 

Arrondissement  de  COUTANCES 


■  Cantons  de  BREHAL  et  de  CERISY 


1      \                                                                   Il     .les  SIX  cire 

ons 

iiplions  so 

1                                                                                                      ..[.onddit 

P' 

s  des  n  c 

1      plus   (it  1 

OUO  heelares  j 

1                                                                                     (lu   Cotcntin 

^^ 

a  MS    de    1 

11  ^                                                                                   u  11  de  sabks  amontek;,  en  dut 

1  15  c        r                                                              (   (.i.1  uiit  cote  danger 

(|ii  un  [oii                                                            Hefentville   a  1  embouc 

de  la  bien 

Il    inutH                                                              l     te    qui   nt   1  empêche 

pas  délie 

1                                                                          1  1   nombre   de   rus  on 

leur   pente  \ 

1                                                                            \ire    neu\e  (olier    son 

da 

s   les  praii 

pesque   partout  pliocc 

ne 

mais  le  co 

iiioMis   ini|    lin    illi      niidioi-it   poui    U    culture       \ 

silis  -    1     ciilin  u  (lu   pa\s  dans  le  canton  de  Cci 

(U   h  MiMclit  que  (knu  mdrcs    Point  de  forets    \ 

mihlKs    Mil^re  «on   bon  climat   m  lene  et  sa  mer    il  (il 

|)(i|l      11     IS7>    1  iq()(.  il  apeidu  MO-)'?  h-ilinnls    fiant  d 

(Il          SI  (M    i(ll(  est  lasi^esbc  des  Noiin   1   1      i       tili 

1                                         Uncllcs     son     pi  ii      , 

1                                          1   lit  le  (  olentin  a  | 

ilec-ithednie  d(  < 

belles   ruines  d 

1     1                                  1  iiiteloui)     Nombic     1 

()(sil    ht   Mis     ^Jomeres  'i  Coutanoes    1     ii       lu          1     ns 

1  0J2   1  Cnances   87t  j  Pirou    hli  i  (.aiiax    tic     etc 

1   [    Canton    iir    Biii  ual     banlieue   septenln   mit     ' 
L»    1  1  boidte  de  sibles  de  dunes   de  \ises  ou  de    . 

M 
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Arrondissement  et   Canton  de  COUTANCES 


Elle  occupe,  à  92  mètres,  le  ciilmen  de  la  ville. 


LE  Canton  he  Coitances    est   1res  voisin  de  la   Manche,  mais  il  n'arrive  pas  jusqu'au   rivage  de  celle  m(  r    il  est  cer 
riviërelle  la  Soulle.  puis  oar  la  Sienne.  Ileiive  où  tomlje  la  .Soulle;   mais  en  réalilé,  la  Sonlle,  bien  que  canalisée    ne 
a  Sienne,  de  mèaie,  quoiqu'eii  approchant  du  (loi  elle  arrive  à  I,COU  mètres  de  largeur.  Granits,  précambrien    schistes 
ares  seulement,  en  S  communes,   a  pour  culmcn   un  coteau  de  1.58  mètres,  près  de  Cambernon,  et  il  s'abaisse  p  esq 
a  Soulle  soutenue  par  quatre  écluses.  Malgré  la  possession  du  chef-lieu  de  l'arrondissement,  la  bénignité  du  cl  mat   les  i 
lalion  V  décroît  ainsi  que  presque   partout   dans  la  sage  Normandie,  comme  en   font  foi  les  10,309  habitants   di   lec 


A  deux  lieues  el  demie  de  la  .Manche,  cette  ville  sous-préfectorale  occupe  une  colline  de  granit,  à  des  altitudes 
25  3  près  de  1(X)  mètres;  elle  s'incline  vers  la  Soulle,  menue  rivière  que  quatre  écluses  rendent  accessible  <i 
embarcations  qui  ne  réclament  qu'une  profondeur  de  1  mètre  à  1  mètre  50. 


r 


Le  chemin  de  fer  de  Cherbourg  à  Crànvillc  y  franchit  la  Soulle 


MANCHE  Arrond.  de  COUTANCES.  -  Cantons  de  GAVRAY  et  de  LA  HAYE -DU -PUITS 


lurclc  lit  SC-.  loclic 


a_-,lomeics  a  Ga\ra 


Arrond.  de  COUTANCES.  -  Cantons  de  LESSAY  et  de  MONTMAR  TIN 


^-..:;:p:.-.-4...;.  ' 


I  E  Canton  pk  Lessay  a  pour  caractéristii|iies  la  mer  cl  l;i  lan 
'-'  dunes  basses,  ou  comme  on  dit  ici  des  miellés:  elle  reçoit 
maraichèrcs.  qui  sont  comme  un  •  petit  KoscolT  ».  La  Lande, 
culture  ont  sépaK'  d'elle  dans  les  cantons  voisins.  Jadis  absolu 
monts,  elles  sont  encore  en  septembre  le  lieu  d'une  foire  qui  lu 
modernes  et  aciuels  des  •  miellés  «,  le  précambrien  et  le  siUiri( 
après  celui  de  .^ainte-Mère-Eglise.  Le  culmen  de  la  circonscii|ii 


plement  :  de  IS7->  à  l9lXi,  le  nombre  de 
en  intérêt   aux  autres  édifices  relisieu 
Vesly  1  xm-  et   xv'  siècles),  à  Saint-ilcrm 
XVII'  siècles.  Lessay   na  que   17V  habita 
ses  janlins  maraîchers. 

bains  de  me 
s  habitants 

du  canton. 
ain-sur-.\v  ( 
DU  agglomér 

Le  Sèmamiore  he  Saint-Gkk>iain-slii-.\y  (Canton  de  Lessay). 


a  Mo        a         s   r  Mer 


Arrond.    de  COUTANCES. 


•  de  PERIERS,   de   St-MALO  et  de  St-SAUVEUR 


R  le  vcrsanl  oriental  du  Colcntli 


(Il-sci 


du  Carealan,  le 
'Ilines  de        ' 

ive'  qu'à  40  mèli 
lans  ces  plaines 
I  dans  les  pali 


Ces  terres  humides, 

mage,  font  partie  du  Pénesme,  pa; 
remplaçant  un  golfe  d'anlan,  unit  le 
Hocage    Normal 


de  la  V 

de  belles  vaches  et 

de  beurre,  de  fro- 

lys  plat  qui, 

„„,  ._  Cotentin  au 


!r(;Uii,'ne  ..  cl  «   Hollande  »  c _ 

no  l'vvendlqiie  pas  plus  de  18,803  h 
queUiues  landes  qui  lirent  jadis  partie 
nde  brande  de  Lessay.  14  communes  ; 
.ilanls  en  1872  et  8.320  en  1906.  c'est  un 
1,872  existences.  Périers  a  des  vesti^'es 
>ie  romaine.  Eglises  de  Gonfreville 
le,  en  partie),  de  Gorges  (xiil«  et  xiv« 
le    l.asti'lle,    de    Marchésieux    (xiil«   et 


!s.  Châteaux  de  Gorges  (1568), 
•s  (xvi«  siècle),  de  Gonfreville 
ly  pri'S  Saint-Martin  (xvi«  et 


de  Coulaiuville    et   à   la  pointe  d  Agon  qui 
garantit  des  vents  d'Ouest  le   havre  de  Regnéville 
et  l'embouchure  de  la  Sienne.  .Au-dessus  de  cette 
rive  plate,   inhospitalière,    la   colline  monte,   au 
.....    i  --  n,ètres,  au  Sud-Est  du  chef-lieu; 
précambrien  avec  îlots  de  granit. 
\)e  10,128  personnes  en  1872  le  nombre  des  habi- 
tants  a  baissé  à  8,313  en   1906;   la  perle  est  de 
1,815.  —  Comme  souvenir  le  plus  national,  châ- 
ti'au  de  la  Vallée  (xvii<  siècle),  où  naquit  l'amiral 
de    Tourville; 
enhir  de  Saint- 
,ille  (parties  du 


L'ÉGUSE  nE 
La  lande  dont  Saint-Malo 
par  les  progrès  de  la 
peu  élevées  :   il  a   so 


'-'     ihuis  II-  nom  de  Lendelin  ?  Toujours  est-il  que  le 

'■  I     -^MN  r-SAtvEi-R-LENDELix  comprend   des 

1         '   i     ii'ies  qui  firent  corps  autrefois  avec 

il  précambrien,  des  schistes  siluriens 
'  1.111!.  ni  .,11  ~,  iiil  qui  sépare  les  deux  versants  du 
i;olintin:  vers  lOuest,  les  rus  s'en  vont  vers  la  Manche 
par  le  très  menu  lleuve  de  r.\y  ;  vers  l'Est,  ils  s'en 
vont  au  golfe  des  Veys.  estuaire  de  la  Vire  empâté 
par  des  cours  d'eau  qui  ont  vite  tait  de  descendre 
du  tertre  et  qui  se  tirent  comme  ils  peuvent  des 
prairies  palustres  du  «  pays  bas  »  de  Carentan. 
176  mètres  près  de  Monthuchon,   15  dans  li 


é  de 


de  trente-quatre  ans. 

Saint-Sauveur-Lendelin  montre  une  église  du 
xiif  ou  du  xive  siècle  retouchée  au  xix«  siècle,  le 
Mesnil-Bus  une  chapelle  de  château  (xvi«  sièclel. 

351  habitants  agglomérés  seulement  à  Saint-Sau- 
veur ;  aucun  autre  village  n'en  groupe  100. 


80  Arrond.  de  MORTAIN.   -  Canton: 

Arrondissement  de   MORTAIN. 


de  BARENTON  et  dISIGNY 
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Il    «léparlciiicnt,  le 

ranpe   parmi   les 
alliuulc  à    Saii.l- 
iiix  .les  Irois  bas- 
.  nne.  la  Mayenne 
,u.  domine  que  .le 

sonnes:  ccluf  de  liKXÎnèn  a  constaté  que  57.()86.' soil  nn  .l.:ilcilile  lo.'iîo  exis- 
tences. C'c.st  la  marche  lente  vers  le  Campo  Sanlo. 

Il  n'est  guère  darrontlissement  Trancais  plus  dénué  de  monuments  curieux 
des  époques  révolues.   A  p<^!iie  si   Inn    y  peut   signaler  quelques  méfialitlies 

de  manoirs.  Il  est  vmi  i  i.     :  i      -s   jnès  de  la    mer,   c'est  un    pays  bien 

retiré,  bien  replié  sin    i      i  i  m   .    1   .11.  iirs  assez  beau,  assez  agréable  pour 

être  admiré  et  aim.'  .In, ,,i>  ,,■,-  tr.i>.,|uilles. 

I>n  ne  compte  que  l.TI.'.   i,..i.H..nis  ,.;i^:lomérés  à   Mortain.  contre   -Î.^G'  à 
Saint-llilaire-du-llarcou.l.  l.r.'.lSà  .-^ourdeval. 


Ml^    M  II 


dii-l,nillcnl    Cli  h 


LE  Canton  d'Iskinv  dépêche  tous  ses  rus  étroits  aux  vallons  ci.  u\  .1  ins  li   llcuit  coliti   d.   I  »  ^c 
au  Sud  et  à  l'Ouest  ce  pays  horager  el  prairial  de  1,2'M  litci  no  (.n    11   (oinmiiiiLsl  ou    1  Inii 
camhrienncs  oITrenl  peu  de  sil'lons  à  la  charrue.  Le  plus  haut  lettre  di    la   nicon-ci  iption     lu  \( 
sol  s'abaisse  à  aO  mètres,  plus  ou  moins  dans  le  val  encaissé  du  petit  \I<  incli.    qii  est  1 1  Si  lune 
baissé  â  ir.'X,  soit  78«  de  m.iins.  au  dénombrement  de  19(J(i.  licslcs  il  un  cluteau  foit  aux  HiinN 
de  la  llervandière  el  cliâleaii  du  xvir  siècle  sur  le  territoire  de  h  ManLellicic    ()(i  Inbilanls  a},^lo 
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Arrond.  de  MORTAIN.  —  Cantons  de  JUVIGNY  et  de  MORTAIN 


t   simple     1  01b  Inbitants  de   moi 
inlon  pislonl  pitn  I  ilaiclicolo  u 


1   calme     son  charme 
en    l')0()    I  l'en    1872, 


Anond.  de   MORTATN.  -  Cantons  de   MORTAIN  et  do  St-IIILAIRE 


'  '■  -  1  I  J.-ins  la  ■  Suisse  Normande 
les  moins  beaux.  Celle  ville  domine  du  ; 
.-lUmits  de  la  contrée.  Ce  tribulaire  de  la 
ilonl  une  poinlo  s'avance  jusqu'au-dessu! 


oiline  rocheuse  le  prolond  lit  de  la  Cance  dont  les  gorges  pittoresques    sont  un  des  principaux 
c  partie  de  la  forêt   (le  Mortain,  longue  de  0  kilomètres    et  d'une  contenance   de  800  hectares, 


r^'est  des  deux  départements  auxquels  il  coi 
^  Canton  de  Saint-IIilaire-uu-Harcouet  reçoit, 
cipale  rivière,  qui  est  le  petit  fleuve  de  la  Sélune.  I 
St-lune.  l'allilnde  du  territoire  s'abaisse  à  3.')  mètres, 
près  des  Lopes-Marcliis.  Granits,  roches  prccanil 
ltocat:c  Normand;  c'est,  par  une  conséquence  naii 
arable,  les  beaux  arbres,  les  gazons  humides,  sous 
nul'   .1    .l'i  rn.Tiin.   quelquefois   de    toute  la    jouri 


j    .Sud,  de  la  May 

enne 

1   delllIe-et-Vilain 

gauche,  l'un   de 

s   pn 

cipaux  aflluents  d 

int-llilaire.  dans  le  mot  Ilarcouêt,  il  y  a  le  roal  qui  veut  dire  forèl.  Aussi  le  ( 
V  des  principa'es  res.sources  des  habitants.  Cu  chef-lieu  de  canton  domin 
.Jiiron.  qui  forment  une  presqu'île  à  leur  confluent,  à  72  m.  d'altitude. 


Ce  n'est  pas  l^i  seule  des  environs  de  Mort 
r^ascades  de  l'Abbaye  Blanche,  du  Diable,  du  I' 
linsi  se  nominent  les  sauts  de  la  Cance. 


Arr.  de  MORTAIN.  -  Cantons  de  St-POIS,  de  SOURDEVAL  e,  du  TEILLEUL 


i^"'s,:;r'r 


,  (lu  iléuaitement  du  Calva.Ios  an  Nord,  le  Canton  iik  Saint-Pois  a  pari  à  deux  (lemcs  ocliers  :  an  Nord  il  s  avance  ^ 
^incline  vers  la  Sée.  flans  le  vallon  de  celle-ci  son  sol  s'abaisse  à  40  mètres  environ,  soit  à  -iS!  mètres  au-dessous  du 
es,  dans  les  environs  de  Montjoie.  On  est  ici  dans  le  Bocage  Normand,  sur  des  granits  et  des  roches  precamhriennes,  eni  r 
inl  les  sites  austères  des  hauteurs  aux  paysages  .'Iroils,  calmes,  agrestes  des  vallons  creux;  belle  nature,  en  somme  qi 
la  générosité  du  sol.  Sur  les  9,209  iiectares  de  ses  10  communes  vivaient  5,803  personnes  en  190(i;  c  est  1,113  i 
l  de  187'2.   Pas  un  seul   édilice  remarquable  par  l'âge,  l'histoire  ou  le  style.  290  habitants  agglomérés  à  Saint-Pois. 


T7n  plein  dans  le  H 
^  confronte,  qui  > 
la  Vire,  lleuve  côii. 
et  de  la  Maine.  C>-li 
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e  qui  1 


n  que  Sourdeval  ail  quelque 


n  peu  froid  de  par  sor 
lilc  ;  la  prée,  le  bois, 
1  même  temps  qu'un 
,  !a  population  de  ce 


'  l'entremise 
s  hauteurs  s 


deux  départements  auxquels  il 
368  mètres  sur  le  faîte  entre 
de  la  Varenne,  de  la  iMayenne 
jprèmes  du  Bocage  Normand, 


Kn  1872,  il  entretenait  9,4,54  personnes;  en  1906  il 

7,712  habitants  ou  1,742  de  moins.  Absence  totale  d'i'i 

1,598  habitants  agglomérés  au  bourg  de  Sourdeval. 


(xii«  siècle)  de  1' 


Arrond    de  SAINT-LO.   -   Cantons  de  CANISY  cl   de  CARKNTAN 
Arrondissement  de  SAlNT-LO. 


I     AiiiuiM.isM-Mr.NT    hi     Smnt-I.Ù    (Si    .-melopp.'  :   à    IKsl  par  le   (Ic-parlcinnil    ilii 

iimiU's;"  il  s'étend  sur   II2,.">'.)6  llectares,  ce  qui'  répond  anx  17  oii  18  ccnlii>mes  de  la 
Maiiclie. 

Sa    naluro    intime    est    .-elle    dn    llocape    Xorniand.    ri'-ir.n  rrni.lf  par  ^fs  loclies, 
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inl  d'entrer  en  mer  on,  plus 
3  profondeur  à  marée  basse 
"'s  pour  l('S  lorres  privi- 


Arr.  de  SAINT-LO.   -  C-  de  MAKIGNY,   de   PERCY  et  de  SAINT-CLAIR 
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Arrond.   de  St-LO.   -  Cantons  de  St.-JEAN-dc  DAYE   et  de  St.-LO  MANCHE 


n-dc-Daye 

t.e   village  ilomine  de    peu  les    •  l'ays- Has  »    de   Carenlan.   Sur  son 
Vire  el  à  une  demi-lieue  du  Canal  de"  Virc-cl-Taule. 

CkI'Aué  du  déparlemenl  du  Calvados,  à  l'ICsl.  parla  Viir.  |>ilil   llcine   iiavi^al.le   iiom    \v~ 
'        14.530  lieclares  sur  13  communes  de  colline  el  dr  |  I   i  .    ;    i..      -i  |miiiii un 

est  d'alluvions 'jualernaires  dans  le  pays  lias  qui  a   |» n  i    :    i  n       il.     l       i   t     i    ; 

de  la  paluslrc  lauU'.  Le  sol  s'y  éléyc  à'pcinc  au-desMi>  .;  !  in      . 

la  perte  qui  rêsulle  de  la  comparaison  du  recensenieiii  i  1  '  n  ,1  i,  n-:;ii.  ,  i.s  i  i  i  h  i 
«lutoul  agricole,  avec  lail  el  beurre,  n'est  pas  de  celles  i|  m  .iu^uriii  iit  |  i  LaLiilLiiiunl.  I^li  l 
S.iint-Kromond.  Hesles  de  l'abbaye  du  Déscrl.  Vieux  inaïuii.-  <lii  llommcl-d  Arllicnay.  Mjtioii: 
Thère  ixvir  sièclel.  173  liabilanis  aj:glomérés    seulement  à    Sainl-Jean-de-Uaye,   contre  '2'2'2 

I   t  r.AMON  PE  S\1NT-Lô  doit  à  la  présence   de  la  capitale  de  l:i    .Manche  de  n  a\uir  pas  dini 

'-•    rondissemCDt  et  presque  tous  ceux  du  départeuient.  Le  proimn   irn  uni    I   i|n         i  . 

1906  en  a   reconnu   16.101  ou  -2.563  de  plus,  sur  6,595   lieclari  ^      n   i  !  > 
embarcations  de  2t»  à  40  tonnes.  Sortie  des  granits,  des  schistes  -Il  ■  I 

i  limai  pare  de  beau.\  Kazons  et  d'arbres  vigoureux.   Le  petit  flein.  i.    n 

iiièlrcs.  au  .\onl  de   la  Luzerne.  Le  nom  moderne  de  Saint-l.M  m    i  i      ; 


t  cl  '2(iO  à  Montmarlin 


Arrond.  de  St-LO.   -   Cantons    de   TESSY  et  de  TORIGNI 


c(iie  praiiial.biii  le  pi-L'cainbiicii  etlebcliisl 
M  la  Vire  s  j  al>aisse  a -25  inLlre»  einiioii 
iiiaib  ccî  colcaiix  ne  manquent  pas  il  unt 
que  pai  trop  île  morls  et  par  plus  d  ènwa 
sur  les  8,865  du  dénombrement  de  18' 
wir  siècle   654  habitants  a^-^'loméres  a  'lessy 


,iiai)ac<'imolliepar  lespluies  etlesbrumes  d'un  climat  humide.  Le  relief  n'y  manque  pas  de  mouvement: 
!  colline  seie\e  .i  272  mètres,  à  l'Ouest  de  Saint-Vigor-des-Monts.  I-e  surnom  de  ce  village  est  trop  ambitieux, 
laine  giandeur  et  c  est  ici  que  l'arrondissement  atteint  sa  surrection  suprême.  Faute  d'asse.'.  de  naissances  plutôt 
nqiie  d  immigration,  le  dénombrement  de  l'JOG,  tolalisé  par  7,448  habitants,  a  marqué  un  recul  de  1,417  personnes 
.    Donijean,   chapelle   de    N'otre-l)amc-s;ir-Vire  ■  et   vieux    château  de    l'.Xngotiére.    .\  Tessy,  manoir  du   xvi»   ou 


11^^^ 


à  1  ICstpai  le  déparlement  du  Cal\a 
vl-bUt-X  iiiL   a  pour  chef-lieu  une  m 


OÉPARTEMtN- 
MANCHL 

VALOGNES 


VMOl^NKS.   -   Canton  de   BAKNEVILLE. 

!  Arrondissement  de  VALOGNES. 


lerve  dans  son  Taubourg  d'AUeaume  ( 
l'un  des  oppidums  des  Uiielles,  piii: 
»vé  qtidqiirs  mrfralillio!!.  A  part  Valo; 


r\AXS  le  Canton  he  Uarxe\ille  on  commande  la  rive   occidentale    de  la    presqiiilL-   An   r.,dvu[ 
^^    Guerncscy  et  de  Jersey,  en  face  des  ilôts,  des  «Jcueils,  des  licrehou  dont  l'Ani:!.  Im  r-    I    i  mI 
ou  dunes  Scelles   de  Carlerel  n'ont  pas  moins  de  02  mètres  de  liauteurj  ;   ses    p  ii         ■  i      - 
orai:eusc  qui  mérite  si  l)icn   le  nom  de  Passage  de  la  Déroute.  Jlais  les  plages  si. m 
1-aigneurs.  r.e  territoire  de  12,707  hectares,  en   Ifi  communes  appartient  aux  vin 
Xord-Ouesl  de  Saint-l'ierre-d'Arthéglise.  Ni  la  douceurd'un  climat  maritime,  ni  li-  .  ,,     t  ,        i 
ni   Ica  cultures  n'ont  préservé  le  canton  du  dépeuplement  ;  de  8,(317  habitants  en  1»7'J  il  s  est  nil 
SI',  xii-,  XV  sièclesi,  de  Carteret  fxii' siècle.,  de  Portbail  (xir,  xiiis  xvii'  siècles)  et  de   Saint 
du  château  de  Carterct.  Il  n'y  a  que  507  habitants  agglomérés  à  liarncville  contre  511  à  l'ortbail. 


I,.-X<..r,iaiules,  de 


s  dune:  de  1  embouchure  de  1  Ulonde,  très  menu  nuu\e  cûtier;  sa  plage  de  bains  a  ses  lidèles 


MANCHE  Arr.  de   VALOGNES.  -  C»"»  de  BRICQUEBEC,   de  MONTEBOURG  et  de  QUETTEHOU  489 


naauir  icinoulc  au  .vu-  siècle  el,  par  quelques  diatcaux  \iUaa  ilu  buu!  iIl  la  iiili  ,  pla^t  Sou  i,1olI](,i  pwanuJal  i  si  itnuiqualde  Celle  pelile 
an  xi»  ;  dans  son  donjon,  qui  est  à  quatre  élages,  ficquenlic  de  QuinL\ille  1  7')2  haiiilinlb  ville  est  à  deux' lipues  de  la  Manche  en\iron,  ei  nnn 
nslallé  un  petit  musée.  ij,glom(,ie      i    Montcbouio  '         '      """  '      '  " 


loin  des  350  hectares  du  liois  de  Montebour 


Arr.  de  VALOGNES.   -  Cantons  do  ^^UETTEHOU  et  de  Ste-MÈRE-ÉGLISE  MANCHE 


Arr.  de  VALOGNES.   -   O  -  de  St-SAUVEUR-LE-VICOMTE  et  de  VALOGNES 


Lc^lisc  de  \jlo„ncb  rti 


riiodcbl     ii-iii^ation  p-ii  I  eau  (I<    i 
I  ')>  ineli.sd  .llitudt  m  Cie\t  i)  il     lin 
|ilii>,  qi     lc>  ■)  128  du  icccnsemeDl  de  I  H 
t^libt,  dis  \       Il  \\»  sitples  et  restes  d  u 
I  )in  inc     (Il   "s  I  ule  (  oloinbc    l{uine«   lu 


cote  orieiilak  du  Colentin)  des  c  limes  d  d^e  di\trs 
lent  des  Itinins  tertiaires  et  les  alluMiiiis  <|uatcindiies 
naliculcs    i>rote,ees>  pu  des  di^uis  contre  1  intiusion 

nneau  de  I  Océan  dins  ces  piames  le  e  iiiton  nionle 
1  N)l  hectii.s  11008  haljilanls  on  1872  soit  I  )80  de 
iill  des  Ml  et  Mil  sietles  T\ee  lidut  et  iicju  donjon 
lOi^l-indes   (paities  romanes^   de   KauMlIc  la  IMace    (nef 


s,     \eis  h   I 

,\c 

orienta 

(    de  hpiesquile   du  Cotditiii  que    penelie  le 

sp. 

des  11 

issedu\etrui=  elets  du  bassin  de  1  Ou\e  ou  Douve 

492  Arrondissement  et  Canton  i 

DEPARTEMENT  DE  LA  MARNE. 

LK  liKi'AitTEHEXT  l>E  LA  XUnxK  élcnil  SCS  5  arromlisscmcnls,  ses  33  caillons, 
sesl>e-2  communes,  ses  SIT.tOO  hectares  entre  lo  il.-|>«rtemeiil  .le  In  .Meuse 
à  l'Est,  celui  de  la  llaule-.Marne  au  Sud-Est,  celui  de  lAubc  nu  Sud,  celui 
de  Seine-et-Marne  à  lOucsI.  celui  de  lAisno  à  Itlucsl  et  nu  Nord,  celui  des 
Ardennes  au  .Nord.  Il  est  coupé  |>ivs  de  Cliàlons-sur-Mnnie  par  le  2'  méridien 
à  riCsl  de  l'aris.  et  au  .Nord  de  ce  mi-nie  C.liàloiis  par  le  UK  degré  de  latitude. 
Tivs  ôui>érieur  à  la  mojinne  du  diparlenienl  français,  il  répond  nu  HV  ou  66' 
de  la  France,  au  lieu   du  ^'7•. 

l.a   majeure   |>artie  du    territoire   a|ipartient   nu    crétacé    supérieur    de    In 

Champagne  l'ouillcuse.  à  la  roche   nnlurellciiient  avare  cl  sèolic  où   les   rus 

sont    rares,    et   d'niilant 


;  CHALONS-SUR-MARNE 
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Iteims    par   la    Montagne   de    lieims,     massif  fun-ii   :  n  !  :    t  t-     n    niilr        I   .    i    i    i,    (nImi   n   j 

à  •2SS  mètres,  soit  238  au-dessus  du    lieu  le  moin»  .  |.  \ 

Ite  ai6,l.">7  hab.  en  IIST'2.  la  contrée  a  passe  à  Vii.I'T  M     : >  *  i         '       * 

rampagnea  penlu.  La  seule  villedc  Heimsa  justeinrii!  -  >-i ,    m.  .   ,      ,   , ,; i,     ,     ini      ,i   l    , .:        i  m   , u   i.i      ,    ,; 

8,401  décès.  Keims    fut   une  ville  gallo-romaine,  chez    II-  /, i  o     l.      '       ;  u  .  ,,  .  ,1,   „i.    !r     /.,,,„    d    II 

connaît  la  primauté  que  lui  valent  ses  grands  monnmenis  :    liin  il  eux,  hi  catliôilrjle.    aiunciclio   «le    la  inifecliiui. 

Ch.ilons-sur-Marnc  ne  compte  que   22,424  habilanls   agglomérés  contre  les  102,800  de  Iteims.    Il   v   en  a  20,201   à    ivperiiav,  7,98," 
à  Ar,   4.50»  à  Sézanne.  S.MS  à  Sainte-Menehould.  3,035  à   Fismes.   2.812  à  Vcrlus,  2,027  à  Avize,  2,.'J72  à  Scrniai/.c-lcs-liains,  2,'i87  à 

Arrondissement  de  CHALONS-SUR-MARNE. 


^  celui  de  Saintc-.Menchouhl.  au  <u,\-\:>[  .i-lui 
I(ri.3l3  hectares,  en  ô  cantofl^.  '  m   \"'i  ■    r   mkhi   -  i 

Il  a  deux  aspects  parce  qu  il    i  ^ 

à  la  craie  supérieure,  dite  la  ij  <  i  i 

avec  1res  peu  de  ruisseaux,  mai-  :  -  i  n--.  a  i\  ipii 
relève  incessamment  de  sa  nn.-Mi.  j-u  ,ic^  ainuiili 
sapins.  La  seconde  contrée.  In  s  uelile.  c'est  la 
de  la  .  falaise  de  l'Ile-de-France  ...  Ilans  ce  recoin 
est  au  passage  de  la  .Marne  dans  l'arrondissement  . 

Le  développement  de  Chàlons,  la  présence  du 
de  51.153  personnes  au  recensement  de  1872,   la  |.i. 

Châlons  témoigne  par  son  seul  nom  qu'elle  fut 
peut-être  sur  sa  cime  isolée  l'oppidum  de  Uibe.  I  u 
qui  est  la  ville  des  vieilles  églises,  et  à  .Nolre-Ha 


de  campagne  ;  quelques  ruin'es  de  cîiâteaux  féodai 
î2,4-24    habitants  "       


1.375  à  Courtisols,  etc.. 


1    Cliàlons-si 


..'.  .1^     ',    .i.  \.  Cil .  ,  I  .  ii.in.ii  intime,  71  mètres, 

.II.'  .  I.  ■  liii-i  1 1| Il    iiiiLaiii  lie   1 1,621  personnes  : 

la  Cunlùclêraliou  dos  Uinjuiis.  Le  Monl-Aimé  porta 
lains.  ICdilices  du  moyen  âge  nolammcnt  à  Châlons, 
jurs  d'une  sorte  de  calhédrale.   Nombreuses  église» 

2,/i87  à    Suippes,    1,981    à    Mourmelon-!e-(Jrand. 


I  E  CA.vroN  DE  Ciialo.ns-slii-Maii.se  est  parfaitement  cliam- 
*^    penois  en  ce  sens  qu'il  a  pour  assise  la  craie  blanche  ou 
craie  supérieure    ou    craie   champenoise,    sol   naturellement 
dur,  récite,  infécond.  Mais  la  vallée  de  la  Marne  et  celle  de 
son  aflluent  de  droite  la  Coole  y  tracent  de  larges  campagnes 
d'alluvions   quaternaires.    Les   altitudes    y   varient    entre    71 
et    141    m..tre»  :    141    métrés  entre  la  Veuve  et   le^  (.lan.lr- 
Lo^es.  au   .Nord -.Nord -Ouest  de  Châlons;   71   a   Coril.       m - 
.Marne,    («un;    important   comme   nii-ud    de    navit.aii<.n     Im 
canal  de  la  Marne  au   Ithin  s'y  détache  le  canal  do   la   Maïu. 
.i  l'Aisne;  des  machines  puisent  dans  la  Marne,  puj-   .  I.  , int 
à  la  hauteur    voulue    les  eaux    destinées   au  bief  (J.-    i.aiia^i- 
du    susdit   canal    de   li   .Marne   à  l'Aisne.  Les  bois  il.t  -a|.itis 
y  empiètent  de  plus  en  plus  sur  la  lande  champenoi-.-,  .1  ail- 
leurs incessamment    améliorée    par  de  meilleures    g.i  >ii'|.i.  - 
agricoles.   16   coromoncs:   22.218  lieclarcs;  graml    . 
ment  de  population  :  de  21.600  habilanls  en  1872.  L 
pajsé   à  32,2fJ6.   soit   un   bénéfice  de  10..-)0<>  per-..i.ii 
comme  la  seule  commune  de  Châlons  s'est  accru. 
individiM.  la  campagne,  on  le  voit,  a  plus  pcnlii   •. 
La  cathédrale  de  Châlons  date  du  XIII' s.  .  l'.'.li-.  ir 

r-Êtt  on  remarquable  monument  des  w.  xn 
il<''ches  de  67  mètres  de  haut.  Saint-Alpiri     -,  -,  .,• 

I.'jiip  sont  éaaiemen:  anciennes;   noml.r< 

r'vman).   Fagnières   \<<    ■■  I  .     .i. 


.  XV  ».).  la   Veuv 

-,    habitants  agglomc 

■  rnent  puisque   llci 

-'  <vi  de  population  totah 


Condé-sur-Marnc. 


Arrond.  de  CHALONS- SUR-MARNE.  -  Caatons  de  CHALONS  et  d  ECURY 


I  i;  C\NTON  ijP:cury-sur-Coole  élenJ  ses  28  communes,  ses  2il,2Gl  lieclares  sur  l.i  rive  g.iiiclic  <lc  l.i 
'-'  .Marne  dont  la  livu  opposée  est  suivie  du  canal  latéral,  et  sur  les  deux  bords  de  la  Coole  et  de  la 
•  la  .Marne  sont  d'allure  champenoise  :  ce  qui  vent  dire  qu'elles 
ines  abondantes  plutôt  que  de  l'union  il'une  foule  de  rui.sseaux, 
qu'elles  sont  ili-  .i'  i  -  n   <|ue  l'été  les  diminue  fort.  Champenois  est  aussi  le   pays  parla 

■      'e  présence  .1.    1  i  .  i  n         ;    i      n  -,  sol  in^'rat  qui  n'est  bon  qu'à  la  pâture  sèche  et  à  la  forêt,  spécia- 
'  '  ""■■  ■■■  ""■•   '""   """""""S  plantations  de  résineux  s'ajoutent  ai" 

renllement  de  206  mètres  au  Sud-Ouc 
1  bord  de  la  Marne.   Sur   une   surface 
-rise.  il  y  avait  ici  6,696  habitants  en  1872  et  5,«i0  seulement  ou 
>.  .Menhir  à  Cliampigneul-Champagne.  .Nombre  d'église 

'  ''     une   basilique  de    plus    ._    

.,     ^  _  jl.-      I',.M;i  !i.    -iii-Coole,     Jalons. 

iir-Goole,      Soudrr)ii.      I     :!■:,       I    _.       ,    •    !;     }'  »     ■••rs-aux-Corneilles. 

siècles),  de  Cernoii         i  i  m  ul-Champagno,  i!e 

I,  de  Villers-aux-Co.i.i  ii:^  i         :     '  '-■"     "'."•-■=— - 

e46:^ùJàlons  .1  :,|M  .,  M!,- 


W^^^^^ 

Él^ 

4^ 

W^À^. 

^-t;;^ 

bMU  .  \ 

.,^,^,.,,,^^^ 

^'•'^'— ^ — 

^'ï^^-  .-^ -^V.c^ 

liour;;  de  Cliampa-r 


jelle  de  G  mètres,  roule  e 


Arr.  de  CHALONS-SUR-MARNE.  -  C"-  de   MARSON,  do  SUIPPES  et  de  VERTUS 


MARNE      j 


pOMME  élenduc,  le  Canton  i>e  Marson  csl  le  li-oisiùme  du  (kpiiUmont  ( 

^'    que   se  sont  adjugés  18  communes.  Ce  Icrritoiie  csl  en  pleine   Clr 

«ur  la  dure  carapace  de  la  craie  supérieure,  jadis  pie    i  ic  |  ni    il  i 

elle  se  boise  de  sapins,  elle  a  des  prairies  aiiilicielk-. 

dans  le  vallnn  de  la  Moivre,   aflluent  de  la   Marne,  il 

des  prairies,  des  saules,  des  peupliers,  de  longs  villi 

riiis.«eleU  —  le  plateau  n"a  pas  de  villases  :  cà  et  là  m 

seulement  en  1906.   soit  9frl  de  moinsquau  dénoml. 

\M' siècles,  l'autre  des  xii«,  XIII».  XV' et  XVI';  Pogny,  I    i\    ^iinM     un 

comparable  à  Notre-l)ame  de  l'Kpine  ou  de  Lépine  (X\    su  de;       la  plus 

•278  habitants  agglomérés  seulement  à  Marson,  contre   >W  a  '•<aii\    60'i-  i 

I  E  Canton  de  Siii'PES  est  parcouru  par  deux  aflluents  naissants  de  1 1  i 
^  Pouilleuse,  sur  la  craie  supérieure,  il  n'a  de  vie  nue  dans  ses  \  il! 
pérennes,  «  têtes  »  des  cours  d'eau  ;  plus, la  vie  artificielle  que  lui  donne  I 
la  Suippe  à  la  Vesle,  et  consacré  au.x  manœuvres,  aux  re\ues  nux  tu 
marâtre,  dans  un  désert.  Et  en  effet  la  terre  n'a  guère  de  \aleur  sur  1 1 
améliore,  il  transforme  et  il  finira  par  ombrer  d'une  ombre  rarement  opa  | 
l'n  peu  moins  de  100  mètres  au  passage  de  la  Vesk  dans  I  arrondi 
:«.1-28  hectares  ;  1G  communes  ;  7,981  habitants  en  IS'i  et  1 1  &W  en  I 
e  Châlons.  Que  le  Camp  d'Attila,  au  bord  de  la  Nobiette    : 


le  lieu  le  plus  vénérable  du  pays,  près  de  la  Chepçe  qui  «ei 
sur-Suippes.  Vestiges  romains  et  restes  de  remparts  a  Suippts  d 
xili*  siècles.  Vieux  château  de  Xantivet,  près  Suippes.  2  487  Inhi 


K  Canton  de  Vertus  occupe  la  lisière  occidentale  de  la  Champagne  1 

les  herbes  et  pour  les  plantes,  mais  qui  néanmoins  se  boise  de  sapin 

^■'4,  à   l'inutilité  passée.  Cette  plaine  terne  a  deux   \allons  poui    | 

l  de  fraîcheur  :  les  vallons  de  la  Somme  et  de  h   *50ude  d  oi 

qui  descend  ici  à  83  mètres  sur  le  chemin  de  la  Marnt    I      1 

:-_    j|g   |g  faigjgg  jg  l'Ile-de-Francc  sur  un  plat  t     ' 


d  buippes    1  <)81  a  Moui  melon  le  Gnnd    520  a  Moui  melon 


MARNE  Arrond.  d'ÉPERNAY.   -    Canton  d'ANGLURE 

Anond      enient    1  LPFRNAY 
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l\iil..  .1  la  craie  dé  la  Champagne  Pouilleuse,  c 
Il  uM  II, .lue  ici  sa  limite;  elle  se  heurte  contre  I 
.1.  Il  r;il:ii<i'  de  rile-de-l"rance  ».  Sur  le  penchant  de  cette 
liLii-r  iini'  colline  voisine  de  Saint-Quenlin-le- Verger  atteint 
110  iihirr,  il  altilude;  au-dessous  du  conduent  de  l'Aube  le 
il  il.  Il  .^eino  n'est  plus  qu'à  70  mètres.  Bonnes  terres  le 
I  lu  1  -  ilcii.K  rivières,  belles  prairies  facilement  inondables, 
f|iii  uni  h.voin  d'être  drainées.  Population  en  recul  ;  le  recen- 
striii  ni  lie  1!N)6,  clos  sur  6,877  personnes,  a  marqué  une  perte 
de  l.;i-2,".  existences  sur  les  8.20-2  de  1872.  On  signale  à  Bau- 
dement  un  tumulus  et  une  ruine  qui  est  peut-être  romaine. 
l-.'glisesd'Anglurc(.N(v>' et  XV- siècles),  de  Bagneux  (même  époque), 
de  la  Cliapelle-Lasson  (romane),  de  Clesles  (xiv«  siècle),  de 
Conllans  (xiv  siècle  et  Henaissance),  de  Saint-Just-Sauvage 
el  de  Saint-Just-Sauvage,  qui  appartint  au  maréchal  Brune, 
contre  7(J5  à  Sainl-Just-Sauvage  ;   71't   à   Conflans,   674  à  Clesles. 


Arrond.  dEPERNAY.  -  Cantons  d'AVIZE  et  de  DORMANS 


isposenlensciiihle  (le  lô.'ifiO  hectares, 

'  '  ail  lieu  de  contacl  de  la  Cliampajine  l'oiiillciisc  et  de  la  lirio,  celle-ci 
..minant  celle-là  du  haut  de  la  "  falaise  de  nie-dp-l'rnnr-f.  In  pl.iino  rp- 
i.ict'o  de  la  C.liampajzne  (craie  siipi'ricure)  s'étend.  >r-  '  •  .  ni.  ^i  -i-.  rji  im 
tonc.  jusque  près  de  la  Marne,  mais  ne  l'atteint  p;i-  1  '        ni    ■< 

">  mètres.   ;<ur  la   [trie,  plateau   de    tertiaire  cocu,     i         i    i  l     ^iiml- 

fnnd  vallon  du  Ciiljrv.  tributaire  gauche  de  la  .Minm;.  mil>  Mipi-ilies  iIl> 
5\nnci'es  do  la  ilrie  sûr  l'indétini  de  la  Champagne.  Vins  icputts  de  la  Côtu 
d  \vi2c.  D.tXB  habitants  en  1872  et  lC,(i77  en  1906,  soit  un  gain  de  1,639  per- 
>onnes.  l'armi  les  curiosités  archéologiques  on  cite  le  château  de  lirugny- 
Vaiidancoiirt  i  Renaissance),  les  ruines  de  l'ahbaye  d'Arj;ensole  (xiii«  siècle) 
près  de  Moslios  et  diverses  églises  :  à  Avize  (Xll',  xv,  xvi"^,  xvii«  siècles), 
Chavol  ixili*  siècle).  Cramant  (W  siècle).  Cuis  (du  roman  au  xyi«  siècle), 
au  Mesnil-snr-Oger  (xii*,  xiir  siècles  et  Itenaissance),  à  Oger  (des  xii<  et  xvii' 
sit'fles).  3,G27  habitants  agglomérés  à  Avize.  I.CSiaii  Mesnil-sui-Oger,  1,021  à 
Cramant,  7T:{  à  Itgcr.  .'Ai  à  Monlhelon,  ."il4  à  Cuis. 


L' 


:  du 


département   de  l'Aisn 
les  deux  rives  de  la  Mai 
i  in^  le  susdit   département  par  l>5  mè 
inférieur  de  l'arrondissement  d'Kpernay 
le  t'-rtiaire  éocène.  sur  des  coteaux  et  'i 
et   charpés  de   liois  el   rorêU:. 
inuncs.  a  part  à  la    forèl  de  Vassv    1,000   hectares!  su: 
.Marne,  et  un  peu  a  celle  de  Riz  (1,800  hectares)  dont  !■ 
départenicnt  de  l'Aisne.  Le  sommet  culminant  du  r.n 
atl>-int  '252  mètres.  Collines  vinicoles.  sites  aimahlo  > 
austères    de    la    forél.  l'opulalion   à    peu    près    si..: 
ou   m',  de  moins   en   1906.  Très    curieuse  grotte  |ii 
Vemeuil.   Kglise:   de   Hormans   ixii«,  Xlli',  xiv  siécl.-^ 
Trois^y  (ogivale,  du  xvi'  siècle).  Châteaux  de  Comhli/.: 
I.  de  Itoursaultfmmiernci.  Restes   ' 
17  â  Troissv. 


l'Ouest,  le  Canton  tje 
Èvant  le  passage  de  cet 
d'altitude   —   ce  qui   et 


ts  en  187-2  et  10.28S 
Leuvrigny.  Dolmen  à 
F  et  XVI"  siècles),  de 
i\]V  siècle),  dŒuiUy 
iliitants  agglomérés  à 


de  diverses  époques:  le  w  siècle  y  rlomine. 


Arrond.  d'EPERNAY.  -  Cantons  d'EPERNAY  et  d'ESTERNAY 


l,(> 

3 

à    lia  II 

1 

:>7   à     l'ieiE-v      1  iKiS  à    ciiuuilù 

951) 

Ablois. 

«»■ 

Mardeuil,  695  à   Moussy,    668  à 

Ile 

Ji-J 

-la-Kiv 

ère, 

MO 

à  Venleuil.  . 

L-^ 

C 

NTON   1 

TST 

ri:\ 

\Y  s'arrêle,  à  l'Ouest,  au  déparie 

P 

ilie  ,1e 

de  région  naturelle  appelée  la  Bn 

Fes 

forcH 

i\f  1 
p  la 

1  '[' 

aconne  (2,449  hectares  :  O.COO  ave 
ve,  et  il  descend  à  100  mètres  en 

(lie 
(.\v« 

èfl 

us  <le8 
•de),    \ 

ille 
le  V 

ts- 

6s-Sézanne.  28,786  hectares,  20  c. 
le-l^epos  (portail  du  xiri'  sied. 
e-la-Lionne  (xiii'^  siècle).  Ruin, . 
manoir  de  Montmiton.  Châl<:ii 

lia 

mpguy 

va 

siècle),  de  Réveillon  ..wni»  si,>d. 

lie  aussi,  quelque  peu  \li 

mu   par  le  Giand-Moiin 

M[ii    do  cet  affluent  diuit 

■    'Il  en  1906  son  W< 

Ici,  Joiselle  (ogi\  il 

1   prieure    de'liell 


Moi  H 


!t  de  Condrj  pi 


poui  1  SUO  hectares,  à  la 
de   h    Mdiue,    il   possède 

i|udque  intérêt  à  Belhon 
I  \\i«  siècles),  Réveillon 
1  Lionne,  commune  qui 
i\  (\\l«  et  x\ii=  siècles), 
-  .i^U'lomeits  a  Esternay. 


J%. 


Arrond.  d'EPERNAY.  -  Cantons  de  FERE-CHAMPENOISE  et  Ac  MONTMTRATT.  MARNE 


u  SiiJ-E-t.  «lu  (]L-|>.ii-lcinrnt  de  1  \ubc,  le  Canton  m  I  i  ' 
'-'  de  SCS  3S.3C6  heclaie-i  (|iii  se  tlisiiibiicDl  1!)  communes  De  In.  ~ 
Iribulaire  droit  de  l'A  u  l>e  :  pour  lout  le  re<ite,  c  est  la  cr.iie  iiiN  i 
de  celte  Superbe,  le  territoire  i"abai«se  à  &t  metii-s  .  il  si-le\o  i  '  I 
ruissellement  delà  •  falaise  de  I  llc-de-!'r.inco  ».  par  laquelle  on  monii 
le  l'etiOlorin.  tributaire  ^.-auclic  de  la  Marne,  longtemps  ainoi  h  (Km" 
de  739  existences  et  une  population  de  17  personnes  seulement  au  kilon 
U'ii'  el   x\'   siècles).    '2,294   liabilanls  ag^iluméres  à  1 1  rc-Cliainpenoisc 


S.-239  habiianls  du 

de  Morsains.  de  Soij.'ny    .-.ujourd  liui  feiiin      di    Doii—v"' 
mirail.  On  compte  ],'.IÏH  liabilants  a;:glomeres  .i  Monlrniri 


te   menu   \il!j;e 


Arrond.  dEPERNAY.  -  Cantons  de  MONTMORT  et  de  SÉZANNE 


I  ),\Ns  le  Canton  m:  .\l,o 
'^  Siiimclin,  triliulairc 
on  est  sur  le  plateau  brii 
Imperméables   où   l'eau    ■ 

a    daigné    laisser    siili><i 


riércB.^ïj'  < 


p:iit-s  ;..i.x  ■;,;.,:;  .k-  l.-,;2  Des  n 
i:onvy  Ll  .le  la  l'iei.e  lille,  Ui 
l'érelirian^es.  à  la  colonne  qu 
linluillc  (le  Cliampaubett ,  les 
ahonilcnt  dans  ce  canton.  On  doit  cilor  h  - 
églises  de  liaye.  de  Ghampaiibert.  de  Congj, 
de  Corribert,  d'Eloj;cs,  de  Kérebrianges.  de 
Mareiiil-en-rJrie.  de  Montmort,  d  Orbais  (fort 
beaux  restes  de  la  lin  du  xri«  siècle),  de  Talns- 


ICloges,  517  à  Congy,  666  à  Orbais 


les  Alliés,  le  10  février  I.SI4. 


\llemanl.  it-'i  iiPirrv;  li.ii  inlime,  dans  les  prés  humides  de  Villcneuve-Sni 
noins  en  llliiil  I  r-  I  h  m  ,  ,1,  ^:iiiite-Geneviève  près  l-onlaine-Dcnis-.Nuisy  soi 
■ayel,  Gaye.  Kcu  .-     Iii    i,-  An  i  hàleau  de  la  l'.cine  IManclie  près  Lacliy.  Cliâ 


es,  de  V 


a^;;lom 


n  dolmen.  Belle  église  de  ïjézanne  (xv  fi    > 
-l'ayel,  63o  à'iîroyes,  607  à  l'Ieurs,  603  à  lu 


Clinnif  a^ne  l'cuilleuEe,   non  loin  de  la  forêt  de 


Arrond.   de   REIMS.  -  Canton  d'AY 


Arrondissement  de  REIMS. 


'  ■  "  Plie,  cnlTO  le  ilrparlemcnl  ilfs  .XriU'iuu's 

•n  i,,l,lAisni'ai.  Nonlol  àro.i-sl.lan-oii- 

.li--  1.1  1  •  Il  •«  I  !  'r-Menclioulii  à  l'KsI.  ceux  ilo  Cliàlons  ol 
il  K()orn.i\  au  Siul.  lijvUi^  en  II  cantons  ol  on  181  ci'uunuii.  s, 
il  a  170.417  tieclares,  soil  un  peu  moins  îles -21  cenli.n»-  ,1. 
rélendue  tléparlementale. 

l4l  moindre  pnrl  île  la  oiivonsrri|>lion.  *  l'I-'sl  <li-  1;.  iin>. 
relève  du  crêlacé  8U|»'rii'ur.  «le  la  rélil'it'  plaiiif  »  (hmiiII.  u-. 
Je  la  contn-c   blancli.Ur.'.  |.|,.r.M  .1.    .l.n!    !.i   n.u.    ,li.i.    -  ,[-- 
sombrit  licurruscnuiii  .1.   i      -  i  i    i      ~   i  i    1-  -  -  i- 

pinières.  .\u  boul  ooii.i ••  •        _    -  n     ,i.  n    ,i. 

ri.erbe  menue,  .les  mI  ,        -  !  , 

jesié  la  falaise  il-  I  H.  -  '  ■•■  >  >  :>  -  ^  i.  ■  ■  -  '.  -i-  I  :--  ■!. 
«le  la  côte   .1.-  \.  :    ^   ■■  ,,-...■..::...  i  r. m';  .1.    1,, 

MoDlagne  il<    l.     ■:■-     .    ^  .    ■;    ■    .^    \      ■  _    -  -    ;.  1 1  mm  i -,  .i.iv 

\-allon8  profc-n  !■  li'i  ■   ■     .      !    ■      -     ■         1    ,■  ,:.  I...I-,    .  -Ml  .  .■     il.  lu 

d'une  inlilUlr    .i.     l-   i--    ..v,    ..l.-.  -    ^iii-   m    l-mll.  n-r    ..    |M'ij   ,1.- 

lie  r.Xisne,  la  Suippe  et  la  Vcsle.  Culnien  lies  II  tMiii..n>, 
comme  de  loul  le  départemenl,  288  nièli-os.  au-ilissiis  (!,■ 
Veriv:  lieu  le  plus  bas,  comme  aussi  de  loule  l:i  M;iiin'. 
.iO  m'èlres,  au  bord  de  I  Aisne,  près  de  Cormicy. 

I.a  prospérilé  Je  Heims.  les  vins  des  cùles  Je  la  .Marne,  la 
grande  industrie  onl  fait  gagner  à  l'arrondissemenl  11.897 
personnes,  des  ICI. 248  du  recensement  de  I87'2  aux  2Li:5,U,"> 
Je  celui  de  1906;  la  campagne  a  diminué,  surtout  en  terre 
•  pouilleuse  ». 

Les  Henii  ont  laissé  leur  nom  à  Reims  et  Fismes  s'appelle 
ainsi  de  Fines,  c'est-à-dire  les  lins,  la  limite  (des  Siics-vioi/esi. 
Avant  de  s'appeler  comme  son  peuple.  Reims  se  nommait,  à 
la  celtique.  Ùmxicorloriim  ou  rhirovorh't:  Il  se  peut  qu'avant 
Je  s'installer  en  plaine,  celte  capitale  ait  d'abord  couronné  de  soi 
Reims   est  une  de  nos  villes  les  plus  glorieusement   pourvues  <l 

102,800  habilanU  agglomérés  à  Reims,  Ay  4,994,  Kismes  3,035,  Vi 


Arrond.   de  REIMS,   -  Cantons  de  BEINE,   BOURGOGNE  et  CHATILLON 


I  iMiThOi'iiE  du  (léparlement  des  Ardennes,  le  C/ 
'-'    isolement,  le  Mont  Bcrru,  que  le   ruissellen 
que  la  Suippe,  anUicnt  gauche  de  l'Aisne,  quille  le 
aiitre  tributaire  de  l'Aisne,  et  il  a  sa  part  du  canal  de  l'Aisne  à  la  Main 
en  1906.  A   la  cime  du   Mont    Berru,   merveilleuse    position    pour   un 
Durocorlorurii,  l'aïeule  de  Ueims,  capitale  des  Hemi.  Eglises  variant  ci 
vieille  de  toulesi.  Dontrirn,  l'ont-Faverger,  Sainl-Masmes,  Saint-Souplel 
seulement  à  Beine,  contre  584  à  Saint-Hilaire-le-l*etit,   589  à  Xogent-l'AI 
industriel  comme  liétlieniville. 


3  dont  les  pcupli 
mpenoise,   ' 


ide,  tandis 
la  rivière  de  Keims,  la  Vesle, 
7-2  et  9.S61   ou  2.359  de 

la   ville  gauloise  qui  précéda 
ille,  Cernay-lès-Heims  (la  plus 
agglomérés 
Kaverger,    bourg 


A^-; 


Arrond.  de  REIMS.  -  Cantons  de   FISMES  et  de  REIMS 


liiiiMï  :   La  Vlm  1 


Arrondissement  et  Cantons  de  REIMS 


f 


\w^^^-^^>;  m 


102,800  agglomérés.  Cei 


^il  que  de  71,99 


habitants,  dont  69,837  aggloti 


ircs.  Trenle-(|iialre  ans  aprùs,  le  leeensimenl  de   MWt)  lui  en  a  donné  10U,.SÔ9,  dont 

mais  en  vue  et  non  loin  de  la  falaise  de  l'ilo-dc- France,  qui  s  appelle  ici  la  Monlagne 
e  les  deux  bords  de  la  Vesle.  liiiéictte  trop  menue  pour  une  giande  ville  ;  elle 
c'est  la  l'orte  de  Mars,  arc  de  triomphe  romain  ;  c'est  la  cathédrale  Xolre-ltanie 
ière  de  toutes  en  Krancc  et  à  l'étranger  par  la  ilistinction  et  l'unité  de  son  style  »; 
i  du  XI''  siècle),  presque  aussi  vaste  que  la  cathédrale.  On  admire  aussi  l'église 
vif  s.  s  de  nombreuses  maisons  des  xiir,  xiV,  xv,  xvi-,  xviF,  xviii' siècles,  etc.,  etc. 


Arrond.  de  REIMS.  -  Cantons  de  VERZY  et  de  VILLE-EN-TARDENOIS 
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2"  Ab'î   le  " 
(ithors  (k^     I 


a  \ese   S  lA  d 


Arrond.   de  SAINTE-MENEHOULD.  -  Canton  de   DOMM ARTIN-SUR- YÈVRE  505 

Arrondissement  de  SAINTE-MENEHOULD 

I  Ai'.i!(iMii>si  mi:nt  ipe  Saintk-Menehoulu  est  le  moindre  des  cinq  arron- 
^  disscmenis  de  la  Marne.  Ses  113,357  hectares  ne  correspondent  même 
pns  loiil  ;i  Tiil  aux  14  centièmes  du  département.  C'est  aussi,  et  de  beaucoup 
le  moins  piMipl.- :  avec  les  26,306  habitants  du  recensement  de  1906.  il  ne 
contient  que  les  0  centièmes  des  "  Marnois  o.  .Nombre  de  cantons  sont  plus 
peuples.  En  1872,  il  comptait  32,009  personnes  :  il  a  donc  perdu  5,703  existences 
ou  plus  d'un  cinquième  en  ces  trente-quatre  années. 

Il  appartient  presque  en  entier  à  la  craie  champenoise,  à  la  craie 
blanche  à  l'étage  supérieur  du  crétacé.  Tout  le  monde  sait  que  celte  craie 
blanche,  ou   pour  mieux  dire   blanchâtrement   terne,   est    d'une   infécondité 

Elle  l'était  plutôt.  Aujourd'hui,  sans  être  fertile,  on  la  mieux  accommodée 
aux  lins   afrricolcs  :  on   la    amendée,  fumée,  boisée  de  sapins  et  autres  arbres, 


Cliampa^-nc 

l'eau  courante  ne 

.nt   plus   ag 

réablement  frais  qu 

e  le  pays  est  sec,  le  long 

1  appelle  ici   des  sommes, 

v;,,'!'^  î'^ 

ne,""n'?or"e^rèt"ar 

Yévre,   Dionnc,  Tourbe, 
Dite,  au  proche  voisinage 

.      >        ;  .       i-  SlP-.\Ienehoukl  : 
;  1     1     1        .      I  -         ii\  de  Chàlons-sur- 

(Imircr  de   loin  parce  qu'il    participe   à 

i-rofuges.  beaucoup  d'anciennes  églises  de 


la  pyra 

ite-.\lenehould,   877  à  Vie 


E  DoMMMiTiN-SLfi-Yi;v[u:,  tout  enlie 
stérile  de    la  Champagne   l'oiiilleusc   (crétat 
voie  (les  eaux  ^'i  r.\isiii',  L;raiul  affluent,  sinon    branc'li 


Arr.  de  Stc-MENEHOULD.   -  O"'  do  Stc-MENEHOULD  et  de  VILLE-SUR-TOURBE 


I  E  Canton  I'K  S.mxte-Mknkiioimi  se  lieiirte  du  côl 
^  vnsie  des  :<i  cantons  (le  la  Marne,  lieux  natures 
planlalions  de  résineux,  en  un  mot  la  Cliampai^ne  l 
crétacé  inrérieiirl  avec  ses  étangs,  dont  plusieurs  i 
étroite  riviérette  entre  précs  liumidc^.  Culmen  •2\1  i 
l'arrondissement  —  lieu  inrérieur.  1:41  mètres  ou  un 
moins  que  les  13.991  du  recensement  de  1872.  > 
châteaux,  des  maisons  en  bois  du  x\i'  siècle.  E;ilisr~ 
l'ont  idigne  d'être  visitéei.  Sainl-Jean-sur-Tourbe.  ^ 
Voilemont.  [testes  de  l'abbaye  de  Cbatrices  (xii'  si< 
léraont  :  restes  de  l'enceinte  de  Saint^ean-sur- 1 
Somme-Bionne.  Comme  souvenirs  récents,  pyranih 
Ihuoneur  des  morU  de  1870.  3.3i8  habitanls  aggloui 


iparlement  de  la  Meuse.  De  par  ses  ■i.'i.S!)!  Iieclares,  partagés  e 
.\  l'Ouest,  c'est  I.t  Champagne  sèche,  la  Cliampaf;ne  nue.  maii 


'-'  des  \rdennes  il  1 
département  de  h  Mime 
le  I  aiiondissement  1  ai 
airi\enl  a  ''00  mttres 
parce     q      '        " 


jo'o'ieres  a  \i11p 


hO(    a   '^ommepv    8 
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MARNE  Arr.  de  VITRY-LE-FRANÇOIS.    -    Cantons  de  HEILTZ  et  de  SAINT-REMY 


Arrondissement  de  VITRY-LE-FRANÇOIS 


là  les  bornes  de  l'AliiioNiiissiCM 

ichant  le  crélacé  supérieur   <)• 
il  et  d'un  agrandissement  coii- 


e-JIai  i;i  l'T  confine  au  départi 


mes  du  territoire  départemental. 

liment  des  sapinières.  Là  est  le  culmen  de  la   circo 
i^scniont  de  Châlons,   domine   l'Occrm   d'un  peu   mo 

!  -  ii.K.  rt  la  SauLv    boit  rdriMin     i ,  . -:   |.  u    in   ,|ik 
III;'   rt-,  plus  brusque,  cl  ^m-  ■  -,    ;    .  ;i  I 

.      lune  des  régions  IV.iH'  ;      m     ^     -i-il 

1  ii'iti  habitants  au  prenilt-r  il,  p  111111  iin-ni  il  :ip 
.|i.i  .-uiie  de  l'ordinaire.  Qutlqiie.— mie.,  ,le~  ,.iicien 
ques,  restes  de  remparts.  Vitry-lf-lrançuis  est  reUili 

sant  seulement  1,000. 


"  -        -■  .  :     -    .   j:  ,       ,  ,    ,'    .  ',,         ,   jT.  I-  ,,,"";  à  elle  aussi 

1  Mil,  en  1872  la  population  s  est  trouvée  réJuitu 'à  (i^'j'Jl  ou  l/./lli  Je  moins  en  iitjli;  pieJi|'uu  un  quart  de  délicit  en 
siècles  à  Ileiltz-le-Maurupt  et  restes  du  prieuré  d  l'imoy  (xii*  siècle);  églises  d'Ileiitr.-rKvècjue  (.Nii=  siècle,  de 
I  laines  de  l'abbaye  de  Montliiers  (XIIP  siècle)  à  une  bonne  lieue  de  Possesse,  bourg  qui  montre  des  ruines  médiévales. 


I  ),\Ns  LE  Canton  he  Saint-Remy-en-Douze 
'-''  MONT,  limitroplie,  au  Sud.  des  déparle 
menis  de  la  Haute-Marne  et  de  l'Aube,  on  es 
sur  la  rive  gauche  de  la  Marne,  non  encor 
doublée  (OU  à  peu  près»  par  la  Saul.x. 


Hemy-cn-Bouzemont-ïai 


Arrond.  de  VITRY.  -  Cantons  de  SOMPUIS,   de   THIEBLEMONT  et  de  VlTRY 


on  peut 


I    E  Canton  de  ViTr,Y-i.E-KRAM;ors  longe  les  deux  rives  de  la 

^     naires  embrassé  par  des  collines  «le  la  craie  cliampenoi 

mais  la  vallée  de  la  rivière  et  celle  de  son  aniiient  la  Saulx 

récondes  comme  Test  le  pays  du  l'erthois  auquel  elles  apparti 

en  ce  lien  son  nllitude  de  moins  de  90  mèlres  est  la  plus   basse  de 

lertre  de  212  mèlres  marque  le  point  le  plus  élevé  du  canton.  i'<      i 

130 existences,  mais  la  commune  du  clicl-lieu  ayant  augmenté  di    i 

donc  que  des  monuments  relativement  modernes,  d'une  église  .1  ;  . 
ea-Pcrthois  ou  Vitry-le-Brûlé  montre  les  restes  d  une  église  du  \  . 
XII'.  xiri',  ,\v<  sièclesi,  a  du  caractère;  autres  vieilles  églises  à  Loi>\ 
de  Lisse  et  de  .Maisons-en-Champagne.   7,9iS.î  habitants  agglomérés 


land-s 


5,  537  à  la  Cliaussée,  553  à  Loisy-s 


HAUTE -MARNE  Arrond.  de  CHAUMONT.  -  Canton  dANDELOT 

DÉPARTEMENT   ^l    Hte-MARNE 


K  l)iii'.Mrri;.Mi  N'i  m;  i.a  ll\rTi;-M.\iiNii  csl  enveloppe  par  le 
-<  départemonl  des  Vosi,'es  à  IKsl,  celui  de  la  llaule-Saône 
u  Sud-Ouest,  celui  delà  Côle-dOr  au  Sud  et  à  l'Ouest,  celui 
del'AubeàrOuest, 
celui  de  la  Marne 
au  Nord-Ouest  et 
au  Nord,  celui  de 

Est.  Il  est  coupé 
par  le  48»  degn- 
de  latitude  entre 
Langrcs  et  Cliau- 
mont,  et  par  le  ;i' 
de    longitude  Est 


de    faîte  européenne    entre 


s   de   s 


is,  en  contre-partie 
l'erlhois,  plaine  quaternaire  leniie. 
avec  plus  d'uu  quart  de  sa  surface 


Comme  population,  une  diiiiin 
en  1909.  contre  4,702  décès,  c  ■ 

Comme  histoire,  ce  fut  le  ]>■<]- 
liourmont;  autre  oppidum  vui-n: 

ville  de  Langres,  et  le  coteau  ,!,. 


n  190G,  ou  29,47-2  de 


Chài 


12,0! 


X  forts  i 


;ents  de«  la  France  qui  meurt  ». 

'ichtcasses  vers  les  sources  de   la    Meuse.  Cli 

e  le  site,  la  haute  colline  de  Lamothe.  Chez,  les  Lingons,  Andin: 

2  Chevillon,  en  fut  un  autre.   Cathédrale  de   t.angres.  Curieuses  é 

!t  célèbre  viaduc  de  Chaumont. 

saiot-Dizier,  6,663  à  Langres,  3,73S  à  Bourbonne-les-Bains.  3,'»28  à  J( 


.Montagne  »  de  Langres  : 
•e  fertile. 

bois  ;  des 

Kien  que  3,754  n 


iges  de  l'oppidum  de  Noviomagus  près 

nluiiitni  fut  un  autre  oppidum,  devenu 

celle  de  Vignory. 


Arrond  ssement  de  CHAUMONT 


l^\ 


I   0(     il  cont   -e 


ha- 

.„.ilemeiU    à    Amielot.    ror 

8S9   à    liia 

Morteau 

peuplée   de    France    après  le    Tartre- 

Gaudran    (Seine-et-Oise)  ;    elle    na 

que  16  résidents! 


Arr.  de  CHAUMÛNT.  -  O™  dARC,  do  BOURMONT  et  de  CHATEAUVILLAIN  Htk-MARNE 


/         I     i     I  I  t'       Il      U^nrUnient  île  la  C  i 

^     po!!!>e«le  une  bonne  pirt  des  9  OOO  liectni 

par  le-<  gracieuses  \alkcs  de  I  Vube  et  de  1  \t 

jun-sique  ino\enl   sur  le  pi  ileiu  de  L^n^Ie!^    i 

\insi  perdu  dtns   di  nobles  asscmblLcs   d  ai  I  i 

{"H"!  .tulemenl  m  l'IOC    pis  même  16  indiM  lus   i  i  kil   n 

en  M  innées    l'i»  d  lutix  inonumenl  a  sign  l'cr  (pie  le  m 


K  château  du  Salhiuint  piès  d  \ic    l>our„  de  71 


L^înno" 

1U       ks>U! 


!•  lioi  HMOST  touche  >u  département  des  \osgts  a 
niisseiii  sur  le  Ins  bni  le  d  oolitlics  (tl-ige  mo^ 
Moiiion     h  Molhi    est    .    m   milies      la     Mms 


HAUTE-MARNE 


Arrondissement  et  Canton  de  CHAUMONT 


l  CInumont-en-liassigny,    ilapiè 


ville;   foivl  (le  Cor- 


sons le   vocable  de  Saint-JeanP.aplisle,  elle 
est  des  xiii',  \\"  et  xvr  siècles. 


Arrond.  de  CHAUMONT.  -  C'"'  de  CLEFMONT,  de  JUZENNECOURT  et  de  NOGENT  Hn -MARNE 
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I        1)01  luii     lu    I   pnil  m  nt   les  \o'.,es    11  t 
'        iniss-inic    (hn     un  pijs       I  i 

...^[V^-*>:J»*»r2p-^ -;tft2*  fe*  icciipcnt  quelque  ebp-icc  sui 

?^i-— >XJ^^>    .s«S>  Joli-,  passages,  (lu  \al  (le  Mtu.e   1 

Il  I  4b3  (le  moins    peit(    du  c 
\  iciix  chiteiii  a  Clelmont    Ijuii 


I    1   (  \M(  N    II    Ji/iNM((iitT  saiitle  I  I  ()  lesl  nu    ltpartem(nt  (lel\ilc    II  est   inblallc  «ur  deux   peliles 
'"     1.    pip      I  \  ijon     t   h  HHi  p     I    \    |on     tri   il     rp     Im  l  pin        x     I  rp  I     np    Ips     I  nx    I  nnclies, 


t   la  popnijlion  v  leculc  f  i 

I  tiJO   C  csl  une  pcrlt  d(   I  /M 

I    unes    d  ibl)i\es   pits  de   1     iil   i 

A    Notent  en  lias.sit,n\      iii|  ni    ii 

il  1    l'oulanoX 


n  liisbign\        H)    1    M  indr 


HAUTE-MARNE  Arrond.  de  CHAUMONT.  -  Cantons  de  SAINT- BLIN  et  de  VIGNORY 

I   I   Camos  1  I    &A[M  Uns  touche  du  c  It  (Il 
'-'    1  I  si   cl    du     Noid    du   ilepTrlemenl  des 


T  (Canton  de  Vignory 
■t  groupe  2SI  habitants;  il  borde   la   M; 
et  le  canal  de  la  Marne  à  la  Saône. 


Arrond.  de  LANGRES.  -  Canton  d'AUBERIVE 


HAUTE -MARNE 


Arrondissement  de  LANGRES. 

I     ArrumiISïENENT  [ik  LANGltF>,  partie  méridionnle  de  lu  Mai 

'-*    bornes  :  à  l'Est  le  ilcparlement  des  Vosges;  à  l'Est  el  au 

Nord,  l'arrondissement  de  Cliaumont.  Il  a  iiO.Sft)  lieclarcs  diii 
En  tant  que  nature,  qii  àye  des  terrains,  il  rtli'\e  siii-  il  ;isst 

jurassique  inrérieur.  ou  bien  il  date  let  cesl  li  |'!ii-  _i.iri  1 
Eo  tant  que  relief,  il  appartient  au  plalonu  .!'    I.  ru 

entre  l'-AtUotique  et  la  Méditerranée.  En  tir  n  I 

En  tant  qu'altitude,  le  llaut-du-Sec.  h:iul  A-     '  '<  m 
Comme  rivières,  il  voit  naître  l'Aube,  la  M  un      1  i   M 
C'est  une  des  régions  rronlièrcs  de  la  Eranou.  d.  i,  .m 
Tou:<  ces  cantons  ont  perdu  peu  ou  prou  de  leur  |> 

de  1872  avait  donné  Î6.ir26  lialiitanls.  .elui  de  lltOG  n  ■  .       i 
.Ancienne  patrie  des  Lingons.  dont  Lanières  reprolni 

drale  et  les  vieilles  égli>es  de  son  chef-lieu.  Veslijjes  ..,  ■        !  ■  i 

H.njS  habitants  a;!ulon)érés  à  Langrus.  3.738  à  U»urlionnc-le 
I.I-2G  à  Voisey,  I.CftS  à  Serqueux.  l.tjOi  à  Ncuilly-l'Evêque. 

,\l  Canton  ii'AtTBERlVE.  borné  à  l'Ouest  et  au  Sud  p.m    I     I.  j 
-»•     Seine,  celle  de  l'Aube,  autre   et  plus  prand  afllii   ^ 


le  européenne 
n  de  Faucilles, 
ce,  2S>  mètres. 


1   été  de  15,549  individus;   le  rece 


1  le  culcnen  de  la  llaiile-.Marn 


is  de  la  llaut.--.\l:u 


elTrayanle  de  la  population.  Les  4.33li  pei-sonnes  d 
Cude  p'rèâ  liay,  de  Giey-sur-Aujon,  de  Itochclaillée 


HAUTE-MARNE  Arr.  de  LANGRES.  -  C"-  de  BOUR  BONNE,  de  FAYS-BILLOT  et  de  LAFERTE      515 


I   I    Camon 
Li     H  comir 


de  h  Haute  Marne 
s     il    neriipe   dts  ( 

LnhoidureciiKkpaitement 
echiiuies   incncl.ondles  du 
m    ni   irt    1  Spance  e^t  un 

lrt(|U(ntLC  — 

,„   „, 

1  lin-,    cr\ple 
a,   II  Je  Coilh 

-,    Haute   Saône     c 

ouire   2()5S-.    heclarts     en 

Arioiuiisscincnt  et  Canton  de   LANGRES 


HAUTE-MARNE 


I    K  Canton  I)E   LAroiiES.  pays  de  lias  et  de  jurassique  mojtn    \oil  milie  la   loiiiïuc  rmeic 
'-'    accompagne  les  sinuosités.  La  Marne  susnommée  n  est  ici  qu  un  TaililL  luissiiu    b   r  le  r  o 
lit-  tout  l'arrondissement),  sur  le  plateau  de  Lan^res,  ks  2"    ommuni»s  de  ce  leiiiloiie  oco   pei  1 
de  la    llautc-Marne.    La  houle  des  collines  s'y    liaus  l    i    t  II   mclics  d  dlitudt     iu    le     is    I  s 


,n  -     Im,,_    ,|,.  4,820 

il    ,,   ,u.i.-'],l:,ui  de 

mi 

St 

L 

ne  ( 

'?(l 
■IM) 

qui 
ans 

il 
le 

il  a  élé  rortemént  retoiiclié,  ou,  pou 
ncendie  do  1892. 


HTE-MARNE  Arrond.  de  LANGRES.  -  C""'  de  LONGEAU,  de  MONTIGNY  et  de  NEUILLY 


jridance,  av 


«l'autre  «  valeur  »  archéologique  que  l'église  de  Saulxi 


is  (xii"-  siècle).  !r)9  habitants  agglomérés  à  Monligny-le-Koi,  WU  à  ï<ai- 


utile  parce  qu'il 


Arrond.  de   LANGRES.  -  Cantons  de  PRAUTHOY  et  de  VARENNKS  HAUTE-MARNE 

phi!,  inindi 


I  11  uni  .|i»  |>rolij;t  <lii  Noi.l  pu  le  rom 
ilinnl    moins    ipre   que    I  iivii;,  Lt   uHr 


(les    m  n  ii 


l'raullioT   est   dans  une   Jécliirure   du    plateau    de 
Langrcs.  à' une  petite  lieue  de  la  Vingeanne. 


k   (  lnlinci\   cl  de  Cii-CN     des 
munilks  de(  1  nhncc\    Il  iK  ni    i  i  \\i 
1    I  erceN  le  IVtil     Td  I  ibil  mis  i     Ioihli 


l'ORTE  \  iMoNTSAioKON  (C""  (le  Praullioy). 


e  Canton   df,   Vahennes-sur-Amance, 


n  doit  èlie  la  Mance 


HAUTE-MARNK  Arrond.  de  VASSY.   -  Cantons  de  CHEVILLON   et  de  DOULAINCOURT 

Arrondissement  de  VASSY. 


\  ss>  ne  compte  que  ">  8()fa  I 
I)  ei  II  y  en  a  3  t)tJ  i  loin\  Il 
I  Ijj  a  Doulaincouit    1  PI  a  Cl 


I    F.  Canton  oe  Ciikvii.lon,  borné  à  l'Est  par  le 
'-*     parlement  de   la   .Meuse,  fait  partie    de  l'ane 
pays    de    Vallage,   contrée  qui   s'étendait   ésalemenl 
sur  tout  ou  partie  des   cantons  actuels  de  Vassy,  df 
l)oulevant-le-Cliâteau,   de  Joinville.   de  P(  ' 
Doulainconrt. 
Ce   territoire    se   dcvoloppc   mii-   les   dcii 


plus 


il  de  la 


!    de 


petit     peuph 
l.">  communes,  des    1.5.103    hectares    de    ce    canlon. 
8,923  per-onnes  en   1872  et  8..53't  seulement  en  1906. 
soit  389  de  moins,  voilà  les  cliiin-es. 

il  y  a  lieu  de  croire  que  le  Cliàlelet  près  Goi 
où  se  voient  les  restes  d'une  ville  iiallo-iomaiMe. 
des    principaux    oppidums    des   '/./,/  I   .n 

montre  le  reste  d'un  aqueduc  roiiinn  li  I  m  1 
tcau  de  C.lievillon.  Le  chef-lieu  du  .ni  ■.  i  ,  i, 
que  '/SO  habitants  agglomérés,  il  \  .  n  i  l  ;  :  ,  l  i 
centre  métallurgique;  64tià  Osne-lcWil,  i.J!i,i  lui 


Le  Canal  puks  ue  Ciiev 
3  Chevillon  est  à  une  petite  demi-li 
res  environ  au-dessus  des  mers. 


DANS  le  Canton  de  Doulaincûlkt,  autrefois  ci 
de  sources.    Deux  can.niis  dp  nnvi   :ii;„n  1r, 


is  dans  le  petit  pays  de  Vallage,  la  Marne  se  renforce  ti 

vallées  des  deux  rivières  sont  ir.  -  .;,.......-    i   ...  .,;..,.,|,i(,5    |g  tertre,  qui  relève  du  jurassique  supérieur.' es 

le  nom  de  forêt  de  Douhim 
par '2U0  mèlres,  plus  ou  m     i 

Beauté  des  forêts,  graoMi.  II.    .i-  .|ii,.  des  ravines  rocheuses,  d 

l'industrie  métallurgique  >  s..ji  lui  i  m.  (ne  i..-  ,.-i<i,  /ial)iiants  en  1872  le  nombre  d( 
do  l'abbaye  de  Saint-Urbain  i.\il'  -.\vi  fiocluà; ,  lylises  de  Uonjeux,  de  Gudmont.  de 
qui  appartint  aux  ducs  de  Guise;  cliàleau  du  xvii=  siècle  à  Oonjeux. 

l,l.')5  habitants  agglomérés  à  Doulaincourt,  597  à  Roches-sur-Hognon,  529  à  Saint  Urbain,  516  à  Donjei 


abandonne  le  territoire 


ovenchères 


partent  les  rus.  Notable  recul  de  la  population,  bii 
sséf.  6,039  en  19U6.  Le  ..déclin.,  est  de  1,168.  Beaux 
r-Marne,  de  Vaux-sur-Saint-Urbain.  Château   de  Gu( 


Le  naïf,   l'ailmiral.le  liislorien  du  ro    ba 
Loui»  naquit  à  Joinwllc  rn   tî24.  L;  stalu    en 
le  ra  Mlle  natale  lui  a  érii:  c  en  W  I 


r  e   s     „   se  de(     Ion 

de  Roi  e  l  Ma   nj     1 

t      p  II        X  I   inclc    I 


e  plaisance  de  Claude  de  Lorrain 


HAUTE-MARNE  Arr.  de  VASSY.   -  C""»  de  POISSONS,  de  St-DIZIER  et  de  VASSY 


Arrond.  de  CHATEAU -GONTIER.  -  Canton  de  BIERNE 
DÉPARTEMENT  DE  LA   MAYENNE. 
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Arrond.    de    CHATEAU- GONTIER. 


Midi 


lei>.ii 


e  Nord. 


val  0 


pont  le 
Il  Nord 
au  dt-- 


•  ei  arrondi>5cmenl  de  l.a 

parlcinenl  de  la  Sarihe.  au  bud  a  celui  du  .Maine-et- 
Loîre,  à  l'Ouest  à  celui  de  l'Ille-el-Vilaine.  .Avec  ses 
li6.7S5  hectares  divisés  en  6  cantons,  en  '3  communes, 
c  est  de  beaucoup  le  moindre  des  trois  circonscrip- 
tions sous-prêrectorales  de  la  Mayenne;  son  étendue 
ne  va  pas  tout  à  fait  au  quart    dû    département. 

La  constitution  de  son  sol  le  ratlaclie  géologiquc- 
mcnt  à  la  Bretagne  :  il  en  a  les  roches  précani- 
hriennes.  les  schistes  siluriens  et  dévoniens  ;  bande 
de  terrain  carhonirère  ;  iluts  de  pranit:  quelques  allii- 
vions  quaternaires.  Comme  conséquence,  et  sous  un 
ciel  suflisammeni  humide,  prédominance  de  la  prairie, 
sur  la  culture  des  champs:  vergers,  pommiers,  restes 
épars  de  l'antique  Turét.  Pas  de  (irands  accidents 
de  relief  :  le  pars,  qui  n'est  qu'à  2U  moires  envi- 
nin  d'altitude  à  la  sortie  de  ses  deux  rivières,  l.n 
.Mayenne  et  la  Sarihe,  dans  les  cantons  de  Uierné 
et  de  Crez-en-Uouère. 

Incliné  presque  en  entier  vers  la  Loire  par  sa 
rivière    de    lOudon.    tributaire   de   la   Mayenne,    par 


(  Mayc 


;    penc 


•quelque  peu  ;';  !  Ouest  vers  le  lleuve  de  la  ' 
à  celIeKTi  il  envoie  la  ."^eiche  et  le  Semnon 
possède    les  origines. 

A    leiception  du   canton    de    .Saint-.Xignan 
sèment  d'aprëi  la  inierre  il  s'est  réduit  a 

Il  y  cul  ici.  dans  le  sud  des  .liirfp.'i  ou   A 
empreinte.   Le  moyen  âge  non  plus.  C'est 
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Vilaine    et   de    la    Sarthe.    Ce    bourg       Xlaiinanne  près  Ménil  Imodernei. 

i    80   mètres   dallitude  ;    près    de    la  11  v  a  6.871  habilanls  à  Cliâleau-Goi 

e  de  la  Mayenne.  en  compte  .V>S  à  Bazouaes,  5C0  à  Chen 


Arrond    .le  CHATEAU-GONTIER    -    Cantons  de  COSSE  et  de   CRAON 


r;irromlissement   <ie    Ui' 


[7  s  ho 
!-•     Il 


èlroit.  non  loin  de  si 


,  n'appartient  pas  au  bassin  de  la  Loire,  r 
lie  forêts.  verRcrs,  poraraiers.  cliarnianU  vallons,  asile  ti 
10. l'.'t  personnes,  l'as  un  seul  monument  de  quelque  int 


MAYENNE 


Arr.  de  CHATEAU-GONTIER.   -  O-  de  GREZ  et  de  SAINT-AIGNAN 


15     Man.tnrlol 

Il       iLl  es     c  llL  1 
f  I  1  es  I  o        pnj 


N  liOL     h       I  on  1  i 


LiobMj        I    0     neconi      p  s, 


Arrondissement  de  LAVAL.  -  Canton  d  ARGENTRE 


Arrondissement  de   LAVAL 


porJii    en    popiitalion.    sauf    Laval,    qui    e>l    risl.- 

l09..'ilH  en  llUi.  c'est  l3.(><.Mi  personnes  de  moi  lis  l.;i 
prvlii.-loire  s  y  nianifcsle  par  les  prollcs  lro;;loil>li- 
qiie»  tles  lonls  île  lErvc.  par  les  dolmens  de  S.iiiitc- 
>uianne  et  de  Tliorinné.  par  le  menhir  de  la  lliiiio. 
riiisloire  par  les  nioniinieiils  de  l.aval.  p;ir  I  t^lise 
dE»r>in.  par  les  ruines  de  laldiaje  de  Ok'i-niunl. 
par  les  remparts  et  le  donjon  de  Sainle-Sii/aiine. 
5t.S7V  liabitanls  axi-domùré,  à  Laval. '2.:.!i:  ,i  l'vron. 
l,3T9à  Xlonlsitrs.  I.UUV  i  l'orl-lirillet.  1.050  à  .Meslay. 


wins  [rAïK.evTii^  s'approche  de  la  rive  ^'auclie  de  la  Mayenne,  mais  il  ne  l'allcint  pas;  sa  riviérelte  est  la  Jouannc,  qui  gagne  la  surnommée  Mayenne 
u-de«9ous  de  l.aval  :  un  peu  moindre  est  un  autre  aniuent.  l'Ouelle,  le  long  de  laquelle  le  territoire  s'abaisse  à  une  cinqtianlaine  de  mètres  d'altitude, 
I  qu'une  colline  voisine  de  Châlons  s'élève  à  149.  Sol  de  roches  de  la  plus  haute  antiquité,  porphyres,  granits  :  schistes  dévoniens,  terrains  hoiiillers  : 
la  nature  hrelonne  de  presque  tout  l'ancien  pays  du  .Maine.  Des  arhres.  des  haies,  des  bois,  des  pommiers,  mais  pas  de  forêts;  prairies  Je  long  des  rus 
!>ii.  La  population  y  marche  a  rebours,  ain^i  qu'en  témoignent  douloureusement  les  6,.^.53  personnes  de  1906  comparées  aux  8,128  de  1872;  la  perte  est 
>..i  unité*.  A  IVjnchamp-lès-Laval.  ruines  de  légliie  du  Saint-Sépulcre  (romane),  à  l'arné,  église  du  xi«  siècle.    ."jlO  habitants  agglomérés  à  Argentré. 


Arrond.  de  LAVAL,   -  Cantons  de  CHAILLAND  et  dEVRON 


déparlcmenl  qui  honlc  ici,  ;i  IHiip^i. 
(léparicment  de  lu  MHyeiiiie.  Sur  des  l'ucl 
u  bretonnes  »  géulogi'quement  parlant,  s 
des  granits,  du  pn'-i-amlirien.  des  scliis 


Celle  contrée  lunriil.     r.  ■  ■.■\.  .  n    ,i  ■  i  .,..  . 

de  SaInt-Hllairc-des-Landes  et  de  balnl- 
Pierre-dos-Landes  :  hriiyèrcs,  prairies, 
roches   monssnes.  parlicipe.   tout  près   du 


de  Jhn 


1   forêt 


lapelle,  ni  cliàteau,  ni  doli 


462  au  bourg  de  Juvigné.  ôOl  à 


agglomérés  dans  le  clief- 


'-^     de  la  Sarlhe,  à  riist.  monte 
de  l'arrondissemenl  de  Lav 
tieusemeiit  de  «  mont 
Rocliard  i3j7  mètres), 
Coëvroi 


Iroplie  du  départ 
lia  colline  culm 
qu.nl 


s  M^ii 


I.-  Coév 


Mont  Hochard   (.-- 

ordEst  d'Evron,  dans  les 

mbitieusement     qualifiées 

est  pas  dillicile  de  recon- 

breton  con(. 


le  grè> 


;  la  Sarlhe;   la  pitloresqui 


t  l."j,357  ou  3.33i  de  plus 
iirquable  é.slise.  Autres 
i.     de     Jlonlécler     près 

ilu    xf    siècle  à    Courta- 


!.■  Eglise  dEvrûn. 
L  église  de  cette  ville  est  monument  historique:  elle  r 


Arroiidissciucnl  et  Cantons  de  LAVAL 


l.,\vAi.     L\  TiiiMTft. 

(".eue  .■•glisc  n  cloolior  roman  renioiilc  «laiis  V< 
deux  porlaiU  romans  et  un  portail  de  la  lienai 


I    AVAL.  \dlc  dorij;ine  féodale,  borde  la  .Mayenne,  l'ancien   l.nval  sur  le  coteau  de  la    ri\c    1  o   o   1 
'  '    lun-  Ui\.il-(;iivon.  Contre  industriel,  avec  grandes  raltriqiics  de  toiles,  on  v  remaniiie  n  t        o 
:  Milles  de  Laval,  lun  à  côté  de  lanlie  ;  le  plus  vieux  unit  le  XI"  siècle  roman,  le  xii'{donj   n    et 
puis  on  y  visite  les  éîilises  de  la  Trinité,  de  Sainl-Vcnérand  (slyle  llamhoyanl.  xv  el  xvF  s  ec  \ 

l'enceinlè,  notamment  la  porte  tteucliercsse  ixv*  siècle),  des  maisons  iles'xv  et  xvr-  siècles       n 


cl  e    1  lie       I  |cl     lo  l 


l  d  al)û[idance  ;   c'est  un  lorro    l  lo 


rondes  crénelées. 


Arrond.   de  LAVAL.  -   Cantons  de  LOIRON  et  de  MESLAY 


L'^'IVÏJ 
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edeiieiiiY  leste»  dt  1  ancestrale  foiLt  qui 
î  Le  l)Ois  de  Misdon  ^ou  Misedon)  -,rand  de 
3  d  autres  noms    d  autics  bois  a  la  rencontie 
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"Kglise   de  la  Cropte  (Canton  de  Meslaj- ). 
e  qui  assemble  158  habitants  autour  de  son  église,  borde  la 
au-dessus  de  l'Océan. 


I..\S    PITTÛIÎESOUI 


Arrond.  de   LAVAL.   -   Cantons  de   MONTSURS  et  de  SAINTE -SUZANNE 


U  JoiANNE  l'BKS  Saint-Cénekk  I  CmiUoii  lie  Monisùrs). 
C'est,  en  ses  contiauels  plis  et  replis,  un  lorrenl  curieux  que  celle  Jouanne;  elle  est  raboteuse,  piciicusc,  cap  il 
•lei  plus  jzrandj  emportecneols;  mais  l'été  lui  enlève  presque  toutes  ses  Torces. 


Arrond.  de   LAVAL.  -  Canton  de  SAINTE -SUZANNE 


Arrond.  de  MAYENNE.  -  Canton  d'AMBRIERES 


Arrondissement  de  MAYENNE. 

LWBRONPISSKMBNT  HK  M.VYKNNK  lii'veloupc  sc,<  i'I  canloiis. 
ses  II'»  communes,  sur  les  aW,2(»  hoclaros  qui  on  r..iil 
lo  pluj  vaste  tics  trois  arrondissements  de  l:i  Mayenne  el 
I  Tv^lcn'  ""*  ''*"ï  cinquièmes  du  di'parlemenl.  Il  occupe  lo 
Nord  du  territoire  administrô  par  Laval,  entre  les  doparlo- 
menls  de  la  Sartlie  à  IKsI.  de  Utrne  et  do  I»  Xlanclie  nu 
Nord,  de  l'Ille-el-Vilaine  à  l'ituesl,  et  l'arrondisscmonl  do 
Laval  au  ."^ud. 

Sa  nature  est  essentiellement  l.nt.Min  ;i'  ■■  ro.h.-; 
sombres,  bois  et  forfts,  landes  et  l>ruv'i'~  '  "  -  n  i<i.'~ 
sans  transparence,  vives  en  saison  moiiill  :  ;  i     i  .  i      ■  n 

saisonséche:  ce  sont  les  caractères  nain  tr  -       %  '  ~      nii- 

tuoes  comme  celle-ci  par  les  granits,  le  pr.  c.inil  i  !■  n  I  -  i  .  in- 
ardoisières,  tontes  substances  de  très  haute  aniiquiio  goolo- 
;:ique,  de  peu  de  fécondité,  sauf  pour  l'arbre  et  llèerbe  quaud 
le  climat  est  buniide.  ce  qui  est  ici  le  cas.  Jolies  prairies  dam 
les  vallons  sinueux  inclinés  vei-s  la  Mayenne  et  la  Sarllic. 
rivières  du  bassin  de  la  Loire  ou  vers  le  petit  fleuve  côlier  dt 
la  Sélune.  Korèls  de  l'ail,  de  .Mayenne  et  autres  moindres. 

Ce  fragment  du  BocaRo  Manceau  se  trouve  au  plus  haut  du 
Nord-Ouest.  Il  possède  le  culmcn  du  département  de  la 
Mavenne.  le  mont  des  Avaloirs,  qui  n'a  d'autre  rival  dans 
cette  portion  de  la  France  que  son  voisin  de  la  forêt  d'Ecouves 
près  d'Alençon.  qui  a  aussi  4!7  mètres,  exactement,  desurrec- 
tion.  L'endroit  le  plus  bas  de  l'arrondissement.  68  mètres. 
-      passage   de    la    rivière  de  la   Mayenne    dans 


l'arrondissement   de    Lava 
te.    l'ai 


«désastres   de  1870-187 1.  Ei 


dêponplenl 


187-2  0 


Jublains  ,      .        . 

sont  ce  uu'il  y  a  de  plus  ancien  dans  le  pays, 
fort  de  Mayenne,  etc.  En  somme  très  peu  de  m( 
7.»W3  habitants  afrplomérès  à  Mayenne,  3,7-22 


<ii   liabilanls  :    il   n'y   en   avait  pi 
i-nit   partie    de    la    nation    des 
•  s  (les  cantons  d'.Vmbrières  et  d'I'] 


/  ''est  du  département  de  l'Orne,  donl 
^-'  il  est  limitrophe  au  Nord,  que  le 
Canton  h'Ambuiiciies  reçoit  les  deux 
brandies  mères  de  la  Mayenne:, la 
Mayenne  proprement  dite  et  la  rivière 
de    Domfiont,  la   Varenne,  à  peu  près 


Ce  clief-lieu  de  canton  borde  la  Varenne  ; 


Arrond.   de  MAYENNE.   -  Cantons  de  BAIS  et  de  COUPTRAIN 


;sde  ^ri 


'  •*     cntit  collin 

Il  1  >0      1  )    m  II 

Noid   Si  loict  (1(  Monnaie 

inieits  lians  un  pa)s  que  la 

I00()   Cttlo  p  ite   le  i  l'o  p' 


le  la  Mayenne,  qui  n' 
sol,  le  pays  l'est  aus 
:i  Loire  par  la  Mayer 
sèment  fort  diminué^ 


queliiue  peu  par  ses  altitudes  qui  vont 
!  au  Sud  et  le  petit  lleuve  de  l'Orne  au 
en  même  temps  que  les  landes  couln- 
530  habitants  en  1872,  contre  9,255  en 
s  la  guerre.  385  habitants  aggloméré» 


Arrond.  de  MAYENNE.  -  Cantons  d'ERNEE  et  de  GORRON 


e  homonyme,  ombragi 
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Celte  K]  Il 
resque.  e^'    in 

indigence  ■ 

la  forèl  ilr  Mil.  1,1 

(liistines. 

Le  canton  d'En 


(  ^'EST  (levant  le  départ 


lOin 


et  silencieux 
gularité,  son 
imperméable 
l'abondance, 

nne  part  de 
ou  moins,  de 
int-Dcnis-de- 


aii  Nord  le  Canto 


_nits  et  grantilites  qu'il  espace   les   18,993  hectares  de  ses 
3  Colmonl.   riviérclte   tournoyante,    rocheuse   et   raboteuse, 

111  prolit  ilf  ].i  May(!iiiir  iloiil  c'est  un  tributaire  de  droite. 

,ui     !■    l;.  .i_.     M, III.  i. m      lui    |ir-iilon^'e  au  Midi   le   Bocage 

1  •       -    i:      I      lus   armoricaines,   le   canton 

I     il!   il  ,  iiioiile  aux  premiers  âges  de 


illine,  1111  Nnid  île  I '.nielles,  moule  l'i  i'il  inélres,  au-dessus  des  bouquets 
;  bois,  des  landes  et  brandes,  des  étangs,  des  ruisseaux  qui  ruissellent 
1  elTet  vivement  en  temps  humide  et  tarissent  presque  pendant  les 
îcheresses. 

On  V  a  constaté  une  perte  de  1,996  individus,  des  14,00'i  de  1872  aux  12,008 
B  190H.  Glande  indigence  de  monuments  ;  il  n'y  a  guère  à  noter  que  le 
eux  manoir  de  Levaré.  1,720  habitants  agglomérés  à  (lorron. 


MAYENNE  Arr.  de  MAYENNE.  -  Cantons  du  HORPS,  de  LANDIVY  et  de  LASSAY 
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i   tortuositéi  inliuiei 


Arrondisscmcul  cl  Cantons  de  MAYENNE 


\I.\YEXNEa  7.0a<  habitaoU  agglomérés,  pas  plus,  sur  10.0-20  seulement  de  |)o|.nl   i     n    i   i  ,  ..     ,       n  mi, 

•  •     Ville  assci  induslriellc  sur  les  deux  rives  de  la  rivière  homonyme,  elle  est  (Ici  1     n     '  i  i 

en  amont.   Brive.  c'est-à-dire  le  Pont,  autorise  .i  croire  qu'il  y  eutjà  une  l)our{;.Tii'              -•    "•<  .  \i  i  i 

I   K    Canton -Est    i>e   Mayenne    dispose    en   elTul   ses    1-2    communes,    ses   21. 70^   Ijtcluics,  peuplLs   ilu  \::.V> 


labitants  agglomérés   à  Marligné,  507  i 


l.-iii's).  ll.Olil  haliilMiils.  I!('sics  de  l'abbaye  de 
l'ontaine-Daniel  (xiip  et  xviii'  siècles),  près  de 
Saint-Georçes-Iiullavent.  835  habitants  agglo- 


clécruissance  marquée.  Un  ycuinptail3'2,"4C.j  per- 
sonnes en  1872;  II  n'y  en  avait  plus  que 
27,.5If)  en   I90G.   C'est  4,949  de  moins. 


Ce  qui  en  reste  de  pli 


lin  du  moyen  âge  et  au  x 


Arrond.  de  MAYENNE.  -  Cantons  de  PRE-EN-PAIL  et  de  VILLAINES 
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53S  Arrond.  de  BRIEY.  -  Canton  d  AUDUN-LE-ROMAN  MEURTHE-ET-! 

DEPARTEMENT  DE   MEURTHE  ET  MOSELI  E 


Arrondissement  de  BRIEY 

I     Ar.r.OM  I     tMtNT  nt   I  I  m     nui         i  I 

'-'     7  kilomètres  île  lar^e  i  <  li  iml 
l'Al^ace-Lorraioe  a  I  fcsl    k  I  uxci   1 
moindre  des  (|ualre  circooscripli 
n'pçc.nd  guère  qii  aux  21  t  K  cenli  i         i 

enponfrremcnis  des  eaux  de  pluie  el  11»  tl  sur„tii 
Moselle,  surtoiil  par  I  Orne  de  \\o.  \re  dini  le  N 
l-ormine    I  altitude  de  I  armndis^ement  alteinl  4  {9 


n  1871    I 


.    J    iil  et  de  N  in 


•2.8«7  à   M   m  >-aiin  Mirlin    2  iW6  a   loi 


'j  de  la  Meuse  par  la  Chic 


lioil   le  plus 

-^  s)i  I  ibinnl« 

l■^  ht  I      I     s    I  1   iccensrmenl 

1  KJO    I  tjli  t  loiiiaiic   .  Mci<,\  k  I  Jb     cloclitr  ancien 

lt(,libe  moderne  de    liiciix    licllci  m  nos  du  cl  i 

MU  Ion  de  sancy-ie-liaut;  restes  ues  cnaieatix  leuciiiu» 

I  Avillcrs  ctde  .loppéroiirt. 

On  ne  compte  que  620  habitants  agglomérés  :i  Audiin- 
le-Homan,  contre  G5I  à'Scrrouville,  750  à  l.andres, 
889  à  Tucquegnieux. 


MEURTHE-ET-MOSELLE 


Arr.  de  BRIEY.  -  C  "'  de  BRIEY,  de  CHAMBLEY  et  de  CONFLANS 


t  313  inclrcs  1  ail    udc 


It  \\  0  rc  afiliient  gauche  de  ia 
a  NorI  d  A  rl  et  s'abaisse  à  170, 
c)  e  aupa  sillcmand.  Mines  de  fer. 
X  ndu  ir  es  d  fer,  celui  de  1906  en 
moDirc  ne  lise  du  W'  siècle  et 
lo  a  llesoncloclierel son  ossuaire 
e  cb  d  T  ma  s  des  villai;es  de  1879 

i  4«)a  Homecourt:  et  ÔOl'à  Valleroy. 


I       (  AM  N     f  C 
l-"       II    t    I  con   r 


tr  n  I     entre    I 


il  18  0    q 

e  lo  190  n 

■e  6  d      Ma      la  lo 


I  K  Canton  de  Co.nhla 
'-'  le  Longeau  à  IVro 
r|iii   borne  à  l'Oiiesl  cet 


n.  qui  répond  à  confluent.  Au  bout  oriental  de  la  gra 
itaire  gauche  de  la  Moselle.  Ce  sont  là  trois  rivié 
les  installées  sur  23,008  hectares.  Toutes  trois,  issue 
1  celte  immense  plaine  disposée  à  souhait  pnîir  Ir- 
85  mètres  à  peu  prrs  d'altitude  ce  canton  !■  li- 
se, est  à  306  mètres.  Prairiesle  long  d^s  ru<       -■ 

Jarny,  jadis  fortifiée  (xii«  et  xv  siècles),  de  .leui,!' 
le  (ruiné),  de  Jeandelize  (il  y  en  a  deux,  devenus  des 
i3  à  Jarny.  .ïO.")  à  Norroy-le-Sec.  dont  le  surnom  conti 


gileuse  et  marneuse  de  la   Woevre,   il 
ises  arrivées  du   déparlement  de   la   Me 

■s  vives  des  Cotes  de  Meuse,  sont  égaler 
illec  ,1,.   iT  .-nir  :'i  la  frontière  de  là   IV; 


iiècle).  Vieux  châteaux 
0  habitants  agglomérés 
la  contrée. 


'  de  LONGUYON  et  de  LONGWY  MEURTHE-ET-MOSELLE 


ly  C"lc  du  Xor>l  le  Canton  i>e  I.onciïon  Tail  fioiil    ii  1    \  i 

*-^     Meuse.  Sur  iO.SSO  lieclares  d'un  sol  jurassique 

la  nature  de  leurs  roches:  sur  ces  hauteurs,  des  roril 

et  de  rothain,  qui  sont  des  affluents  de  gauche  de  I  >  ( 

I  Kst  d'Allondrelle.  sur  la  frontière  belge;  ISO  mettes 

<le  la  population.  De  1-2.019  en  1873.  son  nombie  d  hoi 

l'Est,  le  canton  de  Lons«  y.  qui  a  bien  plus  que  doubl    en         i 

restes  du  prieuré  de  Cous-la-Grandville  iconvcili  en  ferme) 

quelques  débris  d'un  manoir  féodal.  -2,9-26  habitants  apglomcics 

nois-!a-Monlagne. 


X  I  II  Ils    t  iblisscment-i 


et  de  la  Crusnes. 


:l  deux  cavaliers  entourent  cette  place  forte. 


MEURTHE-ET-MOSELLE  Arr.  de  LUNÉVILLE  -  C-"-  d  ARRACOURT  et  de  BACCARAT 

Arrondissement  de  LUNÉVILLE 


cime  (lu  «irand  l(oiij,'emonl,qui  tait  partie  de  l.i  cliaine  de; 
r.n  Obt  ..  fi2>  mèlreb. 

I  e  climat  varie  siinant  la  liaiileiir  ,  en  somme  < 
101  (le  la  Icmpéralure  moilérte  des  plaines  du  liassin  i 
1  la  mde  température,  déjà  continentale,  des  \os^ 
altiludes.  (limat  j  conviennent  Ires  bion  aux  praii 
M)nt  liellis,  aux   forêts,  surtout  aux   foiôts  de  sapins,    ( 

lie  80  770  peisonnes  en  187-2,  la  population  s  i-st  eluce 
I  n  l')0(.  (.  est  un  gain  de  IG  887  existences,  <lu  a  1  indi 
a  la   pitsence  de   beaucoup   plus    de   soldais  sui    une    I 


pi\ 


(!(-<;    /    , 


DEPARTEMENT     D 

M  EU  RTH  E-ET  MOSELLE 

ARRONDISSEMENT   DE 

LUNÉVILLE 


qui  gai,'ne  .i  Met/  la  i 


e  cette  limite  forcée,  \is  a  Msdeci  qui  fut  avant  1871 
lueuseo,  devenue  presque  entièrement  allemande 
V  a  une  autre  Veille  dans  le  bassin  de  la  Saônei  ce 
de  la  foret  de  lie/ance-la  Orande,  élani.'s,  prairies 
IdeJuvrccouit  b-2b  liab  aiiiiloméiés  a  \iiacouit 


542        Arr.  de  LUNÉVILLE.  -  C>'"'  de  BADONVILLER,  de  BAYON  et  de  BLAMONT         MEURTHE-ET-MOSELLE 

Jl 


ltlain« 
lion  .la 

\IEII.LE    l'i.IlTi;    A    liLAI.NVlLLi;   (CailtOll    lit     iilNOIl) 

llo.  .lilc:  Hlainville-la-Gran.le.  ou  :   RIainville  sui  Uni    en  ilislinc 
trts  bourgs  homonymes,  est  une  riveraine  ilc  h  Mcurtlic 

le  bon  1)1  s  n      1  \ 

Itm  vn( 

l    !  >  nnll  t 

I    K  C..VN 

L-    lerr 
Paris,   e 

TON  i.K  lUuoNviLLKR  sc  licurleau  Sud-IM  à  l'Alsace  Lorninc  tlonl  le 
iloire  fortement  accidenté,  dont  le  clief-lieu  se  lrou\c    ui    h  lis          1 
n    un    mot  dans  la    région  vosgienne.   Les   loiiciil»  cl  m       li 

1    {S 

nit  h  p  ofonde     .11 

le  la  1  1 

1  ne    1    1    n 

1            1 

1 

1        l'è're'l.      , 
(.nnd  Clo 
Vjom.ics 

\itii\  niinoir  d  \n„or 
1  RadonMiler    1  Oi  )  a 

Tojr 

ilsdin'cht 
(    1  Noufm 

L"    h*\loVell 

dt  11  Moselle     I 
pajs  ttanl  a  41     n  1 

losgienne  de  Cl  unes  -  o  i» 
ou  7).)  de  moins  en  1')0b  I  ajon  t 
du  \\i  siècle  dans  1  cslise  et  un  cl 
1  llausson\ille  \iliau\  de  lcr.li 
\ii  siccle)  1  241  I  abilants  igRiom 
tour.,  iiverain  de  la  Mcuilhe  dont  le 


61  )  a  Dom  v  re    )20  a 


^■■MMH 

*                                ■.r~^--^^^^^^^^^^^^^,j^^jSLL.  ..    '^^^              -      *  •■      >■     ...M  ■ 

de  laiilre  celles  de 


MEURTHE-ET-MOSELLE 


Arrond.  de  LUNEVILLE  -  Cantons  de  CIREY  et  de  GERBEVILLER 


"^ANS  le  Canton  de  Cm 


n  bordure  de  lAlsace-Lorraine  au  Nord  et  à  l'Ksl.  l-es  grès  du 
nnat  froid,  neigeux  en  lilver,  loul  est  conforme  à  la  nature,  à 
nètres  de  suprême  altitude   au   (irand  liougemont  et  un    peu 


^^"'im',  \' 


le)  >i  \domLnil  pns  MelninMilei    1  ViT  habitants  i. 


Miii\iiiFR  na  que  220  mètres  ou  moins  encore,  d'altitude  minima  dans  le  va 
lait  de  trias  icljse  supérieur)  et  de  vastes  revêtements  de  limons  quaternaires,  i 
pnirieb  houblon  20  communes;  20,512  hectares;  i),37i  habitants  en  1872.  ramené 
(  inntes  \  part  le  prieuré  de  .Mervaville  près  Flin,  devenu  une  ferme,  cl  une  mai 
les  chàt(  lux  ou  ruines  de  châteaux,  à  Cerbéviller.  à  Maanières  (en  ruinesi.  à  Movei 
ti,  s  a  l.erb.  \ill(  i    82  i  à  Moven,  .-,38  à  1-lln.  '  '  ' 


P"  -  *'^-.' 

^^**''1ffiMiÉËi^£tt  itf  iiA'^ir'  1  t'^^^^^^TO^^E^^^^^^BH 

^ 

A 

WÊÊÊm:..^.^^.       ^^^^IH 

;  deux  Yezouzes  d'amont,  la  Vezouze  de  Val  et  la  Vezouze  de  Chàlilk 


Arromlisscmcut  et  Cantons  de   LUNEVILLE 


MEURTHE-ET-MOSELLE 

I 


I  INKVILLE  pourrait  bien  èlre.  malgré  la  facililé  du  calembour,  la  ville  de  la  lune,  d'après  un  leni| 
•-'  supposi''  que  prouvv.  C'est  une  citr  militaire,  surtout  une  ville  de  cavaliers,  située  à  234  mètres  du 
immédiatement  en  aval.  On  y  admire  un  des  plus  grands  chàteau.x  de  l'rance,  palais  des  ducs  de  Loii 
■■■"■""'  agitants  aïglomrrés,  sur  2t,20(i  de  population  totale,  c'est  le  . 


nicn  que  n'ayant  pas  plus  de  19.1! 
r.inton  de  Lunéville-Sud. 


.\ntlielupt,  les  vieu 
F.  C.VNTOX  HE  I.f.NÉVILLF.-Sni,  fait  di 

recensement  de  li>06  lui  en  a  reconnu  24.741.  d 
s  de  l'abbave  de  Beaupré,  devenue  une  ferme.  I 
m,  698  à  Marainviller.  578  à  Chantelieux. 

3V,044  hectares  divisés 
1872.  f.esl  12.202  de  plus,  dont  7,610  pour  la  commune  de  LunéviUe. 
•".'est  un  pays  de  trias  supérieur  et  d'alluvioos  quaternaires,  une  région  de  p 

de  Mondon  a  i, 199  hectares,  celle  de  Vitrimont  '  """    -"     '    " '" '""    " 

de«  :iV)  mètres  du  château  de  Lémont  à  220  m( 
.Meurthe  auquel   tient  compagnie  le  canal  de  la  Mai 


MEURTHE-ET-MOSELLE 
Arrondissement  de   NANCY. 


Arrond.  de  NANCY.  -  Canton  d  H^ROUE 


e  l'Alsace-Lorraine 
e  la  Meuse:  au  Sud 
Il  .Nonl  celui  de  ItrU 
font  à  peu  de  clios 


luest  en    L't     dans   la    ■ 
Ins   au    irias    infcneur 
h   Mtuse    du   \ladon     I 

I  alliliide  t-t  de  1")  m 


i  de  fer  sont  de  très  I  nii 
industr  a  |)rincipal»me 
l  1  cr  I  de'16  tO)  personne 


I  \anc\    \dle  bupeih 


Mlle  ;.\ 


viller 


w  siècle  en  partie),  Orines-el-Ville  il471),  Voinémont  ( 
lleau  cliâleau  d'Haroué  (XViii«  siècle).  Manoirs  de  Yaux-lès-Germonville. 
i.  Nil  (xvie  siècle),  Lebeuville  (16'23),  Xeuviller-sur-Moselle  (  xviiH  siècle).  Ville 
il  -n'cle),  Roville  (wiii*  siècle,  devenu  la  ferme  célèbre  par  les  expériences 
ruoles  de  Matliieu  de  Dombàsle),  Bourlémont  et  de  Pontus,  près  Tantonville. 
ailles  maisons  à  Ceintrey  et  Ormes-et-Ville. 
477  habiUnts  agglomérés  seulement  à  llaroué   en   1906  :    I 


;  beaux  jardins. 


ville. 


Arrondissement  et  Cantons  de  NANCY 
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Nancy  :  Le  Canal  de  la  Mi 
nimunicntion  internationale, 
e  de  lAlsace- Lorraine,  longe  ici  île  plus  ou  moins  prés  la 
Nancvelle  dessert  de  nombreux  et  riches  établissements. 


CeUe_  porte  doit  a 


iiabil 


agRlon 


a  donc  doublé.  .. 
immigranU  dAlsace-Lorraine.  Cesl  la  reine  de  IKst.  la 
des  mers,  sur  la  .Meurlhe  dont  le  canal  de  la  Marne  a 
allure  de  ses  quartiers  du  .wili'  siècle:  sa  superbe 
place  Stanislas  n'a  guère  de  supérieure  en  France, 
même  en  Kurope.  licaux  restes  du  palais  des  Ducs  de 
Lorraine!  1479- I5I2I;  porte  Notre-Dame  :  porte  llésilles; 
monumenu  moileroes  fort  intéressants  ;  magnilique 
parc-promenade  de  la  Pépinière  .etc.,  etc. 
Nancy  est  le  siège  des  quatre  ""-•—'■  ■'- 
Nancy-Nord,  Nancy-" -"  ■^■- 


ciléinielligcntc,  travailleuse,  initiatrice  de  cet  Orient  de  la  Kra 
Rhin  suit  la  vallée.  On  a  comparé  cette  ancienne  capitale 


>t  et  Nancy-Sud. 


is  de  .Nancy-llsl 


clei.  Bouiières-aux-Cliènes  (clocher  du  xvi'  s 
rilanzeyprèsBouxières-aux-Chênesfromanej.bou) 
aux-lia'mes  iw  siècle).  l)ommartin-sous-.\mani 
partie  du  xv  aièclel,  l^y-Saint-(;hristoplie  .dm 
Xll*  siècle),  Maizéville  (xv  sièclei.  .\  Custines,  i 
d'un  château  du  xiii<  siècle  et  maisons  des  xiv  i 
3,208  habitants  agelomérés  à  Maizéville.  2.918  3  I 
pigneulles,  1.108  a  Custines,  1,1(^2  à  liouxière 
Dames,  5.Î0  à  Eulmont. 


ilingent  des 
;s  au-dessus 
ir  la   noble 


LE  Canton  ok  Nancv-Kst  comprend  12  communes 
sur  12.747  hecUres,  avec  36. 869  habitants  contre 
3-2.185  en  1872.  Il  occupe  le  plus  haut  des  quatre 
cantons,  au  Nord-Kst  de  la  ville  en  s'approchant  de  la 
frontière  de  IWIsacc-Lorraine.  l'art  aux  I.4l9hectares 
de  la  forêt  de  Champenoux  et  a  la  forêt  de  la  Haye: 
belles  collines,  ravins  pittoresques  inclinés  vers  la 
Meurthe.  Curieuse  éfilise   du  xi«  siècle  à  '    ' 


:cle). 
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W^ 
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mËkàie'' 

i  mijafrmiriimtmMmamiÊï^' 

«HSt 

'W^' 

%k'j^ 

miJimmt' 
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Arrondissement  et  Cantons  de  NANCY 

I 


l.a  première  conslruclion  île  ce  palais  des  ducs  de  Lor 
it  repris  ou  plutôt  reconstruit  au  commencement  du  x 


Celle  bourgade  u 
de  la  Moselle.  Celle 
(le  la  Meurlho 


t  à   200  mètres  au-dessus  d«s  n 
■■=--it  de  s'augmenter  du"  ^-^ 


Saint-iMcolas. 

^..„v..  vées  la  capitale 
début  du  xvii»  siècle 
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m^?Ë^0m^ 


Na.nc\  :  Saint -Krvuic.  Nancv  :  La  l'onTKiUE  ni' Paim 

Ceté.lilicea      t        remplace  une  église  ogivale  qui  La  Porlerie.  porte  principale  de  ce  palais,  esl  une            Klle  se  (lisim-u,    ovuii  Uml  |K.r  ms  .leus  louis. 

fui  inaugurée    JMT    en  I  an  I  MO;  c'est  dans  le  même  uiivre  cliarmanle  du  debul  du  \vi' siècle,  Urmi-        qui    ii  oui  pas  moins  île  «U  niclres  deliaut;eilfc 
slvie  quelle    ,^^^    a  été  élevée  de  I87i  à  1  "' 


ùn 


1     L" -^n^ '"■  ^'':"''-'"  "''^'T'I  ''''  r",.^'--  '^""'^. 


Irs-.Nancy.  (iili  .1  .Mon 


a  la  célèbre  unanimement  comme  une  des  plus  belles  de  l'Kiirope  enli< 


a  populalioii  N   a  plus 


.1  u  -j^u  PR.&'K^LffiBfl 


■      ■      .        I   V    l'.r.TH   I.KMUL..  I.KOOLK    I.E   TOMI.r^lM:. 

^■^e    f.h     Ihonneur   de     la    naissance    uu    prinrc  \  Is-à-vis  de  Nancy,  par  conséquent  sur  la  rive  droite  de  la  .Mcurllie.  c  esl  la  célèbre 

'   1.^1113  XVII.  école  d'agriculture  dite  aussi  école  Mathieu  de  Itombasle. 


MEURTHE-ET-MOSELLE 
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549 

1 

HÊ 

^4^                         > 

^■'•^r^„^,^ 

m 

"  .  411 

E. 

wmitM.tBiiiaam 

èé      1 

res    I  a  beillc   1( 
p  les  deux  riM- 


■TON  i>i    l'ONT-\-Moi  -sox,  l)or<le  a  1  I  st 


dont  le 

détours  e 

crochet 

inoo 

mbrables. 

.NoMi\\  d 

vpose  30 

petit! 

de   1 

Moselle  .. 

d  abord  aUjcicn 

le-lonai 

le  pa 

la 

ne  droilt. 

[>ir  180  mètre,  i. 

altitude 

plus. levé 
Moselle  et 

sur  le  lo 

:  des  eai 

le   peuple 

liminue 

de 

■2  01. 

personnes 

1    1000 

l'oint    de 

ilolmens 

de 

meni 

-es.   de 
le),  .!( 

Nomen\  (, 

me   d    Iv 
cinq  ne 

^,\ll 

l  ';,  [ 

t    de    camp 

ruines.,  de 

\l..,ll5 

.iode 

.  de  PlilMi 

Ml  du  \ 

lielleau 

ImIii 

ants  a-lo- 

-)0t.  .1 

\lMUCOUlt 

1    1    \ls., 

e-Loriaine 

la   Moselle  < 

led.piite- 

lu-clesi    a  \andieieb,  qu.i 


l'2  282  lubitants  ag{;lomé^é^  a  Pont-a- Mousson  2  392  a  Dic 
I  6-27  I  Idtnod-les  Pont-a- Mousson,  720  a  le/ainullc  ()9s  j 
MontauMlle    "i82  a  \orro\ 


L  tourelles  d  un 
nv -sur -Moselle 


,,.-_  i  '< 

h^ 

W^^^ÉJ  -«<  '  -^^^|j 
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j   ^  Canton  i>e  Saint-.Nicolas-di-I'oi  t  • 
'  '    gemme.    I>eux  terrains  s'y  ajustent 
pins   haut  dans   la  chronolocie  péologiqi 
rieur  du  trias:  plus  les  alluvions  du  v-il 
de  la  Marne  au  Rhin.  Des  -200  milrej 
à  sa  sortie  du  territoire  on  monte,  au  plus 
surTaigueverseentrelallcur- 
t>ie  et  la  Moselle.  Moins  de 
bois  ici  que  dans  la  plupart 
des  cantons  lorrains.  £com- 
munes  ;     23.618    hectares  ; 
17.1%  habitanls  en   1872  et 
K.003  en  1006.   Ce  pain  de 
7.âl>5  personnes  tient  au  dé- 
veloppement de   l'industrie, 
surtout   de   la   raftinerse   du 
sel.  et  à  la  prospérité  aC-aé- 
raie  de  la  région  nancéenoe. 
Le»  deux  principaux  édiPces 
du    territoire   sont    la    belle 
église  ot;ivalede.Saint-Nicolas 
(l*95-lSt.îi  et  la   Chartreuse 
de   Bosserville  ixvii"  sii'clei, 
regardée    comme    une    des 
parures  modernes    du    pavs 
lorrain.  .\  noter  comme  éd'i- 
lices  plus  ou  moins  curieux 

les  églises  de  Dombasie  (clo-  I.a  Chai  ti  ti    h     t 

cher  du  .w»  sii-cle),  t-'léville 
I  parties     ogiralesl,     llarau- 

court.  Laneuveville-devant-N'ancy  xir  Pt  \iii        ries 
le  couvent  de  Klavigny  (xii*  et  xv«  siècles      la  cl  apelli 
les  ruines  de  château  de  Cercueil,  de  Donil  asic   donji 
court,    de  Tonnoy;  superbe  château  ilc   I'      " 
château  de  Lupcourt.  Itesles  des  remparts 
l:rKii'.f.<Mi..iii..>i,ii„-.    t  rat:  i...i,:i ~      ■ 


li'i, 


*«»&,=-: 


r  le  IJrenon,  aflluent  ri 
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Arr.    de   TOUL.    -    C-"   de   COLOMBEY   tt   de    DOMEVRE 


Arrondissement   de   TOUL. 


par  la  barrière  de  l'Alsace-Lorraine,  l'est  du  méi 
colé  du  Sud  par  le  déparlement  des  Vosges,  du  o 
\ov(\  par  l'arrondissement  de  Briey.Ses  116.812  h 
tiiiuines,  correspondent  à  un   peu  plus  des  22  ci 


;t  et  le  Canal  de  la  Marne  au  Hl.in.  tlle 
dallilude.  lieu  le  plus  bas  du  dépar- 
n  loin  du  Aladon,  près  de  liainville,  il 

1    I  I  il    -,  les  vallées  sont  riantes, 

;  Ht  perdu  6,001  personnes 

I  itnls  camps  retranchés  du 


de  la  Moselle 
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Nord.  La  Ila\ 

ravines  et  sou 

leux.  La  Mose 

11-      M 

)  ;  elle  v  reçoi 

on  vaille  Canal  de 

mèl 

)ndreville    l,l'il,    Blénod-lés-Toul  1,011. 


iverdun    1,327,    Tbia 


u  nombre  d'habitants  :  13,068 < 

îst  de  Meurthe-et-Moselle  divi 

e   l'ère   celtique   et   de    l'ère 

Il  tout  ou  en  partie,  la  plnp 

Cattigny,    Courcelles,    Clm  i 


î  Do.MÊ\ 


n-IIaye    indique   que 


lit  partie  de  ,,..., 

et  Meurthe  en  amont  de  leur  conll 
Moselle  jusque  vers  l'ont-à-Mousso 
lenue  ici  le  front  de  défense  de  I 
ion  dp  forèls,  de  ravines  en   raini 

'     1   iijile,   porte  la  forêt  de  bi   II. 


et  au  Nord  la 
e  de  plateaux 
ice  contre  les 


'ont-à-Miiii' 

nom  de  Li 

lie  camps  romains  ou  présui 

des  xii"  et  xvi»  siècles  à  Mai 

rive  gauche  de  la  Moselle, 
mal  de   la  Mr  -  -  "'  '   ' 
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itestablenient  celtique  cl  Liverdun,  lièren.ent  campé  au-dessus  de  fa 

'    tels  sur  le  territoire  d'Avrainville.  Ruines  de  manoirs  féodaux  à 

ille,  et  du  xviiie  à  llamonville.   Liverdun  est  par  excellence  le 

sa  vieille  église.  SCS  restes  de  remparts,  ses  anciennes  maisons, 

en  que  332   habitants    agglomérés   à  Domèvre-en-llaye  contre 

1,327  à  Livçrdun;  il  y  en  a  523  à  Villey-Saint-litienne. 


n  dos  de  collines  qui 


I.IVERUUN  :    Le  Pont-Canal  (Canton  de  Domrvre). 
lun  a  la  réputation  d  être  un  des  beaux  sites  des  rives  de  la  Moselle 
!.  Ce  joli  bourg  commande  la  rive  gauche  de  ladite  Moselle,  qui  en- 
ses  eaux  claires  trois  îles  verdoyantes.  Le  canal  de  la  Marne  au  Rhin 
ici  la  Moselle  sur  un  pont  long  de  130  mèlres. 


Arrond.  de  TOUL    -  C""  de  THIAUCOURT  et  de  TOUL 


MEURTHE-ET-MOSELLE 
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r  le  Mad  qui  serpente,  i 
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Il  qui  (kremlait  le-,  ^oirps 


r<HI.  e^l  avant  tout  une  grande  place  de  guerre  cliargée  de  dérendrc  la  vallcc  de  la  Moselle  onlie  Itb  collines. 

Au  pied  ilu  Mont  Saint-Michel,  petite  montacrne  isolée  couroonce  par  un  de  «es  Toits  et  qui  11  (loininr  (le  IL  

j-dessus  dps  meri.  Son  ex-cathcdraic  de  Saint-Etienne,  dont  les  deux  tours  ont  7j  mètres  de  haut    m   le  ccdiit  en  I  on  aine    quand  la 
<)u"à  la  cathédrale  de  Metz,  plus  vaste,  mais  de  style  moins  pur;  le  xili',  le  xi\''    le  \\«  siècle   j  ont  Irnaille     i  cote  beau   cloilie  des   ' 


s  de   foitb  et  de 


it-Gengoult  i  j 


f  Toiil 


t  pas  plus 


v'  siècles) et  cloître  du  .v 


>-i.'i  habitants  ap^lor 


r  13.G63  de  population  lolile    ( 


Mlle  est  le  SKgc  di    (leu\ 


n  de    loul-iSoid  c 


■i  -iUi  inùlrc»  d  altitude,  i 


MEURTHE-ET-MOSELLE 


Arrondissement  et  Cantons  de  TOUL 


dCnivre,  (lûàJac(|i 

l^i;  Canton  du  Toll-Nohii,  fait  de  19 


hectares,  san-èLe  à  l'Ouest  au  di'^ii 


de  la   Meuse.  Des    deux  rives  de   la  Moselle  il  monle 
r;iiid-Mont  au  Sud  à  la  Ibr.'t    <\>-   !a   Reine,   constellée 

A  in.'  !  ,1'.  ,   I  iiiii'  -  ili    111  iiii.;!  -  'i  [:  iiirq,  à  Fontenoy,  à 
\   '    ■  '     1     -  '  1       :         !    a    l'honneur  des 


•nd    do   BAR-LE-DUC.  -   Canton   dANCERVILLE 


DEPARTEMENT   DE  LA  MEUSE 

'''    ■     I        -  -i.iiiinn'    compris    eiilrc   li"    l.iixeinlioiii-):    lielge  au 

Nora-I  -  ■  i  :  M.,'  .;  \l  nili,--,l-.\K>sollo  à  l'IM.  o.-liii  «les  Vosges  :ui  Sml. 
i-clui  .Iv  !..  Ii.,.,>.-M..,i,i-  .,1.  »i.l  0.ie»l.  celui  ili'  I;.  Mn.:i.'  :i  |H,„..|,  rrlui  ,l,s 
Ar.lenucs  à  1  (lui'»l  cl  ;iii  Noril.  Coupi^'  en  son  niilii'ii  |>n  |.  l'i  .1.:  i.  .Ir  1  iiiiml.'. 
il  lest,  aussi  en  son  Diilieii  ou  presque,  par  le  .t*  ilcj-'K   'I        :  .  i   ,[      i  1  I -i  ,1,    l.ni-. 


A  R  D  È'n  rK^  ;^,^  BELGIQUE  ,♦' 


la     moyenne     <Ui     déparlcmcnl 

,  ,  , ,    .       -^  .  ^  français. 

Si_ "  V^v^      \     ,  /»-*-^uxEireouBo  Comme   nalurc   ilo   sol,   et    à 

\Mantniéd^  j\— ^""'^         ♦  '♦ 


Ji/^ 


la  Sein.-  et  "la  Meuse.  Corn 
riviL-res.  il  se  déroule  sur  tr 
hassins.  à  l'Ouest,  celui  de 
.Seine  a\cc  les  rivières  de 
Saul.\,  de  1  Ornain,  de  l'Ai; 
et  de  lAire:  au  centre,  ce 
de  la  .Meuse,  avec  la  Cliiers 
aflluenl;  à  l'Est  celui  d 
Moselle.  Comme  aspects 
.\ord-(  luest,    les    arpiles    e 

pa(;ne   a;;ricole  :    au    centr 


pour 


lion.l.j  la  MeiiSL-  ..i.rail  .liniiinir  ;  l-  an'.ti.lis.senients  ( 
ont  diminué,  ceuj  de  Ver.h.n  ■  '.  .1.  <  :■■uun.■,x^  «ni  nu-mc 
temenl  a  penlii -l..'iO.')exi-t.i.'  —  ■  m  I>TJ,  il  innipi.Mi  ■>!, 
piusque  2».a-2l).  Kn  ['.»'.>  .v,   -,       ,  •  n:    _i-',r.-  mu.-  ."..oui;  , 

.Naix  fut  .V.i.iiH»ii  ;  Void  fm  .\        /   .. .  I-  .'■'..  .!.■  V.-i- 

que;  Ltoviolles  fut  pcul-Clri;  un  ujjpi.lum  .  c  c^l  Ij  luiil 
h-iii-i.  Ouelques  vcslii;es  romains.  Ei;liscs  médiévales  r 
Mihiel,  à  Aviolli  ;  ruines  de  manoirs  du  moyen  âge. 
ys  d'hommes  de  guerre,  (ils  célèbres  de  la  belliqiiii 

Î.T.'^  à  Vaucôn 


!  1 Apema 

c  et  de  M 
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et  ll.2f«.ïe 
e  JeandHc 
TVille.  1.68 


nt  de  la  Haut 
riinmcrcy  à 
1  à  peu  près 

e-Marne  au  Sud,  celui 
Est.   l'ail  de  8  canton 
au-x  93  centièmes  du  In 

'SB 

r   le 
r    la 
lans 

jurassique  si 
craie  inféiie 
lliistoire  de 
e  second,   un 

penui 
eparl 

^■loiic' 
de  la 

,,-.            n     1,    .       .     „      1. 

-'    i î-       ■    ■'    ■■"    passent  de 

w   :7,iu-    1  ;,;     '     ,   ■      .  ,,    1- 

■      .   i..,|.uialion  sesl  rvin,-,"  a  7.i.-j7.>   en    i'.l 

.,;    ,loN    un    dcMcit   de    /<,19()    exis- 

p.  nlu,  sauf  ceu.x  de  liar-lc-Uuc  et  du  Lit;i 

y-eii-Uarrois. 

1      11  en  Naix,  était  une  des  villes  des   l.e,i 

'/  .'  il    ne   reste   rien  de  son   passé 

en  pays  de  lîarrois,   il  convient  de 

or  Ir-s  ucillr-   .     ;     .      . 

nil'iesmaisv.is  de    Uar-le-Duc,    les    église 

s  de   nembercourt-aux-l'ots  et  de 

xicnv,  ks  del.iis  île  1 -ric 

inle  féodale  de  Lignv-en-Barrois. 

i.O-Jl  habitants  aKKiomér 

es  à  liar-le-lluc,  4,87!tà  TJgny-en-Iiarrois,  1, 

■18  àAncerville.  1,(i8;3à  Cousances- 

x-l  orges,  1,G2Gà  Rcvigny 

1,2ti5  à  Fains,  1,254  à  'Jronville-en-barrois, 

1,0Uà  Robert-Espagne. 

.     Un 


■iiMi67  hectares  partie  sur  des  collines  sèches,  cou 

de  ruisseaux,  partie  dans  la  féconde,  mais  humide  , _. -  --  

l'erthois  porte  par  les  trois  communes  d'Aulnois,  de  .luvigny,  de  Savonnières.  Uois  et  forêts  telles  que  celle 

de  Jeand'lleur8t628hect.).  Popalationstationnaire.  quoique  I  industrie  ne  manque  pas  d'activité  (métallurgie, 

I  1!)06,  la  perte  de  9i  existences  en  34  années  est  comme  inexistante.  On  n'y  sifinale  guère  en  fait  de  monuments 

jrs  qui  appartint  au  maréchaKtudinot,  près  de  Lisle-en-Higault,  et, à  côté,  les  restes  d'une  abbaye  du  xii«  siècle' 

à  Cousances-aux-Forges,  &t6  à  Savonnières,  851  à  Stainville,  681  à  I.isle-en-lligault,  639  à  Aulnois,  5.52  à  Brillon. 


uni  ri,:  i.i  ll;iiiLij-Marne,  dont  il  est  séparé  sur  un 
iiiil  il  I  .m  lie  également  au  département  de  la 
inn  .lu  juii  niiic,  il  est  en  équilibre  sur  les  deux 
.  m  ,11  rin m.  iiiiii  des  deux  branches  mères  do  la 
iiis  I'  Mil  ilr  1,1  .Marne  il  s'élève  à  '.m  près  de  Brillon, 
111  |ilul."it  s(in  égal.  Il  étend  ses  18  communes,  ses 
de  ravins  â  sources  vives  avec  perles  et  renaissances 
le  du  Pcrtliois  comme  le  moi         ''  '"  ' 

vign}'.  de  Savonnières.  Bois  el 


ArrondiG:,ement  et  Canton  de  BAR-LE-DUC 


ment   de   la   Manie.    Trois    natiires   île   sol    l( 


556  Arrond.  de  BAR-LE-DUC.   -   Cantons  de   LIGNY.  de  MONTIERS  et  de  REVIGNY  MEUSE 


I  y\Ns  le  Ca>ton  iiE  Licny-en-I!arrois  1  arr.  ni;  -   iiH  iii    !■  l;:.i     ■ 

'-'    sources  de  lAire.  ce  qui  revient  à  (lirf  l'i .    '     \1  m  i'  ■■      \ 

3  son  passade  du  canton  de  Liuny  dans  le  cmi  I     i  h 

rajeunissent  l'Ornain  fort  diminué  par  le--   m    \  i  !    ■ 

amont  de  Nais  dans  les  gorges  de  l'Ornain.  ferlili-  et  i  i;inl  i-n  i 
sonnes  au  premier  recensement  d'après  la  guerre,  sa  population  ■  - 
dans  l'arrondissement  de  Har-lc-Duc.  Ligny-en-L!arrois  ;i  consen- 
cïlisc  renferme  le  tomlieau  du  souvent  victorieux  maréclial  de  l.n\ 
nom  que  Naix>qui  fut  un  centre  des  Gaulois  Li-iiri.  4,879  liabilani 

V  VKC  ses  3*1  mètres  d'altitude  suprême,  le  Canton- HE  Mo.ntiehj 
•^  et  il  posséderait  le  culmen  de  l'arrondissement.  Ce  sommet 
lieu  inférieur  domine  les  Océans  d  un  tout  petit  peu  plus  de  200  m 
supérieur,  qui  est  la  roche  unique  du  territoire;  l'été  le  des^ècli. 
le»  eaux  perdues  rà  et  là  sur  le  tertre  et  empêchent  l'anéantissi m 
-ur  lui.  la  forêt  de  .Montiurs  s  étend  sur  1.U56  hectares:  à  quel<|Ui 
ilivis^  en  14  communes,  ce  canton  est  en  dépérissement:  des  6.M  i 
ijuarl  en  moins,    l'as  d'autre  monument  que  les  ruines  du  cliAli  i 

I  imTKUi'iiE.  à  l'Ouest,  du  département  de  la  .Marne,  le  Cwton  d 
'-'  dans  une  large  plaine  en  même  temps  que  la  Saulx  et  la  Chef 
les  longues  ligces  droites  du  canal  de  la  Marne  au  Ithin  contra-itc 
3\ec  les  larges  campagnes  du  l'ertliois.  n'a  guère  conservé  de  lioi- 
Fontaines  (Marnei:  c'est  là  aussi  que  le  territoire,  qui  apparti<  rr 
lieu  de  moindre  altitude,  sur  l'Ornain.  étant  a  peu  près  à  11."> 
17  communes  dont  lensemble  a  1,293  habiUnts  de  moins  qu  apr 
Sur  le  territoire  de  IJussy-la-Oite.  restes  de  l'abbaye  de  Sainle-ll 
\\r-5ièclesi.  de  Ilevignv  Ixv  et  xvi»  siècles).  Huines  du  château 
.".l.ï  à  Neltancourt. 


.  ..vait  ici  8.412  persorii 
1  xiir  siècle.  Eglises  du 
.   1.G-2G  habitants  agi.lo 


)ule  d'abord  dans  i 


MEUSE  Arr.  de  BAR-LE-DUC.  -  C'  -  de  TRIAUCOURT,  de  VAUBECOURT  et  de  VAVINCOURT 
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ndisscincnt   et   Canton   de   COMMERCY 


•ndissement  de   COMMERCY. 


-iilionni  lie  la  Meuse,  i 
}|iii  lie  l!.ir-U'-l>iie.  cei 
,1  Siul  au  N.-r.l.  .lans  I. 


en    un    «oulorrain   de  prt'S  île  5  kilomëlres  de  lon^;ii.  ;i;         -     i    i   ^  .  . 

point  siiprome  du  dôpartcmcnli  :  lieu  le  moins  élevé.  2I'2  m.,  au  passaRC  do  la  M( 
il.in>  I  jrior.disscmcnl  dc>  Verdun. 

7.*>.;I00  lialiilanu  à  7ïl,t>M.  .Vu^menlation  loule  mililaire  provenant  des  «"'nisons 

forts  des  côles  de  la  Meuse  ;    sauf  les  cantons  de  Comi -*     '"  *-•-■-' 

Tai  ... 


Did  fut 


Itique,   sous  le  n 


D  de    Xorii 


Mihiel  10 

probniilenient  aui 

ici  des   J.,-iici.   I 

sle  château  de  Coi 


Itoviolles  ;  ce  nom   et   cette  supp 

menhir  de  Saint-Mihiel,  les  vieilles  éplises  de    cette  ville,  le 

mercy  sont  les  monuments  les  plus  remarqualiles  du  pays. 

Avec  ses  Ô,6Î2  hahilanl-  apglomcrûs,  Commercy  le  cède  à  Saint-Mihiel,  qui  ei 
a  ,"),913  sans  compter  son  fau 
liourg  militaire  de  Chauvoncourl 


il    > 

l,a'i!  à  Gond  recourt,  1,167 

rouville,    l.OiKt  à   Vignot,  1 

Void. 


i  le  canal    de    l'Kst  unissant   1; 
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personnes  a  pour  cause  limporlant 
dans  les  forts.  Commercy  possède 
avec  portail  de  la  Henaissance  et  ui 
',  Corniéville  les  débris  d'une  abbaye 


grande   caserne, 


Arrond.  de  COMMERCY.  -  Cantons  de  GONDRECOURT  et  de  PIERREFITTE 


u  de  moniimeiils  du  passé  et  aucun  d'un  inlérêt  capi 

liainville  une  église   qui  a   des  parties  du   : 

l,35i'  habitants  agglomérés  à  Viondrecourt,  679  à  Tr 
"'  \  Demange-aux-Eau\. 


,  la  plus  longue  des  deux  ijranclies  m 
;,  l'Aire  paraU   ou   disparaît  dans  son 

it  de  Pierrelitte  et  elle  ne  disparait  plu^ 


monirent  les 
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Arrond.  de  COMMERCY.  -  Canton  de  SAINT- MIHIEL 


rc  (lu  (Icp-irleineiil  ik  M 
(.Il oit  (le  11  Meuse  (Je  celui     I 


hAiNT-.Miiiif.L:  L  Ki.i.isE  .SAl^T-KTl^:^Nt. 
Ci^lèliie  par  l'iriitre  de  LigierRichier,  elle  remonle  pour  sur  Meuse    "i( 

l3  plD>  grande  part  au  wj*  siècle.  i  \premont 


L^lise  (Ju  \i  ou  \ii-  bKcle  (|Ui  fut  fortilae  : 
Woimille  (iLbns  d  un  imnoir  "i  OH  Inbitnnls  i 
I    biint-Mliie!     Mlle    li    plus   poiiplce   de   1  nrrond 


Arr.  de  COMMERCY.  -  C-"  de  St-MIHIEL  et  de  VAUCOULEURS 


-s  et  les  crochets  de  ci 
e  fendillement  de  la  n 


ît  de  Sanvlgny,  il  n'e 


ttt  le  Canton  de  Vai;coi;i.ei;r 

s,   parcour 

par 

encore  fort  menu  lleiive.  Les 

alluvions 

des  enlonlssemenls  et  des  ré 

TpiKlrltums 

0  qu'on  dit  en  relations,  à  ti' 

perdent  maintes   fois  sous  t( 

ne  manque  pas  de  bois  paru 

res).    Sur  ses  SI.ÏmJ  hectar, 

-.  seulement   en  1906;  la  di, 

chapelle  souterraine  du    xi 

de  Tusey 
siècles)  ; 
Monlbras 


qui   est  ICI    a   260   mètres   d  altitude 
Atlas   pittoresque  ii.   —  75. 


Arrond.  de  COMMERCY.  -  Cantons  de  VIGNEULLES  et  de  VOID 


le    drparUmont    lU-    M.uilli.'.t- 
Moselle,   le   Canto.n    lk    Vi..n.  i  i  n  -  ;  i     lU    ;    n 
ciiATEL  se  montre    sous  deux  a>|'. .  '  ■     l-    - 
haute,  c'est  la  côte  de  Meuse  ou   U  -   ■     '  -    ■     M.    -. 
avec  leurs  crûtes,  leurs   forts   ilr  l.i      .m  '■- 

de  la  Meuse,  leurs  bois,  leurs  (m^KuI.^  1 1  .in. m 
cliarmaoles  ou  pitlorcsmies  ravine»  ;  «lans  la  partir 
b.tsse,  c'est  l'argileuse  \Vu<'>vrc.  la  plaine  aux  étangs 
^.rands  et  petit».  -  celui  de  St-ltenolt  a  176  hectares,— 
les  ruisseaux  lents  et   lourds,   le  sol    que   la  charrue 


B-^l' 


le  canton  de  Yigneulli  ^ 
de  toutes  les  nappes  d  eau  »,«..:.-  i  .  i  .l< 
Ijichauss^.  qui  n  a  pas  nioin;)  il.-  '  '  '  i  ~.  |iu- 
i|ue  beaucoup  de  lacs  fameux.  Ois  .1.  iv  1..1  i>  1- 
semblablessont  l'unect  l'autre  jura^.'■u|lu>.  In  \\ ,  »  1 . 
l'Yron,  ruisseau  du  bassin  de  la  Moï-cIIc.  'I'  ~'  11. 1  • 
a»  méln»  environ;  en  .  cote  .  le  Moni  .1  11  .11  n 
chàtel  se  dresse  à  412;  exactement  le  donllr  II  \  .1 
beaucoup  de  bois  sur  les  collines  de  ce  Icrriti'ln'  il.  in 
iS  communes  se  sont  divisé  les  2t>.07.">  liLciarus. 
L'église  d'Ilattonchàlel  possède  un  admirable  retable 
de  la  Renaissance  avec  sculptures  supposées  de  l.igier 
Kirhier.  Kuinesde  l'abbaye  de  l'Etanclie  ixii<  s.l  près 
de  r>euxnouds-aux-Dois  et  de  celle  de  Saint-Iienoil 
ixirs.i;  restes  de  deux  manoirs  ruinés  à  Heudicoui 
c'est  à  peu  près  toute  l'illustration  archéologique 
monumentale  du  canton.  811  habitants  agglomérés 
chef-lieu.    Mi   à    Saint-Maurice-sous-les-Cotcs.   âM 


Arr.  de  MONTMEDY. 


de  DAMVILLERS  et  de  DUN-sur-MEUSE 


Arrondissement  de  MONTMEDY 


IVonlu 
de  Ver 


1  i:il 


le  Meurlhe-et-Moselle. 
."..073  hectares  et  répc 


centièmes  du  (lépartemenl  dont  c' 

Des  alluvions  quaternaires  des  (allées  de  la  Meuse  et  de  la  Cliier 
remonte  la  période  des  temps  géolofe'iques  que  jusqu'au  lias,  assise 
ancienne  du  jurassique,  en  passant  parla  craie  inférieure,  le  Jurassiqui 
rieur,  le  jurassique  moyen.  C'est  <lonc,  cosmiquement  un  pays  modei 
tout  au  moins  un  pays  moyen  â;;e. 

"     1  partage  entre  le  Rhin  (par 


a  Meus 


nédy  et  h 


l'Aisii. 


l'argile    gluante. 


i]]i  1res,  dans  les  côtes  de  .Meuse 
l.iii^  l'.s  .\rdennes,  314  mètres. 

L.i  dépopulation  y  est  très  inquié 
de  Meurthe-et-Moselle  où  le  nomlin 

Le  menhir  de  ;\Iilly,  les  rc  sirs  de 

(laule.  Comme  i'-lii-  ■     1"   n'   ■  ■  :■ 


a  Chit 


DEPARTEMENT   DE  LA 

MEUSE 

ARRONDISSEMENT     DE 

MONTMEDY 


jstant   le  département  de 


septentrionale  ;  il  se  carac- 
grande  plaine  argileuse,  par 
ent  les  étangs,  les  bosquets, 
ne  trace  pas  sans  difficultés 


;  lac 


n  pays 


:.  Les  21,.Vjs 
munes  du  canton  h 
le  recensement  de 
terrible  perte  de  'J.l' 
Damvillers  oU're  c 
comme  ère  modem, 
manoirs  à  Brandev 
féodal  en  bon  état  è 


-  l.UÛO  hectares  i 
emportent  ensemb 
iil'erment  6223  ha 


gauche  de  la 

i  belles  fon- 

étendent 

forêt    de 


moyen  âge   les  restes  de    son  enceii 

tatue   de   Gérard  (-1858).   Ruines  de 

1   Chaumont-devant-Damvillers,  et  m 

-sur-Othain. 

is  à  Damvillers,  546  à  Brandeville. 


DANS  le  Canton    de  Dl-n-slr-Meuse, 
escortée  de  son  canal  de  l'Est,  ch 
un  val  d'alluvions   quaternaires.  A  sa  r 

relèvent  du  jurassique,  soit  de  l'assise 
soit  de  la  supérieure. 

Les  collines  de  la  rive  de  gauche  se 
bientôt  au  département  des   Ardennes  i 
de  terrain  de  l'Argonne  ;  celles  de  la  ri 
Meuse,    boulevard     de 


ve  droite 
plateau.x 


contre  les  ei 


vahisi 


la    France 
de  grands 


fière,  au-dessus  de  Lion-devanl-Dun  ;  ce: 
Saint-Germain  :  350  mètres,  soit  presqu 
ment  le  double  de  l'altitude  de  la  Meus 
droit  le  plus  bas  du  territoire  sur  16,993 


ant  plus 
t la  cote 


■t  de.  déficit, 
edu  Diable  ei 


de  ililly.  A  noter  la  remarquable  égli 
devant-Sassey  (xii«,  xm«.  xiv»  siècles  et  Renais- 
sance, crypte  romane).  Ruines  du  château  fort 
de  Dun  ;  château  de  Monlignv -devant-Sassey 
(converti  en  ferme)  ;  restes  du  couvent  (xvi*  et 
xviK  siècles)  de  Brieulles-sur-Meuse.  De  Mile- 
franche,  fondée  par  François  I^r  en  1545  comme 
place  forte  et  dont  l'établissement  fut  abandonné 


-t  dure 

En    1900. 


Dun -s 


1  reste  fort  pe 
comptait  883 


1  de  c 


Arrond.   de   MONTMEDY.  -  C'"'  de  MONTFAUCON  et  de  MONTMEDY 


31VI*  siècles  à  Cierges.  7t>5  baliil 


à  Moniraucon,  714  à  bi\ 


(le  Monlfaueon). 


a   1  oiippj  ■•u 

i„n\  et  ik  1 

Ils.  1  ic!.     1  002  1  aO 

.aiils  aj;ijlû 

ii(,n.s  a   Montmcdv        ■< 

Manille    m 

liieu 

x   548  a  Ihonne  le 

nul,  50Fà 

Ju^lgn^-bUrI  oison 

Arr.  de  MONTMEDY.  -  C"-  de  MONTMÉDY,  de  SPINCOURT  et  de  STENAY 


É 

( 

n^NS  le  Cantun  de  Spincoujît,  limitrophe  du 
^     (lépnrlement  fie  Meiirthe-ct-Moselle  a  l'Est, 

!•".    ilrui'--   l'Iwiiîiiflc   région 


D-^,!?,:r-;-,' 


du  val  encaissé  d 
la  Meuse  :  c'est 
habilariN  ■,  n.u'  n 
toire  ilr  l'i   ■>]   i 


église  est  du  \, 
Marti  ncourt  a  Ir 
teau  de  l'ierrel'ui 
le  presbytère,  Inc 
mères  a  Stenay. 
comme  à  Oli^v" 


rophe  du  département  des 
de  la  Meuse  rélléchit  en 
les  dernières  bourgades 
■liient  de  la  Meuse  ;  par 
nriit  en  môme  temps  que 


■s  d'altitude,  la  ville  de  Stenay  borde  la  Meuse  qui  re.;oit  la  Wtseppe. 


Arrond.  de  VERDUN.  -   Cantons  de  CHARNY  et  de  CLERMONT 


Arrondissement  de  VERDUN 


lie  1; 


.'  Ikii 


0  les 


;ommci-cy  v 


I  .le  Monlnii^. 


X  lie  la  Marne  et 
».  de    110  comiiiu 


nieiil  <le  .Meiirllie^ 

s  Aniennes  ai  l'itucsll.  Knil  ito  7  can- 

«    lise  .lëi-oule  sur    UWHil   licclarcs . 

^ ,-     ,  -  niâmes  (lu   Icrriloirc  de  la 

Kn  deliors  des  alluvions  iiiialernaircs 
encore,  se  lord  cl  se    n-loni   dans  le   v,m 
IKst.  il   nv  ; 
à  l>jl  de  la 

supérieur     A    1  I  -■.    .  , -■.    !i    \\,..vre,    la    plate. 


!:'da!:;in 


-  cl  de 


icilt  cuire  les  l.'iO  niélres  du 

ours  d'eau  dans  les  Ardcnnes, 

d'Hannonville-sous-les-Côles. 

Iranche  des  eaux   entre   In 


Comme  alliluilc.  le  pavs 
\al  de  r.Vire.  au  passage  àe 

au-dessus  de    la    Woèvre,    i 
Meuse  et  la  Moselle. 

r.râi-c  aux  forts  du  camp  retranché  de  Verdun,  cet  ai  i  n  lis 
scmenl  a  gapnéô.SOT  personnes  entre  le  recensement  di  Is  > 
totalisé  sur  7:i.tî.".:î  habitants,  et  celui  de  I90C  qui  en  a  <  on  t  it 
7.».\tiO.  Le  canton  de  C.harny  ayant  cru  de  a.'.HiO  indin  lus  d 
celui  de  Verdun  de  II.74Ô.  il  s  ensuit  que  l'ensemble  des  en 
historiques  du  pays,  il  ne  nous  reste  que  la  dernière  sxllibt 
il  ne  subsiste  tiue  les  restes  du  camp  de  Monlblainvillc  q 
d'Ktain.  de  Varennes-en-An:onne,  et  autres,  plus  quelques 
ilcl-out,  la  statue  de  Clieverlà  Verdun,  celle  de  Mari^ueiilte 
li.Sr;  habilanls  agglomérés  à  Verdun.  i.JSO  liabinnU  j 
.Vr^onne,  1.110  habilanls  à  tsommcdieuc,  etc.,  etc. 


DEPARTEMENT   D 

MEUSE 

ARRONDISSEMENT   DE 

VERDUN 


capitale    du  Clermontois    : 


I.IvrxNG    m:  liisrsKs  (Canton   di;  C.Wjrmonll. 
Il  moiroite  entre  bois,  dans  la  forêt  d'Argonne,  dans  la  partie'compriso   entre   le  val  de 
VK'l  et  celui  de  la  Itiesme,  affluent  de  l'Aisne,  â  l'Ouest. 


Arr.  de  VERDUN.  -  Cantons  de  CLERMONT,  d' ET  AIN  et  de  FRESNES 


i.ni  là  l'Kst)  de  la 

I    lire  sa  branche 

)0  ou  presque 


li'parlemenl  de   Meurtlie-el-.Moselle.  Il  esl  i 

il'    1  t  .      :i!r  I  ii>  et  de  rartillei 

:      U   entre  eïi  Meurthe-et-.Moselh 


plein   dans    la    Woi'vre,   sauf   ce   qu'il  possède    des   Côtes  de   la 

•e,   a»  contraire,  est  une  campagne  d'argile  plate,  faite  à  souhait, 

de  bonne  fertilité,  mais  dure  au  labour;   ses  ruisseaux  traînent; 

Moselle  en  aval   de  .Metz.  Le  lieu  le  plus  bas  de  cet  immense  «  champ  de 

t  du  canton,  330  mètres,  est  à  l'Ouest    de  Chàtillon- 


cment  eu  1906,  s 


l  685 


moyen,  soit  supérieur,  divise  ses  24.068  hectares  e 
e.xistences  en  moins.  Léçlise  du  chef  lieu  (xiii»  et  xv  i 
ille.  2,880  habitants   agglomérés  à  Etain,  570  à  Ilern 


!   29 


par  le  soc  de  la  clia 
qui  les  transmet  à  la  iw 
:  de  2(X)  mètres.  Il  y  eu  :< 


lier,  mais  sa  [jarlie  plane,  sa  Woèvre,  sa  campagn( 
M  -e   renversée  des  arbres,  ses   rus   qui  s'en  vor 
i:aine.  Au  bord  d'un  de  ces  rus,  la  Seigneulle 
I  n-i  qu'on  nomme  les  belles  collines  de  jnrassiqu 
iii~-h]ue  moyen  de  la  grande   plaine,  au-dessus  d 
u.    -.-,.089  hectares  en  38  communes,  le  canton 
19(16;  il  en  renfermait   13.158  en   1872  :   c'est  u 
de  plus  du    quart  ;  on  s'en  va  de  celte 
vieille   porte,  débris  de   l'enceinte,  et   h 
illers  (en  ruines),  à  Champion  (aujourd'hui  ferme 
ont  (ruiné),  à  Latour-en-Woevre  (ruiné),  à  Wadon 

me  ferme),  à  Watronville. 

compte  que  651    habitants  aggh 


de 


du 


Arrond.  de  VERDUN.  -   Cantons  de  SOUILLY  et  de  VARENNES 


Oomnie  bassins,  ses    rus   ilescendenl,    au   le  int    ' 
branches  siipériciires  de  lAisnc,  qui  est   une  foil 


I  o  le    le  1 1    Mci  s! 


l..\iiliA\E  DE  La»;iiai.ai.e  '  Canlon  de  \irennes  r  l  a  rtit  Lo    s.  X\ 

Dans  le  val  resserré  de  la  ISiesmc.  triliuUiin     le    Iroile   le  I  \  s        I  ne!    I    I  icnncs   tn  pirt  e    I 

est  comme  perdue  dans  la  forêt  d'Argonnc.  nts  ag^lonic  ls 


\. 


Louis  XVI  ;.  f.jL  arrèlé  le  21  juin  de  1  année  1791. 


u-desbus  des  mers,  aux  deuK  rives  di 


Arrondissement  et  Canton  de  VERDUN 


el  demi  en  1870  s  clL\e  dans 


Arrond.  de  LORIENT.  -  Canton  d'AURAY 


DEPARTEMKNT   DU  MORBIHAN. 


liillicrs,  de  réutrf.  ilAiir.i).  .1  Klcl.  ilc  l.oriiii 
dont  le  nom  breton  se  traduit  cii  frani-ai»  pnr  I 
mélancolique,  mais  le  clinnil  y  fait  preuve  .1 
l*iir  ailleurs  ce  département  ^'e  fleurie,  vers  le 


f      OÔT^ 

L" 

-  «oBo       r^ 

~\^\^ 

^ 

Vi/H\ 

vT  À 

/ 

,x^--^^ 

-•  :>~- 

.vl 

•VANNES      "^^ 

-  '  ^n^- 

•■^^ 

-ÀB-.-.. 

Z' 

#i^N^^r 

„-  -~ 

-       ^v^.^ 

par  le  »S'  ik^n-  ,lo 
latitude  au  NonI  .le 
l'Ioôrmel,  au   Sud  do 

lie  loniJilude  Duesl  de 


2.">6  communes  épai- 
pillées  sur  709,300  h. 
soit  environ  le  76' d, 
In    France.  Tcn-iloii^ 


d'espaces  y 


l   posl. 


silur 


,  lase  les  .Montagr 

et  les  Côles-du-Nord.  Ces  .Monts  Noirs  ne  sont  que  i 
département,  là  même.  SKt  mètres  au-dessus  du 
tantôt  brutalise  la  falaise  du  .Morbihan  et  se  rue  i 
bruit  de  tonnerre.  Vastes  landes  :  telle  la  laml^c 
lande  bretonne  ne  dépas5e  en  lii-: —  'i'.«i  "".' 
57:î.t.=een  I90«,  soit  82,800  de  |.ln  x 

malt:K'  rémigration  vers  le  reste  ■!         ! 
en  Canada.en  Arjientine.  La  moitii 
de  Lorient.  1.1.143  naissances  conti  -  : 

•liiièmes  des  Morbihannais  sont  'I'  -   ii 

nombre  d'entre  eux  parlent  et  .'l  : 
r.-»i.!/.-ï  qui  avaient  pour  capilaK'  /- 
la  plus  riche  en  mégalithes,  il   m.;  i    ' 

Erdeven.  Plouharnel.  C'est  aussi  l>  i  ;-  I  ~  i'  11- 
curieuses  de_  la  •  Renaissance  bretonne  ■.  I.e  m 
puissants  châteaux,  de  belles  ruines  de  manoirs, 
ébréchées,  de  vieilles  maisons  en  foule,  bref  tout  i 
et  vénérable.  Vannes,  son  chef-lieu,  peuplé  de  I 
mérés.  est  singulièrement  inférieur  à  Lonenl  qui 
„-  -  -  o^»  ::    II' 1, —  •     c  'iio  ™  i>.^»i:....    ri  o*l   X   l 


à  l'oi 


5.241  à 
i.  •>.492  à  l'Ioiri 


■  pavs  des 
Lonlfée  du 

mond 

pelles,  des 
e^ncehi.e.' 

é-lisi 

[li  le   l'ail     1 
i  habltiM.i- 
oniple  'iU,N 
,  4,15.-.  à  K 

E. 

Arrondi<:>ement  de  LORIENT, 


raj;  iqiii 


.■,-•.-(,■1  -      •  !     ;  .  _         .|ii  Morbiliani.  celui  de  lï 

<ur-.Mer.  c  lui  M.  i  Kici  ei  i  enii.uucnure  des  deux  estuaires  unis  du  Hlavet  et  du  Sco 
de  i.iiiiberon  nataucc  de  lioi^  à  quatre  lieues  dans  l'Océan  où  quatre  îles  dépenile 
continental,  péninsulaire  et  insulaire,  l'arrondissement  de  Lorient  a  pour  bornes,  l'Atl.i  i 
de  Pontivy  ;  a  l'Kst  celui  de  Vannes.  Tait  de  1 1  cantons,  de  .'«G  communes,  il  comprend 
s  au  bord  de  la  mer,  de  la  pres(|u'ile  de  Qui; 


l'n  peu  de'  sable,  de.i  dui 


terrains  très  a 


der 


.  I!ie 


de  prand  n 


,  plus 


luf  la  n 


:  la  plus 


;,  dan 


AcRAv:  Le  Po.m  scsi-Esut;. 


Arrond.  de  LORIENT.  -  Cantons  d'AURAY  et  de  BELLE -ILE 


On  la  doit  à  l'architecle  île  l'erthes  ;  style  de  la  liei 


;:r,uiûlUes,    pliyllades.    micasclu' 


1  s.  étroits 


I  E  Canton  uk  LiiiLLE-Itt  c'est  lile  de  liell 
'-'    bule;  il  y  a  sur  son  pourtour  de  ma^n 


i      -  Carnac,   la  localilé  la  plus   intéressante    de   la  Bretagne 
Il  :    I  ■  Son  menhir,  que  la  foudre  a  cassé  en  quatre  blocs  (dont 

I,  qu.  I'-  V.iiri..  peuple  celtique,  aient  eu  ici  leur  capitale,  7>(arf(.)vV/uî)i  ou 
iM.iirc  ilaiiclunnes  églises  et  des  maisons  en  bois  du  xv«  siècle.  Les  autres 
manoirs  et,  en  général,  tout  ce  qu'oIVre  la  liretagne  archéologique,  l'armi 
c  clocher  de  Tl  mètres  de  hauteur.  C'est  un  des  pèlerinages  les  plus  fréquentés 


jrande  lie  des  IJrelons,   qu'  combat  la  mer  par  des  falaises  que  la  mer   rouge  et  démanli- 
rocheuses,  tant  sur  la  Côte  Sauvaae  ou  Côte  de  fer  qui  regarde  la   haute  mer.  que  sur  le 

5  pi'oche,  qui  e~t  lo  bout  do  la  presqu'île  de  Ihiiberon.   Belle-Ile  a   16  à  17  Isilomèlres  de  Ion- 
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BiiLLii-lLiî  ;   La  Coii;  Salvai;!:. 
Llle  est  prodigieusement  déchirée,  toute  en  caps  ardus,  en  «  allées  »  où  le  Ilot 


Arrond.  de   LORIENT,   -    Cantons  de  BELZ  et  d'HENNEBONÏ 


sont  en.-orc  «lelioiil.   Krdcvcn  ou   Ar.li-   ■  n    •'    ,i,i--.   T.    li',  m  n.  1  •  ii  i  ii,;|,,.r,.ii    hki  iir  il  ,'ti  r    n.inim,' 
cromleclisi.  tcmèncs  ou  enceintes  c.in  •  ■  ■  •!■■  :■:•:!■-     ■   m-  ,i    ;..  i,  |.i  .  -  :,'  -  -mlr-  cnri.i-i!-  ~  :ir.'lM'(.|,-^h|iirs  de 
chapelles  el  le  cli.îleau  île  Kéravan    \  i    t     i       i 

Le  canton  lie  Iteli  lonpc  l'Océan  i|ii>  I'  ii'ii ''  .1..'.'  -i  nm..'    ,ini-    '■■    ..i-i.'    .-in.ini'   .l'I  irl  ;    crlui-ci,   |Kii-e 
limps  un  lionl  «le  l'Atlantique.  Cet  esluuire  a  i.iktj  In-claies  ou  plus  cuire  .N»  kiluinelie»  d  ini  i  na^e  liés  déco 

il  est  peu  frc<jiienli-  des  pocl>curs.  îles  marins.  Sul  imperméable  de  i;ranil.s,  ;,Tanuliles.   plivIlaJes,  etc.,  alliivions  el   dunes;  landes'  el  brandes;  pas 
Ion  supérieur  à  V<  mètres  iprès  de  l'hi-melt.  5  communes.  11,197  hectares':  i»,5ll  babitanls  en  1872  et   11,373  ou    l.Wii  de  plus  en  lilOG.  1,747  liabi-.anls   ai,'gl<) 
niôrés  à  Ktel.  tandis  que  le  chef-lieu.  Reli.  n'en  a  que  760. 


liolfe  plus   vasle  du   Mor 


l>^LJr 


ce  même  llcnnebonl.  et  pour  de  vrais  vaisseaux,  à  l'aide    i  .  .     m   :       inontante   et  desceiidan       I  i       n   i,n     ri  ,     .        .m 

ranton,  qui  déroule  encore  de  vastes  landes  parsemées  d.-  m.  _  iliM  .  -   i  l  m  star  de  presque  loulç-  l      1  m  h        i i I  .     !   i,  i,  l,  m,  ni    ,i     ,  ,■  ■    i  i  u,  i 

le  développement  de  l'industrie  ont  Tortement  accru  la  populaliou  :  1  i,.'>r)(i  |)i.TSonnes  en  IS?^  el  ii.'.Kl  iii  l'.litli,  soil  7..si)l)  ou  .■')i  p.  lui)  ilr  plus,  voil.i  iiui  csi 

fKiimf-ns  et  menhirs  à  part  ainsi  que  le  pont  ogival  du  lilavet  sur  le  territoire  d'In^cinzac,  le  canton  n'a  irinlérèt  d'histoire  el  danllquilé  qu'à  llennc 
m>'roc,  notamment  dans  le  xieux  «quartier  dit  la  Ville  Close,  de  ce  qu'il  était  entouré  de  murs  de  défense  :  restes  de  ces  murailles,  notamment  une  fort 
pcTi.' :  ruines  du  château  féoijal:  i';;lisc  .\otrc-I)ame  de  Paradis  (xvr  sièclei.  avec  clocher  de  .50  mètres  de  haut;  vieilles  demeures,  les  unes  en  bols,  les  ai 
rn  pierre:  débris  de  l'abbaye  de  la  Joyc.  beau  viaduc  de  chemin  de  fer  sur  le  lilavet.  1.%tI)  habitants  auRlomérés  à  llennebonl.  907  à  Lanu'uidic,  665  à  Inzi 


k    K 


IIennebont  :  Les  FoncEs. 


Arrondissement  et  Cantons  de  LORIENT 


r  '«(i.-iOlj  de  population  totale 
me  l'estuaire  du  lilavet  se  ce 
les  plus  lourds,  un  grand  cliantie 
ement  aux  monuments  :  Lorient. 
lande  alors  déserte.  Cesi  une  r\U 


t  qu'un  port  de 

!  SCS  fondateurs  commun; 

e  l'arsenal,  les  chantiers  de 


E  .siiCONn  Canton  de  Lobient,  i 
de  5,590  hectares,  comprend,  c 
part   urbaine,    les    communes 


Lorient  :  Le  I'oi'.t  ih;  Ul-i;iuœ. 
amont  de  la  confusion  dudit  Scorff  avec  le  Meuve  du  Blave 
1  est  bordé,  à  droite,  en  descendant  le  Scoill.  par  les  di 
navales,  les  plus  importants  qu'il  y  ait  en  F 


Arrond.  de  LORIFNT.  -  Cantons  de  PLOUAY  et  de  PLUVIGNER 


'-'  phyllades.  granits,  ^'maiilites  el  autres  vieilles  roches 
Morbihan  :  là-dessus  l'une  des  6  communes,  Quistinic  en  p 
■levenir  comme  le  ScorlT  un  des  deux  estuaires  de  la  marilirr 
culmen  de  tout  l'arrondissement:  il  descend  à  quelque 
pas  de  vraie  for."!.  i:J,.S62  habitants  en  1872  et  I5.7.S(> 
Le  menhir  de  lîubry  n'aurait  pas  moins  de  10  mi-l 
au  MI'  ou  au  xiir  siècle,  la  chapelle  de  Locmaria.  ei 
l'iouay.  l.ioT  habitants  agglomérés 


!' louay.  ,^69  ;'i 


n  liWG,  soit" 
(Juislinic.  ; 


rjANs  le  Canton  iie  PLlvicNEit.  fait  de  ro 
•^  vers  la  rivière  d'Auray,  ruisseau  que  termine 
■|ui  est  la  Irte  de  la  rivière  d'Auray.  il  descend 
Lanvaux.  l'un  des  plus  mornes  et  stériles  plateaux 
chênes,  hêtres,  châtaigniers,  bouleaux,  pins  >\1  .- 
les  19.041  hectares  de  ses  .5  communes,  il  y  eu 
de  IS7-2.  la  population  ayant  monté  de  ll.t.V)  l.f 

Menhirs,   notamment'sur  le   territoire  de  Lu 
ireuse  de  hrech  ixviii*  sièclei.  devenue  un  asili 
rnsillés  tout  près  d'ici,  au    •  Champ  des  Martyrs 
château  de   Camors.    I„"«67   habitants   agglomérés 


MORBIHAN  Arrond.  de  LORIENT.  -  Cantons  de  PONT-SCORFF  et  de  PORT-LOUIS 


L"^ '■:■:,", 


oui  en  iMiiiIel,  el  dans  celte  n 
OuiHen.  Il  y  en  a  9,6W5  dans 


LES  Remparts  de   I'ort-Locis. 
3  fui  au  XV'  siècle  une  forteresse  du  nom  de  Blavet,  d'après  l'estuaire  de  son  lleuvo  : 
c'était  le  hameau  de  Locpezran.  Elle  s'appelle  Port-Louis  en  l'honneur  de  Louis  XIII. 


I-,  1 


,1 
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Arrond.  de  LORIENT,  -  Canton  de  QUIBERON 


MORBIHAN 


I   K  CxNT.is  LE  QfiiiEnoN  prolonge  par  la  presqu'île  ililc   de  nuiberon    les   fameuse-    ] 
^    il  Mii'ilic.    Les   plaines,    les   landes   mt-lancoliques   ont  pour  culmon  le  tumulu-  ' 
au  Su.l.  avec  une  largeur  de  i  à  3  kilomètres  réduite  à    100    mètres   au    fort   Penll  i 
quelques  dunes  littorales   et   les  plages  de   sable  où   se   baignent  les  esliveurs;  c'f-\ 
rochers  burinés  par  le  Ilot  ou  devenus"  simples  écueils,  et  lacôtcoù  arrivent  en 
mer  le   Morbiban.  les   rivières   dAuray  et  de   la  Trinité,  la  baie  de  (juiberon 
est  franclicmcnl  et  très  largement  ouverte   au  Sud:   garantie  de  I Ouest  par 
la  péninsule,  du  Nord  et  de  I  Est   par  le   continent,  elle  l'est  plus   ou  moins 
au  Midi  par  un  semis  d  ilôts  et  de  récifs:  qui   s'avance   vers  la  presqu'île  de 
"   '      "  "    c  lèvent  l'Ile  d'Mouat  |ou  du   Canardi.  grande,  on  peut  dire  petite 
l'île  d'Ilœdic  ou   du   Caneton  (350  hec- 


ilignemenls. 


de  280  hectares,  avec  310  habitanU 
tares.  370  habitants). 

Mii'dic,  llouat,  la  presqu'île,  la  terre  ferme,  Imitcela  est  assiégé  par  la  i 
tout  cela  est  beau,  mélancolique,  tragique.  »  .')\ec  réni^ine  dos  monum 
b.irharcs  »  :  alignements  de  Carnac  îles  ali^n.  un  ni-  .lu  M.  iiec  com(i 
1.169  menhirs  encore  debout,  en  11  raiiL'  -  •  .\  ..  K.  luinrio,  y«: 
lu  rangées:  ceu.T  de  Kerlescan.  579  on   13li.,i,   -  -  i  in_.    -  -oinlilciil 

linuer  celles  d'Erdeven  (canton  de  [!el/ .  !«  Nii-.  ,  i  luli  clm  :  ('tK 
lumulus  de  Saint-Michel,  Ions  de  120  mèlrt  =  .  iii  IJ  1.  mi  \l.'L;iliihi 
l'Iouliarnel.  la  plupart  •  superbes  • 
cromlechs  :  le  dolmen  de  Corconno 

pierre  du  poids  de  cent  tonnes.  Carnac.  riouliarnel,  Ki-l.  n  '  I  m.i  i  [  i. 
sont  en    Krance   les  quatre   grands  noms  du  «   mé^.ilMii-in  1..-  .mu. 

communes  du  canton  et  notamment  la  presqu'île  quil..  r.jiiM,M>e  -uni  C-^.i\>r 
ment  prodigues  de  mégalithes.  L'église  de  Carnac  date  de  1039.  en  stvie  d 
la  lt.-nais=ance  spéciale  dite  Renaissance  bretonne.  Chapelles  du  xvi''siècl 
en  IMouharnel.  Statue  d'Iloche  à  Ouiheron.  Il  n'y  a  que  667  habitants  aggic 
mérés  ;'i  Carnac.  contre  784  à  la  Trinilé-sur-Mer.  89b  h  l'Iouliarnel,  1,2J.'> 
uuiben.n.  .i7*  â  Saint-l'ierre-Quiberon.  Quant  au  canton,  ses  7  commune 
dispersées  sur  7.878  hectares,  il  avait  9,149  habitanU  en  1872,  et  12.402  ei 
ll«»j  :  gain  de  3.253  personnes  qui  a  pour  cause  la  pèche,  la  marine,  l'ostréi 
culture,  l'estivage,  le  passage  des  nombreux  visiteurs  des  pierres  de  Carna 
et  de  riouharoel. 


1 


hameau  de  la  commune 


MORBIHAN 


Arrond.  de  LORIENT.  -  Canton  de  QUIBERON 


Le    riOLMEN    DE  KeRMARIO. 

Semblable  à  un  amoncellement  de  roches  naturelles, 
voisins  pareils  à  lui  dans  la  presqu'île  de  Quiberon. 


QijRKRON  :   LE  Port  et  i.a  Plahe. 
Cette  plage,  fort  commode  aux  baigneurs,  a  fait  de  Qiiib 
bains  déjà  très  fréquentée  dans  les  mois  d'élé. 


irtfc.. 

4 

tt 

La  baie  de  Quiberon  est  franchement  ouverte  aux  vents  du  Midi  dont  la 
garantissent  plus  ou  moins  les  écueils  de  la  Teisueuse  ;  la  presqu'île  qulbe- 
ronnaise  la  garantit  des  vents  d'Ouest;  c'est  une  relâche  précieuse. 


l.E  CRÛ.MLt 

:ii  DE  Sa 

NT-Pl 

RRE. 

Le  bou 

s  de  Saint-1 

ierre  de  Qi 

iberon   r 

garde 

non  la  , 

a  rade. 

1  menhirs  e 

1  moulm 

faible  d 

bel  aligne 

ihirs. 

DÉPARTEMENT      DU 

MORBIHAN 

ARRÛNDISSEWENT  DL 

PLOËRMEL 


Arrond.  de  PLOËRMEL.  -  Canton  de  GUER  MORBIHAN 

Arrondissement  de  PLOËRMEL. 


k  pliUeau.  l.ieu  le 
:s;  cole:ni  le  plus 
Iquidan,    accaparée 


^ 

I^E   Canton    hk  Gii;!-,  confronle  à   IKst 

L 

.le  rOiHi.    !    .■■-      '  ■  ,.  ','       ■    •.  ■,  .    .\r 

9 

Air.   ici    pv.I-                          , :  ;..!:.      ,    il,-, 

nL:'cor.L:u..  :;!■;,;.  v,,,,,';,';;!: 

Sur  cette  assise  de  vastes  lan.l.  s  -c  .1. 
loulent.  terres  sans  chaleur,  san>  IVililiii- 
-îir  lesqiipllps  on  n  tracr  le  cl, .-uni lir 

I 

,,,...:   ,,..-,.,.,^,.,,,,.^.^ 

ii , 

-  .le  la  grande  forêt  (le  Paimpoiii 

.  m.  iKs  au   plus   bas.  dans  le    val    ■! 

Ail.  ti  communes  :  16.(i6l  hectarr- 
-.805  habitants  en  1872  et  8.911  en  1i(i« 

tat  presque  slationnaire.  l'as  de  cm  i 
-liés  du  passé.  Eglises  de  .Sainl-.Malo-.l 
l;eignon  (XII*,  xtv,  xvit' s.),  à  côté  di 
1   épiscopal    restauré,  et    de    Ht 


'ICbâl 


(W^ 


isdu  X 


k 


i  probablemenl  dire  Itau,  la  ftiviére  :   oe-tt  san"  dorite  I 
■^iie  .i  un  qoarl  de  lieue  de  la  rivo  riroile  de  lAir«iisnon 
■    1  de  ir.èlre»  au-dessus  de»  mcr.i. 


MORBIHAN  Arrond.  de  PLOERMEL.  -  C<"-  de  JOSSELIN,  de  MALESTROIT  et  de  MAURON 


,NS  le  Canton  dk  Mali  iti  oit  '.t  rpentc  nt  I  Oust 

descend  à  l'Oust  Au  Midi  dt  cette  deinieiL  sx  | 
Jzio  monte  à  1G8  mètre    t  indis  qu  il  n  \  t  „iii  i 


uni  majeiii  de  li  \iljnn,  iccompa^nt  du  can  il  de  N 
nie  (Il  Ian\aii\  lon^  plalenii  sti  i  île  '>iir  le  faitt  entie  1 
êtres   d  iltitiide  dans  le  \il  de  I  Oust    I  es  roches  nrclii 


nlCb  a   1  iist    a    1 
s  dtu\  coui.ded. 
mnes  et   les  sclii« 
issilure  du  |  i\s  < 

=  foret    et  qi 

une  colin 
es  silui.en 

e'a7ô.ri 

s  foi  ment 

imealde 

Md^es^ 

tendue    il  - 

illnet 

Arrond.  de  PLOERMEL.  -  Cantons  de  MAURON  et  de  PLOERMEL  MORBIHAN 


I."Ktano  nE  CONCORET  I  Canton  de  Ma 
Concorel  réunit  'itil  habilanls  lians  son  chef-lieii,  au  Nonl  et  noi 
foret  de  PaimpoDt.  Son  étang  reflète  le  château  de  Comper. 


omîmes  pu  h             te  que  lebMC 

iUes  deme 
nlpliires  1. 

ires^ont  de  pi. 

scKi-ioux, 

L'   li'ùoiql'.    ' 
(1  llle-et-\iliii 
lO.islqtii  l.it  ,      1 

' 

.\.inan  à 
.  .•  l'anal 

haut  1  hc\    doit  ce   nom 
(ou   ento.e   ll.ii^   d.  ~ 
2:)()  liée  la  les  dont  il  - 

lait  des   roches    aidi.  inm^     i 
1  tangs,  de  ses  pi  aines  humides  a 
de  \astes  landes  ou    Ion   a  aM 

IX. 111. •Iles 

1  long  des 
le  camp 

de  Coi  tquidan 

s,  il  étend 
dont  il  a 

de  l'étang  de  Concoret. 


du  grand  élang-au 


MORBIHAN  Arrond  de  PLOERMEL.  -   C"-  de  ROHAN,  de  SAINT-JEAN  et  de  la  TRINITE 


t  des  Côtes-du-Nord.  Sa  rivière  eslfOust,  qui  se  confond  ici  avec  le  canal  de  Nantes  à 
iiients  pliocènesj  ;  son  culmen,  au  Nord-Est  de  Saint-Samson,  atleint  146  mètres,  contre 
clares,  dont  encore  suflisamment  de  landes,  l'ensemble  des  i)  communes  du  canton 
11,707  ou  1,714  de  plus.  On  n'y  parle  pas  breton  malgré  des  noms  tels  que  rieugnlfet 


lapelles  de  Bon-Encontre 


l'ieugrillet.  7-21  habitants  agglomérés  à  Rohan,  720  à  Réguin 


à"Sainl-Jean-Bré\elaj 


Celle   bourgade  cantonale 


;s.  Les  10,833  pei 
Quelques  mégalithes,  quelqi 
à  la  Trinité-l'orhoct,  bourg  de  674 


es  sur  17,360  hectares  de  phyllades, 
andes  que  de  bois  et  forêts,  descend 
iiillon  du  Ninian,  sous-affluent  droit 
indes,   des  paysages  plus 


Arrond.  de  PONTIVY.  -   Canton  de  BAUD  MORBIHAN 

An-oiul.   de   PONTIVY. 


DEPARTEMEMT        OU 

MORBIHAN 

ARRONDISSEMeNT    DE    f' 

PONTIVY 


erre  du  dénombrement  de  l!)JG.  Kn  ce  laps  lie  lenips  rarronJissement  a  passé  lie  99,522  hal).  à  118,638.  C'est  1!M  !■       i  '     lu  liic. 

r  la  seule  supériorilé  des  naissances  sur  les  décès  et  malgré  l'émiiji'ation  vers  les  villes,  vers  Paris  et  l'étrant;''     !  i    i    ;     <■,,     ,r        i  n    nclc 

cton  au  français,  qui   n'est  l'idiome  national  que  sur  une  élroilo  l.:inclc  Je  terrain  à  l'Est  de  Pontivy  et  de  Lo.nin       il i     1  m      l-       I    .    /.     il  y  a 

_-S  méi;alitlies  en  foule,  tonibelles,  dolmens,  menhirs,  comme  au  -i  1  ~  r  -i.  -.  plus  ou  moins  visibles,  de  l'ère  pallo-roiiKiiuc.  On  y  vuii  dis  enlises  tiineuscs, 
notamment  celle  de  Saint-Nicodème  en  l'iuméliau  et  de  Kernasel  j  ;  -.  <  ,  ,  i  i  u.i.lec,  beaucoup  de  chapelles,  parmi  lesquelles  il  convient  de  nommer  iN.-D.  de- 
■  ■      "■  ■      ■      ■■       — :-„„„  .i„-  »,..   ......    .......  siècles.  6,312  habitants  agglomérés  à  Pontivy, 


MORBIHAN  Arroud.  de  PONTIVY.  -   Cantons  de  CLÉGUÉREC  et  du  FAOUEÏ 


ebC-.iper.xLtb  tt  qui  oui 
ab  loultb  les  rocl  es  boni 
1  \  eii\  ljn,aj,e  celtique 
ib  Ut  1)0  mttreb  dalliludc 


i   plus   beau\   de  la  L  LIIl 


Arr.  de  PONTIVY. 


'  du  FAOUET,  de  GOURIN  et  de  GUÉMENE 


Lour^-  de  \(yi  habili 


I    E  Canton   i>e  (Iiémkné  s'alTronle  au  .Seplenlrion  avec  le    déparlemenl  des.  Coles,  du  Noi  1 
'-^    situalioD  le  long  du  ScorlT,  l'un   des  deux  couraols  qui  s'unissenl,  esluaiit'^  lousdciix     I 
arrivé  en  ruisseletdu  déparlemenl  des  Côtes-du-Nord.  Le  territoire  dcpéchi   aussi  quelque»  i 
■lur  remoDlanl  aux  premiers  àRes  de   la   terre,  pliyllades,  coruéennes.  uranits    ^ranulilLb 
■lans  les  8  communes,  sur  les  'î^.^S^  hectares  de  ce  canton,  des  .'lO  mètres  (ou    un    peu    n 
-.TI  mètres  d  une  colline  au  Nord-Ouosl  de  ??ainl-Tiit;dual.  1-2.737  habitants  en  187  >  et  lo  0)1 
Mégalithes  divers,  rh  et  là.  Tour  .:      I  ;.    l'n,.    I.m  is.  piobahlement  romaine    en  1  an^o  hn 
ogivalei,  de  Lipnol  (.wir  sièclei.  li-  i    :       ,   n  -i.  clei.  de  l'ioirdui  (piirtid  du  \ii    si  cl 

et  surtout   de    Kcmasclêden    en    ~.        '  li-..niel  :  datant  de  H   i  U6i    elle  est 

chapelle,  rtiiinr»  de»  manoirs  .1.    '      .1      i,      .    .  i   \v|-  siècles)  en   l'Iorrdul    de  (  utnien 


MORBIHAN  Arrond.  de  PONTIVY.  -  Cantons  de   LOCMINE  et  de  PONTIVY 


KoNTAiMi  [>E  Saint-Jean  (Canton  de  Locminé). 

'est  une  fontaine  dite    «  miraculeuse  »,  comme  il  y  C'est  dans  ce  chef-lieu  d'arrondissement  que'  le   canal  de  Nantes  à   ISrest,  descendu,  par  écluses, 

a   dans  tons   les  coins  delà  lîretagne.  La  chapelle  du   faite    entre    l'Oust,    afnuent   de   la    Vilaine,   et   le   Blavet,    commence  à    se           .confondre 

ve  est  à  une  demi-lieue  de  l'Kvel.  avec  le  Blavet,  qu'il   remonte  pendant  :38  kilomètres.                                                              ' 


i:  Canton  de  Locminé  s'adosse,  au  Sud,  à  la  longi 


à  la  déserte  lande  de  Lan 


.Ianton  uii  l'ONTlvy,  situé  sur  la  li^rn 

încore  plus  breton  que  franiMi-        m 

n  vaste  estuaire,  y  reçoit  le  cn!   '    ■ 

it,  tantôt  en  se  confondant  a\i 

es  du  canal  du  Blavet  confèn  11 

n  port  continental,  mais  d  uii'    :u  t, 

de  Kranguilv,  longue  de  5  kilomètres, 
7  hectares;  19,818  habitants  en  187'J  . 
nlivv  est  double  :  la  vieille  ville  pI  la 
Hier,  datant  de  .Napoléon  ;  aussi  l'un 


la  Chapelle-.Neuvc  et  à  Mon 
uaire),  de  Naizin,  de  l'Ium 
s  à   Locminé.  Ruines  de  vi 


indes  et  brandes.  10  commun 
.   tortueuse:   celle-ci   ré^'ulii 


ivy,  850  à  Noyal-l'ontivy. 


L'Église  ne  LocMiNii. 


Ilv  a  huit  .\oyal  en  France:  le  déterminatif  Pontivy  n'est  donc  pas  de 
trop."  Ce  bourg,  à  137  mètres  au-dessus  des  mers,  commande  des  rus  insigni- 
liants,  à  une  lieue  du  canal  de  Nantes  à  Brest. 


Arroud.  de  VANNES.  -  Canton  d'ALLAIRE 


I         MORBIHAN 

ARR  ONPISSELMEN 

I  VANNES 


MORBIHAN 

lient  de   VANNKS. 


L-^n:ï;:^:: 


i-njinii.  c'est  ici  que  les  Vêiiéles  eurent  leur  v 
rlinpcllcs.  calvaires:  ruines  des  manoirs  dKlvci 
avec  les  énormes  tumiili  de  navr'inis.  de  Tuniiac 
la  Koclic-Iicrnard,  l.liîà  Oueslembcrt.  WG  à  KK. 


MORBIHAN  Arroud.  de  VANNES.  -  C  "•  d'ELVEN,    de   la  GACILLY    et   de   GRAND-CHAMP 


I.  AK/.     a     liLVh.N. 


588  Arr.  de  VANNES    -  O'"»  de  MUZILLAC,  de  QUESTEMBERT  et  de  LA  ROCHE-BERNARD  MORBIHAN 


|)o 


s  le  Camon  de  MiziLLAi;  on  est  au  bord  de  l'Allanlique.  - 
droite  de  la  Vilaine,  qui  s'y  perd  en  mer,  et  d'estuaires  y 
landes:  pays  s,ins  ^'rand  relief  avec  83  mètres  d'extrême surrcc' 
l'asile  des  petits  liords.  7  communes:  IT.IiiS  hectares;  I0,6.')7  | 
Dolmens,  menhirs,  lombeiles.  cromlech.  Vestiges  romains  mi 
avec  beau  calvaire  du  xvii'i.  de  Dourg-Paul  (romane  et  ogivale  i  ( 
lie  l'abhave  de  l'rii'xes  (xiic  siècle)  en  Billiers;  restes  du  mano 
innts  ai:-'lomércs  à  .Muzillac.  (i9t  à  liilliers. 


s  Ambon.  Château  de   Kéi 


le)  près   .\oyal-Muzillac.   1.;i!îO  habi- 


^1  r.  le  tracé  de  séparation  entre  le  breton  à  l'Ouest  et  le  françai 
'  pliyllades  et  corncennes,  les  granits,  les  schistes  siluriens.  1)( 
lieu,  des  rus  sans  ampleur  descendent  sinueusemcnt,  qui  vont  à 
lie  18  mètres,  liois  de  Co.by  (\TiO  hectares),  forêt  de  Molac  i:r>0  Ii 
pour  la  seule  i,>uestemberl.'l3.(W7  personnes  en  lîKMi  rrn^r,    10. i>: 

i.'uestembert  montre  une  église  du  xvr-  siècle,  un  li'  i        '   mm- 
halles  de  167.5,  les  ruines  du  manoir  de  Coitbihan     <i 
lechs  de  son  champ  des  morts,  par  un  palais  Iten3i>-:ii 
et  d'anciennes  chapelles.  .Molac  a  deux  églises,  celle  ■!  ;  lu.     i 


.    par  les  deux 
\  pari  quoi,  un 


I  E  Camon  i>k  i-^  ftociiE-BeRNAUt»,  limitrophe  di 
^  mer  Atlantique.  Kntièrement  fram.-ais  quant  : 
rhure  de  la  Vilaine:  pour  tout  le  reste  il  est  archi 
dont  le  Ilot  remonte  le  (leuvc  et  maints  petits  rus- 
conformément  au  paysage  breton;  étangs  dont  I 
S  communes  sur  2I,()80  hectares,  avec   14,2-27  liai 

La   Roche-lternard   a    pour  curiosités    des   demi 
:!:(  mètres  au-dessus  de  son  Ilot  gonllé  par  la  marée. 


•  le  Théhillac  (très  ai 


•s  de  risle  (très 


Arrond.  de  VANNES.  -  Cantons  de  ROCHEFORT  et  de  SARZEAU 


^mii':  dans  le  Mnrliilian  français,  par  opposi 
~  plus  sinueuses  qui  descend  à  l'Oust  pri  - 
.anvaux,  rebord  méridional,  le  septenlrinn;i 
oute  son  assise  relève  des  roches  les  plus  n 
ude;  au  plus  haut,  au  Nord  de  Saint-Marin 
es  élanns  dont  le  plus  grand,  celui  du  Mm 
n  bénéfice  de  940  existences,  riochefort-eu  I 
estes  d'enceinte,  des  demeures  des  xvi"  ei 

e  Bodélio  en  Malansac  et  d'un  autre  couveni  < 

liviie  siècle)  en  Malansac.  Ruines  romaines  ( 
n  Pluherlin.  705  habitants  agglomérés  à  Roc 


F  E  Canton  de  Sap.zem 
^    l'Atlantique  fau  Sud 


occupe  I; 


Morbihan  et   à 
très  indenté,  si 

diligence,  s 


n  cli 


i,  Ruys,  cette  péni 

ère  d'Auray.  sa  largeur  est  d'i 
u  Nord,  sur  les  rives  de  la  peti 
es  comme  lieu  culminant;  elle 


I  golfe  intérieur  du  Morbihan 
a  17  kilomètres  de  long,  de 


est  n 


cultivée 


s  lauriers,  des  figuiers,  des  aloës;  c 
s'il  ne  lui  manquait  le  grand  soleil  du  Midi.  Pêche,  navigation,  cabotage, 
marais  salants.  8,985  habitants  seulement  en  1906  contre  10,877  en  1872  : 
d'où  1,89-2  de  moins.  En  réalité  le  pays  était  trop  peuplé;  et  8,985  personnes 
sur  10,098  hectares  len  5  communes),  c'est  encore  une  densité  de  population 
de  88  individus  par  kilomètre  carré,  supérieure  de  15  unités  à  celle  de  la 
France,  .\rzon,  qui  a  des  restes  d'une  voie  romaine,  possède  l'énorme  tumulus 
de  Tumiac  ou  Thumiac,  ou  encore  le  Grand  Mont,  haut  de  '20  mètres  avec 
'260  mètres  de  tour.  Saint-Gildas  montre  les  fort  belles  ruines  de  l'église  de 
son  abbaye;  Sarzeau  est  moins  fier  de  son  église  (16-26)  et  de  ses  maisons  des 
XVF  et  xvii' siècles  que  des  ruines  superbement  imposantes  du  château  de 
Sucinio  (xm»  et  xv»  siècles),  au  bord  de  l'Atlantique,  à  quelque  distance  du 
bourg,  qui  a  776  habitants  agglomérés. 


n  château  de  Talhouët,  de  la  Renaissance. 
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Arrondissement  et  Cantons  de    VANNES 


k  la    le:,  bateai 


le-  Itielons  l> 


[ipellent  (•»< ntii   ^ 


chef-lieu  du  dtpai 
\  ilans  le  prand  golfe  inli  rieur  du  Morliilian  ( 
enloui  de  murailles  fLOdales   \iv'cl\\    siècles    a\f 
couvcnl>-      enlises  du   wiii'       ivtclie   du    wii'      Ttuii.ii 
it<le«    lie     elc  Dien   que  n  i>-int   pi!>   plus  de  ll> '2.^  I 
s  I  "t  il  \ -innés  Ouesl 


•N  m  \\NNFS  I -T  comprend  ^ccmniui 
bt  dj  Morbihan  I  une  el  1  mire  pinil 
marque   di  nombreux   mc^ililhes     les 


I  10(117  hectares    11  s  jppn    It  f  it   1    1  \ 


NIEVRE  Arrondissement    et  Canton  de  CHATEAU- CHINON 

DÉPARTEMENT  DE  LA  NIÈVRE 


moindre  part  (lu  terri- 


Mali,'rr  SCS  lorrls,  réserves  de  l)ois  pour  l'aris,  si 
Mircliîimhaiill,  Guérigny,    Impliy,  les   Nivernais 


',  M     i§=^=Tehâtri 


Arrondissement  de   CHATEAU -CHINON 


,  3.:29S  à   la    Mac 


I' -et-l,oire;    au  Nord,  larrondissemenl   de  Claniecy  :  au    couchan 
|iie  celui-là.   I,e  Morvan.  fait  uniquement  de  roches  anciennes,  « 


:■    (i8,:i91    hahilanls    , 


Il  (lè.wOm 


Arr.  de  CHATEAU-CHINON.   -  C-  de  CHATEAU-CHINON  et  de  CHATILLON 


I   E  Canton  hn  Ciiateai-Cuinon  Jéroule  .Ti.lICi  hectares,  ce  qui  en  fait  l(^  plii<  l'if 
'-'    haut  du  Morvan.  abstraction  faite  du  culmen  de  ce  massif  situé  toul  .1  1         .  1 
de  90'2  mètres,  tandis  que  le  territoire  de  Cliàteau-Chinon  n'atteint  qiir  > 
rivière  de  l'Yonne.  De  là  aux  2ilt1  et  quelques  mètres  de  moindre  niveau  'I 
les  sinuosités  du  torrent  innombrables,  les   prairies    fraîches  à  l'orée  <i(s    1   11 
I.OOil  hectares  de  superbes  hêtres,  et  combien  d'autres  ;  part  aux  (1,000  lietlaic=  ,1. 
flans  l'ensemble  de  ses  15  communes  où  régnent  le  granit,  le  porphyre,  etc.,  lu  p.i 
aux  l.'i.iiT"  du  dénombrement  de  llMHi. 

|iu  dolmen  de  la  Maison  du  Loup  près  Chùteau-Chinon  et  du  menhir  de  Saint-ll 
Ireuillon  et  à  maints  châteaux  modernes  il  y  a  place  pour  nombre  île  nionumeiils 
r.lux  ixii'  et  XVI'  s.l,  de  Montignv-en-Morvand  (xii',  xiir,  xvr-  el   si      -        1.    M^-nti 
■Juincize  près  Blismes  (xvi'  ou  xvii'  s.l,  de  Chàteau-Cliinon  uh-i  -  )       '    '         li  : 
Chassv  (xvii«  et  xvm«  s.),  d'.\rgoul.TV  près  Montreuillon,    de  Si  i     I 
<le  Solière  (xviii'  s.l    près  Sainte- P'éreuse.    On    compte  -J.OTr,    ;  _     m. 

arrondissement  :  c'est  Luzy  qui  a  cet  honneur. 


il  du  Niv 


XI  mètres  tandis  -, ^ 

long  du  très  sinueux  Aron  comme  de  ses  tributai 
le  troisième  rang  comme  étendue  dans  le  dépari 
perte  est  de  !«*  existenres. 

.Montitrnv-sur-Canne  (xil«  s..  dif-Tie  d'une  visite),  de  'l'intury  (parties  di 
Châtillon-en-Gazois  ixiii',  xv,  xvii»  s.i:  donjon  de  l'Ieury-lâ-Tour  (xiv 
«le  Droin  (xv«  s.)  près  .\unay  qui  montre  un  château  du  xvif  siècle;  ch 


le  dit  le  surnom  du  chef-lieu,  dans  le  Bazois,  ] 
Bazois,  si  dilVérent  du  Morvan  auquel  il  s'adosse  borde  les  deux 
li  relient  le  bassin  de  la  Loire  au  bassin  de  la  Seine.  Trois  fois  1 
plus  bas  il  ne  s'élève  ^'uère  au-dessus  de  200  mètres,  dans  le  v.i 
;  part  à  la  forêt  de  Vincence  ('(&")  hectares).  Gompos. 
ent,  après  les  cantons  de  Châtoau-Chinon  et  de  .Moiil 


les  a 


cl  as 


iines  de  l'abbaye  de  Belle\ 
itury.  Hestes  du  donjon  de 
sy  près  l.imanlon  (xvr  s.). 


Arrond.  de  CHATEAU-CHINON.  -  Cantons  de  LUZY  et  de  MONTSAUCHE 


1   Beuv 


ul.  au  département  de 
'  liiLiitet  deson départe  1 

^    roclies  carbonifère- 

-  -éologiques  de    Fran 

-éde  ce  qui  fut  la  Bih 

1  un  grand  peuple  gauli 

_iiesduMorvan, 
nom   reproduit 

\  vrai  dire,  ce 
,  bien  détaché  de 

lont  le  plateau  de 
:z  vaste  pour  une 
ivec  Bibracte  n'a 
,■  a  découvert  des 
s,  des  forges,  des 

i',  des'milliers  de 
etc.  Des  820  m. 
ritoire  de  Snzv 
,    jusquanv 


Vue  aE.NKRALj 

DE  Ll/.v. 

ème  récente  (1884), 
.  Altitude  2f).-i  mètr 

se   trouve  dans  une   sorte  de   conque   er 

res,   se  lieurte. 
occupe  le  Sud- 

11  e  morvan'diau 
aussi   quant  à 
i:t  qui  le  croi- 

I   iMlTJioi'lli;  du  département  de   la  Côte- 
^    Saùne-et-I.oire  au  Sud,  le  Canton 
vers  la  Seine,  au  Sud  vers  la  Loire.  A  c 
de  lArroux,  qui  est  la  rivière  d'Autun;  v 
en  route,  sur  sa  descente  rapide  par  la 
elle  rellue  en  un  lac-réservoir  de  23  m 
réserve  estivale  pour  le  flottage  des  bois 

illio 


s  de  1  Yor 


220  mètres  du  val  de  TAlèn 
affluent  droit  de  la  Loire  par  l'Aron 
Vastes  bois,  vallées  profondes,  gorjjes. 

m  hiver,  avenants  en  été.  De'l  1,245  ha- 
b.lants  en  1872,  la  population  s'est 
élevée,  en  1906,  à  14,029,  soit  un  gain 
de  2.784  personnes.  Bibracte  n'est 
pas  ce  qu'il  y  a  de  plus  vieux  par  ici, 
puisqu'il  y  a  des  mégalithes  dans  la 
contrée,  à  Millay,  à  Poil,  etc.  Camp 
peut-être  romain  près  Larocliemillay  ; 
autres  camps  antiques  à  Sémelav,  à 
Tazilly.  Eglises  dAvrée  et  deChiddes 
fxir  siècle),  de  Millay  (  xi'),  de  Savigny- 
l>oil-Fol  (xii«  et  xvie  siècles),  de  Poil 


de  Concicy  et  dÉstevaux(xviil''  siècle)  prè 
Luzy,  qui  a  plus  de  résidents  que  Châteai 


e  de  Montsauche  . 

beaucoup  de  bois  et  forêts  morvan- 
delles qui  pourvoient  Paris  de  maté- 
riaux et  de  combustibles  parle  flottage 
à  bâches  perdues,  puis  en  radeaux,  de 
plus  en  plus  remplacé  par  le  trans- 
port en  chemin  de  fer  ;  forêt  de  Mont- 
sauche (1,200  hectares),  forêt  Chenue 
(700  h.),  bois  de  Houssière  (400hect.), 
de  Saint-Crisson  et  autres.  La  con- 
trée est  donc  ici  bocagère,  là  sylvestre, 
ailleurs  prairiale,  partout  froide  en 
hiver  vu  l'altitude,  le  lieu  le  plus  bas 


la  Cure  que  sur  le   Ternin,  le    plu 
haut  dépassant   un   peu  700  mètres 
près  de  Planchez.  Second  en  étendu 
des  25  cantons  de  la  Nièvre,   le  can 
ton  de  Montsauche   s'espace  sur  le 

comprend  lUco 
ir'recenseml 

ites,  porphyres,  etc.  I 
mmunessur35,031hec 

de  12,598  personnes 
it  -de    1872    en    aval 

!a  perte  est  de  1,806  in 

L'EtaiNG  d'Alug.ny  (Canton  de  Jlontsauch 
en-Morvan  est  un  petit  bourg  de  222  habits 
e  iïA  mètres  au  bord  du  Ternin. 


Le     Fort-Chevresse     près     Saint 
Brisson   est-il    un    dolmen    ou    uni 
superposition   de   rochers   naturels  ' 
Tant  de  rocs  morvandiaux  s'em 
à  la  façon  des  dolmens  ou  se  li 
isolés,   à    la   façon  des    menhirs 
Pierre-Ecrite  prèsAlligny-en-Morv 


lent 


a/lllj,    Laïuel. 
:  l'oil.  2,535  h 

-Chinon  lui-m 


(XllI» 

siècle) 

de  Gien-sur-Cure 

xii«  siècle),  de  Montsauche  (.\ii 

etx 

«s.). 

■F  siècle),  de  Saint-Brisso 

Q  (xiis  xin=  et  xvie  s 

iècles);  r 

(le  la 

lie  de 

Saint- 

^nan  (xii»   et  xve 

siècles).  Restes  des 

d  AI 

ignv- 

orvand 

ècle),  aujourd'hui  s 

mple  ferme,  de  Mou 
Château  de  Xatalo 

X,  de  Bus 

près 

ux,   de 

Sainl 

Brisson  (xii«  siècle 

X  près  M 

abitant 

saggl 

mérés  seulement  à 

Montsauche,  contre 

528  à  Ou 

roux 

ATUkS    PITTORESQUE   11.    - 


Arr.  de  CHATEAU-CHINON.  -  C--  de  MONTSAUCHE  et  de  MOULINS-ENGILBERT  NIEVRE 


de  cent  pcr&onues    i 


les  étants    des 


f^rj-:.  d-:  prairies.  U'élanga,  repos 


NIÈVRE  Arrond.   de  CLAMECY.  -  O'"  de  BRINON-SUR-BEUVRON  et  de  CLAMECY 

Arrondissement  de  CLAMECY 


DEPARTEMENT     DE     LA 

NIEVRE 
ARRONDISSEMENT     DE 

CLAMECY 


Canton  de  Brinon). 


Arrond.  de  CLAMECY.  -  Cantons  de  CLAMECY  cl  de  CORBIGNY 


\  CiiEVROciiES  (Canton  île  Clamccy). 


Il  Nord).  I 


u  géologique,   lli.titjl  1 


plus  clair,  plus  régulier.  Suivie  par  le  canal  du 

^u  .uome  temps  l'arroodissemenl  el  le  déparlemenl.  | 

uOO:  la  colline  de  Fourmentières,  au  Nord  de  Clamii 
immerce  principal  le  bois  du  Morvan  à  deslinalioi 
jys  jurassique  avec  les  trois  étages  de 
)nnes:  la  perte  est  de  pri'S  d'un  cinquifiiiK. 
Clamecv  participe  à  la  »  monumentalilé  »  de  la  France  par  le  menhir  de  1 
I  lin  du  xii«,  devenue  la  salle  à  manger  d'un  hôtel:  par  des  demeures  des  x 
iifel  XVIII*  s.),  de  Dornecvi parties  du  xvi'  s.).  d'Oisy  (xv  s.),  d  Ouagne  (xvi 
armi  les  châteaux  on  cite  celui  de  Murât  près  liilly-sur-Oisy  (en  ruine 
L)r-ueilleui  (ruiné),  ^,^oô  habitants  agglomérés  à  Clamecy,  76:!  à  Dornecy,  J 


:  xiii»  s.),  de  Brèves  (er 


-s.),  d  Uuagne  (moderne),  de  ïrucy- 


Arr.  de  CLAMECY.  -  Cantons  de  LORMES,  de  TANNAY  et  de  VARZY 


,ièt 


itdelYoi 


■38,297  liectares  se  dé- 
roulent à  lEst  et  au 
Centre  sur  les  granits 
et  les  micaschistes,  en 
rvandelle,    ; 


:t  le 


jurassique  moyen;  ( 
paysages    se'  heu  rit 

de  la  Nièvre  s'y  moni 
donc  dans  sa  dualit 

rains  relativement  n 


Saint-Martin,  de  laChé- 


Il  de  1872,  cest  une  perte  de  2.246  individus.  Bazoches 
lar  son  château  de  Vauban  'xv»  p.1.  par  l'é.çlise  des 
;les    où   repose  ce    irrnn.I    linmnif     p.ir  .[ps   mnisons  du 


LOBMES  ET  LES  GORGES. 

Dans  le  voisinage  de  petites  forêts  de  hêtres,  chênes,   chàta 
blancs,  ce  bourg  cantonal  commande,  à  4.Ï0  mètres  d'altitude, 

Bcau.\  sites,  cascades,  cascalelles. 


(;     1  'ire  qu'un  jeu  de 
M  .11]  xvie).  Débris  de 

Is  agglomérés  à  Lormes. 


assimile  à  l'antique  bloc-du  .Mor 
2  des  19,320  hectares  de  ses  2C 
lilroplie  du  départemement  de 
;rs.  bon  lieu  culminant,  la  colli 


r  dénombre 


après 


luntaines  (xv!»  siècle)  et  de  l'Allemande  près  Vignol  (xvic  siècle)  et  les  i 
■  i-er  ici  que  des  églises  :  églises  d'.\ma7,y  (.xvi«  siècle),  de  Cuzy  {xvi» 
Mil"  et  xvi=  siècles),  de  Ruages  (xti«  et  xiii'  siècles),  de  Saint-Germain-( 
jtes  :  XIV.  XV»  et  xvi»  siècles),  de  Teigny  (xvi«  siècle)  :  soit  onze  églisi 
s  Saizy.  1,000  habitants  agglomérés  à  ïannay. 


e  faite  entre  la  Seine  par  le  Beuvron  et  l'Yonne  à  l'Est  et  la  Loire 

t  |p   i!.,,i>ro'!  on  11'   v.ihain  qui  y  prend  naissance,   à  Entrains,  il 

!     1'    l;   ii.i  ii\     l<     ',11  i:i  Mus  d'altitude  dans  le  val  du  Sauzay, 

-  -  ^attribuent  ensemble  24,604  hectares 

:■  <-ii-  i:i\i,  i.  .-  :.  -  iiiiiies  d'une  collégiale,  une  chapelle  des 
^e  imiiiiii.ia  iini-i  Aiinrc.s  ii'ntre  les  rus  du  Nohain  naissant)  et 
i  chûleau  de  lievillon  près  la  Chapelle-Saint-André  (xv's.);  manoirs 
Entrains,  726  à  Corvol  l'Orgueilleux,  559  à  la  Chapelle-Saint-André. 


Arrond.  de  COSNE.  -  Canton  de  LA  CHARITE 


NIÈVRE 


DEPARTEMENT  DE  L 
NIÈVRE 

ARRONDISSEMENT   DE 

COSNE 


.,  I X-l  il  ..   

avec  celui  rfe  Neven 

sous-prefectoraies  de  lu  iMcm.-,  n  ne  vui 
un  peu  plus  des  19  cenlièmcs  du  dépa 
forment  cel  arrondissement. 

Géologiquemenl.  c'est  la  répion  la  plus 
du  Morvan.  le  pays  du  jurassique,  de  la 
On  y  trouve  de  vastes  forêts,  de  Ixlies 
de  la  Loire  par  la  .Nièvre,  le  .Noliain  e 
Morvan  ;  3T.")  mètres  en  est  le  lieu  culn 
lest  aussi  de  toute  la  Niè\re 

Ln  seul  rantcn  y  i  nu  en  p^^pulilion 
7.-...S33  haldtanlsde  J8r72  aux  07  '\\  du  n 

Dans  celle  antique  rt«idence  dis    I    /  i 
peu  ou  point  de  nie;:alillics    et  |  ■      i    i 
ruines,  de  décombre»     Il  faut  c  l 
bourgade:  léglifc  romine  de  "^i 
Puisaye.  qui  est  de  la  r<entis«ai 

D'après  le  recensement  de  l'I  i 
3,990  à  la  Charité   1  73\  a  l'ouill 


my  ;  135  mètres    là  où  la  rive  droite  de  la  Loi 
très  OQt   diminue    Dans  1  ensemi  It 
is  C  ndalf  rappelle  pir  son  nom  mo 


0  personnes  en  6\  ans    les 
ir  lies  Gui  lois     a  pirt  cela 


Conirce  },colo 

i-issique  et  de 

de  foitts  au    [ 

pi  .s   sOvtstrc 

liiiiLes    sttcnl 

niwnuenulr 

h    Nieire      It     l 

n  >  U  lialiliil     en   n  I     oi  l       I 

ccst  un   iLcr  it  de  1   «>0  inlividus 


Arrondissement  et  Canton   de  COSNE 


Ce   que  cet  éililice  a  conservé  de  plus  précieux  Neuvy  s'appelle,  de  son  nom  complet  ;   Neuvy-sur-Loire.   ( 

portail  sculpté  du  Nord-Ouest.  allongées;  bien  que  large  il  est  ici  relativement  étroit. 


r\,vNS  le  Canton  de  Cosne,  borné  au  Nord  par  le  département  du  Loiret  el 
'-^    séparé  du  département  du  Cher  par  les  eaux  inconstanles  de  la  Loire, 


C<'L  découvert  au  Nord,  1res  ombragé  à  l'Est  et  au  .Midi    le  Cant 
'^    de  droite  de  la  Loire,  rourni  de  jolies  fontaines  par  la   lorlir 
jusqu'à  176  mètres  le  lonf  de  sa  riviérette.  et  s'élève  a   toS  tu  pi 
entre  Loire  et  Seine.  Peu  de  cantons  de  cette  partie  de  la  lin 
-i8.u68  hectares.  De  12.9il  habitanU  en  1872  réduit  à  ')  S70  en 
Son  chef-lieu  possède  l'ancien  château,  fondé  sur  U  roc   di 
et.  dans  sa  campagne  l'église  (xiil*  s.l  du  prieuré  de  I  I  pau     I 
avec  débris  d'une  chartreuse),  de  Ciez  (xvi«  s.),  de  Colmerv    1  ^ 
■lu   xi\^  s.),  de  Couloutre   liviii*  s.),  de   Villiers   près    Mencslii- 
abtiave  près  Saint-Malo.  I.()06  habitants  agglomérés  à  lion/\ 


se  par  It  Noliain  lunsparent  affluenl 
uCL  tertnire  picistocenc,  il  s  abaisse 
m  et  Hcu\ron  ce  qui  revient  i  dire 
I  k  (les  10  communes  qui   y  occupent 


i  mène  du  département  de  la  .Nièvre  dans  celui  du  Cliei 


ri  q'!  a  la  Loire  des  plu 


'ûuilly  est  en  amphithéùtre  sur  la  rive  droil 
Si  :  les  chaleurs  de  l'été  la  vident  presque. 


Arrond.  de  COSNE.  -    Cantons  de  PREMERY  et  de  SAINT- AM AND 


rvANS  le  Cantc 
IJ    Dléistocène 

N    DE    P 

C'est 

^ÉMEIIV,    a 

V^ 

iH  ^ 

ièvre  -   N 

èvre  de 

Dompier 

•e  à  rO 

'2'20 

Tiètres  envi 

s'élève  de 

155  mè 

IX  clairs. 

l'£  cornu 

en  1872  et 

8,705  se 

ulement 

u  1,523 

Pr 

émery  a  lie 
eau  des  xi\ 

1  d'être 

1er  de  so 

n  éKlise 

ch»\ 

".  Arthel 

Clia 

nplemy,  un 

5  é<.l.se 

du  XVI»  s. 

PfllS 

,lU 

\ii«  et  XVI»  et  un  cl 

■iteau  du 

un»;  Moussy,  une  é 

glise  du  \ 

r.;w 

a  Cliampleff 

»  dont  se  forme  la  Nié' 


5  où    domino  le  chêne  pui 


Arrond.  de   NEVERS.    -    Canton  de  DECIZE 


NIÈVRE 


Arrondissement  de  NEVERS. 


puis  la   Loire    le  sé^arcnl; 

l".om)c  ri  de  Claniccy  ;  a  1' 

A(ipU)é    ilil    côli^    ilii   lei 

■      '      -1    anlii]iiitô 


Il  |«ï» 


u   cart 

le  trias,  le  lis 


occupe  256. 138  heclare»,  e 

n  pour  bornes  :  ai 
.le  I  .Mlier.  sur  U  r 
si,  r.lui  «lu  Cher  il. 
»ii   Nor.1  les  .'irrv^mli: 

in/àiij'  l'odiés'.)»"': 

n3^e   lie    In    Icrre   n 


rieur,  le  tertiaire  pléistocène,  les  allu\ions  ()iialcrnait'es. 
Comme  souj^pay»  on  y  lli^till|:ue  les  Amo;.'nes,  le  val  île 
Loire,  et  l'impermcalile  Sologne  bourbonnaise,,  avec  ses 
boi4.  ses  élangsi,  ses  laniles. 

Comme  cours  d'eau,  l'arrondissement  possède  le  fameux 
lîcc  u'.AIIier.  où   la   Loire   inconstante,   tanlôt  incrie,   tanlôl 

riïiérelles  plmot  —  l'.\ron.  suivi  du  canal  du  Nivernais,  el 
la  Nièvre  de  Nevers.  Comme  relief,  la  l.oire  y  descend  à 
ItM  mètres,  et  un  coteau  du  canton  de  Saint-Saul|,-c  monte 
à  4Ô-2. 

La  possession  de  la  capitale  de  la  Nièvre,  la  présence 
de  villes  industrielles.  Fourcbambault,  Impliv,  Cuéricny, 
U  Machine,  ont  empèclié  la  population  de  beaucoup  dimi- 
nuer :  l'arrondissement  n'a  perdu  que  t,3tiô  existences  entre 
le  recensement  de  1872,  qui  sipiala  123,687  personnes,  et 
celui  de  1906  qui  en  a  constaté  122,322. 

On  est  ici  chez  les  Edueits.  qui  y  avaient  leur  Dccetin 
[>ecize' et  chei  les  Aulerci  Bi-anuo'vices.  Quelques  mé^ia- 
lithes;  quelques  débris  romains:  nombreux  .éditices  el  nom- 
breuses ruines  du  moyen  âge.  n 


23.561    hahilani 

chambaull.  .■J..*<I3 

rifnv.  2.173  à  Imnhv,  I..S72  à  Sai 


beau) 


iCKlomércs   à    Nevers,    4,5! 

ecize.  3.2»j  à  la  Machine,  -: 

-  ■  ~  lint-l'ierre-le-Moii 

Cercy-la-Tour.  1. 


loderii 


r\*NS  le  Canton  kf.  Dei:ize.  la  Loire  conlisque,  s 
^  voie  de  navij;ation  entre  le  fleuve  de  l'aris  e 
du  lias,  du  tertiaire  olipocèae.  du  pléislocènc,  d 
gauche,  qui  font  partie  de  la  Sologne  Bourbonrai 


1  rive  ilroltc,  l'Aron,  rivière  qui  li 
li  de  Nevers.  Comme  natures  de  r 
lluvions  quaternaires.  Les  collim 
:»ntrée   de  landes,  qu'on   défriche 


morvandelles  et  lui  transmet  le  canal  du  Nivernais, 
inde  diversité  :  du  carboniférf,  du  permien,  du  trias, 
û  du   Meuve  y  conlraslent   avec  les   plaines  de  la  rive 


il-Onen '(x'vi"'  si'.'xl'e),'  de  Vc'.'nuu'll'|xm'',  xv'i-''et''xvil'' siècles, 
).  3,813  hahilants  agglomérés  à  Decize,  3,298  à  la  Machine, 
Hère,  à  1,.^5I  Saint-Léger-des-Vignes,  autre   centre  houiller. 


NIÈVRE 


Arrond.  de  NEVERS.  -  Cantons  de  BORNES,  de  FOURS  et  de  NEVERS 


rtement  du   Cher  par  la  large 
rON  DU  DoRNEs  apparlienl  à  la 

aspect  à  la  Solot;iio  Orléanaise 


IJessay  (xv  siècle)  prèsToury-sur-Jour. 
501  liabilants  à  Dornes,  contre  ()4r>  à  Lueenay-les-Aix 


a  Loire,  confronte  au  ilépai 


i  Fours  en  1906,  contre  1,262  à  Cercy-Ia-Tour. 


absorbé  le  formidable  Allier   formidable  ei 


lutj.  Le  lleuve  y  boit  la  riviérette  dont  le  départ 


Arrondissement  et  Canton  de    NEVERS 


Nevers  :    I.A  Catiiédi  k 


I    t  Cant  n  I  L  Nb\ii  s  esl  SI  pe  n   lieu  d  i  d  pai  l 

*-"     lu  dtpirtcmenl   lu  Cl  e     a  10  cs.1     ]   c  1 1    1  nmi 


e  d  I  Itl      e    elles  ne  sont  majesluc 


l    peu   • 


:  la    e  les  i 


1   I  mètres 

coiranl    la  \  e»re  entre  en  L    r 

Inlre   la    Lo  rc   tt    1  \11  er    1 
tiangs    La     j  inss  q  it    mo^en 

le     «003    lai  nnls    en    190b 
1  pirtement 


e  N         l  d     pe   pic   1p5  /  / 

Lcles    son   cl  atcn 


olo„ne   Ho  ri  o 


1  n  esl  stpar 
lîcc  1  \ll  e 


Nevet.s;  Le  0,:ai  le  i.a  Lomi 
c.j  <,iiai  lif  rive  droite  que  la  Loire  ouvre  son  vaste  i 
à  la  mod'.'le  Nièvre,  qui  vital  de  côtoyer  Nevers. 


r  176  mètres  au-dessus 


Arrond.  de  NEVERS.   -  Cantons  de  FOUGUES  et  de  SAINT-BENIN 


il  compUit  '21.587  personnes  en  187-2;  c'est  un  recul  de 
démesurément  large  de  la  Loire,  qui  vicntde  s'unira 
,  -.  •.  ..-  ._  .^  claire  et  paisible  Nièvre,  avec 
■  ■     ■  s.  Tels  la  forêt  de 


près'Urzy.  Avec  ses  750  habitants  i 
surtout  (le  Tourchambault,  autre 


;s-les-Eaux  est  un  bourg  modeste 
L  a  4,5i)l  :  Garchizy  en  a  583. 


u,-,  i..u,l,i,';.  ,n'.uu;,  deGu^.,g..j  j.v 
lal,  XVII]'  siéclei,  des  Hordes  (xvi"  et 
n  comparaison  de  Guérigny,  ville  mt 


lôtel  de  ville  un  château  du  x...     ^.^^.^  ...  - —  -„■•—- 

xti=  siècle),  de  Parigny-les-Vaux  (xii«  siècle), 

•igny  (xviii«  siècle),  de  Villemenant  près  Gué- 

/wi»  cl  Yviii»  siècles  et  de  l.uange  (moderne) 

lurgiqueoii  l'on  en  compte  2,930  et 


Arrond.  de  NEVERS.  -  Cantons  de  SAINT- PIERRE  et  de  SAINT-SAULGE 


X  lo.inls  qui  o       ( 


n    I   erre    c  Mo      e     0J6  a 


1      pop    a    on 
M     a  pa 


LEuLisE  DE  Saint -Sailge.  le    x 

Êdilice  ogival  qui  remonte  au  xvi'  siècle,   léglise  et 

de  Sainl-Saulse  est  précieuse  par  sa  crypte  roinane  I  o  j    x       et 

et    surtout    par   de   siiperlies   vitraux    qui    ont   été  p  e»    S     n  e  M 

classés  parmi  les  monumeols  historiques.  |         bax    bou  d 


Vlk  générale  de  Sai.nt-Saul(;e. 
S"on   moins   heureux    que    ■  I;rulus-lc-Maj;nanime  r.    c'est-à-dire   Saint-I!énin-d  Azv,   Saint-Saulpe  reçut 
s    •  pères  de  la    patrie  «   le   nom   de  .\larat -IC3-l-orèts,  justifié,   quant  à   son   surnom,    par  lélendue  des 
13  environnanta.   Cette  hour^-ade  est  à  l'altitude  de  'dOO  mètres,  plus  ou   moins,   à   une  lieue  de  la  rive 
oite  de  l'Aron,  perdu  dans  sa  prairie. 


Saint-Pikpiuk  :  l'iiinE  ourvALE  d'unk  Maison. 

un  certain  nombre  de  demeures  ayant  conservé 
toutou  partie  des  attributs  des  XV»  etxvi"  siècles. 


NORD  Arrondissement  et  Cantons  d'AVESNES 

DÉPARTEMENT   DU  NORD. 


sins  :  (■.iix  (lu  1  A:i.  dr  I  \s.i-.  .lui  l.scaiit  i-t  de  la   .Munse  vers  l:i(iiii-lle   se  tlirise   la  Snmlire.  C.ulinén.  en  Ar.l.iiiie.  ilai.s  le    liois  de  Saint-llulierl,   -277  mètres. 

<-'■''''■  ■'!'''''     .1  'ii,,i  ,i:.|.  iK'  11'  rf^ip  , .  -,  ■>.;:,'  ^!ii  i.  ni  |o;    ^  :i  I ,.  n  ;  i  !  -  ■  r  !   j  .-i  -,.ii  ,ii,. ■  iii,lu-i)  k     .  ;  i  i  i  ^  .  ,  ■.  i ,  |  ,r  de  loiil,  principalemeiil  du  fer  et  des  textiles. 

I-M    :                                        :.    !    ,,      '1                        :        ._'              ,::  ...    .,,,11'.    '  .,      .17        ,    M,  et  :i-27  à  328  habitants  par  kilomètre  carré  au 

li'"  ,x  '  I  !       .  ^      Ne     plus  de   in.OuO.   W,)*!  naissances   en  1909, 

Cnl.ll       ..;,.     J, .,;...   1,.      ;,,.,.       ,:„;,,.;,.,      ,.,.      l;, >,„,,■ -'..      i ....-.,  i  m,,.,    "^  ,,,  1    , 1    i  i   ,,.,,  i  ,  „l -k    et   d°    liailleill. 

Il  ;  '  "'  "''  di'-  _i/      .',  ,,(!  \l;ii -,  d,.  -   !/...;■  .    .1.  ,  .1,',  ,'■../,  .,  ,1,  -  A.  ,  .  ...  ,  pi  11,   .,1111  LU  L  II.-,  Kv.nia.u.-,  ijiii  uiit  laissé  quelques  vestiges  à  Cassel  {Casii'llum 

MeniqiKiriDU}  el  a  1-amar.s  F,n,ni,i  Min-l,.-' :  après  quoi  il  y  eiil  des  coiiilés  et  cliàlelleriies.  des  sous-pays,  le  Camlirésis.  le  llainaut.  la  Flandre,  etc.  Des  belfrois. 
des  hôtels  de  ville,  des  églises,  des  cliàleaux  forts,  des  ruines  témoignent  de  ce  passé;  de  grands  et  parfois  beau.x  édilices  tout  à  fait  modernes  montrent  la 
prospérité,  la  ricliesse  présentes. 


Arrondissement  d  AVESNES 


1    \ 


u  q   art  du  No  d    I      on  p  e    d 


Oo     nonsecres       IL      Mon 
î         I      j    e    le   a  Me  u  C  n    e  el         bud 

a  b    ne     beaucoup  de  bo  s     fo      s  de   Morma 


ville  de  Vnncien  pivs  de  Thiénclie    qui  fii«ait  pii-tie  de  la  Picardie    au  bord  de  IHelpe  Majeure^  ou  Grande  Helpe,  sous-afdiient  gau 


\  e  nés  \o    1   el   \  es  es  bud 


[  c  Canton  d  \  ts   F    S   n  conf 

'        le  I  \    ne    La  plus  ele         le     es  ci 


s  plus  de  5,076  liab.  agglot 


0,013  de  population 


Arrond.  dAVESNES.    -   Cantons  d'AVESNES.  de  BAVAI  et  de  BERLAIMONT 


Kii  i-t-unissant  les  deux  raillons  d'Avesnes  on     1 1  ei  t 
en-Tliiéraclie.  Compris  entre  l'altitude  de  iSo  i  ittres   Hi  b  I 
le  carbonifère  et  la  craie  supérieure,  avec  phquen  ents   le 
nommt'es  llelpe.  tontes  deux  également  bien  courantes  en  1 

Ils  avaient  ensemble  JT.Sil  habitants  en  1900   contre-   0. 
peu  pour  un  pays  tel  que  le  Nord  où  la  popuht  on  ^mn  I  t  s 


ilos    deux    iniLicllts     toutes  <lcii\ 
lelopptinent  Je    liiulustiie    C  est 


[   }■  Camon     i-  liA     I  01     lia  n/sc   le     te    a      NorI    a  la   f  onlieie   de   h    Hel^ique    laildesclus 
'-*      I(    n     (>ns     lp      1  OLP  e   re    de  te  t  a  re    oco   e     I  se    nrcsenle  sous    1  asuLCl  d  un   oliteiu  d 


le  o    ens    le      i  ptr  e   re    de 


Hi       f      / 
ma  très  du  mond 
o  es  stnt  g  q   es 


V    la  I  s  ère   le  I 
ares''n'nco 


I  b8f  d  \    Ino  e     1  lO'  a  I  ont  s   r  Snml  re    1  0/|0  i  niclnnt    '.04  a  Lc\il 


riAVAi  :    Vestige?  hes  Abénf.s. 


Arrond.  d'AVESNES.  -  C"-  de  LANDRECIES,  de  MAUBEUGE  et  du  QUESNOY 


i^alilp  Celle  imere  encore  rmcrclle  >  liiimc  I 
ilécioil  jiisc|ii  j  |;J3  incIres,  tandis  (|i.c"le  sol  m 
OupM.  an   Noiil,   à   1  l'sl  parla  fonH  de  Mur 


05,  "  1  :>uij 

é  li.î)&">  personne-,, 
a    i>ieu\-air\  lioi^      1 

on  en  conipljil  WCiS  en  187-2. 
.Kil    i   loresl,  'JÔ9  a   Maroille-,, 

t  le  lombc. 

111  (le  Clail,e.  sot  ; 
la  place  en  aie  de 
el  \\u    Mècles  elc!; 

MiLic  enfant  c^lèhie  Maroilles, 
triomphe,    l'risclies  possède   le 

VL   .Nonl   et  à   1  Kst  le  Cwion   ni.  Mai  lu  lc.l  conline  a   la   liel-iKiiie     C.  u-l 
'^     et  libie.  nous  abandonne  pai    1-2  i   melies   au-dessus    des    meis    l.e  de\o 
éocène,  ce  sont  la  les  terrain--  de  ce  pajs  frontière  qui   reconnaît  pc 
suprême  une  colline  de  -Jl.")  meties   \oisine  de   r.olleret.  Il   déploie 
munes  sur  une  aire  de  '2i),0GI  hectares  où  I  industiie,  surtout  celle  du  fei 
pus  un  développement  foi       '  '' 


Arrond.  d'AVESNES.  -  Cantons  du  i;|UF.SNOY,  de  SOLRE  et  de  TRÉLON 


f.  Canton  i>r  ni  esno\-Es 
^rand  bois  appartient  à 
pjr  la   Samlirc  (au   Sudi  et 


eosemble  de  I3,-24G  li 
Ii32  à  Vendegies-au-Bois. 
lieaudigoies  y    montre 
:-  grands   souterrains  dïit;< 


dont  i.:^Si  apRlonii 
deux    clià 


',  à  l.ocquignol.  vaste  «le  il,".")  lieclares,  a 
"■     (I),  avec  grande  prépondérance  de  i 
Poix-dii-Nonl,  l,f>7(;à  Knglefontain 


s  de  la  forèl  de  Mormal,  liêlres,  chênes  el  cliarmc 
EC  r)ill  habitants  seulement.  Partagé  entre  le  bassi 
!  dernier,  il  divise  ses  18,018  hectares  en  1.5  comm 
,  l,0!)l    à  lieaudignies,  INil    à   LoHvignics-Qiiesnoy, 


s,  peupl( 
;i  Jolinu 


échillri'   à   Itiiesnes. 

I    E  Canton  uv  Ol-|-snov-<>ie->t,  parcouru  par  des  afll 
'-     VA.T.ii  habitants.  1. à-dessus  il  y  a  I.IGt  habitants  i 
-»i  à   Sepmeries,  577  à  Warenies-le-I'etil. 
Ine  rglise  du  xvi-  siècle  à  (.ommegnies.  un  .li;iteau 

Uéuois,  les  deux  cantons  du  Ouesnoy  comptent  i'.l  co 
supérieure  et  de  tertiaire,  soit  éocène,  soit  pléislocùnc 
IMscaut  et  pour  couronnement  suprême  une  cime  de  I 
une  diminution  de  I, ():<!•  habiUnts  malgré  l'activité  de 


■st  a  peu  prts    ici 
(i  hcctai-es,  dont  \ 


sviie  siècles.    Rui 


("t  lie  Mormal.  La  contrée,  faite  de  craie 
is  le  val  de  l'Kcaillon,  tributaire  droit  de 
enteu  1906,  contre  28,021  en  1872:  c'est 
kilomètre  carré. 


la  Thoi 
16 


;t  pas  plu?  de  iiO  près  de  Clairrayts,  au  v 


e  de  la    frontière.  1 


p.E-i.K-CiiATF.AU  a  pour  assise 
le  la  Sambre  canalisée,  il  n 
s  bois  occupent  encore  une 


de  91  à  9-2  habitants  par  kilomètre 
•2.467  à  .Sars-Poteries  et  S.ftvi  r.  '.on' 

.SoIre-le-Château  a  sur    son   Lu 
xv«  siècle,  un  hôtel  de  ville  du 
■le  Bereiles  (xvi«  siècle  .  de  Ch.  i  i 
de  Lès-Fontaine   parties  du    \ir  -i 
(<tit   menhir  dit  Pierre-l>essu>-l..-r 


un  délicit  de  18'2  ii 


!S  Clairfayts.  de  1 
XVIII'  siècle  et  u 
e,  de  lieaurieux 


I  I.  Castos 
^     t.mps.. 


1   massif  de  l'Ardennt 


NonI 


i;  de  l'Oise,  Iribu- 
i;  inférieur,  carbo- 
1  contrée  est  acci- 
nge,  boisée,  avec 
t.  contraste  inouï, 

'  18.36."}   hectares. 


,   le 


i)ienait  '2.^,76:5  habitants  en  I87'2  :  en  1906,  e 
à  l'industrie,  à  laquelle  nul  des  67  cantons  du  .\oni 
ne  reste  absolument  étranger,  il  en  comptait  :{3,451, 
soit  en  plus  7,088  personnes.  Là-dessus  le  chef-lieu 
ne  groupe  que  3,660  individus,  contre  13,308  à  Four; 
mies,  l'une  de  nos  villes  de  laines  et  lainageset  3,843  à 
Wignehics;  il  y  en  a  %:i\'>  à  fllagcon,  2,034  à  Anor, 
1.300  :'i   Ohain. 


^  -IrV 


Itau   du    l'oiil-dc-.'3aiu8   prua    leron,    iiei 
par 'J'alleyrand  ;   maison  de  1560  à  Moustioi 


NORD 

Arrondissement  de  CAMBRAI. 


tièmes  (lu  territoire  «lu  Nord. 
C'est  plus  ou    moins   lancie 


Arrondissement  et  Cantons  de  CAMBRAI 


possible. 

Ce  n'est  pas  it^i  la  l'rance  piltoresqui';  ilaulaiU  i|ue  o'l;,i 
un  coin  très  actif  de  la  l'Vance  industrielle.  Il  y  a  poiirtanl 
de  jolis  sites  frais  le  Innf;  de  l'Kscaul,  lleuve  à  peine  sorti 
de  terre  doublé  d'un  canal  de  navigation,  et  dans  les  vallées 
de  quelques-uns  de  ses   tributaires  ;    nombre  de  «   riots  », 


tt    1(    (<t  Llloit   seulement     Cela   nt  \eul  pas  dire  le  muin 
5  poiles  et    le  ses  deui   menhirs    dailleuia  modestes     loin 


1  Couclui 


pai  le  depiil 
752  habitants 
I  en.lel   012 


^aillj  Obi, 
\otie  Dame  sont  a  un  a-< 
lume  (parties  des  \i\'  et  i 
cher  du  w  siècle  1  de  1' 
beau  chdleau  moderne 


s  de  Cimbiai  luient   10  783  hectares   a 

le  eocene  qui  atteint  lOD  mities  au  Sud  1  st  de 


brement  de  1672 


aftluenl  ci 
duslrie  I 
s  de  G  !( 


Cambni  et  descend   i 

un  cioit  de  population 
i  m\  47  2.)0  du  denom 


L_ 


* 


■~Nm^ 


Ce  chef-lieu  d'arrondissement 
l'ample  et  magnilique  fleuve  d'Anve 
modeste.   Tel   quel,  l'ICscaut   est  i( 


la   rive  droite  de   l'Kscaut 
;t  telle  à  Cambrai  que  si  1 


i.V.-lncKes'T 


Arrond.  de  CAMBRAI.   -  Cantons  de  CAMBRAI,  de  CARNIÈRES   et  du  CATEAU  NORD 


C.ASlliiui  :   L\  l'.mTK  1>K  IMiis. 

1 i...ilc   lie    Taris,   mainten.-inl  isolée  après   dcstiiulion 

|ui  I  uius>.iicnl  :n>\  autres  portes  de  la  ville,  s'appelle  aussi  | 
v'piilcre  ;  elle  fut  construite  en  l'an  l;J90. 


I   K  C.vNTOX  DE  CxRMKKE$  cst  parcotiru  par  des  ■  riots  .>,  c'esl-à-iliie  par  des  ^n^  n    i 
'-'     Kscaut.  Le  sol,  fait  de  craie  supérieure  à  découvert  ou  de  tertiaire,  soit  l'oitii 
tiiile.  au-dessus  de  Kontaine-au-l'ire:  il  s'abaiise  à  AS.  là  où  l'ahandonnc  l'un  de  c>  ~  : 

l'.râce  à  la  culture  intense  du  sol,  et  à  l'industrie,  ici  très  active  comme  dans  t  ,i  i 
10.178  hectares,  soit  an»!  à  307  individus  par  kilomètre  carré  (contre  73  dans  renscmi  [  d 
•J,S!8.  Le  chef-lieu  n  a  que  l..'VX>  liahitanls  a--loraérés;  liult  des  iioiirgs  du  canton  sonl  |.Ui 
l'.cauvoiS(V.I7.î  .  Avesnes-lès-.\ubert  iV.OUii.  ^iir  les  1(5  communes  du  canton,  douze  ont  plu! 
en  ont  moins  de  .'lOO  :  celte  campagne,  à  vrai  dire,  est  urbaine. 

.\vesn«îlès-.\ul>ert  olVre  une  église  du  \vi'  s.  ogivale,  et  un  cimetière  fortiiié:  l'église 
SéranviUers  sont  du  xvi';  du  xvi'  aussi  le  clocher  do  lîoussièrcs  en-Cambrésis. 


de  l.OÛO  11 
de  Caniièi 
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L'  '  ^1 


ilans  le  stjle   le  la  Remissancc  lliimn 


\illcrs(.  iMsh  n    HhM  s  cl 


I  eCantomI'  somsml    dispose  ks  P 
•^  de  la  Cl  Ht  supcne   re   Ce  plateau      1 
parcouru  fai  la  Selle  et  1  I  ciillon    tiil  ul 

Contre  I  1  il  iti  le  le  pre  que  tous  Its  i 
semenl  de  ses  industries  On  j  comptiit 
a  5,517  habitants  a,,  lomeiLS    Viesh   >  n 

L'ésiise  de  '^olesme    (wiii    siècle   poi 


Arrond.  de   DOUAI. 


DEPARTEMENT 
NORD 
ARRONDISSEMENT 
DOUAI 

Kilomètres 

DU 

DE 

BETf^tiNr^ 

% 

d'ARLEUX  et  de   DOUAI 
Arrondissement  de  DOUAI. 


I     \miONm*: 
'-<  Noul  et  1 


uioiiulit  (Ils.  stpl  u  loiulibsciiiLiUs  ilii 
1  lanct"  Ses  47,581  liecUres,  paitci^cs 
ripoiuleiU  giièie  qii  au\  S  centièmes  du 


n  et  (1  elloits  rede- 

■^1  1  on   n  cntretc- 

ii  ut    limjoiirs    les 

mlidhite  Mil   les 


'-*  dOilrcvenl.  Il  est  traverse  par  le  canal  dit  de  la  Sensée,  qui  va  de  la  ^^.ii 
raison,  devrait  plutôt  s'appeler  :  canal  de  la  Scarpe  ;'i  lEscaul.  Craie  supeiicu 
.ival  du  chef-liiii  le  val  de  la  Sensée  usl  moins  terrestre  qu'aquatique;  il  se 
présente  sous  la  forme  d'un  marais,  dune  tourbière  et.  en  temps  de  lonfrues 
pluies,  sous  celle  d  un  véritable  lac.  C'est  là.  de  même  que  dans  les  l'Iandres 
et  la  Hollande.  •  un  pays  bas  ■  facile  à  inonder  à  l'aide  d'écluses  pour  arrêter 
s.' 35  mètres  de  moindre  altitude  sui' 
n  majeure  au  moulin  de  lîaralias,  entre   les  bourps  de  Villers-aii-Tei 

Sur  l'étroit  espace  de  8.573  lieclares,  où   prenniul  i  '  <       l'i  -    iiinnin. 

dans  ce  canton  tV.OOô  personnes,  ou  185  de  plu^  (|  Il  r    '^J'    1,        -i 

nent  de  187-2.  Cela  revient  :'.  163  ou  IW  individus  |  m 
If- population  rare  en  France,  .\rleux  ne  compte  que  I ,    I  : 
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;   (le  la   Scarpe    ( 


b. 


.fM  m 


\    !■;  Canto.n   i,k  U„iAi-OLh>]    s,.  ch,.,,uc-,  a   1  Ouest,  au  ilL-iK,rte- 
L-     nu'iit  (lu    l'as-(le-Cala_is.   Ses   II   (-(jimnunes.  ses  (i.îul  l.ec- 


ixviii»  siècle)  près  lioost-AVarendin. 

I   K  C.\NTON    T.i-    Dor.\t-?n>,   r.iit   (le    12  communes,    vas 
'^     .-,.,Sl.l  l,prl.(,-p..  n.ul-pmip  -J!!.  I.S'i  pcr.nnups.  Ilenx  seul 


S  de  Douai  sont  dan 


1 1  ,.\viri'  siècle), 
semble  un  pays 


réunis  loiil  vivre  96,'2I4  personnes,  soil  plus  de  .53ii  au    U 
comptait  que  63,228  habitants  :  l'augmenlalion  est  de  3-i,» 


C'T.. 


2.829  à  Marclii.  iMi 

Eglises  dp   l;..i, 

N.-D.  du  .\Iarn, 

(le   Beaurepairu   i\ 


'-''20  1 


'"Cultl^^nl'dh     -Il  '      '"      ,   :  i  Ji'n 

mais  cela  fait  m  '       :     ■ 

compte  3,676  hahit.u.u  .,_.i,,i„,  ,,  -,  1  ,,;,„i  .m   1,:; 
Pas  de  monuments  .liy'nes  de  ce  iKjm  dnns  cet 


I    16,736  personnes.  C'est  1,194  de  moins  (|ue  les   17,930  du  d(--nonibrement  de   1872; 
r  qui  donnerait  à  la  l-'rance  plus  de  86   millions  d'habitants  au  lieu  de  39.    Oi-oliies 
,  C.ouliclies  ,x!0. 
s  de  l'cvèle.   Le  belfroi  d'Orchies  est  du  xvi°  siècle.  Le  calvaire  de  Couticlies  et  le 


Ariond.  de  DUNKERv^^UE    -  Canton  de   BEKGUKS 


i  tie  plus    soit  31   I   (2  potii  h 
Il    •>!•    ■'aini  l'ii  "sur  Mer    Tiiire  hubourp  du  chef  lieu    8 'i 
1  ir.ucs  4  l»»    (  ran.l  Port  l'Iiilippe  J'>02    Bourljour^        n 
\^\     I  c  n  est  pn-  i  dire  qu  on  n  \  parle   pas  le  fi  ii 
I  il  innl    le  comprennent  un  peu  pirloiit  dans  h  1 
lonnine  des  liniiiii    c  est  1  dire  (le>.  Maritimes    11 
l>unl>  rpc    h  tnur  de  Wallen    reste  dune  inliqu 
'iTlut  dt  Jnn  llnrt  -i  Dunkcrquc    Rien  de  pieccItK] 


u  de  1- 


le  t\s 


\   peine  supirieu 

*^     de  l\-cr    tns  petit  llouxe  franco  1  el  l    lui  ipparti 
Ml  ti  I  II  lie  sur  1-1  mer    et  il  est  dcicn  I  i 

Ilm  qui  commande  les  teii      i 
-.  qu  on  a  dcssccliteb  par  I 
et  aussi  I  industrie   ont  m 
IS72    I  Ligues  groupe  i  Vt  I 
I  an    L  enlise  de  Stccne  est 


s  est  piicouiii  pai  les  c 


s  de  h  (olme  el  lulics 


Arroiid.  de  DUNKERQUE.   -  Cantons  de  BOURBOURG  et  de  DUNKERQUE 


'T'OLiiivM    a  1  Ouest    Jii   depjrlemeiil  du    l'is-         r 

I  A  et  il  lui 
lu  „on Ile- 
un   sol 

".nMi'x'''mM"'i'bîc't  ^canal  de 


(  pilmip(d<<i 

ic     ie\endi(|upnt     eiiscinlj 
iplts    de    14')0<)    habilnnts 


î 


Uunkerijl-e:  La   Stai 


I  \IXI\l':riljUi:.  nom  llamand  con-ompu.  c'psi  11 
'-'     Cette   ville    riveraine  de    la    me.'   di.    Non 


\I      11      1       Me 


rangers  d'abord  1 


inoder 

édilice  de  lilOI,  style  de  l,i  i;   ii.n--,ui.  ■    il,u,,,n 
Jean  liarl,   etc.,  etc. 

Dunkerque    a    35,767    habitants    asglomérés,  sur  b8,'>S7  c 
population  totale.  Mais   si  on  lui   réunit  ses   faubourgs  exir; 

niuros.    Malo-les-Bains,     lîosendaël,    Coudekerque    " ' 

Saint-l'ol-sur-Mer,    --    -    "   -    ^    ""    '•' - 


-—.iO^JVi: 


L'^  ;■-:;-  ,r  li[^ii 


Hors    ,i,i  .  liMi 


I   E  Canton  de  DuNKERgiE-OuEST.  sur  le  littoral  au  couchant  de  Dunkerque,   comprend  7  communes,   4,(3'iS  hectares,   ;)9,'iii: 
•^    à  Sainl-Pol-sur-Mer,  l,78.-i  à  Kort-Mardyck.  I.;i76  à  l'elite-Syntlie.  l'glise  de  Mardyck  (ogivale  et  du  xvi-  siècle). 

Les  deux  caiiinn-  ,ir  I  in  ,,  ;  .  , ,  |';,.  t .  r  m  ^ -,  r  i     i:  .  .  ei  ihm  m  -  .  :  I  !   1  j:;  '!,-  ,  I  II  r  -  .1-  |Li_'  -    .:.■  , lunes,  de  terres  plates,  si  basses  i 

les   garantir   de-    m.  ■,,        ,,,,,.     ;,      r  .  :     ,  ...     m,         -i. I-     .n    '.■        ,  '    '•  ■-  ',:■  ^r     ,ides 

qu'elles  redcM.  im:     -  i     ,,,  ,    ■    -,  ,  .     ,,,    ■     ,,,,,,,. 


BoLRnouRfi  :   Le  Can 


e  port  de  Dunkerque  ;  il  tient 


DUNKEROLE  :  Le  liEl 
Ile  belle  tour  de  90  mètres 
r  de  2G.Ô  marches. 


Arroiui.  de  DUNKERQUE.   -  Cantons  de   DQNKERQUE  et  de   GRAVEFJNES 


Itt.NMiHIJUt  :    L'HOTKI.    liK    VlLLb. 

rrc  cl  liriques;  ivnvrc  île  Louis  Cordonnier.  Il  borilo  un  des  côtés 
place  d'Armes,  vis-à-vis  de  la  lionrsc.  qui  est  un  Odilicp  du 
■  du  xviir  sièile. 


ULM.biiyOb  ;  Lts  i; 


Au  fond  d'un  avanl-porl  de  3  hectares,  le  port  de  Dunlierque  dispose  de  se 
bassins  à  Ilot  qui  ont  ensemble  42  hectares  avec  plus  de  7  kilomètres  de  quais.  Ces 
et  de  plus  en  phis,  un  des  grands  entrepôts  de  n  ' 


:hampç  jadis  boueux,  pestilentiels  et  devenus  de  charmants  jardins.  Tout  y  es 

hc  lO.T.'iS  personnes  au  recensement  de  1872,  la  population  s'est  élevée  en  I90()  .i  KV   'i  1     ■  .  -i  u 
iuci'ss;imment  menacé  par  les  tempêtes  de  la  mer  du  Nord.  On   ne  compte  à  C.ravi'ln  •     .]-i.    I  srs 

Les  souvenirs  visibles  des  siècles  écoulés  n'abondent  guère.   On  peut  citer  les  éjjliMs  de  t'.ra\« 


ix  autres  cantons  de  l'arrondisse- 
uipinières  »  dans  les 5 


K\w  siècles),  de  Saint-deorges  (xi]|«  siècle). 


Arrond.  de  DUNKERQUE.  -  Cantons  de  HONDSCHOOTE  et  de  WORMHOUDT 


Mm 


lluNDSCllOOTE   :    L'ÉG 


Lk  Canal  ues  Moei'.es  (Canlon  cllloiidsclic 
s  pompes  retirenl  du  palus  des  Moeresprès  de  6  mètres  cubes  d'eau  par  s 
"  ;  le  jour  où  elles  arrèleraient  leur  travail  d'épuiï-emenl,  la   verdoyante  c 

ce  riuelle  fut  antan,  un  vaste  étang  d'eau  saumàire. 


n*i^ 

"fil      ; 

i?^ 

IIM^ 

altitude,  en  une  plaine  sans  relief;  mais  au  Midi  tr 


,  .1  HAZEBROUCK. 


DEPARTEMENT   OU 

NORD 

ARRONDISSEMENT 
D HAZEBROUCK 


de  BAILLEUL-NORD-HST  et  SUD-OUESl' 
Arrondissement  d'HAZEBROUCK. 


une  formalion,  elle  est  de  l'époque  dii  ti 
-islocène    ou    du   qualcrnaii'e;    pas    une 


nAlLLElL  est  une  ville  de  7.I2S  liabilants  agglomérés,  sur  I 
''  plaine,  à  une  dcmî-lieuc  de  la  frontière  de  Lielgique,  sur  m 
même  tributaire  gauche  de  l'ICscaut.  Klle  s'annonce  de  loin  p.n 
wii'  siècles,  au-dessus  d'un  hôtel  de  ville  du  xvr  siècle  ;  elle  :i 
est  aujourd'hui  un  collège.  C'est  le  chef-lieu  des  deux  cantons  ik 

I   K  CvNTON   l'K    t!\iLLEix-.\'ORU-EsT  Comprend   0,613  hectares. 
'-'    dont    I.-267  agglomérés  à  Nieppe,   1.068  .i    Sieenwerek,  .".SS 
montagneux  ••  de  Baillcul,   par  opposition  au  canton  de  plaine, 
cluiteau  de  Nicuwenliove  près  de  Steenwerck. 

I  E  C.A.NTON  DE  Baillfxl-Slii-Oiest  possède  318  des  2,.">2'p  hectai 
^  6  communes,  sur  6.86:5  hectares,  il  a  l.'î.902  habitants,  dont  I,2(i0 
.Mi'teren.  Flèlre  v  n  .....         -     .  ... 

Lglise  de  lôô'.l.  Méteren  une  église  à  trois  nefs  du  xvi«  sii'cle. 

L'ensemble  des  deux  cantons  de  IJailleuI  se  présente  sous  la  forme  d'une  plaine  pléislocène  qui  n 
teint  pas  la  rive  gauche  de  la  Lys  et  qui  va  se  butter  au  Nord  contre  la  «  montagne  »  éocène  de  n;is> 
[)3n3  cette  chaîne  si  belle  de  son  isolement  dans  la  plate  campagne  qui  fuit  jusqu'à  l'hori/on  ilc  ri- 
de l'Ouest  et  du  Sud,  le  territoire  de  lJailleul-.\ord-Esl  atteint  131  mètres  d'altitude  au  Mont  Non  , 
ilessus  de  Saint-Jans-Cappel,  .-i  toucher  les  lielges,  tandis  qu  il  n'y  a  qu'une  vingtaine  de  mèlir-  !  n 
plaine  de  la  Lys. 

Dans  les  10  communes  des  deux  cantons  réunis,  sur  leurs  16,47(i  hectares,  vivaient  31. 782  im  ni 
in  IS72.  Le  recensement  de  V.nni  en  a  trouvé  32.71II,  ou  l.rjOll  de  plus,  on  presque  eN;iclemenl  Jio 
<lividu5  par  kilumclre  '        •       •    ■  


1   forêt  de  Xieppe.   Tait  d 


le  château  de  Wig 


mm        -A  -^ 

1 

Ij'NE   HoUDLO.NNliiliK.  . 

Le  Nord,  trop  froid  et  humide  pour  la  vigne,  a  recours  au  houblon 
pour  ses  brasseries.  C'est  un  des  départements  où  l'on  voit  ccllu 
plante  s'enrouler  à  des  perches  dans  les  houblonnièrcs. 


Arr.  d'HAZEBROUCK.   -   C  -  de  CASSEL  et  d'HAZEBROUCK 
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E  Canton  iie  Casskl 


L'Ancien  Hospice  (161G). 


laine  des  l'iandres,  comme  une  ile  au  milieu  de  la  mer,  entre  les  ri 
très  mince  neuve  côtier  franco-belge.  Le  sol  de  la  montagne  est  éocène  ou  oligoeè 
a  campagne  inclinée  vers  la  Lys  que  le  long  de  la  l'eene  Becque,  aflhient  de  l'Yser. 
1  |ieile,  et  en  perte  notable.  Les  11.1137  personnes  du  recensement  de  1900  sont  en  re 
-.on  chef-lieu  a  beaucoup  diminué  :  l,Si4  habitants  aiîglomérés  seulement,  au  lieu 
1 1,7.')'2  heclares  (en  13  communes)  et  que  c'est  là  une  population  spécilique  de  plus 


médiévale,  son  monument  commémoratif  des 
Cour  de  Cassel,  devenu  la  mairie  de  la  ville: 
les  Flandres,  la  mer  du  Xord. 
-Xoordpeene  possède  une  église  des  xiv^  et 


1    [  j  i  il.  il  J.      i.  ii\,  son  nom   romain  de  Caslrllum    Vriuipioi-nr. 

e  clislinuue  p;ii'  ses  vestises  de  voies  romaines,  ses  débris  de  l'antique  Ccsli'lliini,  restes  de   1 

ailles  de  Cassel  (1071.  13'2S,  1677),  son  bel  hôtel  de  ville  de  la  Renaissance  (1634)  et  son  hôtel  de  la  Noble 

ut  par  son  panorama  qui  va  des  monts  du  Boulonnais  à  la  cathédrale  de  Bruges,  sur  :30  villes,  100  villages. 


I  TAZEBROUCK,  chef-lieu  d'arrondissement  à  peine  supérieu 
'  '     sur  12,819  de  population  totale.  C'est  une  ville  de  plain 
'  "  B  ogivale  du  .\vi=  siècle  avec  llèche  de  8( 


liailleul,  chef-lieu  d'un  de 
iège  de  deu.\  cantons  :  llaz 


s  7  cantons,  a 


NOBii  comprend  10  communes  dont  les  1-2, 5-26  hectares  sont  peuplés  de  15,780  persi 
-'  On  y  remarque  les  églises  de  Blaringliem  (clocher  des  xvi'  et  XYii"  siècles),  d'Ebblinghem  (chœur  du 
e  Renescure  (xiis  xvi»,  xvii»  siècles),  de  Sercus  (parties  du  xii«  siècle),  de  Staple  (xvie  siècle);  les  ruines 
e  Woesline  (xiiF  siècle)  près  llenescure;  les  manoirs  de  Cohem  près  Blaringhem  (ruines),  d'Ebblinghem  (xv 
pparlint  à  Philippe  de  Comines. 


siècle),  de  "Lynde  (xvi  ^ui-Il 
l'abbaye  de  Sainte-Marie-du-li 
siècle),  de  Renescure  (restes  d 
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Arr.  a'HAZEBROUCK.   -   Cantons  de   MERVILLE  et  de  STEENVOORDE  NORD 


11;  Canton  im-:   MniiviLi.K  esl  une  plai 


f;  Cantii.n  i)K  STKENVooiiiiK  Se  li«urle,  à  l'Esl,  au'royaume  belge.  11  possède  à  la  fois  le  lieu  le  plus  haiil  et  le  lieu  le  plus  bas  de  tout  l'an'ondissemcnl. 
'  Ile  quelques  mèlresseulement  d'altitude  au  bord  de  TEy  liecque,  afllueul  droit  du  faible  Yser,  lluviot  franco-belge,  il  s'élève,  dans  la  montagne  de 
isscl.  jusqu'aux  158  mètres  du  Calsberg  ou  Mont  des  Chats.  Ses  rus  nonchalants  se  sont  creusé  leurs  lits  sinueu.\  dans  l'éocène  et  le  pléistocène  d'un  sol 
>n  |>our  la  culture. 

\\.T>V)  personnes  en  1872  et  UACS  en  1900,  cela  fait  77  de  moins  d'un  recensement  à  l'autre  ;  mais  celle  population  concentrée  sur  12,052  hectares,  en  U 
.mmunes.  donne  e»aclemenl  120  individus  par  kilomètre  carré,  soit  M  de  plus  que  la  moyenne  de  la  France.  Il  y  a  1,910  habitants  agglomérés  à  Steenvoorde 
6fl9  3  Godewaersvelde. 

I,e  chef-lieu  offre  aux  visiteurs  les  restes  d'un  manoir  du  .\v  siècle  el  une  éijlise  des  xvp  et  xvii«  ;   Eecke  son  vieux  château   d'Ilaguedoorne  et    son  église 
ièclc  ;  i;odewaersvelde  son  abbaye  moderne  (l,s*-2l    .le  Sainle-Marie-du-.Monl,  à  la  cime  suprême  du  pays  ;  lloulkerque    une  église    du    xiv«   siècle  ; 


I    .le  Sainle-Marie-du-.Monl,  à  la  cime  suprême  du  pays;  lloulkerque    une  église    du    xiv«   s 
Winnezeele  la  chaire  (xiv«  siècle)  de  son  église. 


LAimAVK  ru;  Mont  dus  Chats  (Canton  de  Steenvoorde). 
l'illc   esl  ultra  moderne,  celle  abbaye  dite  de  Sainte-Marie-du-Monl, 


NORD  Arrond.   de  LILLE.   -  Cantons  d'ARMENTIERES    et  de  la  BASSEE 

Arrondissement  de  LU  I  P 


;Niit:i;i:s:  LE  ifEi-i'Koi.  LA  Bassée  :  La  Gare  d'Eai'. 

;s   maisons  île  ce   grand    centre  Un  tant  que  lien  rattaclié  pai-des  eaux  artilicielleraent  navij;ahles  aux  villes  et  bourgades 

iclienl  ;ui    royaume"  belge  et  ini-  la  Bassée  est  caractéristique  de  ce  ti'ès  riclie  lambeau  de  la    Krance.    L 

iprès  avilir  i|uitté  la  ville,  la  Lys  (dans  la  ville  d'Aire)   et   à    la  lleûle,   et   par   cela   même   à   Lille,   à   Ai 


Ait.   de  LILLE.   -   Cantons  de  CYSOING.   dHAUBOURDlN   ci  de    i:/VNNOY 


i'  i.lii  <l- ,  i»,ii,ii,iiiK  .iiiir  INTJ  i-i   IIIOG,  le  lei'i'Uoii-e  de  Cysoiiig  ne  logeait  plus  (pie    IT.ô.îli  pci 

mCiiiMii    :   -    :.•  iiioiM- .  ni.u-r..iii \r   |M\-iiai|uc   !».GII  lieclares  (en   li  conimunes),   cela  répond  à  près  de    US: 

înls  ai.^Uiii.rc^  .1  i.v^oiu^,  1.:;;).;  ;i  Saiii^liiii  m  .\l,:l,iMlois,  1,113  à  Campliin-cn-1'évèle,  1,05(j  à  Hourglielles,  1,003  à 


Arrondissement  et  Cantons  de  LILLE 


'OMMR  nombre  d'habitants  Lille  était  en  1906  la  cinquième  ville 
•^  tants  agglomérés  sur  205,602  de  population  totale.  Mais  il  ne 
unes  de  ses  cantons  —  et  c'est  à  peu  près  la  réalité  des  choses  - 
ant-à-Marcq,  elle  dépasse  300,000.  Enfin  si  l'on  veut  bien  la  re: 
mit  une  suite  à  peu  près  ininterrompue  de  maisons,  elle  arrive  à 
:t  fort  inférieure  en  étendue  à  la  commune  de  Marseille. 
Au  centre  d'un  camp  retranché  d'une  cinquantaine  de  kilomètre 
"    ""  ' "'--  '^?}^''     ' ' 


r  plutô 


indus 


sont  pas  s 


■e  et  Cl 


Lille  :  La  I'okte  de  Roubaix. 
:elte  porte  se  nomme  également  porte  de  Saint-Maurice.   l'aile  de  briques 
irsicolores,  elle  est  triple.  Elle  date  de  1622. 

Paris,  Marseille,  Lyon  et  liordeau-V  ;  cette  ville  avait  alors  196,624  habi- 
Lille  entre  murs.  Si  on  considère  comme  faisant  corps  avec  elle  les  com- 
tes. Et  si  l'on  lui  annexe  ses  faubourgs  des  cantons  d'Haubourdin  et  de 
nt  dans  son  orbite  immédiat  Croix,  Roubaix,  Wattrelos,  etc.,  auxquelles 
c'est  la  seconde  de  nos  cités.  A  noter  qu'ainsi  comprise,  ainsi  dilatée,  elle 


a  spontanéité,  puisqu' 


Noble  Tour  (xv»  siècle)  ;  ses  portes  de  Cand 
et  de  Roubaix  datent  de  la  domination  espa- 
gnole, et  sa  citadelle  est  considérée  comme 
Toeuvre  maîtresse  de  Vauban.  Six  de  ses  édi- 
tices  ont  été  classés  parmi  les  monuments 
historiques:  la  porte  de  Paris,  qui  est  un  aie 
de  triomphe  du  xvii=  siècle  en  l'honneur  df 
Louis  XIV  ;  la  Bourse  (xvii»  siècle),  l'Hôpital 
Comtesse  (xv«  siècle  et  suivants),  l'Hôtel  des 
Templiers,  l'église  Saint-Sauveur  (xv^  siècle), 
l'église  St-Maurice,  à  cinq  nefs  (xv^et  xviies.). 
Nombreuses  maisons  des  xvi=,  xvn",  xviiie  s. 
etc.,  etc.  Belles  places,  jardins,  statues. 

Lille  est  le  chef-lieu  de  8  cantons  :  Lille- 
Centre,  Lille-Est,  Lille-Nord,  Lille-Nord-Est, 
Lille-Ouest,  Lille-Sud,  Lille-Sud-Esl,  Lille- 
Sud-Ouest. 


Il  est  inutile  de  di 


La  citadelle,  m 
lions  telles  qu'o: 
Aujourd'hui  Lill 


Porte  de  l 
ée,  de  Lille  est  le  chef-d'œui 
t  du  temps  de  l'illustre  ing 
etranché  de  50  kilomètres  di 


Le  Palais  des  Beac.x-Arts. 
1886   à   l'an   1891   sur   les  plans   des   architectes  Bérard  e 
fort  riche  musée  de  peinture,  de  sculpture,  d'antiquités,  d' 


s  pittoresque  II 


Arrondissement  et  Cantoi 


.ii;able  nccompagne 


Lille:  Le  Can.' 
[^.i^iiu  la  Dénie  par  des  eaux 
de  gauche  de  l'Escaul. 


Arr.  de  LILLE.  -  C--  de  LILLE,  de  PONT-A-MARCQ  et  de  QUESNOY 


13^^.' 


tour  d  1 
Meri^ni 


a  Marcq  .contre  1  8>)i 


ne  (Iroil  (1p  1  inletl°e  Deiilt 
pille  (les  1  hndies     monte 


l^  <)SS  de  plus,  soit  18,778.  Là-dessus 


ikpasse  plus  de  cinq  fuib  It  mojenn 
ères  seulement  d  ()iiesno\ -sur"  Pei 
l'Liencliies     I  S.n   i  ^\eI\lcq    "0  i 


de  h   I  I  ince    2  617  habitants 


M^- 


^\M 


UiEb.NOY  :  Le  C.\n.\l. 
lisre,  dite  ici   la  Basse-Deùle,   n'est  qu'à  10  mètres  d'al 
e  la  ville  de  Quesnoy. 


Arrond.  de  LILLE.   -   Cantons  de   ROUBAIX 


Horn»i\  :  Le  liinLEVARn  Ganhetta. 
r.l  a  le  mi-rile  de  n'èlre  pas  en  ligne 
dans  les  villes  brusquement  agrandies. 


presque  doublé  depuii 


Rnl  BAIX  nav^it  que  10.000 
âmes  en  tSIO.  Moins  de  cent 
an>  après,  en  1906.  elle  en  coiiip- 
Uit  121.017  contre  7Ô.9S7  seule- 
ment au  recensement  de  1S7-2  ; 
>oit  un  croît  de  45.CO0  individus 
environ  ou  de  tout  près  de  60 
poar  100.  El  Roubaix  n'est  pas 
seulement  lloubaix  :  rien  ne  le 
sépare  de  Toupcoinc.  de  Watlre- 
los,  de  Croiï.  de  \Va«<juehal.  de 
Moovanx.  etc.  Il  y  a  là.  presque 
aux  portes  de  Lille,  une  ai;i:lùnié- 
1   de   près   de  aOO.ÛCV  âmi*. 


tries  d 
de  la 


Il  du  ll^^ 


luslonqnfi 


lu  mot.  saur  lin  clocliei 
e  dominant  uneéglist 
moderne  ;  mais  les  beaux,'  les 
riches  édinces  modernes.  It:- 
grandes  places,  les  avenues  ne 
manquent  pas. 

C'est  le  chef-lieu  de  trois  can- 
tons. lîoubaix-Est.  Uoubaix-Nord. 
r.oubaiï-Ouest. 

T  E  Coton  le  r...cr.Aix-F.sT  unit 
*-'  une  part  du  territoire  de 
Wattrelos,  ville  industrielle  de 
i7.5û3  habitants,  à  sa  part  de  la 
prande  cité  manuTacturièr^. 


s  et  à 


ix,  touche  à  la  Belgique; 


celui  de  Houbaix-Est, 
d'une  part  de  Rou- 
e  part  de  Wâllrelos. 


;  Canton  de  Roihaix-Ocest 
rassemble  des  rues  de  Hou  baix 
es  territoires  de  Croix  (16,439 
itanlsiel  de  Wasquehal  (6.703). 
ix  se  glorifie  de  la  plus  haute 


Les  t 


5  cantons    de   lioubaix 
ont  ensemble  3,79(5  hectares,  en 

naines,  si  plates,  si  basses  que 
le  sol  n'y  atteint  que  30  mètres 
(l'altitude  à  Wattrelos,  avec  20 
comme  limite  inférieure.  Ce  ter- 
ritoire qui  louche  à  la  Belgique, 
du  côté  du  Levant,  comprend 
171,662  habitants,  contre  97,697 
en  1872,  alors  ^uc  la  ville  ne 
commandait   qu'à  deux    cnnlons, 

est,  présent  propice 
funeste  de  l'industrie, 
gain  de  73,965  per- 
nes  ou  de  plus  de  76 
pour  100. 


Arrond.  de  LILLE  -  Cantons   de   SECLIN   et  de  TOURCOING 


«rani/flace  a  ïocnci 

„ T-_  ...VXl  mètres  de  la  ligne  idéale  d'entrfi 

la  faible  altitude  de  :jrj-50  mètres.' 


I  E  Canton  de  Seclin  répond  en  partie  â  l'ancien  petit  pays  de  Carembault.  Il  est  fait  de  craie  supé- 
'-'  Heure,  d'éocène,  de  pléistocène,  sur  la  pente  de  la  iJeule,  qui  est  la  rivière  canalisée  de  Lille.  A  ce 
cours  d'eau  naturellement  transparent,  que  l'industrie  a  déshonoré,  il  envoie  quelques  rus,  sur  une  pente 
faible.  Dans  son  haut  pays,  si  l'on  peut  hasarder  cet  adjectif  ambitieux,  il  atteint  .5-2  mètres  près  de  Ven- 
deville;  dans  le  bas  pays,  il  descend  à  20  mètres  environ  d'altitude.  Il  offre  à  ses  16  communes  l'aire 
étroite  de  9,592  hectares. 

C'est  un  des  nombreux  cantons  que  l'industrie  à  outrance  développe;  au  proche  voisinage  de  Lille,  il 
partage  la  fortune  lilloise.  De  24,616  habitants  en  1872,  il  a  passé  à  31.183  en  1906,  soit  6.56';  de  plus  et  la 
forte  densité  de  population  de  325  à  326  personnes  au  kilomètre  carré.  .Seclin  compte  ô.Wi  habitanU 
agglomérés  :  .\nnœullin.  4,157;  Bauvin,  2  466:  Gondecourt,  2.130,  etc.,  etc.  De  ses  16  communes, 9  ont  plus 
de  1,000  personnes  groupées  autour  de  leur  hôtel  de  ville.  11  en  ont  plus  de  500. 

Eglises  d'.Vnnœullin  xvr  siècle),  d'Herrin  fiviii»  sièclei,  dllonplin  Iw  siècle),  de  Seclin  srir  et 
XIX'  siècles),  de  Watti^rnies  fxii'.  xvr.  xvii'  siècles).  Restes  dune  ferme  d'abbaye  à  Camphin-en-Carembault. 
Hôpital  de  Seclin  (parties  du  xiii'  siècle).  tVieux  manoir  du  Maisniel  près  Wattignies,  et  ruines  du  manoir 
féodal  de  Wattignies. 

•yOl'RCOI.N'G,  au  nord  de  Roubaix.-  n'en  est  séparé  que  par  un  canal  navigable,  dit  canal  de  Roubaix,  qui 
*  va  de  la  Deiile  à  la  frontière  de  la  Belgique.  Celle  ville,  qui  envoie  des  rues  jusqu'à  la  ligne  absolument 
conventionnelle  d'entre  les  Français  et  les  Belges,  lisse  la  laine  comme  Roubaix.  Klle  a  62,694  habitants 
agglomérés  sur  81.671  de  population  totale,  un  bel  hôtel  de  ville  moderne,  style  Renaissance:  une  pyra- 
mide dans  le  Jardin  l'ublic  y  rappelle  la  victoire  des  Français  sur  les  .Autrichiens  en  1794.  Tourcoing  com- 
mande à  trois  cantons  :  Tourcoing-Xord,  Tourcoing  Nord-Est  et  Tourcoing-Sud. 

I  E  Canton  be  TocRCOlXG-NoRr>.  fait  de  5  communes,  comprend,  avec  sa  part  delà  ville. 37.996  personnes: 
'-'  llalluin  y  groupe,  au  bord  de  la  Lys  canalisée  qui  la  sépare  de  la  Fielgique.  1 1 .670  personnes  si 
16,158  en  tout:  Honcq  a  3,606  habitants  agglomérés,  Linselles  2,6i7.  Cousbecque  1..">25.  Cette  dernière  boui 
gade  montre  une  église  du  w'  siècle  et  llalluin  une  église  ogivale  du  xv  ou  du  xvc  siècle. 


I  E  Canton  de  ToLRrotNG-SLi»  unit  à  c. 
'-'  xviii*  siècle),  de  .Marcq-en-Barœul  (' 
7,349).  60,508  personnes  y  vivent. 


s  de  Fer 


Ensemble  les  trois  cantons  de  Tourcoing,  en  tout  11  commune»,  dans  l'ancien  petit  paj 
s'étendent,   cité  plus  que  campagne,  sur  9.330  hectares  de  tertiaire  éocène  ou  pléistocène  et  de  quater- 
naire, entre  moins  de  20  mètres  d'altitude  et  59  mètres  près  de  Linselles.  Ils  entretenaient  138,855  habi- 

unts  en  1906.  contre  85.717  en   1872.  année  où  Tourcoing  n'avait  que  2 ••  -  •■-  *>    '  •"  -— 

munes  au  lieu  de  11.  Gain.  53,138  ou  72  pour  100. 


s  an  lieu  de  3  et  10  < 
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Ce  n'est  point  dans  une  rivière  que  s 


Arroud.  de  VALENCIENNES.   -  C-  de  BOUCHAIN   et  de  CONDE 

Arrondissement  de  VALENCIENNES. 


;arbonil'ères  pren 
inTond  avec  l'Iiscaul  par  Ki  ir 


:   belKc,  c;u-   cclli;    lille 
e  près  dAndealues  en  Belgique  - 
seulement  d'altitude. 


.  de  VALENCIENNES.  -  C"-  de  CONDÉ-SUR-L'ESCAUT,  de  DENAIN  et  de  St-AMAND 

I    i:    Canton   du  CoNI^K-sui!-L'I■:^^(:Al•T,   limilro- 
'.  '■•     |)liR    (le   la    Belgique   à   l'Est    el    au   Nord. 

-,  r.iit  pallie  lie    la    région   houillère    du    «   l'ays- 

'     ^  .\(.ii-     ,  le  loMK  (le  l'Escaut  canalis(';  et  du  canal 

,1,.   Mi.Ds   ;■  C.onilc-   ou   de   Cond('î   à   Mons,    plus 


é  la  population  de  23,972  per- 

,     :!l   0-,7     nii     7  0Sr.     V,ah;ianl>; 


L'^^  ;,•";' 
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le  douteu.x  ; 
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•hôtel  de  ville  oc 

»le  d'abbaye 
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,  à  toucher 
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i  i,.iicc.   Saint-A 

est   le  sjèK 

cantons  de 

-li^.ac  (delà  Srn 

■'"'" 

mand-Rive 

Gauche. 
10,788  hec- 

.es  à  Raisraes.  1,364  à 

,    1.130   à    llasiiun 

iin-.\maDd 

Ce  dernier 

une  éqlise  remarquable 

orlagne-du-Xord 

Iles  d  un  m 

IN  IJE  Saint-Ajianu-Rive-gauche  s'étend  sur 
leclares  peuplés  de  15,232  résidents.  Lecelles  y  compte  1,537  habi- 
mérés,  Rosult  1,137,  Rumegies  1,099,  Nivelles  1,024.  Maulde  694. 
vi»  à  Doiisignies,  château  du  Loir  près  Sars-et-Rosières. 


Réunis,  les  deu.x  cantons,  to 
possèdent  39,631  habitants,  coi 
individus,  sur  16,644  hectares, 
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forêt  de  Raismes.  C'est  une  cité  de  25,977  habitants  agglomérés  (31,759  de  population  totale),  cité  fort   iniln- 
admire  un  liôlel  de  ville  du  commencement  du  xvii»  siècle,  avec  façade  du  xix^  ;  une  belle  église  moderne  : 
avec  clocher  de  83  mètres  :  l'église  Saint-Géry  (débris  du  xiil«  siècle)  dont  le  clocher  moderne  en  a  70  : 
5  historiques  ;  d'autres    vieilles  demeures  des  xv,  xv!'.  xvii' :    la  statue  de  ' 
is  cantons  ;  Valenciennes-Esl,  Valenciennes-Nord,  Valenciennes-Sud.  Les  roches  c: 
en  une  campagne  peu  n 
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Vignelle  Voie  Momaine  à  Cier.  Lire  :  Cierp. 

Vignelle  Ancienne  moraine  de  Saint-Avenlin.  Lire  :  l!oi 

Légende  de  la  liencluse.  Lire  :  Ksera  et  non  lassera  et  'I 
Page  'i:^\.    -   Vignelle   Dédié   du   Trnii   du    (lia/..     Lire   :    Passage   du 

Entremont). 
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